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INTRODUCTION 


^L  y  a  quatre  ans,  le  sympathique  éditeur  de  la 
Bihliotheca  americana,  M.  Charles  Leclerc,  faisait 
à  Madrid  une  découverte  précieuse.  Il  s'y  rendait 
acquéreur  d'un  petit  volume  qui  avait  évidemment  appar- 
tenu à  quelque  ancien  couvent  de  la  Péninsule,  et  qui  por- 
tait encore,  sur  la  tranche  inférieure,  une  de  ces  marques 
caractéristiques  bien  connues.  Les  bibliophiles  ne  seront 
peut-être  pas  fâchés  de  trouver  ici  une  description  com- 
plète de  cette  intéressante  épave. 

C'est  un  petit  volume  relié  en  basane  vert  foncé  pleine, 
d'une  épaisseur  de  18  mill.  et  mesurant  163  mill.  de  haut 
sur  111  de  large.  Il  est  composé  de  80  feuillets  imprimés 
et  de  75  feuillets  manuscrits  qui  forment  un  seul  et  même 
texte  suivi. 

La  partie  imprimée  est,  sauf  le  premier  feuillet,  paginée 
de  3  à  79  (80),  par  rectos  seulement  (le  folio  manque  aux 
feuillets  57,  58,  61,  62)  ;  le  chiffre  34  est  deux  fois  répété, 
une  fois  à  sa  place,  une  autre  fois  entre  35  et  36,  ce  qui 
porte  le  nombre  total  des  feuillets  imprimés  à  80,  titre 
compris  ;  la  partie  manuscrite  qui  suit  est  foliotée  de  80  à 
152  par  rectos  (plus  un  feuillet  blanc).  Le  texte  imprimé 
mesure  74  mill.  de  justification  sur  119  de  haut,  sigsatures, 
réclames  et  titres  courants  compris.  Les  signatures  vont 
de  A  à  K  ;   elles  portent  sur  les  quatre  ou  cinq  premiers 
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feuillets  de  chaque  feuille.  Toutes  les  pages  ont  des  ré- 
clames. Le  titre  courant  est  pour  les  versos  «  Arte,  en 
lengua  »  et  pour  les  rectos  «  Castellana,  y  Timuquana  ». 

Le   premier  feuillet  est  occupé  par  le   titre   que   nous 
reproduisons  en  fac-similé   et  de  la   grandeur   originale, 


Yp 


ARTE 

ronunciacion  en 


LENGVA    TÎMVQJANA,  Y 

^       Cai^ellatla.       ^ 

l[   Q0M?VESrO    y    DE    NVE' 

uo  facado  à  lu\ ,  por  el  Padre  Fray  Framfco 

Pareja,  Diffimdoïy  y  Padre  peypetuo  dt  la  Pro- 

uincu  de  Santa  Blena  de  la  Floridaj  Reli^iafo 

de  la  Orden  de  nuejïvo  Sêraphico  Padre  S, 

Fraricifco  :  ymîurdde  la  Villa  de  Au» 

«ow,  dcl  Jirçohij^ado  de  ToUdo. 


ImpreffoCon  licencia  en  Mexico. 
EfiU  Emprârtta  de  Iomi  Kuy^.  ^nQ  i6i^. 


puis  viennent  le  prologue  c  au  lecteur  »  (feuillets  2-3),  trois 
«.  Advertencias  »  (feuillets  4-8),  «  Del  Accento  y  Pro- 
nunciacion  »  (feuillets  8-11),  «  Division  deste  Arte  »  (feuil- 
let 11),  <(  De  las  partes  de  la  oracion  »  (feuillet  12),  etc. 
L'impression  est  très  peu  soignée  :  les  feuillets  39  v*»,  4fl 
et  47  r-^  et  v^  et  une  partie  du  48  r",  55  v»,  61  V*  à  63  v", 
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70  r»  à  71  v",  76  r»  à  78  v»,  sont  tout  en  romain,  les  autres 
sont  en  italiques;  aucun  caractère  ou  signe  ne  distingue 
les  mots  timucuas  du  texte  espagnol  qui  les  encadre;  les 
coquilles  abondent.  Il  n'y  a  ni  préface  proprement  dite,  ni 
dédicace,  ni  éloges  de  l'auteur,  ni  licence  ecclésiastique, 
ni  permission  civile,  ni  taxe.  —  Les  feuillets  57,  58,  61,  62, 
qui  ne  sont  pas  chiffrés,  sont  probablemeat  des  cartons. 

Quant  au  manuscrit,  il  est  également  assez  mal  ordonné. 
Les  feuillets  89  bis,  124,  129  et  142  sont  tronqués  :  il  leur 
manque  au  premier  les  trois  cinc|uièmes  d'en  haut,  au 
second  l'angle  supérieur  droit,  au  troisième  le  sixième 
d'en  haut,  au  dernier  l'angle  inférieur  droit.  Ont  été 
laissés  en  blanc  les  feuillets  102  r°,  106  r°,  131  r»,  151  v"  et 
152  ro.  Le  texte  du  feuillet  105  v°  a  été  raturé. 

Dans  plusieurs  endroits,  tant  dans  le  texte  imprimé 
que  dans  le  manuscrit,  des  corrections  et  des  additions 
ont  été  faites  à  la  main  ;  nous  avons  cru  reconnaître 
qu'elles  sont  l'œuvre  de  deux  personnes  différentes  et 
d'une  autre  écriture  d'ailleurs  que  le  manuscrit  original. 
Ces  écritures  sont  toutes  les  trois  anciennes  et  remontent 
probablement  au  XVIP  siècle. 

Quoi  qu'il  en  soit,  nous  nous  trouvons  en  présence  de 
la  Grammaire  timucuane  du  P.  Pareja,  dont  aucun 
exemplaire  n'était  connu.  De  patientes  recherches  n'avaient 
pu  encore  en  faire  rencontrer  aucun  ;  on  savait  seulement 
que  le  livre  avait  été  composé  et  imprimé  (1).  L'état  du 
volume  que  nous  avons  sous  les  j^eux  nous  permet  de 
supposer  que  c'est  un  exemplaire  d'épreuves,  que  l'im- 
pression a  été  arrêtée  avant  son  achèvement,  que  l'auteur 
ou  l'un  de  ses  compagnons  aura  réuni  les  feuillets  impri- 
més et  y  aura  joint  le  manuscrit  original  :  une  note  d'une 
écriture  ancienne,  sur  une  feuille  volante  collée  au  dos  de 
la  couverture  porte  ce  qui  suit  :  c:  De  este  libro  solo  se 
ixnprimio  hasta  la  pag.  79  el  resto  es  original  del  Autor 
segun  el  p.  Aix  ».  Ainsi  s'expliquerait  naturellement  la 
disparition  de  l'ouvrage  ou  plutôt,  si  cette  expression  m'est 
permise,  son  invisibilité. 

On  pourrait  croire  que  c'est  peut-être  la  mort  du 
Père  Pareja  qui   a   arrêté  l'impression  de  son  Arte.  S'il 


'1)  La  rédaction  da  titre  original  ferait  supposer  qu'il  y  a  eu  une 
impression  antérieure;  c'est  ce  qui  résulterait  des  mots  :  <c  Compvesto 
y  de  nuevo  sacado  à  luz  ». 


VIII 

faut  en  croire  cependant  M.  Albert  S.  Gatschet,  de 
Washington,  le  père  Francisco  Pareja  serait  mort  à  Mexico 
le  25  juin  1628.  Le  même  savant  donne  sur  ce  mission- 
naire les  détails  biographiques  suivants:  «Né  à  Aunon 
(diocèse  de  Tolède),  Pareja  fut  désigné  pour  la  Floride, 
avec  onze  autres  prêtres,  par  le  Conseil  royal  des  Indes  ; 
il  y  arriva  en  1594,  convertit  un  grand  nombre  d'indi- 
gènes et  fonda  le  couvent  [custodia)  de  Franciscains  de 
Sainte-Hélène,  à  douze  lieues  au  nord  de  Saint-Augustin. 
En  1610,  il  transporta  sa  résidence  à  Mexico,  où  il  écrivit 
un  grand  nombre  d'ouvrages  qui  furent  tous  imprimés  ». 
La  liste  de  ces  ouvrages  est  donnée  dans  un  arrêt  de  la 
Cour  royale  [Audiencia)  qui  est  en  tête  de  l'un  d'eux  ;  il  y 
est  dit  du  moins  que  le  fr.  Franc.  Pareja  «  a  composé,  tra- 
duit et  déclaré  la  Doctrine  chrétienne,  trois  catéchismes, 
un  confessionnaire,  un  arte  et  un  vocabulaire,  un  autre 
traité  des  peines  du  Purgatoire  et  des  peines  de  l'Enfer, 
et  les  joies  de  la  gloire  et  le  Rosaire  de  la  Vierge  avec 
d'autres  choses  de  dévotion,  en  langue  castillane  et  flori- 
dienne,  et  y  a  employé  plus  de  seize  ans  ».  M.  Gatschet 
fait  remarquer  à  ce  propos  qu'il  est  possible  que  quelques- 
uns  de  ces  écrits  n'aient  jamais  été  imprimés. 

D'autre  part,  Cardehas  {Ensayo  sobre  la  Florida,  p.  195) 
dit  que  Pareja  était  né  à  Mexico.  Torquemada  {Monar- 
quia  indiana,  t.  III)  le  fait  naître  à  Castro  Urdiales,  sur 
la  côte  Cantabrique,  et  Antonio  (Bibliotheca  hispana  nova, 
t.  I,  p.  456j  à  Aufion.  Issu  d'une  famille  noble,  si  l'on  en 
croit  le  P.  de  Vetancurt  [Menologio  franciscano,  col.  8),  il 
fut  envoyé  de  bonne  heure  au  Mexique  d'où  il  passa  à  la 
Havane  et  ensuite  à  la  Floride,  en  1593,  avec  onze  religieux 
de  son  ordre;  le  chef  de  la  pieuse  troupe  était  le  P.  Juan 
de  Silva  (Cardehas,  p.  166).  Le  chapitre  général  des  Fran- 
ciscains qui  se  tint  à  Rome,  en  1612,  érigea  en  Province 
religieuse  la  Floride,  qui  dépendait  alors  de  la  Havane. 
La  nouvelle  province  reçut  le  titre  de  Santa-Elena  (1)  et 
Francisco  de  Pareja  en  fut  le  premier  gardien.  A  la  fin  de 
sa  vie,  il  se  retira  à  Mexico,  dans  le  couvent  de  son  ordre, 
où  il  mourut  le  25  janvier  1628.  Nous  n'avons  pu  rien 
savoir  de  plus  sur  ce  missionnaire,  qui  parait  avoir  été  un 
écrivain  abondant. 


(1)  Santa-Elena  est  située  sur  la  côte  de  la  Caroline  du  Sud,  entre 
Savannah  et  Charlestown. 


La  bibliothèque  de  la  Société  historique  de  New- York 
possède  de  Pareja  les  ouvrages  suivants,  qui  ont  été  vus 
et  consultés  par  M.  Gatschet  : 

I.  Cathecismo  en  lengua  Castellana  y  Timuquana.  En 
el  quai  se  contiene  lo  que  se  les  puede  ensenar  a  los  adul- 
tos  que  an  de  ser  baptizados.  Compuesto  por  el  P.  F. 
Francisco  Pareja,  Religioso  de  la  Orden  del  seraphico 
P.  S.  Francisco,  Guardian  del  Conuento  de  la  purissima 
Cocepcion  de  N.  Senora  de  S.  Augustin,  y  Padre  de  la 
Custodia  de  Sancta  Elena  de  la  Florida.  (Fleuron.)  En 
Mexico,  en  la  irnpreta  de  la  Viuda  de  Pedro  Balli.  Por 
C.  Adriano  César.  M.  DC.  XII.  Pet.  in-8°  de  80  feuillets 
non  chiffrés  mais  signés  de  A  à  K  (10  feuilles  à  8  feuillets). 

II.  Catecismo  y  Brève  Exposicion  de  la  Doctrina  Chris- 
tiana.  Muy  util  y  necessaria,  asi  para  los  Espanoles,  como 
para  los  Naturales,  en  Lengua  Castellana.,  y  Timuquana, 
en  modo  de  preguntas,  y  respuestas.  Compuesto  por  el 
P.  F.  Francisco  Pareja  de  la  Orden  de  N.  Seraphico  P.  S. 
Francisco,  Padre  de  la  Custodia  de  S.  Elena  de  la  Florida. 
(Vignette)  Con  Licencia  de  los  superiores,  en  Mexico,  en 
casa  de  la  Viuda  de  Pedro  Balli.  Aiio  de  i6i2.  Por  C.  A. 
César.  Pet.  in-8°  de  173  feuillets  chiffrés  aux  rectos  seule- 
ment et  3  feuillets  n.  ch.  Nombreuses  gravures  sur  bois. 

III.  Confessionario  en  lengua  Castellana  y  Timuquana. 
Con  algunos  consejos  para  animar  al  pénitente.  (Étoile.) 
5  Y  assi  mismo  van  declarados  algunos  effectos  y  prer- 
rogatiuas  deste  sancto  sacramento,  etc.  Ordenado  por  el 
Padre  Fr.  Francisco  Pareja.  Padre  de  la  Custodia  de 
Santa  Elena  de  la  Florida,  Religioso  de  la  Orden  de 
nuestro  Seraphico  Padre  San  Francisco.  Impreso  con  li- 
cencia en  Mexico  en  la  imprenta  de  la  Viuda  de  Diego 
Lopez  Daualos.  Aîïo  de  1613.  Pet.  in-8''  de  (viij)-(viij)  p.  et 
p.  9  à  230,  la  plupart  sur  deux  colonnes  ;  nombreuses 
vignettes  sur  bois. 

IV.  L'un  des  Catéchismes  de  Pareja  fut  réimprimé  à 
Mexico  par  Jean  Ruyz  en  1627;  le  British  Muséum  pos- 
sède un  exemplaire  de  cette  réimpression,  qui  contient 
293  feuillets  (1). 

(1)  Pinelo  et  Berislain  do  Sousa  citent  une  édition  du  catéchisme 
sous  la  date  de  1617;  Wading,  Antonio,  le  P.  Jean  de  Saint-Antoine 
citent  une  édition  datée  de  IGl-i.  Ce  doit  être  des  erreurs  de  date.  — 
Le  P.  Marcellino  de  Civezza  parle  de  l'édition  de  1617  et  lui  donne 
170  ff.  non  chiffrés. 


Le  Confcssionnaire  et  les  deux  Catéchismes  de  New- 
York  (ces  deux  Catéchismes  sont  reliés  en  un  seul 
volume)  avaient  été  rapportés  d'Espagne  par  M.  Buckin- 
gham  Smith,  ancien  secrétaire  de  la  Légation  des  États- 
Unis  à  Madrid.  M.  Gatschet,  qui  les  a  parcourus,  en  dit 
ce  que  je  pourrais  dire  de  Varie  :  <.<  L'orthographe  de  ces 
textes  et  de  la  version  espagnole  placée  en  regard  est  si 
négligée  et  si  irrégulière,  que  l'on  est  amené  à  douter 
que  Pareja,  qui,  selon  Hervas,  vivait  à  Mexico  pendant 
que  s'y  imprimaient  ses  ouvrages,  ait  corrigé  et  revu 
lui-même  les  épreuves.  La  traduction  n'est,  au  reste, 
ni  littérale,  ni  fidèle  ;  elle  est  souvent  deux  fois  plus 
courte,  et  souvent  deux  fois  plus  longue  que  le  texte 
Timucua  ;  aussi ,  le  lecteur  studieux  est-il  exposé,  en 
analysant  ces  textes,  à  de  nombreux  mécomptes  :;). 

Les  ouvrages  de  Pareja,  si  importants  qu'ils  soient 
pour  l'étude  de  l'ancienne  langue  floridienne,  ne  sont  pas 
les  seuls  spécimens  de  cette  langue  qui  soient  parvenus 
jusqu'à  nous.  Le  P.  Grégoire  de  Mobilla,  qui  vivait  un 
peu  plus  tard  que  Pareja,  a  laissé  deux  volumes  sur 
lesquels  Icazbalceta  (1)  donne  les  détails  suivants: 

1"  Explicacion  de  la  Doctrina  que  compuso  el  cardenal 
Belarmino,  por  mandado  del  Senor  Papa  Clémente  VIIL 
5  Traducida  en  Lengua  Floridana  :  por  el  Padre  Fr. 
Gregorio  de  Mouilla,  Diffinidor  de  la  Prouincia  de  Santa 
Elena,  de  la  Orden  de  S.  Francisco,  natural  de  la  villa 
de  Carrion  de  los  Condes,  hijo  de  la  Prouincia  de  la 
Concepcion,  y  del  Conuento  recolecto  de  Nra  Sehora  de 
Calahorra.  Corregida,  enmendada  y  anadida  en  esta  se- 
gunda  impression  por  el  mesmo  Autor.  En  Mexico.  Im- 
pressa con  licencia  en  la  Imprenta  de  luan  Ruys.  Aho  de 
1635.  (A  la  fin  :  Acabose  à  9  de  Enero  de  1636)  ;  in-S"  de 
xij-197-ij  feuillets.  —  Le  lieu  et  la  date  de  la  première 
édition  ne  sont  pas  connus. 

2°  Forma  brève  de  administrar  los  Sacramentos  â  los 
Indios  y  Espaholes  que  viuen  entre  elîos.  Aprobado 
por  Autoridad  Apostolica,  y  sacado  del  Manual  Mexi- 
cano,  que  se  vsa  en  toda  la  nueua  Espaha  y  Pirù,  mu- 
tatis  mutandis,  esto  es  lo  que  estaua  en  ligua  Mexicana 
traducido  en  lengua  Floridana.  Para  vso  de  los  Religiosos 


(1)  Joaquia  Garcia  Icazbalceta,  Apuntes  pura  xin  catalogo  de  escri- 
tores  en  lenguas  indigenas  de  America.  Mexico,  1866,  in-12,  p.  116  à  118. 
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de  Nro  Padre  S.  Francisco,  que  son  los  ministros  de  las 
Prouincias  de  la  Florida.  Por  el  Padre  Fr.  Gregorio  de 
Mouilla.  Con  licencia  del  senor  don  Lope  Altamirano 
Comissario  gênerai  de  la  santa  Cruzada.  Impi-esso  en 
Mexico.  Por  Ruys.  Aho  de  1635.  In-8°  de  32  feuillets. 
(A  la  suite  du  précédent.)  —  De  la  Bibliothèque  de 
M.  J.-F.  Ramirez,  à  Mexico.  —  On  apprend  dans  le  pro- 
logue que  la  première  édition  fut  faite  à  Madrid  en  1631, 
in-S"  ;  mais,  comme  l'édition  était  très  incorrecte,  l'au- 
teur la  revit,  la  corrigea,  l'augmenta  et  la  fit  réimprimer 
à  Mexico. 

Un  autre  texte  timucua,  moins  ancien  encore,  nous 
a  été  conservé.  C'est  une  adresse  au  Roi  d'Espagne  datée 
du  28  janvier  1688,  par  laquelle  les  principaux  caciques 
du  Timucua  témoignent  de  leur  fidélité  à  Philippe  IV  et 
font  l'éloge  de  leur  gouverneur  D.  Diego  de  Quiroga  y 
Lossada.  L'adresse  est  en  espagnol  et  en  timucua;  la 
traduction  du  timucua  est  due  au  Père  F.  François  de 
Rojas,  de  la  province  franciscaine  de  Sainte-Hélène,  inter- 
prète pour  le  timucua  de  la  ville  de  S.  Augustin  et  «r  mi- 
nistre des  naturels  ».  La  pétition  a  été  publiée  en  fac- 
similé  par  M.  Buckingham  Smith,  dans  un  recueil  de 
documents  non  daté  qu'il  a  fait  paraître  en  1859  sous  ce 
titre  :  «  Officiai  Documents  in  the  Spanish  and  in  Apala- 
chino  and  Timuquano  Languages  of  the  aborigines  of 
Florida  published  by  Buckingham  Smith  »  ;  in-fol.  (360""" 
sur  230),  tiré  à  50  exemplaires  seulement.  Le  volume 
comprend  10  feuillets,  savoir:  rapport  au  Roi  par  le 
gouverneur  D.  Diego  de  Quiroga,  2  p.  ;  certificat  de  tra- 
duction d'un  document  apalache,  1  p.  (1  ft.)  ;  1  ft.  blanc  ; 
2  fts.,  fac-similé  du  document  apalache;  1  ft.  blanc  ;  2  fts 
(4  p.),  traduction  espagnole  de  l'apalache;  1  p.  (1  ft.), 
déclaration  du  P.  de  Roxas  qui  a  traduit  en  espagnol 
l'adresse  des  caciques  timucuans;  1  ft.  blanc;  2  fts.,  fac- 
similé  de  l'adresse  timucuane  (345ram  sur  221)  ;  1  ft.  blanc  ; 
1  ft.  (2  p.),  trad.  espagnole  de  ce  document  ;  1  ft.  blanc. 
M.  Gatschet  a  publié  de  nouveau  ce  texte  dans  une  de  ses 
brochures  sur  The  Timucua  Language  {Mém.oires  de  la 
Société  philosophique  américaine,  1880,  p.  496-497,  4  col.), 
avec  une  transcription  scientifique  et  un  essai  de  traduc- 
tion rigoureuse.  Je  la  reproduis  à  mon  tour  plus  loin. 

Il  faudrait  indiquer  enfin  les  mots  et  les  noms  propres 
recueillis  par  les  voyageurs.   Je  me  bornerai  à  rapporter 
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ici  quelques-uns  de  ceux  que  j'ai  relevés  dans  l'ouvrage 
de  René  de  Laudonnière,  ouvrage  capital  pour  l'histoire 
de  la  Foride  :  «  L'HISTOIRE  |  notable  de  la  flo-  1 
RIDE  siTVEE  ES  INDES  |  Occidcntales,  contenant  les  trois 
voya-  I  ges  faits  en  icelle  par  certains  Capitaines  |  et 
Pilotes  François,  descrits  par  le  Capi-  |  taine  Laudonnière, 
qui  y  a  commandé  |  l'espace  d'vn  an  trois  moys  :  à  la- 
quelle a  esté  adiousté  un  quatriesme  voyage  fait  |  par  le 
capitaine  Gourgues.  |  Mise  en  lumière  par  M.  Basa- 
NiER,  I  gentil-homme  Mathématicien.  ]  (Vignette.)  |  A 
PARIS,  I  chez  Guillaume  Auuray,  rue  Sainct  lean  de  | 
Beauuais,  au  Bellerophon  couronné.  |  m.  d.  lxxxvi.  |  —  | 

AVEC    PRIVILEGE    DU    RoY.     )) 

Dans  le  premier  V03^age,  en  1562,  Laudonnière  parle 
(ft.  3)  de  «  racines  qu'ils  appellent  en  leur  langage  Hassez 
de  quoy  en  la  nécessité  ils  font  du  pain  »,  (ft.  5  v")  du 
c(  casiné,  qui  est  vn  breuvage  composé  des  feuilles  d'vn 
certain  arbre;  il  se  boit  tout  chauld  »,  (ft.  6  r»)  des  «  la- 
ruars,  c'est-à-dire  leurs  Prestres  et  les  plus  anciens  »  ; 
(fts.  23-24)  des  fêtes  de  Toya,  commencées  par  trois 
«  loanas,  prestres  ou  sacrificateurs  ». 

Dans  le  récit  du  second  voyage,  de  juin  1564  à  août 
1565,  il  raconte  (ft.  36  v^)  que  quand  les  Français  débar- 
quèrent, les  Indiens  vinrent  au-devant  d'eux  «  s'escriants 
à  haute  voix,  en  leur  vulgaire  indien,  Antipola  Bon- 
nassou,  qui  vaut  autant  à  dire,  comme  frère,  amy,  ou 
autre  chose  semblable  ;  leur  paraousti,  c'est-à-dire  leur 
roy  »  criait  aussi  antipola,  antiijola  (ft,  37).  La  borne, 
plantée  pendant  la  première  expédition,  avait  été  res- 
pectée et  se  trouvait  entourée  de  couronnes  de  laurier 
et  de  «.  force  petits  paniers  de  mil  qu'ils  appellent  Tapaga 
Tapola  »  ;  il  répète  (ft.  38)  que  le  mot  paracousi  veut 
dire  «  roi  »  ;  il  rapporte  (ft.  75)  qu'une  reine  du  pays  lui 
envoya  «  son  Hiatiqui,  c'est-à-dire  son  truchement  »;  il 
dit  (ft.  77  r°)  qu'une  canoa  est  «  vn  vaisseau  fait  tout 
d'vne  pièce  duquel  les  Indiens  s'aydent  constamment 
à  la  pêche  »  ;  il  reparle  (ft.  78  v°)  d'un  «  iarua,  c'est-à-dire 
magicien  »  et  affirme  (ft.  84)  qu'on  use  dans  le  pays  d'une 
«  boisson  qu'ils  nomment  cassin  ». 

Jean  Ribault,  qui  fit  le  troisième  voyage  (août  à  sep- 
tembre 1565),  rapporte  (ft.  104  r»)  que  les  Indiens  firent 
voir  à  l'amiral  français,  dans  les  montagnes  du  Palacy, 
des  gisements    de  «  cuivre  rouge  qu'ils  nomment  Sieroa 
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Pira  qui  est  autant  à  dire  comme  métail  rouge  »,  et  que 
l'orfèvre  du  capitaine  Ribault  reconnut  être  du  «  vray  or  ». 
De  Gourgues  (quatrième  voyage,  1567)  parle  à  son  tour 
(ft.  116)  du  «  breuvage  dit  cassiné  fait  du  ius  de  certaines 
plantes  ».  Je  ne  relève  pas  les  nombreux  noms  propres  de 
personnes  et  de  lieux  qui  sont  donnés  dans  ces  vieux 
récits  de  voyage  ;  il  faut  pourtant  signaler  ceux  du  chef 
suzerain  Olata  Ouae  Outina,  où  nous  retrouvons  le  mot 
olata,  holata  «  chef,  prince,  cacique  »  ;  du  grand  lac 
d'eau  douce  Serropé  ;  de  la  rivière  Seloy  ou  Celoy  ;  des 
monts  Palaci,  Appalesse  ;  des  rues  ou  des  villages  de 
Potanou,  à'Outissa,  d' flostaqua,  Onathaqua  ou  Oath- 
chaqua,  etc.,  et  de  Thimogoa  ou  Thimogoua,  d'où  l'on 
tirait  tout  l'argent  répandu  dans  le  pays. 

La  plupart  de  ces  mots  et  de  ces  noms  se  retrouvent 
dans  les  documents  postérieurs  et  surtout  dans  les 
ouvrages  de  Pareja  :  Holata  «  cacique,  chef  »  ;  iarua 
«  hechicero,  sorcier  »  (et  isucu  «  médecin  d'herbes  ■), 
«  qu'on  appelait  en  basque  helhagile  «  faiseur  d'herbes  >;), 
tapola  «  maïs  »,  sont  cités  fréquemment  dans  Varie.  Quant 
à  la  petite  phrase  antipola  horiassou,  M.  Gatschet  l'inter- 
prète par  anta,  pola  pona  co  «.  brother,  hâve  you  corne 
alive  '/  »  ;  mais,  comme  Laudonnière  dit  que  les  Indiens 
répétaient  antipola,  antipola,  il  me  parait  plus  naturel 
d'expliquer  ce  mot  par  la  forme  verbale  «  nous  sommes 
amis  »  ;  honassou  peut  d'ailleurs  fort  bien  être  p>ona  co 
«  êtes-vous  venu  ?  » 

La  langue  que  Pareja  et  ses  succeseurs  ont  appelée 
«  Timucuane  :>).  que  M.  Gatschet  nomme  1'  ((  atimoke  »,  et 
à  laquelle  il  vaudrait  mieux  peut-être  réserver  la  dési- 
gnation de  «  Floridienne  »,  était  parlée  sur  toute  l'éten- 
due de  la  Floride  septentrionale,  et  principalement  depuis 
le  cap  Canaveral  jusqu'aux  bouches  du  fleuve  Saint- 
Jean.  Cette  région  était  habitée  par  des  populations  dont 
M.  Gatschet,  résumant  les  anciens  écrivains,  trace  le 
tableau  ethnographique  suivant.  Dans  les  passages  souli- 
gnés, j'ai  rétabli  le  texte  de  Laudonnière  : 

«  Les  hommes  et  les  femmes  allaient  nus;  ils  étaient 
bien  proportionnés  :  les  hommes  étaient  de  couleur  oli- 
uastre,  de  grande  corporance,  beaux,  sans  aucune  diffor- 
mité apparente  ;  ils  étaient  tatoués  sur  les  bras,  sur  les 
cuisses  et  même  (les  chefs?)  sur  tout  le  corps,  et  se  frot- 
taient   souvent  le    corps   d'une    huile  toute  particulière. 
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Ils  relevaient  leur  longue  chevelure  noire  en  tresses  sur 
le  sommet  de  la  tète  et  couvraient  leur  nature  d'une 
peau  de  cerf  bien  corroyée.  Les  femmes  portaient  les  che- 
veux longs,  flottants  sur  les  hanches,  mais  elles  les 
rasaient  net  à  la  mort  de  leurs  maris  et  ne  pouvaient  se 
remarier  avant  que  les  cheveux  eussent  repoussé  jusqu'à 
toucher  de  nouveau  leurs  épaules.  Les  ongles  des  mains 
étaient  toujours  longs.  A  la  naissance,  ils  ne  sont  point 
si  oliuastrei- . 

«  Les  femmes  grimpaient  aux  arbres  avec  une  grande 
agilité  et  traversaient  à  la  nage  de  longues  rivières  tenant 
leurs  enfants  sur  un  bras.  Pendant  Je  temps  de  leur  gros- 
sesse, elles  vivaient  séparées  de  leurs  maris,  qui,  pen- 
dant leurs  indispositions  périodiques,  ne  mangeaient 
point  de  ce  qu'elles  touchaient  ;  elles  buvaient  du  sang 
pour  rendre  plus  forts  et  plus  robustes  leurs  enfants  à 
la  mamelle.  Les  chefs  n'avaient  qu'une  épouse  légitime, 
dont  les  enfants  seuls  héritaient  de  lui,  et  une  ou  deux 
concubines.  Les  premiers-nés  mâles  de  la  tribu  étaient 
sacrifiés  au  chef  avec  des  cérémonies  solennelles. 

«  Beaucoup  d'Indiens  avaient  la  siphilis,  car  ils  aimaient 
beaucoup  les  femmes  et  les  filles  qu'ils  appelaient  :  Filles 
du  soleil;  quelques-uns  étaient  sodomistes.  Laudonnière 
affirme  qu'il  3^  avait  parmi  eux  beaucoup  dliermaphro- 
dites,  qui  avaient  le  plus  grand  travail  et  nicsme  por- 
taient leurs  vivres  quand  ils  allaient  à  la  guerre  :  «  les 
vivres  qu'ils  portent  sont  de  pain,  de  miel  et  de  farine 
faicte  de  mil  grilé  dedans  le  feu,  lequel  ils  gardent  sans 
se  gaster  un  long  temps.  Ils  portent  aussi  quelquefois  du 
poisson  qu'ils  font  cuire  ci  la  fumée.  A  la  nécessité  ils 
mangent  mil  vilenies  iusques  à  aualler  des  charbons,  et 
mettre  du  sable  dedans  labouillie  de  ceste  farine  ». 

«  Les  Timucuas  déclaraient  le  guerre  en  fichant  des 
flèches  dans  le  sol,  les  barbes  en  haut,  aussi  près  que 
possible  du  camp  ennemi,  en  grand  secret,  la  veille  de 
l'attaque,  et  des  boucles  de  cheveux  étaient  attachés  à 
l'extrémité  des  flèches.  Les  chefs  marchaient  en  tête, 
bouclier,  flèche  et  arc  à  la  main  ;  mais,  une  fois  la  bataille 
engagée,  ils  se  plaçaient  au  centre  des  coQibattants. 
L'attaque  avait  ordinairement  lieu  par  surprise.  On 
combattait  vaillamment  et  avec  intrépidité.  Les  armes 
dont  on  se  servait  étaient  des  épieux,  des  massues,  des 
arcs  et  des  flèches  et  de  petits  boucliers  suspendus  sur  la 
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poitrine.  Les  pointes  des  flèches  étaient  des  pierres  ou 
des  os  de  poissons,  pierres  et  os  travaillés  avec  beaucoup 
de  soin.  Les  guerriers  mettaient  à  mort,  sauf  de  rares 
exceptions,  tous  les  hommes  faits  prisonniers  :  on  leur 
coupait  les  bras  au-dessus  du  coude,  les  jambes  au-des- 
sus du  genou,  on  les  scalpait,  on  leur  enfonçait  une  flèche 
dans  Tanus  et  on  les  laissait  ainsi  sur  le  champ  de  bataille. 
Les  femmes  et  les  enfants  de  l'ennemi  vaincu  étaient  ré- 
duits en  esclavage.  On  rapportait  au  camp  les  scalps  et 
quelquefois  les  membres  des  ennemis,  on  les  fichait  sur 
des  pieux  ornés  de  guirlandes.  Estant  de  retour  de  la 
guerre,  ils  font  assembler  tous  leurs  subiets,  et  d'allégresse 
Us  sont  trois  jours  et  trois  nuits  à  faire  bonne  chère,  dan- 
cer  et  chanter.  Ils  font  même  dancer  les  plus  anciennes 
femmes  du  païs,  tenant  les  chevelures  de  leurs  ennemis  en 
la  main  et  en  dançant,  chantant  des  louanges  au  soleil, 
luy  attribuant  l'honneur  de  la  victoire.  Pendant  cette 
danse,  les  femmes  se  donnaient  la  main  et  les  scalps 
étaient  exposés  à  la  fumée  d'un  grand  feu  de  joie.  Les 
guerriers  s'ornaient  la  tête  de  plumes,  de  feuilles,  d'herbes, 
ou  se  couvraient  le  front  de  la  tête  ou  de  la  peau  de  cjuel- 
que  animal  sauvage. 

«  Quand  il  meurt  un  roy,  ils  l'enterrent  fort  solennel- 
lement dans  un  amas  de  terre  et  sur  sa  sépulture  ils 
plantent  force  fie.^ches  en  rond,  à  deux  ou  trois  pieds  de 
distance  du  centre  où  ils  mettent  le  hanap,  une  grande 
conque  ou  coc|uille  marine,  là  oii  il  avait  coutume  de 
boire.  Ils  sont  trois  iours  et  trois  nuicts  sayis  cesser  de 
plorer  et  sans  manger:  tous  les  roys  ses  amis  font  le  sem- 
blable deuil,  et  pour  tesmoignage  de  l'amitié  qu'ils  luy 
portent,  ils  coupent  plus  de  la  moitié  de  leurs  cheveux 
tant  hommes  que  femmes.  Il  y  a  durant  le  temps  de  six 
lunes  quelciues  femmes  désignées,  lesquelles  pleurent  la 
mort  de  ce  Roy  trois  fois  le  iour  et  crians  à  haute  voix, 
à  sçavoir  au  matin,  à  mydi  et  au  soir.  Tous  les  biens  de 
ce  Roy  sont  mis  dans  sa  maison:  puis  l'on  met  le  feu 
dedans,  en  sorte  c^ue  l'on  n'y  voit  jamais  rien.  L'on  en 
faict  autant  du  lieu  des  Prestres,  et  d'avantage  l'on  enterre 
le  corps  dudit Prestre  dedans  la  maison;  puis  ils  y  mettent 
le  feu. 

(f  Les  Floridiens  savaient  cultiver  la  terre.  Ils  sèment 
leur  mil  deux  fois  l'année,  c'est  à  sçavoir  en  Mars,  et  en 
luin,  et  tout  en  une  m.esme  terre.  Ledit  mil,  depuis   qu'il 
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est  semé  iiisques  à  ce  qu'il  soit  prêt  à  cueillir  n'est  que  trois 
mois.  Les  six  autres  moys  ils  laissent  reposer  la  terre. 
Ils  recueillent  aussi  de  bonnes  citroylles  et  de  fort  bonnes 
febues.  Ils  ne  fument  point  leurs  terres  ;  seulement  quand 
ils  veulent  semer,  ils  incitent  le  feu  dedans  les  herbes  qui 
sont  creûes  durant  les  six  mois  et  les  font  toutes  brusler. 
Us  labourent  leur  terre  d'un  instrument  de  bois  qui 
est  fait  comme  une  mare  ou  hoûe  large,  de  quoy  Von 
laboure  les  vignes  en  France:  ils  mettent  deux  grains  de 
mil  ensemble.  Le  soc  était  remplacé  par  un  gros  os  de 
poisson  ou  par  un  coquillage  fiché  au  bout  d'un  bâton; 
les  femmes  faisaient  un  trou  dans  la  terre  avec  la  main 
et  y  plaçaient  le  grain.  Quand  il  faut  encemencer  les 
terres,  le  roy  commande  à  un  des  siens  de  faire  tous  les 
iours  assembler  ses  subiets  pour  se  trouuer  au  labour, 
durant  lec[uel  le  Roy  leur  fait  faire  force  breuuage  duquel 
nous  avons  parlé.  En  la  saison  que  l'on  recueille  le  mil, 
il  est  tout  porté  en  la  maison  j)ublique,  là  où.  il  est  dis- 
tribué à  chacun  selon  sa  cpialité.  Ils  ne  sèment  que  ce  qu'ils 
pencent  qui  leur  est  nécessaire  pour  six  moys,  encore 
bien  petitement  ;  car  durant  l'hiver,  ils  se  retirent  trois 
ou  quatre  mois  de  l'année  dedans  les  bois:  Ici  où,  ils  font 
de  petites  maisons  de  palmites  pour  leur  retirer,  et  vivent 
là  de  gland,  de  poisson  qu'ils  peschent,  d'huistres,  de 
cerfs,  poules  d'Inde,  et  autres  animaux  qu'ils  -prennent. 
Ils  péchaient  en  creusant  des  étangs  artificiels  où  ve- 
naient des  poissons,  des  anguilles,  des  tortues,  et  qu'on 
mettait  à  sec  ensuite.  Ils  mangeaient  de  toutes  sortes  de 
fruits,  des  chiens,  des  serpents,  et  même  volontiers  de 
la  chair  d'un  crocodil  :  et  de  fait  elle  est  belle  et  blanche, 
et  n'estait  qu'elle  sent  trop  le  musc,  nous  en  eussions  sou- 
ventes  fois  mangé.  Ils  mangent  toutes  leurs  viandes  rosties 
sur  les  charboiis,  et  boucanées,  c'est-à-dire  quasi  cuictes  à 
la  fumée.  Leur  principale  nourriture  était  néanmoins  le 
maïs. 

On  sait  peu  de  chose  sur  leur  vie  privée.  Laudonnière 
rapporte  que  c  quand  ils  se  trouvent  mal,  là  oii  ils  sentent 
la  douleur,  en  lieu  ([ue  nous  nous  faisons  saigner,  leurs 
médecins  les  sucent  iuscpxes  à  leur  faire  venir  le  sang  ». 
II  paraît  résulter  d'un  passage  de  Pareja  ciue  du  feu  devait 
toujours  être  entretenu  par  la  femme  dans  la  maison. 
Les  villages,  entourés  de  palissades,  se  composaient  de 
huttes  agglomérées  ;  celle  du  chef  était  au  centre  sur  un 
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mount.  La  maison  commune,  ou  publique,  harhacoa,  où 
se  faisait  le  dépôt  et  le  partage  des  récoltes,  était  gardée 
par  un  fonctionnaire  spécial  qu'on  tuait  à  la  moindre 
négligence  d'un  coup  de  massue  sur  le  front.  Ils  aimaient 
jouer,  revêtus  de  peaux  de  cerfs^  le  jeu  de  la  chasse;  l'un 
des  passe-temps  favoris  de  la  jeunesse  était  de  lancer  des 
balles  contre  une  natte  carrée  faite  de  joncs  entrelacés, 
suspendue  à  une  perche  de  huit  ou  neuf  brasses  de  long  et 
qu'il  fallait,  pour  gagner,  faire  tomber  à  terre. 

Dans  leurs  assemblées,  ils  prenaient  place  sur  des  bancs 
formés  chacun  de  neuf  perches  parallèles  attachées  les 
unes  aux  autres  et  disposées  en  demi-cercle. 

Ils  savaient  faire  des  éventails,  des  chapeaux,  et  d'autres 
objets,  avec  des  feuilles  de  palmiers  tressées.  Ils  faisaient 
de  grandes  jarres  de  terre  pour  l'eau.  Ils  aimaient  à  peindre, 
car  Laudonnière  rapporte  que  les  Grands  Caciques  lui 
envoyèrent  en  cadeau  des  «  peaux  de  chamois  richement 
peintes,  en  compartiments  d'estransges  et  diuerses  couleurs, 
mais  d'un  j^ortrait  si  naïf  et  rendant  son  antiquité  auec 
toutes  les  règles  composées  au  iuste,  qu'il  n'y  a  si  exquis 
peintre  qui  y  sceust  trouuer  à  reprendre  ». 

Quant  aux  pratiques  religieuses  des  Floridiens,  «  ils 
n'ont  cognaissance,  dit  Laudonnière,  de  Dieu  ni  d'aucune 
religion,  sinon,  que  ce  qui  leur  apparoit,  comme  le  Soleil 
et  la  Lune.  Ils  ont  leurs  Prestres  auxquels  ils  croient  fort, 
pour  autant  quils  sont  grands  magiciens,  grands  deuins, 
et  inuocateurs  de  Diable.  Ces  Prestres  leur  seruent  de 
médecins  et  chirurgiens  ;  ilsportent  touiours  avec  eux  vn 
sac  plein  d'herhes  et  de  drogues  pour  médeciner  les  ma- 
lades qui  sont  la  plus  part  de  vérole  ».  M.  Gatschet  ajoute 
les  détails  suivants  : 

«'Chez  un  peuple  qui  croit  dans  le  pouvoir  des  conju- 
reurs  sur  les  fantômes  et  les  esprits,  l'influence  du  sorcier 
ou  shaman  doit  être  nécessairement  très  considérable. 
Des  questions  de  Pareja  (dans  son  confessionnaire)  nous 
déduisons  le  fait  que  la  plupart  des  vieillards,  naribua, 
agissaient  comme  conjureurs  :  ils  consacraient  les  flèches 
avant  qu'une  troupe  organisée  de  chasseurs  partît  pour 
les  bois,  et  si  le  gibier  n'expirait  pas  du  premier  coup,  ils 
priaient  sur  une  autre  flèche  qui  devait  sûrement  en  venir 
à  bout;  ils  produisaient  la  pluie,  faisaient  retrouver  des 
objets  perdus  à  leurs  propriétaires,  récitaient  leurs  béné- 
dictions sur  les  épis  de  maïs,  sur   les  nouveaux  réservoirs 
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à  poissons,  sur  une  pêche  heureuse  et  sur  les  paniers  de 
fruits  récemment  cueilUs.  Ils  traitaient  les  malades  avec 
des  incantations  et  leur  administraient  des  herbes;  ils  ne 
les  guérissaient  quelquefois  qu'à  moitié  pour  en  retirer 
une  plus  forte  rémunération.  Ils  prédisaient  l'avenir,  par- 
ticulièrement quand  chacun  dans  la  tribu  devait  prendre 
intérêt  à  leurs  révélations,  pendant  les  expéditions  guer- 
rières. Avant  d'aller  à  la  guerre,  le  chef,  siégeant  au 
milieu  de  ses  guerriers,  consultait  un  des  plus  anciens  et 
des  plus  habiles  conjureurs  (cjui  avait  en  même  temps  à 
être  un  contorsionniste  achevé)  sur  les  résultats  de  la  lutte, 
sur  les  forces  et  les  positions  de  l'ennemi.  Au  centre  du 
cercle,  le  magicien  s'agenouillait  sur  son  petit  bouclier,  de 
façon  à  ne  pas  être  en  contact  direct  avec  le  sol  ;  après 
un  certain  nombre  d'incantations,  il  recevait  l'inspiration 
des  puissances  démoniaques  et  tout  en  grimaçant  décrivait 
un  cercle  magique  sur  le  sable  autour  de  son  bouclier. 
Après  avoir,  pendant  une  vingtaine  de  minutes,  fait  les 
contorsions  les  plus  effroyables,  en  chantant  des  incanta- 
tions et  en  proférant  des  imprécations  contre  l'ennemi,  il 
s'arrêtait  enfin,  et,  redevenu  plus  calme,  révélait  au  Roi 
le  nombre  des  adversaires,  leurs  retraites  oa  leurs  campe- 
ments, et  lui  indiquait  le  moment  le  meilleur  pour  l'at- 
taque ». 

Parmi  les  cr  superstitions  »  condamnées  par  Pareja,  je 
relève  les  suivantes  :  boire  à  la  coupe  d'un  autre,  pour  ne 
pas  tomber  malade,  après  avoir  mangé  de  la  chair  d'ours; 
faire  manger  à  six  vieillards,  une  fournée  de  beignets  à 
l'époque  de  l'ensemencement  ;  allumer  du  feu  pendant  six 
jours  dans  la  cabane  d'un  nouveau  chef  et  l'entourer  de 
rameaux  de  laurier  ;  construire,  étant  chef  et  tombant 
malade,  une  nouvelle  maison,  en  disant  :  «  C'est  ici  que 
que  je  veux  vivre  et  mourir  »;  croire  à  la  vérité  des  paroles 
d'un  aliéné  ;  croire,  quand  un  geai  jacassait  avec  un  autre 
oiseau  ou  quand  on  était  pris  d'un  tremblement,  que 
quelqu'un  allait  venir  ou  qu'il  allait  se  produire  quelque 
chose  de  nouveau  ;  pour  guérir  un  malade,  allumer  du  feu 
dans  un  endroit  séparé  et  y  faire  cuire  ses  aliments;  al- 
lumer du  feu  auprès  d'une  femme  en  couches  et  regarder 
comme  un  crime  de  s'approcher  de  ce  feu  ;  étant  malade, 
offrir  (au  démon  ?)  du  maïs  exposé  à  la  porte  de  sa  demeure  ; 
ne  pas  manger  le  premier  fruit,  ou  le  premier  épi;  ne  pas 
manger    la    première   récolte    d'un   champ  nouvellement 
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défriché  ;  quand  l'eau  arrive  dans  les  réservoirs  à  pois- 
sons, se  garder  de  mettre  le  premier  poisson  dans  l'eau 
chaude,  ce  qui  empêcherait  les  autres  de  venir  ;  mettre  ce 
premier  poisson  tout  auprès  du  réservoir  pour  en  attirer 
beaucoup  d'autres;  donner  au  conjureur  le  premier  che- 
vreuil tué  à  la  chasse  et  la  moitié  de  la  pèche  ;  avant  de 
partir  pour  la  chasse  ou  la  pêche,  faire  faire  des  prières  sur 
le  tabac  qu'on  fumait  ;  faire  faire  des  conjurations,  avant 
la  chasse,  sur  les  flèches  réunies  en  tas;  croire  que  le  cri 
du  hibou  porte  bonheur  et  empêcher  de  l'interrompre  ; 
croire  que  si  l'on  parle  pendant  que  le  pivert  chante,  on 
saignera  du  nez;  croire  que  si  l'on  met  dans  de i'eau froide, 
pour  les  faire  cuire,  le  foie  et  les  poumons  d'un  animal 
pris  à  la  chasse,  ou  que  si  l'on  laisse  déborder  le  bouillon 
fait  avec  sa  chair,  on  ne  prendra  plus  d'animaux  de  même 
espèce  ;  siffler  pendant  une  tempête,  croyant  ainsi  la  faire 
cesser  ;  se  baigner  dans  une  infusion  d'herbes  pour  se 
préserver  de  l'atteinte  des  flèches,  etc.,  etc.  Les  femmes 
avaient  l'habitude  de  ne  manger  ni  poisson  ni  viande  de 
chevreuil  pendant  leurs  indispositions  périodiques,  de  se 
laver  avec  une  certaine  infusion  d'herbes  pour  faire  reve- 
nir leurs  maris  absents,  de  faire  teindre  leurs  chapeaux 
d'une  certaine  couleur  végétale  pour  rendre  les  hommes 
amoureux,  déjeuner  dans  la  même  intention,  etc. 

M.  Gatschet  rappelle  que  les  ïimucuans  avaient  un  culte 
pour  le  Soleil  et  pour  la  Lune  ;  ils  vénéraient  le  Soleil 
sous  la  forme  d'un  daim  :  ils  dressaient  une  peau  de  daim 
empaillée  au  haut  d'une  perche  et  lui  témoignaient  leur 
respect  en  chantant  et  en  dansant  devant  .elle.  On  invo- 
quait le  soleil  avant  une  bataille,  on  chantait  ses  louanges 
après  la  victoire. 

Telles  sont  les  principales  indications  qu'il  m'a  paru 
utile  de  donner  pour  que  le  lecteur  puisse  se  rendre 
suffisamment  compte  de  l'état  social  des  Timucuans,  ou,  si 
l'on   veut,    des  habitants  de  la  Floride,   au  XVP  siècle. 

Découverte  par  les  Espagnols,  la  Floride,  ou  tout  au 
moins  la  partie  timucuane  de  la  Floride,  peut  compter 
parmi  les  anciennes  colonies  françaises.  René  de  Laudon- 
nière  y  débarqua  le  22  juin  1564  et  y  éleva  le  fort  Saint- 
Charles  (Charlesfort)  sur  la  rive  méridionale  du  fleuve 
Saint-Jean.  Les  Français  durent  abandonner  en  1567  le 
pays,  qui  ne  tarda  pas  à  tomber  au  pouvoir  des  Espagnols. 
Déjà,  les  moines  convertisseurs  étaient  arrivés;  dès  1564,  il 
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3'  en  avait  dans  la  garnison  espagnole  de  Saint-Augustin; 
en  15G7,  deux  «  pères  »  s'en  allèrent  dans  le  pays  et  en  1568 
dix  autres  vinrent  combattre  les  vieilles  coutumes  et  les 
antiques  superstitions  du  pays.  Pourtant,  ces  premières 
missions  ne  paraissent  pas  avoir  été  très  fructueuses  : 
versd580,  un  chef  nommé  Coava,  dans  le  pays  d'Axacàn, 
à  quelque  cent  cinquante  lieues  de  Saint-Augustin,  fit 
massacrer  tous  les  prêtres  catholiques  qui  étaient  venus 
tourmenter  son  peuple.  Douze  franciscains  espagnols, 
dont  Pareja,  débarquèrent  en  1593  ;  en  1594,  on  comptait, 
dans  la  Floride,  vingt  «  missions  »  ;  mais  les  indigènes 
mirent  encore  à  mort  plusieurs  missionnaires,  ravagèrent 
leurs  établissements  et  détruisirent  leurs  églises.  Malheu- 
reusement, l'épée  espagnole  vint  au  secours  de  la  croix; 
en  1612,  il  y  avait  dans  la  presqu'île  douze  couvents  de 
Franciscains  qui  formaient  la  province  de  Sainte-Hélène  ; 
en  1616,  on  y  comptait  quarante-quatre  prédicateurs.  Le 
résultat  était  infaillible  :  en  moins  d'un  siècle,  toute  trace 
de  la  langue  et  du  peuple  timucuas  paraît  avoir  disparu. 
Alcedo,  dans  son  Diccionario,  dit  que  les  derniers  Timu- 
cuans  furent  massacrés  par  les  Anglais  de  la  Caroline 
en  1706. 

Le  timucua  n'a  été  étudié  jusqu'à  ce  jour  que  par 
M.  Albert  S.  Gatschet,  le  savant  linguiste  du  bureau 
d'ethnologie  de  Washington.  Il  a  publié  successivement 
cinq  brochures  sur  ce  curieux  idiome  : 

J°  The  Thnucuan  Language  —  17  p.  in-8  (Extrait  des 
Proceedings  of  the  American  philosophical  Society  ;  lecture 
faite  le  6  avril  1877j  ; 

S»  Volk  und  Sprache  der  Timucua,  extrait  de  la  Zeits- 
chrift  fur  Ethnologie,  année  1877,  gr.  in-8,  p.  245  à  260  ; 

3°  The  Timucua  Language,  extrait  des  Proc.  of  the  Am. 
phil.  Soc,  1878  (lecture  du  5  avril),  in-8,  p.  490  à  504  ; 

^1^  The  Timucua  Language,  extrait  des  Proc.  de  la  même 
Société,  1880  (lecture  du  20  février),  in-8,  p.  465  à  502; 

5"  Volk  und  Sprache  der  Timucua,  extrait  de  la 
Zeitschr.  f.  Ethn.,  1881,  p.  189  à  200,  gr.  in-8. 

En  1858,  environ  quatre-vingt  mots  timucuas,  tirés  des 
ouvrages  de  Pareja,  avaient  été  publiés  par  M.  B.  Smith, 
dans  le  New  York  Historical  Magazine,  au  cours  d'une 
notice  bibliographique  (continuée  en  1860j  sur  ce  zélé 
franciscain. 

Le  timucua,  comme   tous  les  idiomes  vulgaires,  n'était 
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point  uniforme  ;  il  variait  de  village  à  village.  Dans  son 
arte,  Pareja  fait  allusion  aux  dialectes  de  Timiiqua,  de 
VAgua  Salada,  d'Oconi,  de  Yufera,  de  Potano ;  dans  ses 
autres  ouvrages,  il  parle  de  ceux  de  Itafi,  de  la  Agua 
Fresca,  de  Tucururu,  à'Acuera  et  de  la  Côte  [Mocama  en 
timucua). 

On  peut,  scientifiquement,  résumer  ainsi  qu'il  suit  les 
particularités  grammaticales  du  vieil  idiome  de  la  Floride. 

Phonétique.  —  Le  timucua  possédait  les  cinq  voyelles 
a,  i,  u,  é,  o,  et  les  deux  semi-voyelles  y  et  w  ;  en  fait  de 
consonnes,  il  possédait  k,  g,  c,  t,  d,  p,  h  ;  n  gutt.,  n  nasal, 
m;  jesp.  (forte  soufflante),  h  asp.,  s,  f  ;  r  et  l.  On  peut 
donc  former  le  tableau  ci-après  : 


'   Voyelles 

Gutturales. 

Palatales. 

Dentales. 

Labiales. 

a 

i 
é 

U 
0 

Semi-voyelles 

y 

IC 

S  /  Explosives 
c  i  Continues 

o  1 

Nasales  .    . 
Soufflantes 
Vibrantes. 

k   ^     g 
j  (cil)  h 

c  (tch) 

t          d 

n 
s 
r            l 

p     h 

m 

r 

Parmi  les  permutations  ordinaires  à  la  langue,  on 
peut  signaler  : 

1°  L'affaiblissement  de  a  en  i  :  pahana  a  une  maison  » 
pahanikare  (<  mes  maisons  >>  ;  hamimakay^ema  et  hamimï- 
kare  ; 

2^  Le  renforcement  de  i  en  e  .•  itmicare  et  itecare  ;  cf. 
encore,  ninutela  «je  ne  sais»,  où  te  représente  la  dériva- 
tive  négative  ti  ; 

3°  L'affaiblissement  de  a  en  e,  dans  les  finales  verbales  la 
souvent  écrites  le  ; 

4°  Les  mutations  ua^:aetuezne:  hahuaso  et  huhaso, 
keheta  et  kehueta.  —  Ici  u  est  probablement  w  anglais 
amené  par  h  ;  —  cf.  même  kohoso  r=  kogueso  ; 

5°  Le  changement  de  o  en  u  dans  la  particule  dérivative 
verbale  no  :  hehuano  «.  parler  j),  pulunu  «  creuser  )>; 

6"^  Les  permutations  consonnantiques  6  =:^.'  kohoso  ^z 
kogueso  ; 

b  - 
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7"^  Le  renforcement  de  h  en  g  :  ituhunu  et  itugunu, 
kagcta  et  IxCiheta,  nihino  et  nigino ; 

8"  L'adoucissement  de  6  en  f:  irihi  et  iriii^  culuhi  et 
culuii  ; 

9"  Le  renforcement  de  l'aspiration  h  en  la  jota  j  :  no\ïo  et 
no]o,  nihino  et  niyno  ;  etc. 

Les  seuls  groupes  consonnantiques  admis  paraissent 
être  nt  (nd)  et  st. 

Pareja  affirme  c[u'à  l'exception  de  la  particule  verbale 
unan,  aucun  mot  ne  se  termine  par  une  consonne.  Il 
semble  que  la  langue  n'admette  en  principe  aucun  autre 
groupe  consonnantique  que  celui  de  l'explosive  et  de  la 
nasale  de  son  ordre  ;  la  nasale  adoucit  d'ailleurs  l'explo- 
sive :  cf.  andakwa  et  antakwa,  manta  et  manda. 

Quant  à  l'accent,  il  se  met  en  général  sur  la  voyelle 
antépénultième  et  jamais  sur  la  dernière.  Les  monosyl- 
labes dérivatifs  ont  naturellement  l'accent  sur  leur  unique 
voyelle,  mais  ils  le  perdent  quand  ils  deviennent  encli- 
tiques et  sont  presque  agglutinés  ;  leurs  voyelles  s'affai- 
blissent alors  (a  en  e,  p.  ex.). 

Beaucoup  de  particularités  phonétiques  ou  euphoniques 
sont  amenées  par  la  composition  sjmcopée  ou  polysynthé- 
tique  dont  le  timucua,  comme  toutes  les  langues  améri- 
cames,  fait  un  grand  usage.  On  sait  que  ce  procédé  de 
composition  consiste  dans  une  altération,  une  fusion,  une 
suppression  dans  les  syllabes  finales  et  initiales  des  compo- 
sants. 

Ainsi  coloma  tf^ua  «  prends  l'arc»  devient  colomaqua ; 
on  peut  citer  encore  miikuhine  «  larmes  »,  de  muku  «  œil  » 
et  ïbine  a  eau  »,  mais  peut-être  y  a-t-il  ici  une  simple 
aphérèse.  On  cite  encore  des  formes  telles  que  cliincla 
«  tu  es  »  de  chi  et  inela,  narekonoma  «  l'instrument  »  de 
7ia  préfixe  et  areco,  mais  il  y  a  plutôt  ici  élision.  On  rat- 
tache encore  au  même  ordre  de  phénomènes  des  construc- 
tions telles  que  anta,  anti  pour  amiti  «  frère  »,  qui  tendent 
à  l'assimilation  de  la  nasale  à  l'explosive  suivante  ;  ce  cas 
est  celui  de  beaucoup  de  formes  en  nt  :  quand  par  exemple 
M.  Gatschet  se  demande  si  entre  puentanikala  et  pueno- 
nikala,  traduits  l'un  et  l'autre  par  «  j'apporte  »,  il  n'y  aurait 
pas  une  différence  sexuelle  (j'apporte  un  objet  mâle,  j'ap- 
porte un  objet  femelle),  la  remarque  est  ingénieuse^  mais  il 
me  semble  que  la  différence  est  purement  formelle  :  piienta- 
doitêtre  contracté  de  puenota-  et  cette  forme  a  simplement 
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le  ta  suffixe  qui  manque  à  puenonikala.  De  môme  le  groupe 
sta  serait  pour  sota  :  ista  «  dit  »,  iposta  «  arraché  »,  etc. 

DÉRIVATION.  —  Le  timucua  est  essentiellement  agglu- 
tinant ;  sa  dérivation  s'opère  généralement  par  suffixes  ; 
cependant  le  pronom  sujet,  la  dérivative  d'action,  sont 
préfixés. 

Parmi  les  suffixes  on  peut  citer  : 

1°  Si  qui  correspond  aux  cas  obliques  :  paha-na  «  ma 
maison  »,  pahana-si  «  de  ma  maison  »  ou  «  dans  ma 
maison  »  ; 

2°  Beta  «  pour,  à,  vers  »,  paha-na-beta  ; 

3°  Ca  «  à  »  ;  qua  «  avec,  en  »  ;  etc.,  etc.  ; 

4"  Ko,  suff.  de  comparaison  et  d'augmentation  :  tiko 
«.  canot  »,  tikoko  «  grand  canot,  ou  litt.  plus  canot  »  ;  tera 
«-  bon  »,  terako  «  meilleur  ou  grand  bon  ».  Il  peut  être 
répété  terakoko  ; 

5°  No,  dérivative  d'action,  liehuano  «  parler  »,  ou  d'état, 
ihino  «  être  »  ; 

6°  Ma,  dérivative  substantive  intransitive: /iebi<fmo-7na 
<i  la  parole  »  ;  —  marque  souvent  les  cas  obliques  ; 

1^  Te  ou  ta,  dérivative  participiale:  hehua-te-ma  a  ce\\x\ 
qui  parle  »  ;  ista  «  ce  qui  est  dit  »  ; 

8°  Siha,  dérivative  transitive,  fréquentative  :  hehua-sïha 
«  ce  qui  parle  d'ordinaire  »  ; 

9°  So,  dérivative  causative  :  natorisono  «  faire  savoir  »  ; 

10°  Na,  préfixe  instrumental,  areco  «  faire  »  et  nareco- 
noma  «  l'instrument  qui  sert  à  faire  »,  nakoconoma  «  la 
hache  »,  etc. 

Ces  suffixes  se  combinent  d'ailleurs  :  tema,  sosi  (passif), 
sote,  sisi  (réfléchi),  etc. 

Le  pluriel  se  forme  par  l'addition  d'un  nom  collectif  : 
kare  «plusieurs»,  pukwa  «beaucoup»,  tooma  «termi- 
naison, complétion  »,  inemi  «  tout  »,  amiro  et  aciro 
«  tout  »,  etc.;  paha-kare  «  maisons  »,  huyu-piikwa  «  pois- 
sons »,  etc. 

Le  timucua  fait  un  grand  usage  des  suffixes  prono- 
minaux. Le  pronoms  personnels  sont  des  formes  sui- 
vantes : 


Forme 

isolée 

en  dérivation. 

1"  personne  du  singulier. 

honihe, 

71,  ni. 

—               pluriel. 

niheka, 

heka. 

2o  personne  du  singulier. 

hocie, 

ci,  c,  y. 

—               pluriel. 

ceka. 
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La  dérivation  des  formes  isolées  est  évidente. 

Le  démonstratif  prochain  de  la  troisième  personne,  qui 
sert  de  pronom  personnel,  est  oke,  pi.  oke-kare;  on  le 
remplace  par  mi  (.a  seigneur»,  miïo  «  grand  (?)  seigneur», 
mile  c(  celui  qui  est  seigneur  ».  Le  démonstratif  éloigné 
est  kaki. 

Dans  la  suffixation  des  dérivatives  pronominales,  le  pro- 
nom de  seconde  personne  affaiblit  en  y  son  explosive  pala- 
tale; les  voyelles  finales  i  sont  renforcées  en  a  ou  en  e  ; 
Kiena,  kieni  «  mon  fils  »  ;  kiaya  «  ton  fils  »  ;  —  pahana 
«  ma  maison  »,  pahaye  «  ta  maison  »  ;  —  icaliye  «  ton 
réservoir  de  pêche  ».  Au  pluriel  du  possédé  on  ajoute 
kare  :  pahanikare  «  mes  maisons  »  ;  au  pluriel  du  posses- 
seur on  ajoute  ke,  ka  (abréviation  de  kare?):  pahanika 
«  notre  maison  »,  isayake  «  votre  mère  »,  itimileyake  «  le 
père  de  votre  seigneurie  »  (pluriel  en  la  forme),  itimileno- 
kare  a  les  choses  qui  sont  pères  de  votre  seigneurie  », 
hekau  timile  hacihonoma  «  choses  de  notre  pays  »,  utiye 
hacipilema  «  animal  de  ton  pays  »,  utiyake  niama  «  femme 
de  votre  pays  »,  etc. 

Les  principaux  noms  de  nombre  sont  : 

1.  yaha.  11.  yahagala. 

2.  yiica.  12.  yucaagala. 

3.  hapu.  13.  hapuangala. 

4.  ceketa.  14.  ceketangala. 

5.  marua.  20:  tuma  yuca. 

6.  mareka.  21.  tuma  yucoke  yaha. 

7.  pikica.  28.  tuma  yucoke  pikinahu. 

8.  pikinahu.  30.  tuma  hapu. 

9.  pekecaketa.  40.  tuma  ceketa. 

10.  tuma.  45.  tuma  ceketoke  marua. 

Il  est  manifeste  que  six  vient  de  ci^iq,  que  sept,  huit 
et  neuf  sont  composés  avec  syncope  de  deux,  trois  et 
quatre. 

La  dérivation  verbale  s'opère  au  moyen  des  pronoms 
préfixés  ou  suffixes,  de  diverses  particules  temporelles, 
modales  ou  circonstancielles,  et  de  la  terminaison  verbale 
la  ou  le.  On  aura  par  exemple  ini  «  être  »,  inino  «  l'action 
ou  le  fait  d'être  »,  n-ine-la  «  c'est  l'être  de  moi,  je 
suis  »,  n-inte-la  pour  n-ini-te-la  «  c'est  la  chose  d'être  de 
moi  »;  —  he-ta-ni-ka-la  «  c'est  la  chose  de  courir  de  nous, 
courons  !  »,  etc. 

On  peut  donner  les  indications  générales  suivantes  : 
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Pour  dériver  le  temps  simple  absolu  (qui  correspond  à 
notre  indicatif  présent),  on  préfixe  le  pronom  personnel  au 
radical  simple  ou  suffixe  de  la  particule  participiale  ta,  te 
ou  de  la  particule  causative  so  ou  d'autres  ;  on  ajoute  yna 
après  ta  ou  so  à  la  troisième  personne  du  pluriel,  on  inter- 
cale bo  avant  à  la  première  et  à  la  seconde  personnes  du 
pluriel  et  on  finit  par  la,  qui  peut  être  en  définitive  consi- 
déré comme  une  terminaison  substantive  :  mani-no  «  com- 
prendre, penser  »,  7ii  mante-la  «  je  comprends  »,  ni-mani- 
bo-la  «  nous  pensons  »,  oke-kare  mantemala  «  ils 
viennent  »,  ci-mani-bo-la  «  vous  comprenez  »,  etc.  On 
peut  naturellement  conjuguer  toute  espèce  de  mots,  ni 
antila  (pour  ni  amitila  «  je  suis  frère  »),  ni  antibola  ou 
antibola  seul  (celui  cjui  parle  est  le  sujet  par  le  seul  fait  de 
sa  parole)  «  nous  sommes  frères  ».  Le  pluriel  n'est  souvent 
indiqué  que  par  le  contexte  :  ano  yuca  himetela  «  deux 
personnes  viennent  »,  pour  ayio  yuca  himetamala. 

La  négation  s'indique  par  le  suffixe  ti  :  oke  teratila 
«  celui-ci  n'est  pas  bon  »  ;  nenatila  «  je  ne  vois  pas  ». 

Le  radical  simple  sert  d'impératif  :  720/20  ou  ?îojo  «montre- 
moi  ». 

On  peut  exprimer  par  une  multiple  incorporation  ou  com- 
position, si  l'on  préfère,  les  divers  régimes  directs  ou  indi- 
rects :  ni-hobuasoninoyala  «  tu  m'aimes,  je  suis  aimé  de 
toi»,  mais  en  réalité  il  y  a  ici  composition  substantive: 
ni-hobua-so-nino-ya-la  «  c'est  l'état  de  moi  d'être  ton 
objet  d'affection  »  (y a  suffixe  possessif  seconde  personne)  ; 
noha  «  apprends-moi,  montre-moi  ».  Pareja  cite  toute  la 
série  : 

Yo  te  aflixo,  —  namace  citukwisotala  ; 

Tu  me  aflixes,  —  naynace  nitukwisotanayele  ; 

etc.  (fts.  66-67),  dont  l'analyse  est  facile.  En  réalité,  la 
seconde  personne  n'est  pas  formée  comme  la  première  ; 
toutes  les  deux  sont  de  forme  passive,  mais  dans  la  pre- 
mière le  sujet  de  seconde  personne  est  seul,  tandis  que 
dans  la  seconde  le  sujet  de  première  personne  est  accom- 
pagné par  le  possessif  de  la  seconde. 

Le  passé  paraît  être  marqué  par  la  dérivative  bi  substi- 
tuée à  ta  on  à  so  :  n-ini-bi-la  d  je  fus  »,  chinibobila  <(  vous 
fûtes  »,  citako  sibi  «  qui  l'a  dit  ?  »  ;  mais  il  semble  résulter 
de  nombreux  exemples  que  souvent  le  passé  n'est  indiqué 
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que  par  le  contexte.  La  distinction  des  temps  est  vague 
dans  l'esprit  des  peuples  primitifs. 

Dans  les  interminables  séries  de  pages  consacrées  par 
Pareja  au  verbe  timucua  et  où  le  lecteur  est  exposé  à  se 
perdre,  on  trouve  des  conjugaisons  complètes  avec  modes, 
temps,  gérondifs,  etc.  ;  mais,  comme  il  reconnaît  lui-même 
que  la  plupart  de  ces  formes  s'emploient  absolument, 
adverbialement,  il  faut  admettre  que  ce  sont  là  de  simples 
agrégations  de  particules  qui  n'ont  rien  à  voir  avec  l'idée 
que  nous  nous  faisons  d'une  conjugaison.  Ces  formes  en 
tekwa  (imparfait),  en  cunu  (parfait),  en  hahela  (futur),  en 
hilehila  (plus-que-parfait),  en  bilehahela  (futur  antérieur)  ; 
ces  optatifs  en  /es;  ces  subjonctifs  en  kokwa,  konaka  ;  ces 
longs  composés  en  inkono,  inkotaku,  keke,  kekere,  etc.,  ne 
sont  en  réalité  que  des  combinaisons  de  suffixes  mono- 
syllabiques. Je  ne  saurais  les  expliquer  cependant  tous 
parce  que  je  ne  connais  pas  assez  le  vocabulaire  timucua, 
n'ayant  pu  encore  étudier  —  et  trop  rapidement  —  que 
Varie  de  Pareja.  Mais  on  reconnaît  partout  aisément  le  ou 
la  (idée  verbale  personnelle),  te  ou  ta  (idée  adjective),  no 
ou  na  (idée  verbale  indéfinie),  hi  (idée  de  temps  passé), 
ko  (idée  d'insistance),  so  (idée  de  causalité),  si  (idée  de  réci- 
procité, de  durée),  ha,  hc,  na,  etc. 

Certaines  formes  sont  périphrastiques  et  manifestement 
composées  avec  inino  «  être  ».  Rien  ne  nous  assure  que 
plusieurs  n'ont  pas  été  faites  de  toutes  pièces  par  les 
missionnaires  ;  d'autres  sont  incontestablement  pléonas- 
tiques. 

Telles  sont  les  indications  générales  que  j'ai  cru  pouvoir 
donner,  afin  de  rendre  moins  ingrate  et  moins  aride  la 
lecture  de  VArte.  Pour  refaire  utilement  l'œuvre  du  fran- 
ciscain d'il  y  a  trois  siècles,  il  faudrait  non  seulement  étu- 
dier ce  livre,  mais  encore  analyser  tous  les  textes  timucuas 
que  nous  possédons.  Je  n'ai  pu  voir  pour  ma  part  que  les 
quelques  spécimens  réimprimés  par  M.  Gatschet  ;  ils  ne 
suffisent  point,  car  les  traductions  espagnoles  qui  y  sont 
jointes  (il  serait  plus  vrai  de  dire  que  l'espagnol  est  le  texte 
dont  le  timucua  n'est  c|u'une  traduction)  sont  manifes- 
tement peu  rigoureuses.  Les  phrases  ne  se  correspondent 
point  exactement  et  elles  sont,  dans  les  deux  langues  rap- 
prochées, d'une  longueur  trop  inégale. 

Je  dois  donner  ici,  à  mon  tour,  quelques  textes.  Je 
reproduis  d'abord,  avec  la  traduction  anglaise  de  M.  Gats- 
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chet  (faite  sur  l'espagnol  de  Pareja),  l'histoire  d'Ébroïn 
d'après  le  Confessionnaire  de  1613,  puis  le  Pater  de  Mo- 
billa  (1635)  et  enfin  la  pétition  de  1688.  J'ai  rendu  l'ortho- 
graphe plus  scientifique. 


I.  —  HISTOIRE  D'ÉBROÏN 


Léon  mokama,  paki  Barharia  mononko,  ithnilenota 
hibatekwa  maitines  ofonoma,  inike  eneninkono  tikopaha 
ikwo  inihitileta  osobononko  maha  irïbite  akoleta  ibine 
ofonoma  miteticu  mota  mitake  ano  cokolo  hehankonoso 
omotake  ita  itake  itimileno  micunu  :  <(  Ikwasihota  cita 
kokarente  cika?  »  masibota  yeciboke  isimonimano  :  «  Kaki 
tikopahamano  Ebronio,  Fransia  haciena  anokoma  ecesota 
hotanikala  hacinaramino  paliama  ecesota,  ncinemi  istiko- 
sota  hacinaramisota  habeletanikala  kaki  kalubonimano 
hocie  ecisonimakiui  akuyokwama  isonimatekene  eyoma 
isotanimatekioenema  betaleke,  inela  nakwenema  nahia- 
bonta  kianeleta  caka  nikwintele  manta  anolatile  nimabc- 
talekioe  inela  mopuenoke  okotota  cakweteleke  ».  Isenela 
manta  na  hiabotekioa  inta  haninko  mantekwa  inike  eneni 
niicu  kokoma  nihike  nakwene  euletoma  ninimano.  Kaki 
Ebronio  itimileno  kaki  pakima  hibatekiva  enetemakwa 
hocie  cisonirnicumasta  monimano  muku  yaha,  iposta  hika 
narutukwato  pakima  hibasomibiletekiva  nastama.  Aku 
itimile  noyokioamanta  muku  yacakwa  iposta  cakwino- 
cike  naikwentekwa  ininomimakwa  na  maha  habecule.  Na- 
kioenike  hiti  pahama  tahacinara  mitela,  nakwentemano 
noro  bista  nakwenta  kalabotelehonikioenihabeti  manino- 
Icta  habem.a  nanela. 

a  In  the  sea  of  Lyons,  on  the  island  of  Barbaria,  amonk, 
after  having  said  the  morning  missa,  perceived  a  vessel 
which  seemed  to  fly  rather  than  to  move  on  the  waters. 
He  heard  in  it  great  shouting  of  people  ;  when  the  monk 
inquired  with  loud  voice  «  ^vho  they  ^vere  »,  a  voice  re- 
phed  :  «  we  are  démons,  and  we  hold  on  board  of  this  vessel 
li^bronio,  the  powerful  mayordomo  of  the  royal  home  of 
France,  and  we  will  disembark  him  and  thro^v  him  into 
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Vulcan's  furnace  (olla),  and  torture  him  there  forever  for 
the  wrongs  he  inflicted  to  thee  and  to  others,  while  he 
went  on  without  being  sorr}^  for  it  and  showing  no  mental 
distress  nor  contrition  about  his  détestable  deeds  ».  The 
monk  noticed  the  hour  (of  this  occurrence)  and  afterwards 
discovered  \vith  entire  accuracy  (indeed)  that  at  the  same 
moment  Ebronius  would  die  at  the  royal  court.  Ebronius 
banished  the  monk  upon  that  island  and  ordered  one  of 
hisej^estobe  eut  out.  And  to  another  monk  he  ordered 
both  e3'^es  te  be  removed,  imprisoned  him  and  let  him 
p^rish  in  prison.  For  similar  misdeeds  he  finally  met  in 
hall  the  reward  which  he  had  deserved.  » 

On  remarquera  que  cette  traduction  ne  correspond  pas 
bien  exactement  au  texte.  Le  discours  indirect  y  est  subs- 
titué au  discours  direct,  comme  le  prouvent  le  mot  hocie 
«  toi  »  de  la  dixième  ligne  et  la  phrase  cita  kokarente  cika 
«  qui  plusieurs  vous  /  ».  11  faut  noter  les  mots  :  itimilenota 
«  étant  un  père  seigneur  (padre,  prêtre  régulier)  »,  ano- 
koma  «  une  plus  personne,  une  personne  supérieure  », 
tikopaha  «  bateau  maison,  grand  navire  »,  maitines  «  ma- 
tines 0  avec  mouillement  du  t,  istikosota  «  étant  celui  qui 
cause  le  mal  »,  hibasomibiletekwa  «  ayant  été  celui  qui 
vint  faire  dire  »  {hiha  «  dire  »,  so  «  causatif  »,  mi  «  aller  », 
hi  «  passé  »,  le  «  verbal  »,  te  «  participe  »,  kwa  «  géron- 
dif »),  etc. 


n.  —  PATER 

Heka  itimile,  numa  hihantema,  hisamilenema  ahokwa- 
noletahahema  ;  halunu  nanemima  nohohonihahe  ;  mine 
manintakc  aumama  isota  monimakwi  kakiva  utimate; 
nakwimohabe  ekwelareke  hono  henonika  ekwelete  nohoho- 
nihahe ,  niiia  ehehotema  Jiatekwenike  nimani  sihonihabe 
hekate  nakwimosima  nina  ehesïhotema  natekwenike  ma- 
nista  nikala  kume  hioninomate  ;  nini  hoha  manta  nihdbi, 
hatikwa  ninikahe,  aku  nate  istikolete  inemikwa  Jiihaluho 
nihabe. 
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m.  —  PÉTITION  DE  1688 

Je  conserve  ici  l'orthographe  originale;  j'ai  copié  le 
morceau  sur  le  fac-similé  de  M.  B.  Smith  et  je  crois  ma 
transcription  plus  exacte  que  celle  de  M.  Gatschet. 


+ 


E  REIHECA  ANOCONICA 

Nanemi  Anoquela  mîtonoma  ni  eiahohîlahacacheqeno 
cumen,  atimococo  AnoqU'da  mitonoma  ni  eiahotela 
queniqe  Anohehasisironimanihotaqe... 
Anona  ioholatapuqua  himesohonihilahacu 
don  tiecu  naquiniosinienehohitila  Anonniohalata 
yoqua  careniate  eiataynalahacunaquômosini 
ene  bohitila  naquenema  betaleq  diosiquimi  leqe  ysa 
coniquo  sohoriqbenamotanica  ieholaiaynemimote 
Anoquelacaremate  Amunapuqua  ninabarasobo 
taniquosoboniqe  ysacomanta  eiatanicala  Acu  Ano 
naio  holataponobi  ioqucaramaca  conisobonemaqu 
mosinisobomileninono  Christiano  ni  puquacocolebo 
hela  eristiano  leno  leno  lehabematacubaniheba 
sibonelaminetepataquilononebeleca  ynta  Cristi'i 
Anontima  ni  parifosibonelahacu  pataqui  lonoma 
quayquimileqemisamano  haninibitila  santoJe 
nelenela  onimanibotela  yte  care  naboso 
noleta  habecarcmate  nihebasibotamo  sonique  ysa 
comanta  eiaianicare  misa  ocotonoletahabeca 
remate  nihcbaneca  sibotahomo  taminiqe  y  saco 
manta  eiatanicare  naquenema  betaleqe  caqi 
Anonaioholata  hibantema  diosiquimileqe 
Anila  pusimitanicale  diosibalunu  ohontahauc 
tom.anco  caquanihibasihonta  hcronimani 
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botaqe  Anihehasimitanihale  San  Mateo 
eneroela  otu  ma  yuchoqe  piqinahû  eromano 

don  francisco  nai/stah  Acu  francis  camartine 
don  P  San  P'^  holata  Don  diego  machana  holata 
Bentura  asile  holata  Gregorio  S  In-Jio 
lata 


j  I  Al  Rey  Nro.  Senor  (  Siempre  emos  sido  vasallos  de 
V.  M.  pero  agora  con  mejor  raçon  y  de  |  ttodo  coraçon  lo 
somos  y  asi  queremos  hablar.  =:  V.  M.  a  ynviado  mu  | 
chos  governadores  pero  como  Don  Diego  no  emos  vistto 
nin  I  guno,  y  por  estta  causa  damos  a  V.  M.  las  gracias  ; 
nos  a  socorrido  a  I  los  casiques  3^  pobres  vassalles  de 
V.  M.  con  ropa  por  cuia  causa  estamos  [  muy  agrade- 
çidos,  Dios  se  lo  pague  a  Y.  M.  ;  3^  si  los  senores  gover- 
nadores I  que  han  benido  fueran  como  el  que  03^  esta 
fueramos  mejores  xptianos  3^  |  hubiera  muchos  mas 
xptianos.  Su  me^^  a  trauajado  mucho  en  ntro  vien  |  con 
tan  malos  tienpos  3^  por  si  mesmo  a  uisitado  ttodos  los 
lugares  de  |  xptianos  3"  de  3mfieles  como  fue  Basisa  3''  nos 
a  dado  mucho  consuelo  3^  [  con  ttodos  estos  trabajos  nunca 
a  dejado  de  oir  misa,  3'  asi  deçimos  q"  es  |  un  hombre 
santto.  A  nos  encargado  mucho  que  honrremos  que 
rreberen-  |  ciemos  a  los  saçerdottes  cjne  nos  asisten,  como 
su  m^  la  açia  delante  de  |  nosotros,  suplicamos  a  V.  M.  se 
sirua  de  continuarnos  muchos  a°s  al  |  S''  Governados  que 
es  porque  procura  nro  vien  aconsejandonos  como  |  buen 
xptiano  que  oygamos  misa  3-  atendamos  mucho  a  loque 
les  rreligio  |  sos  nos  ensehan  ;  boluemos  a  suplicar  a  V.  M. 
nos  continue  el  S^  Don  |  Diego  nuestro  Gobernador  para 
nro  consuelo  :  nro  Sehor  de  en  ttodo  a  [  V.  M.  ttodo  goço 
Salud  como  estos  pobres  vasallos  lo  desean  :  escrita  |  en 
S°  Matheo  en  el  mes  de  henero  veinte  3''  ocho  de  mill  ss°* 
y  ochentta  3"  ocho  anos.  Escripta  y  firmada  de  los  casiques 
que  nos  hallamos  presen  |  tes.  =  Don  Franco  casique  de 
San  Matheo.  =:  Don  Pedro  casique  de  San  Pedro.  =1  Don 
Bentura  casique  de  Asile.  =  Don  Diego  casique  de  Ma- 
chana. =  Gregorio  casique  de  San  Juan  de  Guacara.  = 
Fran'^o  Martinez  résidente  en  San  Matheo. 

Certifico  3*0  fray  Fran<=°  de   Rojas  religioso   del  horden 
de     nuestro    ]    seraphico     padre    san    Frani^o    hijo    desta 
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Sta  Provincia  de  Santa  Elena  de  la  |  Florida  ynterprete  del 
ydioma  timuquano  en  esta  ciudad  de  San  Aug^  y  |  minis- 
tro  de  ios  naturales  que  de  dho  ydioma  asisten  en  dha 
ciudad  que  |  traduje  esta  carta  de  lengua  timuquana  en 
nuestro  ydioma  espanol  y  ba  |  fielmente  traduçida  a  peti- 
cion  del  S^  Gov^  y  Cap^  Genl  Don  Diego  de  Qui  |  roga  y 
Losada,  y  por  verdad  lo  firmo  en  este  Convento  de  San 
Aug"^  de  la  Florida  en  dies  y  seis  de  febrero  de  mill  ss"*  y 
ochenta  y  ocho  afios  z=  fray  Franco  de  Rojas. 

Concuerda  con  la  carta  traduçida  que  queda  en  mi  poder 
a  que  me  |  remito  y  para  que  conste  de  mandamiento  de 
su  m^  dho  S^  Gov^  Cap°  genl  doy  el  présente  en  San 
Aug°  de  la  Florida  en  veinte  y  un  dias  del  |  mes  de  febrero 
de  mill  ss°*  y  ochenta  y  ocho  a^  Va  escripto  en  un  pliego  | 
de  papel  comun  por  no  correr  aqui  el  sellado  y  en  fee  de 
ello  I  Hago  mi  signo  X  en  testtim"  de  verdad  |  Alonsso 
Solana  |  S°o  Pu"  y  de  Gov°°. 

J'arrête  ici  ces  notes  préliminaires  dont  on  voudra  bien 
excuser  l'insuffisance.  Mais,  bien  c|ue  j'aie  commencé  ce 
travail  il  y  a  trop  longtemps  déjà,  le  temps  m'a  manqué 
pour  lui  donner  la  forme  définitive  et  pour  le  rendre  aussi 
complet  et  aussi  sûr  que  je  l'aurais  voulu.  On  me  presse  de 
livrer  ces  notes  et  je  laisse  aller  à  regret  ce  manuscrit  im- 
parfait, cette  ébauche  d'une  étude  qui  m'intéresse  et  que  je 
me  réserve  de  reprendre  si  les  événements  m'en  accordent 
le  loisir. 

Paris,  22  août  1885. 

Julien  ViNSON. 


PROLOGO    AL    LECTOR 


e  totos  es  bien  sabido,  quan  gran  dano  é  inconui- 
K^ljV|jpniente  sea,  (assi  en  lo  temporal  como  en  lo  espiri- 
YM^'.^inal)  la  falta  de  no  entender  las  lenguas  de  los 
naturales.  Pues  fuera  del  no  poderlos  aprouechar,  desta 
ignorancia  sale  el  hazer  les  malos  tratamientos  y  no  acudir 
con  lan  pia  aficion  â  las  obligaciones  de  Christianos,  como 
quando  entienden  lo  que  se  les  dize  y  ensena  en  su  lengua. 
Pues,  puesto  caso  que  la  piedad  Euangelica  (por  la  quai 
fuimos  enuiados)  nos  constrine  â  entender  en  los  negocios 
espirituales  y  corporales  de  su  saluaclon,  muy  mucho  nos 
impide  la  ignorancia  de  su  lengua.  Y  pues,  los  ministres  ^^ 
de  la  Fé  y  de  los  Sacramentos  Euangelicos,  en  tierra  de 
estos  infieles,  toman  â  su  cargo,  cada  quai  en  su  modo,  â 
declarar  y  administrar  tan  altos  ministerios  â  los  naturales, 
y  que  su  saluacion,  6  perdicion,  cuelga  dellos  ;  no  basta 
saber  como  quiera  su  lengua,  sino  que  an  de  procurar  con 
mucho  cuydado,  entender  bien  la  propriedad  de  los  boca- 
blos  y  modos  de  hablar  que  tienen  ;  pues,  por  falta  desto, 
podrâ  suceder  que  en  lugar  de  predicadores  de  verdad,  lo 
fuessen  de  herrores  y  falsedad.  Por  lo  quai  deurian  los 
dichos  ministros  Euangelicos  trabajar  con  gran  solicitud  y 
diligencia,  saber  bien  la  lengua  de  los  naturales.  Pues, 
segun  lo  dize  San  Pablo ,  «  Fides  ex  auditu ,  auditus 
autem  per  verbum  Christi  «.  Y  esta  palabra  de  Ghristo  se 
a  de  predicar  en  lengua  inteligible  à  los  oyentes ,  para  p^ 
conuertirlos  y  traerlos  d  la  Fé,  y  confirmarlos  en  ella, 
por  la  inteligible  predicacion;  porque  claro  esta  que 
se     podran     mal    induzir,     y   atraer    d    la    contricion    de 
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sus  pccaJos  y  al  examen  de  su  concicncia^  y  oyrlos  eu  la 
confession,  y  darles  6  negarles  la  absolucion,  no  enten- 
diendo  bien  lo  que  dizen.  Y  por  que  hasta  agora  no  han 
salido  algunos  tan  perfectamente  en  la  lengua,  como  séria 
necessario^  por  que  lo  que  han  alcançaio  à  saber  délia  a 
sido  por  interprètes,  que  no  alcançan  muchas  cosas  ni 
secretos  de  nuestra  lengua,  y  aun  menos  de  los  misterios 
de  nuestra  Fé.  Assi  con  gran  trabajo  y  afan,  por  falta  de 
no  auer  Arte,  por  donde  con  mas  facilidad  pudiessen 
aprender  la  dicha  lengua,  acordé  de  ordenar  y  reduzir  (lo 
fTjTv^.  mejor  que  me  ha  sido  posible,  y  mi  corto  talento  é  ingenio 
ha  alcançado)  este  Ane  en  el  quai  se  verâ  la  orthographia, 
con  lo  mas  necessario  de  la  lengua,  y  lo  demas  se  podrâ 
ver  en  el  vocabulario.  Y  por  que  mejor  se  entienda,  se 
ponen  las  aduertencias  que  se  siguen. 


I".  t. 


I-'.  ,.  v 


ADVERTENCIA  PRIMERA 

Esta  lengua  Timuquana  consta  de  las  letras  de  nuestro 
a  b  c  dario  Castellano  ;  y  tiene  otra  cosa  digna  de 
notar  que  todos  los  Nombres  ,  Verbos  ,  Aduerbios,  Parti- 
culas,  y  bocablos,  se  acaben  en  una  de  las  cinco  vocales  : 
a,  e,  i^  0,  Il  ;  de  modo  que  no  se  halla  vocablo  que 
acabe  en  consonante  (i).  Y  assi  mismo  tiene  las  silabas 
que  se  siguen  (de  las  quales  carece  la  lengua  Mexicana): 
ia,  ic,  ii,  io,  in.  Assi  como,  ^m/aP  es  lu  hijo  ? —  liamiaie? 
es  tuio  esso  —  j'ayinoma,  la  fortaleza  6  fuerça  —  iaiila^  cosa 
fuerte  6  grande  6  principal  — nijo,  nijomota,  cosa  encendida 
6  de  color  de  fuego,  como  hierro  hecho  asqua,  6  con  enccn- 
dido  coraçon  6  afecto,  —  îuparala,  cosa  arrugada  6  arru- 
gas.  Y  assi,  en  muchos  vocablos,  se  verâ  esto  veriticado. 


ADVERTENCIA   SEGUNDA 

Despues    de    la  By    muchos    pronuncian  y  hieren    una  u. 
Assi    como    qebiieta    à   qebeta,    nabeta    6    nabueta.    En    los 


(i)  NoUi  ms.:  Sino  son  laian. 


vcrbos,  ninibotcla  6  ninibuotela,  etc.  Y  assi  en  oiros  mu- 
chos  vocablos. 

La  C,  algunas  vezes  la  pronunciau  por  s,  assi  como 
Crusi,  auiendo  de  pronunciar  Criici. 

De  la  G,  y  A'  se  usa  raras  vezes  ;  en  su  lugar  sirue  la 
H.  Assi  como  ytuhunu  à  ytiigunu,  cagueta  6  caJieta,  coboso 
6  cobueso  à  cogueso,  nihino  à  nixino.  Y  assi  de  otros. 

La  L,  siempre  es  simple,  que  no    se   gemina,    ni  ay  elle. 

La  T,  unas  vezes  se  pronuncia  como  tal,  otras  se  pone 
en  lugar  de  D.  Assi  como  manda  6  manta.,  inta  à  inda, 
anda  à  anta,  andaqua  6  antaqua.  Y  assi  indiferentemente 
se  usa  de  otras  letras,  como  se  dixo  en  el  Cathecismo  de 
la  Doctrina  Christianay  Sacramentos,  ultima  oja,  folio  176.  ~ 


ADVERTENCIA    TERCERA 

Todo  lo  arriba  dicho  importa  poco,  pues  se  usa  indife- 
rentemente de  las  letras  sobredichas,  y  no  muda  sentido. 
Pero,  en  lo  que  se  signe,  importa  mucho  mirar  y  consi- 
derar  su  orthographia,  que  quiere  dezir  recta  pronunciation. 
La  qaal  siempre  ha  sido  y  es  muy  necessaria,  en  qual- 
quiera  lengua.  La  quai  dize  San  Hieronimo,  en  vna  Epis- 
tola.  En  tanto  excède  â  la  que  no  esta  assi  bien  pronun- 
ciada,  ni  onhographiada  con  deuidas  letras,  como  diticrc 
el  hombre  viuo  del  pintado.  En  la  lengua  espaiiola  y 
latina,  despues  de  la  q  siempre  se  escriue  11,  con  todo  esso 
los  que  saben  poco  de  la  Latinia,  auiendo  de  dezir  en  esta 
conjuncion  adq;  dizen  adque ,  y  le  hazen  relativo  no  lo  1-7:^  v 
siendo  ;  donde  parece  perderse  la  11^  ô  no  se  deue  herir  ni 
dezir.  Pues  si  en  lengua  tan  politica  ay  esta  diferencia,  no 
es  mucho  que  en  lenguas  barbaras  la  aya.  Pues,  en  esta 
lengua,  no  se  a  de  poner  u  despues  de  la  q,  sino  es  quando 
el  vocablo  la  pidiere,  por  que  totalmente  se  muda  el  sen- 
tido, signiticando  lo  contrario,  y  por  eso  se  hallarâ  en 
muchas  partes  :  qe,  qi,  y  en  otras  que,  qui.  Para  la  decla- 
racion  de  lo  quai,  se  ponen  estos  vocablos,  por  exemplo, 
y  otros  que  por  prolixidad  se  dexan,  pero  bastardn  estos, 
por  que  por  ellos  se  aduierta  lo  que  importa  : 

Piqiiino,  esconderse  —  piquinoma,  el  tal  escondimiento; 
—  napiqino  cmbidiar;  —  piqinoma  la  embidia  ;  —  iqino 
signitica    subir,    iqûino    matar,    aprensar,    6    apagar  ;    6,  iqi 


F.  6,  V». 
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F- 6- sube,  iqûi  mata  6  apaga  (i); —  liiquino,  acabar,  6  fenecer 
alguna  cosa  començada  ;  hiqiiio  sonar  —  hiquinoma  el  tin, 
6  conclusion,  6  fenecimiento,  6  acabamiento  de  alguna 
cosa,  6  obra  ;  hiquinoma  el  sueno  ;  —  quetano  labar  llagas, 
—  iquine  la  teta  6  lèche  délia;  iqine?  subiô  v,  m.  arriba? 
iqueno  limpiar,  6  fregar,  6  acicalat  —  Mecalala  iquama, 
el  espadero  que  limpia  y  acicala  la  espada  (2)  —  qereno, 
1.  qeteno,  regoldar,  6  raer,  6  sacar  en  este  modo  como 
raiendo  —  iqenino  espulgar  (3),  niqesi  espulgame  (4)  niqesi 
qeno,  buscar,  busca  ;  qe  buscad  ;  —  qe,  îJiaca,  qeno,  aquel 
6  aquella  6  aquello  ;  —  Veqenitîo  la  almohada  6  cabecera, 
a  ora  sea  de  piedra,  ô  madero,  6  palo  ;  —  qenino  ser  bus- 
cado  ;  —  qebanino  préparai-  6  alinar  6  proueer  antes  lo 
necessario  —  beqelonino,  estar  â  punto  preparada  6  dis- 
puesta  6  aparejada  la  persona  6  cosa;  —  qiielo,  el  conejo 
6  gaçapo;  —  qeleno^  senalar  haziendo  raya,  6  pasar  la  raya 
6  termino,  6  pasarse  de  largo  ;  —  qelaso,  pasar  alguna  cosa 
de  parte  a  parte;  6  tasoroninoso  qela,  la  llaga  de  golpe  à 
flécha  que  pasa  de  parte  â  parte  ;  —  qela  mania,  las  cinco 
llagas  ;  —  quelano  derretirse  alguna  cosa  al  sol  6  fuego, 
6  estar  marchita  olaçia,  6  quemada  6  abrasada  del  yelo  6 
escarcha,  —  anoquelano  retirarse  la  gente  ;  —  inemi  colala 
todos  se  fueron  ;  —  cuiiiqiielano  pescar  con  red  ;  —  qibema 
el  principio  de  algo  6  el  primero,  6  primera;  —  inino 
qibema,  la  primera  obra,  6  cosa  que  se  haze  de  algun  edi- 
iicio  ô  cosa  ;  —  chiqino  sombrero,  y  chiqisono  trocar  alguna 
cosa,  6  trocarse  en  el  trabajo  ô  vengarse  :  sin  vengança 
estoy  satisfecho,  ichiqisono  toroqua  hoi  nimanela  ;  —  oquo 
la  carne  6  cuerpo  de  la  persona;  tapola  oqo  frangoUo  de 
mayz  ;  oqo  pecherereca,  suelo  de  la  garita  ;  —  naqosono, 
honrrar;  naquosono,  hazer  6  adreçar  ô  componer  alguna 
cosa  ;  —  ininochiqe,  chiqequana,  chique,  balsa  de  madera  ; 
chiqua,  el  huron  que  deguella  las  gallinas. 

Esta  particula  qere  unas  vezes  signitica  enfado,  orras 
significa  contento  :  qere  manta  habela  ,  qica  quera,  qerena 
guehasi,  assi   sera   manana.  Lo  mas  ordinario  es  ser  voz  ô 


(i)  Nota  ms.:   chaquino,  cliaqinO, 

(2)  d  daga  (borrado). 

(3)  O  buscar  algo  (borrado). 

(4)  d  buscame  tal  cosa  (borrado)i 


diccion  escortatiua,  para  que  con  animo  y  brio  y  donayrc 
se  haga  lo  que  se  va,  6  esta  haziendo  ;  qere  gère  assi  assi, 
galanes  ;  assi  assi,  buena  gente,  etc.  Si  se  le  pusierâ  ii, 
dixera  «  quere  »,  imperatiuo  del  verbo  latino  que  significa 
buscar,  y  los  Indios  se  reirân  quando  lo   oygan. 

Dira    algun    curioso,    que    algunos    de    los    sobredichos 

vocablos  se  pudierân  escreuir  con  c,  y  no  con  q.  A  esto  se 

responde  que,  en  la  lengua  espaiiola,  los  que  saben  la  recta  F.  7,7° 
pronunciacion  bien  saben  pronunciar  ça,  aunque  no  tenga 
cedilla  abajo,  y  quando  a  de  sonar  ca;  pero,  en  esta  len- 
gua, fuera  diticil  à  los  que  no  estuuieren  expertos  en  ella; 
y  para  quitar  toda  equiuocacion  y  herror,  ba  assi  para  mas 
claridad  y  por  parecer  que  es  â  lo  que  mas  se  inclina  la 
lengua  ;  Verbi  gratia  : 

Por  este  qere  escrito  con  c,  dixera  el  que  no  sabe  çere, 
y  por  caqi,  caci  ;  por  naqi,  riaci,  y  por  onaqi,  onaçi,  lo  quai 
fuera  cosa  ridicula,  y  no  darse  a  entender;  —  qepe,  qepema, 
y  no  çepe,  çepema,  cosa  postillosa  6  monda  6  blanquisca; 
—  piqela  no  cabe,  y  no  picela;  —  qepe  tenaças;  —  peqe 
cuelga  eso  ;  y  estos  exemplos  bastarân. 

La  r,  siempre  la  pronuncian  por  ère,  y  assi  dizen  por 
tierra  tera,  requiem  reqiem. 

De  algunos  nombres  que  carecen,  los  mezclan  con  nues- p^ 
tra  lengua  (aunque  son  pocos),  exempli  gratia  :  xarro  dizen 
saroma,  Pesar  6  romancar,  pesanoma  :  Na  pesanoma  el  tal 
peso  6  medida  ;  otras  vezes,  yereua  na  pesonoma,  el  peso 
6  pesas  para  pesar  algo  ;  si  es  la  medida,  canasta  6  cenacho 
dizen  canasta  na  pesanoma,  ô  quita  na  pesonoma,  6  quita 
na  hionoma  :  Este  pesar  6  medir  es  de  mayz,  6  frisol,  ô 
otras  legumbres.  Por  que  para  medir  cosa  de  edificios,  6 
canoas,  lo  miden  a  braças,  dizendo  :  tiene  una  braça,  pata- 
rabono  iaha,  2  patarabono  iucha,  6  hapu,  6  cheqeta,  etc.  ; 
para  medir  lienço,  ô  pano,  ô  sayal,  emanahiono,  sayali 
nahiono  mareca,  seys  varas  de  sayal  ;  esto  de  medir  se  podrâ 
ver  mas  â  la  larga  en  el  vocabulario,  verbo  medir. 


Del  Accento  y  Pronunciacion. 

Totas  las  diciones  que  tuuîeren  una  ô  dos,  6  très  vocales,  fTT^ 
se  a  de  poner  el  accento  en    la    primera    vocal,  y    si    mas 
tuuiere  se  advierta  que  nunca  se  a  de  poner  en    la   ultima 


vocal,  verbi  gratia  :  tara  bueno,  es  nombre  possiuuo  ;  îêra- 
côco  mejor,  téracâcola  6  tara  dcola  muy  mucho  mejor,  y 
assi  de  otros.  De  verbos,  qc  busca,  qe  maca,  tambien  es 
intericciûii  admiraiiua  qé  Purgotorio  michu  !  a  que  Purga- 
torio  !  qé  liiti  pahama  isticocosono  carcmichu  !  a  que  tor- 
mentos  ay  en  el  intierno!  Misi,  be  delante  6  anda  delante, 
PL  misicama  (i)  mistachicaqe  6  mistachaqe  nahîabotela, 
aquel  sabe,  PI.  nahiabotamala ;  tnila  yo  me  voy,  mitdnicala 
nosotros  nos  vamos;  y  assi  de  los  demas. 

Sacanse  estas  diciones,  las  quales  se  hallarân  en  todos 
— p^  los  verbos,  y  en  algunos  nombres  que  se  pone  el  acento  en 
la  primera  6  ultima  vocal,  a^si  como  :  s'wQnàvix,  piienohecô, 
PI.  puenomohecô  ;  si  esta  ay,  fatahéco  PL  eyamohecô ;  si 
sera  assi  eso,  nantahecô  ù  nantchcco;  si  sera  bueno,  tcra- 
Iwcô,  6  si  sera  malo  eso,  isticohéco  ;  y  el  sol,  elacô  ;  y  la 
luna,  aciicô ;  y  las  estrellas,  chubobocô  ;  cuiocô^  y  pescado  ;  y 
frisol,  saliqicô;  y  Pedro,  Pcdroquî  ;  y  el  Cacique,  holota- 
maqiii  ;  Pedromaté,  luanimate,  y  assi  de  todos  las  demas 
diciones  6  coniunciones. 

Pero  a  se  de  advertir,  que  quando  no  es  conjuncion  el 
qui,  ni  es  interrogante  el  co,  no  se  a  de  poner  el  accento 
en  la  ultima  ,  assi  como  tîcoco  grande  canoa  ,  Pîchoco 
el  cuchillo,  dyaco  el  monte,  môteco  el  que  dize,  hébuanco 
el  que  habla  ;  nihinonco  el  morir  ;  quosoteco  el  que  haze  ; 
énanco  el  que  lo  vido  ;  fiahiaboteco  el  que  lo  sabe  ;  nahîa- 
P  ,,  Y",  botecocare  los  que  lo  saben  ;  nahiabotenco  tôomanco  à  tôo- 
mama  los  que  lo  saben  ;  nahîaboîencono  tôomaco  todos  los 
que  lo  supieren. 

Assi  mesmo  se  aduierta,  que  infinitas  vezes  se  usa  la 
figura  que  en  latin  se  llama  sinalepha,  y  es  quando  una 
dicion  acaba  en  vocal  y  comiença  la  que  se  signe  en  vocal, 
exemplos  :  incurriste,  6  caiste  en  pecado,  6  en  cosa  mala, 
tei'atichinela^  pierde  la  i  (aqui  no,  terati  chi  inela)  ;  — yo 
incurrf  en  pecado  inihati  ninela,  pierde  la  i  {ni  inela,  aqui 
no; —  lleba  6  toma  el  arco,  colomaqua,piQvde  la  u  {coloma 
iiqua,  aqui  no)  ;  letanimaquanta,  auiendo  de  dezir  letani- 
maqua  inta. 

Lo  mesmo  se  hallarâ  en  muchissimos  nombres,    ut   tera- 
cola,  pierde  la  a  (aqui  no,  tera  acola)  muy  bueno. 


(i)  Corregido,  en    nota  :  misimaca. 


/ 

Pero  en  el  superlativo  no  se  picrde  todas  vezes   la  dicha 
vocal,  ut  estico  acola  muy  malo  ;    cucleca   acola   mucho,  é  i- 
muy  grande. 

La  causa  de  perderse  esta  vocal,  es  por  lo  que  arriba  se 
dixo,  de  que  todos  los  vocablos  diciones  y  verbos  se  aca- 
ban  en  vocal  ;  podrâ  ser  que  algun  vocablo  se  acabe  en 
consonante,  pero  hasta  agora  yo  no  le  é  visto  (i). 

Estas  no  pierden  la  vocal,  riaiuchami,  cagiequele,  una 
oqiio,  ocorota  acii,  iiti  ocorono  acu  ianacu,  na  eneno,  na 
inima,  nai  ninchamosi  naiabi  sacaie  sinta,  na  abosinta,  mima 
catema,  ano  atichicolo  fata  amuna,  naiochiqe,  y  assi  otros. 

En  algunos  nombres  y  verbos,  se  hallarâ  una  repeticion 
como  se  dixo  en  el  Cathecismo  de  los  sacramentos,  ûltima 
oja,  fol.  176  ;  donde  se  advierte  que  es  necessaria  en  la 
lengua  como  la  experlencia  lo  ensenarâ,  assi  como,  hirihi- 
l'imota   alihotela  6  ysotela,  anda  6  haze  eso  con  gran  dili- 


gencia  y  presteza,  o  qitiqitimota  ;  otras  vezes  esta  repeticion  f.  10.  v" 
significa  grand  flogedad,  6  frialdad,  assi  como  macamaca- 
viota  isotela,  hazelo  con  gran  flogedad  ;  macamacamota 
anola,  es  muy  gran  floxo  6  muy  négligente,  6  es  persona 
que  haze  las  cosas  con  gran  frialdad  6  gran  flogeza  ;  ca?'0 
caromotema  clarea  muchissimo  ;  nôro  Jiôromota  con  gran 
atencion  6  devocion. 

De  modo  que  significa  el  afecto,  presteza  6  diligencia, 
con  que  se  haze  la  cosa,  como  se  halla  tambien  en  la  sacra 
escriptura,  assi  como:  «  veniens  veniet,  consurge  con- 
surge,  Esai  c.  52,  reuertere  reuertere,  etc.  » 

Otras  veçes  la  flogedad,  frialdad,  flema  y  pereza,  del  que 
haze  la  tal  cosa,  etc.,  como  queda  dicho. 

Donde  quiera  que  se  hallare  A^.  dize  que  a  de  poner  la 
persona  que  haze  6  dize,  6  la  cosa  que  se  quiere  pedir,  6 
nombrar,  S.  significa  singular,  PL   plural.  ~ 

Quando  el  nombre,  6  verbo,  tubiere  una  6  mas  termina- 
ciones  6  significaciones,  se  hallarâ  una  o,  6  v,  /,  que  en 
espanol  suena  :  «  O  de  esta  manera,  6  deste  modo  se  dize 
6  dizese,  6  puede  dezirse  assi  »,  6  tambien  significa  «  lo 
mesmo,  »  6  «  es  lo  mesmo  »,  como  si  dixemos  :  «  idem,  lo 
mesmo  dize  «,  6  significa  «  \o  uno  y  lo  otro  »,  6  tambien 
«  dize  lo  mismo  ». 


(Il    Nota  ms.  :  Sino  una.   tiiian.  unana. 


(Exemples)  hablale  aparté,  iitata  haba  hebuasi  hache,  1. 
namoqua  hebuasi  6  hebiiano  chiqeta  hebuasi  ;  —  Andar  apar- 
tados  y  desconformes  algunos  casados  6  otros,  habareqesono 
1.  habarcqe  sacasisota  6  cleta,  1.  eleno,  6  namoquareqe  abo- 
sinta;  —  anejarse  la  cosa,  6  estar  aneja  de  otro  aiîo,  6  irse 
ahejando,  6  embegeciendo  ;  Ata/imiteîa,  1.  atafi  yoloquala ; 
—  mayz  viejo,  6  anexo,  tapola  atafi,  1.  tapoîa  iache  ;  —  Ape- 
\:_  ,1,  V».  llidar  6  dar  vocez  de  guerra,  6  reuato,  yri  iquano,  ô  iripo- 
nayô  ;  a  punados,  6  almorçadas,  6  apunascar,  bicota,  1. 
otorota  ;  —  aporcar,  bacaraquano,  6  bacaraecano  1.  nacu- 
mono  ;  —  anadir  6  mezclar,  napunu,  1.  naiameno  6  nachica- 
sinOy  1.  nachicalisono ;  —  arrancar  (i)  yholono,  6  ipono,  1. 
ipochono ; —  atabal  6  tamborino  6  otro  semejante  instru- 
mente, ulicaquino,  6  sulacaquino,  1.  canecaquino  ;  — pilaniqi, 
1.  naiomoqe,  à  la  manana,  6  por  la  maiîana,  6  en  siendo 
de  dia.  Y  assi  se  hallarân  infinitos  nombres  y  veruos,  pero 
los  mas  politicos  se  dizen  primero  y  los  demas  como  ser- 
ranos  se  diran  à  la  postre. 


DIVISION    DESTE    ARTE 

QUE  PARA  MAS  DECLARACION  DEL,  VA  REPARTIDO  EN  DOS  PARTES: 

En  la  primera,  se  declaran  las  ocho  partes  de  la  oracion 
conforme  la  lengua  latina,  aunque  no  con  la  congruencia 
perfeccion  y  pulicia,  que  ella  tiene,  sino  en  su  modo  (aun- 
que varbara)  de  congruencia  que  ella  pide.  En  la  segunda 
parte,  se  declaran  las  dicciones  que  se  anteponen  y  pospo- 
nen  â  los  nombres  y  verbos,  y  los  aduerbios  de  lugares  y 
tiempo,  y  las  proposiciones,  etc. 


i'.  13. 


DE  LAS  PARTES  DE  LA  ORACION.  CAP.  I. 

►^ 

Las  partes  de  la  oracion  son  ocho,  conuiene  â  saber, 
NOMBRE,  assi  como  :  Dios,  i)fo5f;  Cacique,  Holata  ;  —  Pro- 
NOMBRE,  como  yo,  honihe  ;  —  Verbo,  hubasono,  amar;  — 
Adverbio,    ayer,    qibo  ;   maiîana,    huecha;  agora,  heqe  ;  sin 


(i)  Nota  ms.:  trasplantar. 
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detenimiento,  Naquana;  —  Participio,  el  que  ama,  hobua- 
sotema  ;  —  Conivncion,  como  :  te,  qui,  leqe,  quejienia,  que- 
nequa,  1.    qiiene  ;    Pedro   y    loan,    Pedt^oleqe,    1.    Pedrote, 

loanleque,    1.    loanite ;   Los  hombres   y    mugeres,  viromate 

niamamate  ;  qiienequa  ;  El  uno  y  el  otro,  6  los  unos  y  Iosf.  12,  v 
otros,  6  entrambos,  yoqua,  yîoqiia  carema,  1.  qiiene  carcma 
yitchaqua  ;  Coniuncion  dudosa,  6  disiuntiua,  heco,  si  es 
assi  nante  héco,  1.  puenoheco  ;  iinam  (i)  1.  iinateo.  —  Inte- 
RiEccioN  de  dolor,  de  pesar,  6  despecho,  cha.  1.  chaniman- 
temano,  ayâ  ayâ,  hupu  (2)  ie  de  alegria,  a  con  las  demas 
que  en  sus  lugares  se  verân  (3). 

De  LOS  NOMBRES  Y  SU  TERMiNACiON,  de  los  qualcs  ay  dos  : 
Nombres  sustantivos,  y  adiectiuos.  Los  substantiuos  son 
los  que  solamente  se  pueden  aplicar  â  una  cosa,  6  â  dos, 
como  Sol  ela,  Luna  acii,  Casa  paha,  perro  6  perra 
efa,  etc. 

Estos  nombres  substantiuos  son  de  très  maneras,  como  de 
cosas  racionales  6  espirituales  :  Angeles  Angeli,  varones 
viro-puqua  ;  Mugeres,  niacare  ;  moços  fuertes,  alifila  tari- 
carema,  y  donzellas,  aquitafiqe  carema^  etc.; 

De  cosas  viuas  irracionales  como  :  perros  efa-puqua,  gai-  p  j^_ 
linas  caia-arala,  pexes  ctiiu-atijno,  etc.; 

De  cosas  inanimadas  :  Piedra ,  jyobo  ;  madera  6  palo 
aye,  1.  ema  ;  agua  ibine,  tierra  iiti,  fuego  6  candela  6  lum- 
bre  taca  ;  mayz  tapola,  etc. 

De  LOS  NOMBRES  ADiETivos,  que  son  todos  aquellos  que  se 
pueden  aplicar  a  qualesquier  cosas,  como  «  lindo,  bueno, 
malo,  hermoso,  fea,  cosa  grande,  pequeno,  chico,  largo, 
corto,  ancho,  angosto,  loco,  prudente,  floxo,  etc.  »,  los 
quales  nombres  no  tienen  mas  que  una  terminacion,  la 
quai  sirue  â  todo  genero  de  cosas. 

Donde  es  de  advertir,  que  en  la  latinidad,  ay  cinco  ge- 
neros,  que  son,  masculino,  feminino,  neutre,  comun  de 
dos,  y  comun  de  très,  pero  en  esta  lengua  no  ay  mas  de 
uno,  y  este  sirue  â  todos  como  dicho  es. 

(Exemplos  :    Este   nombre    adietiuo,    tera   significa    cosa  p.  i3,v^ 


(i)  Nota  ms.:  acaba  en  consonante. 

(2)  Corregido,  hupe. 

(3)  Nota  ms.:   Este  heco,  te  :  toda  conjuncion  se  pospone  a  los   nombres  i   pro- 
nombres. 


buena  :  hombre  bueno  viro^tera,  muger  buena  ?îia  tcra  ; 
viro  christiano  tera  buen  christiano  ;  buena  christiana,  nia 
christiana  tera;  buen  pajaro  chidufi  tera;  buen  animal  Ha- 
chipile  tcra  ;  —  istico  cosa  mala  :  Mal  caballo  caballo  istico  ; 
Mala  yegua  caballo  nia  istico  ;  Mal  mayz,  Tapola  istico  ; 
—  Cosa  larga,  ihiriba  :  Palo  6  madero  largo,  ema  ihiriba  ; 
persona  larga  6  alla,  ano  yhiriba  ; —  Cosa  pequeiia  6  chi- 
ca,  nru  1.  chirico  :  hombre  pequeno  viro  uni  ;  muger  pe- 
quena  nia  iiru  ;  nino  ariiqui  chirico,  nina  6  chiquilla  aquita 
chirico,  1.  nru  ;  cenachuelo,  hachichirico.  —  Piiqiia  1.  ara 
mucho  6  muchas  cosas  ;  Mucho  pescado,  cuiii  ara,  1.  ciiiu- 
puquala  ; —  Poco,  cuiii  arati,  1.  cuiiipucatila  ;  —  Persona 
loca,  ano  marehebiia  ;  —  Persona  bachillcra,  ano  maracai  ; 
Y_  1^.  —  Sa  cosa  hermosa  :  hombre  hermoso,  viro  sa  :  Muger  her- 
mosa,  nia  sa.  —  Manino  tera  buen  pensamiento  ;  malo, 
Manino  istico,  mal  pensamiento.  —  De  este  modo  se  ha- 
llarân  todos  los  nombres,  substantivos  y  adiectiuos. 

Los  generos  de  los  verbos  son  :  activo,  passivo,  imper- 
sonal  6  defectivo  (y  suni,  es,  fui,  de  los  quales  en  su  lugar 
se  dira)  ;  de  los  quales  verbos,  salen  seys  nombres,  como 
se  verâ  en  los  exemplos  siguientes  :  deste  verbo  hebuano 
que  significa  :  «  hablar  6  cantar  el  paxaro  »,  sale  hebua- 
noma,  que  es  la  habla,  6  palabra.  —  El  segundo  es  parti- 
cipio,  conuiene  à  todos  très  generos,  como  ano  hebuatema, 
el  que  habla,  6  la  persona  que  habla  ;  viro  hebuatema  el 
hombre  que  habla  ;  nia  hebuatema,  la  que  habla  ;  chulufi 
hebuatema  el  paxaro  que  canta.  —  El  tercero,  es  frequen- 
tativo,  y  conviene  â  todos,  que  es  hebuasiiia,   cosa  parlera, 


i\~i4,~  6  hàhladora,  Ano  hebuasiva,  persona  parlera  ;  vfro  hebuasiua 
parlero  ;  nia  hebuasiua,  parlera  ;  hachipile  hebuasiua,  ani- 
mal parlero.  —  El  quarto  nombre  es  instrumental,  al  quai 
se  le  antepone  esta  particula  na  (de  la  quai  se  dira  en  su 
lugar)  :  con  lo  que  se  habla,  nahebuanoma.  Areco  es  hazcr 
6  adreçar  ;  nareconoma  el  instrumento  con  que  se  haze  la 
cosa  :  christiano  nareconoma,  1.  christiano  nachienoma,  las 
chrismeras  con  lo  demas  con  que  se  christiana,  6  baptiza  ; 
cochono  es  cortar  :  nacochonoma,  la  hacha  6  otro  qualquier 
instrumento  con  que  se  corta,  6  labra  ;  seqeno,  asserar  : 
naqesenoma  la  sierra  6  cosa  semejante  ;  quitino  hazer  gâ- 
cha 6  engrudo,  caceando  6  reboluiendolo  :  naqitinoma,  la 
espatula,  6  cucharon,  con  que  se  haze  ;  polono  es  taxer 
palma  :  napolonoma,  la  vara,  6  palo  en  que  se  texe.  Y  assi 
de  todos  los  demas  nombres. 


El  5°  nombre  es  bernai  (i),  el  quai  unas  vezes  es  partiel- jT™ 
pio,  otras  sirue  de  ablatiuo  absoluto,  y  otras  es  infinitivo,y 
siempre  se  acaba  en  ta,  del  quai  se  forman  algunos  tiem- 
pos,  como  se  verâ  en  la  formacion  dellos  en  su  lugar. 
Guando  es  ablativo  se  dize  :  dicho,  N.,  esto,  ista  ;  hablado 
csto,  hebuata  ;  adrezado  eso,  oqe  arecota\  dicho  eso,  mata; 
reçado  eso  6  esto,  oca  ituhiita  ;  à  acabado  eso  hiquita;  ca- 
bado  puluta  ;  cogido  6  arracando  eso,  ebeta  ;  preparando 
eso,  6  esa  cosa,  aparejado,  6  aparejada  esta  la  canoa,  Tico 
beqelota  ;  dexada  la  canoa  en  el  caho,  venimos  por  tierra, 
Tico  ibima  tota  utiqua  himetanicola,  1.  himetanicano.  Y  en 
todos  los  verbos  se  hallard,  6  se  dira  de  este  modo,  quando 
es  verbal  se  iunta  con  esta  parti'cula  qere  (de  la  quai 
se  veran  sus  significaciones  en  los  adverbios,  6  vocabulario) 


hebuata  qere,  en  hablando  6  siendo  hablado  ;  hetaqere,  en  f.  is, 
comiendo,  6  en  auiendo  comido  ;  ystaqere  tamela,  dicho 
este  6  aquello  se  ïmq,  ytiihutaqere  mihala.  Misaîetaqere,  1. 
Missa  ocototaqere,  en  oyendo  Missa,  ô  despues  de  Missa  ; 
arecota  qere  mi  hecho  eso,  6  adreçado  ;  bete  hetaqere 
hoj'-ala,  en  comiendo  6  comido  que  fue,  se  fueron  ;  Tico 
echetaqere  mihala,  el  mesmo  romance,  pero  mejor  se  dira  ; 
yre  en  canoa,  tico  echetaqere,  traelo  en  canoa,  tico  ecdta- 
qere,  echadas  esas  cosas,  en  la  canoa,  traelas  6  dexalas,  6 
llebalas  segun  que  se  ofreciere  se  dira,  y  assi  de  los  de- 
mas  verbos,  quando  es  intinitivo,  se  dira  en  la  formacion 
ya  dicha. 

El  6°  nombre  es  compuesto  de  la  cosa  que  se  haze  y  del 
verbo  agente,  como  aj^e  el  madero  6  palo  ;  —  areco  es  ha- 
zer  ;  pues  aj^e  areca  es  el  carpintero;  — yereba  h'iQvvo, yereba 
areca  el  herrero  ;  —  Amuna  ropa  6  pano  6  sayal,  parunu 
coser,  amuna  parema  el  sastre  ;  çapato  1.  ichiqecheno  ;  el 
sapatero  capatoparema ;  Amuna  charasama  la  labrandera  ; 
charasama  el  pintor  6  escriuano  ;  chara  hebuasema  el  lec- 
tor  6  el  que  lee  ;  —  nioco  correr,  charanioqua  el  correo  6 
carta  6  mensajero  ;  y  assi  de  los  demas. 

Antes  que  se  trate  mas  de  los  nombres,  se  ponen  aquî 
los  numéros  que  son  dos,  singular  que  habla  de  uno,  y 
plural  de  muchos  ;  singular,  como  :  casa,  hombre,  muger, 
Plur.  casas,  hombres,  mugeres,  animales. 


d)  Corregido,  en  nota  ms.  de  xbal  :   en  lugar  de  la  silaba  ver  se  usa  la  .v  en   el 
texto  y  se  escribe  xbal. 


V.  ni 
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Singular  :  Pedro  hizo  esto  Pedro  îsotechunu  ;  el  animal 
locomiô,  hachipilehetechu;  PI.  todos  lo  dizen,  inemi  istamola. 
Este  singular  algunas  vezes  sirue  de  plural:  dos  persona 
biene  ano  iiicha  hiriiete  la  ;  auiendo  de  dezir  :  dos  bienen 
ano  iucha  hime  tamala. 

Este  nombre  awo,  aunque  significa  :  persona,  tambien  se 
___^^  toma  por  qualquiera  animal  6  criatura  ô  polio  ya  formado 
F.  i6,  \-.  dcntrodel  huebo:  caia  ano  chietcla,  ya  saca  polios  esta  gallina, 
etc.  Tambien  significa  :  persona  de  respecto,  ruego  â  v.  m. 
ano  tamalotala  ;  suplico  os  Dios  mio  Diosi  ano  hamina  ano- 
tamalotanano ;  oygo  â  v.  m.  ano  ocotostala  ;  no  sabe 
hombre  6  no  sabe  la  persona  que  se  haga,  ano  Jiimiiciinteno, 
1.  ano  nimiteno  ;  Tambien  estos  dos  verbos  significan  :  no 
conocer  6  no  lo  entiendo,  aquel  oqe  ano  mucuntela,  1. 
oqe  ano  nuteno  ;  aquello  que  viene  alli  persona  es,  hoqe 
himetema  anola,  1.  attopanta,  1.  anono,  anomi  ;  paneme  ano- 
quela  istico,  gente  6  linage  de  baxa  suerte. 

Aqui  se  juntan  estos  nombres  de  muchedumbre  que, 
aunque  son  de  singular,  signitican  pluralidad,  que  son  (i) 
tiiquita,  tuquino,mocoro,  y  hica;  tuquita  1.  tuqiiino  himetela, 
iunta  de  gente  biene;  tuquita  eatele,  iunta  ay  de  gente;  — 
hica  el  pueblo,  tuquema  hica  himetela  viene  el  pueblo  6  la 


p  ,^_  gente  del;  —  ano  mocoro  quene  hitnetela,  viene  un  golpe  de 
gente;  —  trae  un  golpe  de  junco,  hepo  mocoro  quene  uquata 
hime.  Y  assi  se  dirân  de  otras  cosas. 

Este  singular  sirue  tambien  de  plural  quando  se  le  aiun- 
tan  estas  ocho  particulas  :  care,  achico,  amiro  1.  amiroqua, 
toomama,  mirica^  puqiia,  itiemi  (2). 

Exemples  destos  por  do  se  sigan  para  todos  los  demas  : 
viro  el  varon  ô  macho  de  qualquiera  especie,  viro  inemi, 
todos  los  hombres  ô  machos  ;  —  nia  muger,  7iia  care  las 
mugeres,  nia  achico  todas  ;  —  hachipile  animal,  hachipile 
amiro  1.  hachipile  mirica  1.  achico  todos  los  animales;  — 
chidufi  parajo,  chulufi  amiroca,  todos  los  pajaros  ;  —  cuiu 
pexe,  cuiu  puqua  1.  cuiiipuquala  mucho  ô  muchos  pexes  ô 
pescados;  —  chara  papel,  carta  6  libro,  chara  tooma  xoàos 


(i)  Nota  ms.:  inibiti,  tapola  inibiti,  mucho  maiz  ;  cuiu  inibiti,  mucho  pescado; 
es  principal  persona,  ano  inibitila  ;  El  amor  grande,  hubuasono  inibitila  ;  no  es 
grande  inibititila. 

(2)  Nota  ms  :  I.  inibiti. 


los  libros  6  cartas  6  papeles;  —  hachibono  tooma  todas  las  p  ,_  , 
cosas;  —  ano  care  las  personas.  Este  tooma  tambien  se  aplica 
â  dezir  :  hica  tooma  el  tin  6  remate  del  pueblo  6  â  la  orilla 
del  pueblo;  hica  tooma  todos  los  pueblos  junto  al  pueblo; 
tico  ioomala  esta  la  canoa  en  seco  ô  en  la  orilla  ;  A^.  tooma 
1.  toomala,  no  tiene  eso  remedio  6  no  tiene  adreço  6  fene- 
cio  eso  6  aquello  ;  sili  tooma  los  tomates,  comida  ;  sile  tooma 
todo  el  sudor  ;  sili  tooma  todos  los  sesos  ;  ibine  tooma 
rechinar  el  agua,  quando  se  echa  sobre  la  lumbre  6  hierro 
caliente  6  otra  cosa  ;  assi  semejantes. 

Estos  mesmos  plurales  y  singulares  uniuersalmente  siruen 
â  todos  los  verbos.  Exemplos  de  singulares  y  plurales  de 
nombres  y  verbos  :  este  hombre  lo  sabe  eso,  A^.  caqi  viro 
nahiabotela,  PL  caqi  viro  inemi  nahiabotamala  ;  esta  lo  sabe 
caqi  nia  nahiabotela,  PI.  caqi  nia  amiro  nahiabotamale  ;  esic 
animal  corre,  hachipile  niocotela  ;  todos  los  animales  cor-  ^  ^^ 
rcn,  hachipile  tooma  niocotamale  ;  el  aue  6  pajaro  buela, 
chulufi  iribitela^  PL  chulufi  puqua  irifitamale;  aquel  huye  6 
va  huyendo  oqe  pututela,  PL  oqe  care  purucutamala  ;  aquel 
corre  oqe  iohosintela  1.  hitumotela,  PL  oqe  amiro yohosinta- 
male  1.  hitumotamale,  etc.  Destos  singulares  se  podrâ  ver 
claro  como  siruen  de  plurales,  juntandose  con  las  diciones 
sobredichas  que  siruen  â  los  plurales,  y  segun  estos  se 
regularân  y  dirân  todos  los  demas. 

Demas  de  las  sobredichas  ocho  particulas  6  nombres  que 
sirben  de  plural,  estos  cinco  (i)  que  signitican  muche- 
dumbre  sirben  â  los  verbos,  que  son:  ara, puqiia^  aratiqua, 
yati,  isticoco  (2)  (Exemplos)  :  ay  mucho  pescado  ?  ciiiu  ara  ? 
—  si,  mucho  ay,  6  arala  ;  —  ay  mucha  gente  ?  ano  puqua  ? 
ya   anopuquatila ,  no   poca    ay  ;  —    no    ay    pescado  ?     cuiu 


yati?     no  ay  nada,  yatila  1.   yatino ;  —  ay  muchas  galli-  p  jg 
nas  ?    caia    isticoco  ?    si,    muchas     ay,    isticococola  ;  —  ay 
mucha  uba  de  palma  ?    siapo   ara?  si    mucha    ay    d    arala 
1.  puquala  ;  aratila,  poca  ay.  Este  istico   tambien   signitica 
«  cosa  mala  ». 

Esta  particula  bo  signitica  :  pluralidad  en  los  verbos,  y 
algunas  vezes  se  gemina  y  dobla  ;  y  sin  el  tal  bo,  abria 
equibocacion  en  las  primeras  y  segundas  personas  del  sin- 


(1)  Auta  }7ts.:  se  ks  aiuutaii. 

(2)  Notants.:  rauclio  o  mui  malo  conlornie  se  tratare. 
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gular  y  plural,  assi  coma  :  yo  incurri  en  mal  6  en  pecado 
iniheti  Jiinela  ;  nosotros  incurrimos,  etc.,  iniheti  ninibala  ; 
tu  incurriste  6  caiste  chincla,  pi.  chinibotela  ;  yo  se  nahia- 
botala,  vosotros  sabeis  chinahiabobotala,  etc. 

En  las  terceras  personas  del  singular  y  plural,  no  puede 
auer  esta  equiuocacion  por  que  se  dize  :  aquel  incurriô  6 
cavo  en  mal  oqe  istico  inela,    PI.  oqe  care  N.  intamala  1. 

intamoqe  ;  aquel  la  sabe  oqe  nahiabotele,  PI.  oqe  care  nahia- 

V.  1  ,.  botamale  1.  nahiabotamoqiie  (i)  ;  de  modo  que  todas  las  ter- 
ceras personas  de  plural  siempre  acaban  en  mala,  1.  maie,  1. 
moqe  en  todos  los  verbos.  Tambien  estos  quairo  verbos  mu- 
tiles, 6  irregulares,  6  defetiuos,  porque  no  tienen  todos  los 
tiempos  cabales  como  en  su  lugar  se  podrân  ver,  pero  es- 
tos se  ponen  aqui  en  quenta  de  signiticacion  de  plurales, 
por  ser  de  muchedumbre,  y  nombre  y  verbo  junto  y  mcz- 
clados,  los  quales  son  :  intaribala,  intafayela,  isticocoleta- 
fatela,  inibitila. 

(Exemplos)  :  equela  intaribala  aûn  se  faltan  dias  6  tiempo 
para  eso  6  para  lo  concertado  ;  tiiqiiino  lehabema  equela 
hiribala,  1.  equela  intaribala,  para  la  junta  que  a  de  auer 
toda  via,  6  aûn  falta  tiempo  6  faltan  dias  de  aqui  alla  ; 
cuiu  intafayela,  1.  cuiu  isticocoletafatela,  1.  cuiu  inibitila 
iribala,  aûn  queda  mucho  pescado,  6  ay  mucho,  ô  aûn 
toda  via  queda,  6  aûn  queda  mas,  1.  aun  no  se  a  acabado  ; 
y  1^  mucho  queda  6  toda  via  ay  mucho  6  muchas  cosas  ;  6  toda 
via  av  harto,  6  toda  via  ay  ;  y  assi  de  qualquiera  cosa  que 
se  quisiere  dezir. 

Es  de  notar,  segun  arriba  se  dixo,  que  aunque  propria- 
mente  no  ay  casos  {2),  ni  se  declinan  los  nombres,  ni  tie- 
nen mas  que  una  terminacion  y  que  todos  son  de  un  gc- 
nero  ;  con  todo  eso,  con  las  particulas  que  aqui  van  puestas 
se  echarâ  de  ver  donde  se  a  de  poner.  Para  lo  quai  ayudan 
tambien  los  verbos,  v    con  los    exemplos    que    aqui    van    y 


i)  Nota  ms  :  Ni  iiahiabotale  yo  se;  chi  nahiabotele  tu  sabes  ;  oqe  nahiabotele. 
este.  etc.  Tele  sirue  à  estas  personas  porque  la  primera  tiene  tala,  pero  para  sertiir 
se  dclla,  pone  el  pronombre  delante  y  dice  :  ni-nahiabotele,  y  qii\ls.\\ào  q\  ;;/  que  os 
yo,  dice  :  nahiabotala  yo  se,  I.  ni-nahiabotele. 

(2j  Nota  ws  :  A4  casos  se  pucden  reducir.  pero  para  mas  claridad  va  assi.  Xotese 
que  los  nombres  y  pronombres  mudan  la  ultima  silaba  por  raçon  de  la  sinalepsa  y  del 
aietiuo  subséquente,  y  em  particular  la  mudan  en  los  nombres  de  parentesco,  utile 
padre,  iti-}ia  mi  padre,  i[a-yc  tu  padrc  ;  ysomima  su  madré,  etc.,  como  se  podrà  ir 
vicndo  en  todos  los  que  se  sigcn. 
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con  iilgun  CLivdado  se  podrâ  saber  la  machina  de  todos  los 
nombres  y  verbos,  por  ser  régla  gênerai  para  todos. 

Exposicioji  de  los  casos  de  todos  los  nombi-es. 

NoMix.vTivo.  —  En  este  se  pone  la  persona  que  hazc  6 
dize  6  es,  para  lo  quai  siruen  estas  particulas  6  dicioncs  : 
na,  mila,  tiacii,  qua,  coco,  cocomaqiia,  panta  ;  sacase  este  na 

que  solo  sirue  para  las    primeras    personas  :    yo  soy  honihe 

intala,  1.  honihe  panta  ; —  digo  verdad,  nocomistala  ;  —  yo  1^20. 
hago  esto,  nisotala  ;  —  tu  ères,  chintela,  I.  chintepanta  ; —  tu  1j 
hazes,  chisotele ; —  aquel  es,  oqe  intala,  1.  oqc panta  ;  —  aqucl 
lo  dize,  oquestele  ;  isotele,  lo  haze.  —  Dios  nuestro  senor 
hizo  el  cielo  y  la  tierra  Dios  anoconiile  numamate  iitimate 
arecotechumi  ;  —  Dios  dize  esto,  Diosima  camontele  ;  —  PL 
nosotros  somos,  hecaninibotela,  1.  hecaninibopanta ;  —  nosotros 
dezimos,  hecanisibotela  ;  —  hazemos  nuestra  casa,  pahanica 
arecotanicala;  —  vosotros  sois,  checa  chinibotela  ;  —  vosotros 
hazeis  casa  nueua ,  checaba  paha  elema  chiarecobotela  ; 
—  aquellos  son,  oqe  care,  1.  minecare  intamala  ;  —  aquellos 
hazen  6  adreçan  la  casa  ô  templo  de  Dios,  oqe  care  Diosi 
pahama  arccotamala. 

En  genitiuo,  se  pone  cuya  es  la  cosa. 

En  datiuo,  â  quien  le  viene  daiio  6  prouecho. 


En  accusatiuo,  la  persona  que  padece,  y  es  semejante  al  i;-.  20,  v 
nominatiuo. 

En  vocatiuo,  a  quien  llamamos    6  con  quien  hablamos. 

En  ablatiuo,  el  instrumento  con  que  se  h"ze  la  cosa,  6 
en  la  voluntad  de  alguno,  etc. 

Del  GENiTivo  que  en  la  lengua  laiina  se  le  dix  nombre 
de  posession,  cuya  6  de  quien  es  la  cosa,  y  sirben  estas 
particulas  :  77a,  la,  tiacu,  panta,  no,  ha,  todas  las  quales  se 
posponen.  Del  Na:  mi  padre ,  honihe  iti-na;  mi  casa  6 
mi  casa  es  paha-na  1.  paha-ni  parafa  ;  esto  es  mio,  honihe- 
hamila  1.  honihe  isotatiacu  1.  isota-na-no,  1.  honihe  hami- 
na-no,  1.  honihe  hamila-ha  1.  hamila  1.  hamimi-tiacu,  1. 
honihe  haminaqua;  —  la  tierra  dentro,  usan  estas  3.  par- 
ticulas, mio  es  haminiyacu  y  hamintibama  y  haniinlechu  ; 
PI.  nuestro  es  heca  hamimilela  1.  hamimilcle  1.  nihaniimi- 
lebatiacu  1.  haminiilcno ,  1.  hcca  hamimilelemaqual.  isota- 
nicano  1.  isotanicala. 
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ÎTTTT  La  tercera  (i)  persona,  tienen  estas  pariiculas  de  poses- 
sion:  j'fl,  ye^  leqiia.  Es  tu  padre  aquel  6  este  que  viene, 
itaya?  \.  itayente? ;  es  tuyo  eso,  }iamiya?;es  tu  casa  6  en 
tu  casa,  pahaye  1.  pahaieqiia? ;  esio  es  tuyo  hochiechi  hami- 
mile  1.  hochie  ami  aie.  Es  tuyo  eso,  oca  liochie  amiya  1, 
chisote  ?  es  este  pecado  de  tu  pesquera  cuiuma  hochie ycha- 
liyente  ?  Es  tu  hijo  6  hija,  ^/^fa  ?  tu  hijo  hizo  esto  qiaya 
isotela.  Si  fuere  muger,  es  tu  hijo  6  hija  ulaya  ?  tu  hija  es 
gran  vellaca,  ulaya  ano  istitima  intela.  Tuyo  es  esto,  N. 
hochie  chisotela,  hochie  hamiyala  1.  ysotanayele  1,  chisoteno 
1.  chisotele.  —  Plural,  vuestro  es  esto  :  heca  hamiyacala  1. 
checa  hamiyaqela,  1.  chisoboteno,  chisobotela,  heca  hami- 
yaqe. 

Para  la  tercera  persona  siruen  estas  particulas  :  tna,  mila, 
tiacu,  maqiia,  no.  La  casa  de  aquel  6  es  la  casa  de  aquel, 
oqe  paha-ma;  la  casa  de  Pedro  Pedro  pahamila ,  1.  Pedro 
paha-tiacu,  1.  Pedro  pahami-7io  ;  en  la  casa  de  Pedro,  Pedro 
pahami-maqua  ;  en  su  propria  casa  Pedro  paha  ^nicocoma- 
qiia,  en  su  casa,  pahamaqua  ;  esto  es  de  aquel  6  suyo  es,  N. 
oqe  hamimila  \.  hamimitiacu .,  1,  hamimino,  1.  hamimaqua  ;  à 
cuyo  es  se  a  de  dar  eso  hamimancoqua  ohonole  habela. 

De  aquellos  es  esto,  A'',  oqe  care  hainitniîilala,  1.  hamimi- 
lemala,  1.  isotamano,  1.  hamimilematiacu,  \.  ysotamaqua  ; 
esto  es  de  aquellos,  caqi  N.  1.  oca  oqecare  hamiêJiilema  ; 
suyo  es  hamimilemala  1.  heca  hamimilemano ;  el  dia  de  todos 
Santos,  santo  inemi  equela  ?nitilale,  1.  santo  inemi  equela 
mitilama. 

Para  mas  declaracion  destos  possessiuos,  se  ponen  como 
se  podrâ  preguntar  lo  que  es  posession,  ut  :  es  para  mi  6 
es  mio,  honihe  hamimi,  1.  ho  haminile  ?  A  de  ser  mio  6 
para  mi,  ho  haminilehaue?  Es  de  aquel  6  es  suyo,  oqe 
p  hamimi^  1.  o^e  soie,  1.  o^e  Z50^e  ?  Es  tuyo  eso,  hochie  amiya, 
1,  hochie  isotecho?  Es  nuestro  eso,  heca  haminica,  1.  /zeca 
nihamimileba,  1.  isotanica,  1.  nisobote?  Es  vuestro,  Aeca 
hamiyaca,  1.  chiheca  isotechica,  chihecaha  isotechicâ.  Es 
vuestro  hijo,  quiaiaca;  es  de  aquellos  o^e  care  hamitila, 
L  oqe  care  hamilema,  1.  hamitilama^  1.  o^e  c^re  isotama. 
Este  ultimo  verbo,  aunqueaquf  significa  :  ser  la  cosa  poseyda, 
tambien  signiiica:  hazer,  de  modo  que  Pedro  isotela  quiere 


(1)  -Correfiido  en.  nota  nts  :  Segunda. 
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dczir:  es  cso  do  Pedro,  y  ea  otra  ocasion  quierd  dezir  : 
Pedro  hizo  eso,  y  assî  en  lo  demas  del  verbo,  y  en  las 
demas  partes  que  arriba  queda  dicho  es  lo  mismo. 

Dicho  yd  de  estas  particulas  y  de  los  posessiuos,  para 
mas  declaracion,  se  pone  este  modo  de  declinar  todos  los 
nombres  substantiuos  y  adietiuos,  animados  6  inanimados, 
con  las  particulas  subséquentes  que,  como  dicho  es,  se  van  ^ 
siempre  postponiendo  d  los  nombres,  las  quales  son  :  77îa, 
maqua,  cocomaqua,  lechii,  na,  ni,  beta,  si.  Estas  se  anteponen 
a  los  nombres  y  verbos,  cha,  d,  ayd,  de,  y  todos  los  accusa- 
tiuos  son  semejantes  d  los  nominatiuos. 

A  la  primera  persona  siruen  estas:  «a,  7ii,  beta,  si, 
lec/iii. 

NoMiNATivo,  mi  casa  paha-na,  mi  Dios  Diosi-na. 

Genitivo,  de  mi  casa  paha-na-si,  Diosi  hami-na-si,  etc. 

Dativo,  para  mi  casa,  honihe  paha-na-beta. 

AccusATivo,  mi  casa  adreço  paha-na  1.  paha-ni  arecotala, 
1.  arecotanano. 

VocATiuo,  es  de  mi  casa,  honihe  paha-na-nte?  ay  de  mi 
casa,  paha-ni-lechu  ? 

Ablativo,  en  mi  casa  paha-na  1,  paha-na- qiia  ;  en  mi 
propria  casa  paha-na-cocomaqua  \.  paha-ni-cocofua ;  tambien 
se  pondrd  aqui  el  instrumento,  por  no  poner  affectiuo  caso 
antiguo  ;  diôse  o  hiriôse  con  la  hacha,  yahitiomaqua  abala; 


con  la  propria  hacha  se    hiriô  yahinococomaqua  abala;  en  f\  33. 
el   proprio    embarcadero    estd,  A^.   Yuquecocomaqua    eatela, 
1.   Yuquemaqua  nahitela  1.  Yuquecocoma  ;  en  el  embarcadero 
estan,   Yuquema  eatela  ;  y  assi  de  otras  cosas. 

Esta  dicion  ô  particula  na  que  sirue  para  las  primeras 
personas,  unas  vezes  se  torna  en  ni  y  otras  en  tie,  como  se 
verd  aqui  en  algunos  casos  del  singular  y  casi  siempre  eu 
el  plural  : 

Pl.  Nomin.,  mis  casas  paha-ni  care  ; 

Genit.,  de  mis  casas  paha-ni  care-si  ; 

Dat.,  para  mis  casas  paha-ni  care-beta; 

Ace,  mis  casas  hago,  pahani-ni  care  arecotala  ; 

Vocat.,  es  de  mis  casas  eso,  N.  paha-ni  car e-nte?  ay,  àe. 
mis  casas,  de  1.  dya  paha-ni  carelechu  ;  1.  d  mis  casas, 
1.  6  mis  casas,  cha  paha-ni  carelequachu  ; 

Ablat.,  en  mis  casas,  paha-ni  carc-maqua. 

En  mis  mismas  6  proprias  casas,  paha-ni  care  cocomaqua 
1.  paha-ni  care-cocoma. 

2 
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ji.2i^y>.  NoMiNATivo,  mi  padre,  6  mi  padrc  es,  iii-na  1.  iii-n-laha 
1.  iti-n-la; 

Genit.,  de  mi  padre  es,  j-ti-na-si. 

Dat.,  para  mi  padre,  6  alla  mi  padre  lo  vtvâ.^  yti-na- 
beta  ; 

Ace,  m.i  padre,  j'fi-»a; 

VocAT.,  6  padre,  6  es  de  mi  padre  eso?  a  padre  mio,  1. 
6  padre  mio?  y,  esclamando  6  suspirando,  ay  de  mi  padre! 
z7c  1.  intinlcchu  1.  itcintc  1.  itcntc?  es  sincopa  c/za,  itinle- 
chu  ? 

Abl.  ,  en  la  voluntad  de  mi  padre  esta  esto  ,  itinaqua 
istahanincosi,  1.  esta  eso  6  como  cl  ordcnaré  6  dixeré,  z7e 
istanincosi  1.  î7e  istaecosi.  Idem,  en  la  propria  ô  misma 
voluntad  de  mi  padre  esta  eso,  itc  istalianimicocomaqiia, 
\.  yte  istahanimaqua  : 

Ni  et  e. 

Nom.,  Pl.,  mis  padres,  iti-ni-care,  1.  )'te-care ; 

Genit.,  de  mis  padres,  iti-ni  cara-si,  1.  iteca-7'esi ; 

Dat.,  para  mis  padres  iti-ni^  care-beta; 

Ace.  mis  padres  regalô    6  â  mis  padres,  iti-ni-care    cobo- 
sobotala  ; 
2.-"~77      Voc.  6  iti-ni-care  1.  ite-care-nte ;   de  mis  padres  es    esto? 
iti-ni    intama    1.  isotama;   ay    de    mis   padres!    de  itenica- 
relechu,  1.  cha  itenicarelechu  ; 

Ablat.,  en  la  voluntad  de  mis  padres  ite  carequa  ista- 
mohanincosi  ;  esta  eso,  6  estoy  yo,  6  su  voluntad  es  la  mia, 
en  la  misma  6  propria  voluntad  de  mis  padres  esta  la  mia 
propria,  6  eso  6  aquello  esta  en  su  propria  voluntad,  ite 
care  cocomaqua  istamohanincosi,  1.  y  te  caj-e  cocoqua,  N. 
intamohanincoqua  intahabela. 

NoMiN.,  nuestro  padre,  heca  itimile  1.  heca  itimileno,  1. 
heca  itimilele,  itimilenomile  ; 

Genit.,  de  nuestro  padre,  heca  itimile-si  ; 

Dat.,  para  nuestro  padre,  heca  itimile-beta  1.  ytimileno» 
mibeta  ; 

Ace,  nuestro  padre,  heca  itimile,  1.  heca  itimilele  ; 

Voc,  6  nuestro  padre,  de  heca  timilechu  1.  itimilelechu  ; 
ay  de  nuestro  buen  padre!  jytimileteralechu  \.  itimilelechu; 

Ablat.,    en    nucstrj  padre    esta,    heca   ilimilequa  ;    en  el 
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proprio    6    en  el  mismo    esta,    heca   itimilecocoqua    1.  hec:  ~; 
itimilecoco  intela. 

Pl.  Nomin.,  nuestros  padres,  heca  iti-mile-care  1.  iti- 
mile-care-ma^  1.  carema-no  ; 

Gen.,  de  nuestros  padres,  heca  itimilecare-si  ; 

Dat,,  para  nuestros  padres,  heca  itimile-care-beta  ; 

Ace,  nuestros  padres,  heca  ttimile-care?na  ; 

Voc,  6  nuestros  padres,  de  heca  itimile  carelechu  ;  en 
culpa  de  nuestros  padres  esta,  heca  itimile  carema  intela 
1.  heca  itimilecare  iqiiimileqe  intela  ;  en  su  propria  6  misma 
culpa  esta,  heca  itimile  ca?'ecocoma,  1.  cocomaqua  intela. 

Nom.,  nuestra  casa,  paha-mile ;  1.  paha-ni-ca  1.  paha-ni- 
ca-no  ; 

Gen.,  de  nuestra  casa,  paha-mile-si  ; 

Dat.,  para  nuestra  casa,  paha-mile-beta  ; 

Ace,  nuestra  casa,  paha-mile,  1.  paha-ni-ca  ; 

Voc,  6  nuestra  buena  casa,  de  paha-jjtile-chu  ;  ay  de 
nuestra  casa  !  cha  1.  aya  pahamilechu  ; 

Abl.,  en  nuestra  casa,  paha-mile-qua  ;  en  nuestra  misma 
6  propria  casa,  paha-mile-cocoma-qua. 


Pl.    Nom.,    nuestras    casas,  paha-mile-care   1.   paha-mile- '^T^ 
no-care  ; 

Gen.,  de  nuestras  casas,  paha-mile-care-si  ; 

Dat.,  para  nuestras  casas,  paha-mile-care-beta  ; 

Ace,  nuestras  casas,  pahamile  1.  paha-ni-ca  ; 

VocAT.,  6  nuestras  buenas  casas,  de  paha-mile -lechii  ;  ay 
de  nuestras  casas  !  cha  pahamilelechii  ; 

Abl.,  en  nuestras  casas,  paha-mile-care-qua  ;  en  nuestras 
mismas  6  proprias  casas,  paha-mile-care-cocoma  ;  1.  coco- 
maqua. 

Nom.,  nuestro  amo  6  seiîor,  heca  anoconica  ;  — nuestra 
madré,  heca  ysorlica  1.  heca  ysomile  ;  —  nuestro  pueblo,  à 
es  nuestro  pueblo,  heca  hicanica,  1.  heca  hica  mile,  1.  hica-  jr7s7v« 
mileno,  1.  hicamilelc ;  — nuestra çabana,  6  es  nuestra  çabana, 
heca  pile-mile,  1.  pile-ni-cala.  Y  assi  de  todos  los  dcmas 
nombres,  se  les  puede  yr  dando  este  modo  de  casos,  que 
por  la  proligidad  no  se  ponen  mas  de  los  nominatiuos  de 
estos  quatro  nombres,  pues  ellos  y  todos  los  demas  se  po- 
drân  regular    por  los  de  arriba,  y  por  los  que  se  siguen. 
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Ya,  j'(?,  yesi,  siruen  â  las  segundas  personas  : 

Nom.,  tu  casa,  6  es  lu  casa,  paha-ie,  1.  paha-ic-nte  ? 

Gen.,  de  tu  casa,  paha-ye-si  ; 

Dat.,  para  tu  casa  es,  N.  paha-ie-beta  ; 

Ace,  hazes  tu  casa,  paha-ye  chi-arecotele,  1.  palia-ye 
arecotana-ie-le  ? 

Voc,  que  buena  es  tu  casa,  paha-ye  tera-co-te,  ây,  1,  ô, 
1.  à,  como  me  pesa  que  se  quemô  tu  casa,  cha,  1.  de,  1.  d, 

paha-ye-lechu  tacala  ; 

F.  20.      Abl.,  en  tu  casa,  paha-ye,  1.  paha-ye-qua  ;  en  tu  mesma 
6  propria  casa,  paha-ye-cocoma,  1.  paha-ye-cocoma-qua. 

Pl.  Nom.,  tus  casas,  paha-ye care,  l.paha-ye-care-7ite-la; 
Gen.,  de  tus  casas,  paha-ye- car e-si  ; 
Dat.,  para  tus  casas,  paha-ye-care-beta  ; 
Ace,  tus  casas,  paha-ye-care  1.  paha-ie-care-ma  ; 
Voc,  ay  de  tus  casas!  pahaya  1.  paha-ie-care-lechu? 
Abl.,  en  tus  casas,  paha-ye-care-maqua  ;  en  tus  proprias 
6  mismas  casas,  paha-ye-cocoma,  1.  paha-ye-cocoma-qiia. 

Nom.,  tu  padre,  yta-ye  mtela  ; 

Gen.,  de  tu  padït,  yta-ye-si  ; 

Dat.,  para  tu  padre,  6  alla,  tu  paàvQ,  yta-ye-beta  ; 

Ace,  tu  paàvt,  yta-ye  ;  tu  padre  honras,  j^^a-j'c  nabo- 
sotana  ela  1.  naiele  ; 

Voc,  ay  de  tu  buen  padre,  yta-ye-tera-lechii  ;  ay  de  tu 
padre,  como  se  muriô,  cha  ita-ye-lechu  ?  Es  tu  padre, 
qeyta-ya  ?  Es  tu  madré  esa,  ysaya  ? 

Abl.,  en  la  voluntad  de  tu  padre  esta  esto,  oca  yta-ye- 
nia-mani-no-mima,  l.  yta-ye-maninomimaqua  intela  ;  en  la 
propria  voluntad,  6  en  la  misma  voluntad  de  mi  padre 
esta,  y  te  maninococo-comaqua  intela. 

Pl.  Nom.,  tus  padres,  yta-ye-care  1.  yta-ye-care-nte ; 
tus  padres  son,  y tayecai~e  intamala  ; 

Gen.,  de  tus  padres,  yta-ye-care-si  ; 

Dat.,  para  tus  padres,  6  alla  tus  padres,  yta-ye-care- 
beta  ; 

Ace,  tus  padres  honvas,  ytayecare  tiabosotanayele ; 

Voc,  6,  1.  â  tus  padv&s,  yte-ye-care-lechu  ;  ay  de  tus 
pobres  padres!  cha  ite-ie-care  paqetosatilemala; 

Abl.,  en   tus    padres   esta  la  culpa,  yte-ie-care-qua  iqui- 


F.  26,  v« 
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mîlemala  ;  en    la    voluntad    de    tus  padres  esta,  yte-ie-care  ^^~ 
cumelemoqe    inela;  en   la  propria  6  misma  voluntad  de  tus 
padres  esta,  yte-ye-care-qua  cumela  cocolemoqe  inela. 

Para  las  personas  de  respecto,  en  el  singular,  porque 
para  las  del  plural  no  le  ay,  se  dize: 

Nom.,  la  casa  de  v.  m.,  paha-mitono-ma  ; 

Gen.,  de  casa  de  v.  m.,  paha-mitonoma-si ; 

Dat.,  para  la  casa  de  v.  m.,  6  para  el  prouecho  délia, 
paha-mitonoma-beta  ; 

Ace,  su  casa  de  v.  m.,  paha  mitono-ma ; 

Voc,  6  1.  a  la  casa  de  v.  m.,  paha  mitono-lechu ;  ay  de 
la  casa  de  v.  m.!  cha  paha  mitono-ma-lechu  ? 

Abl.,  en  casa  de  v,  m.,  6  en  la  casa  de  v.  m.,  paha 
mitono-ma  1.  paha  mitono-maqiia ;  en  la  propria  casa,  6  en 
la  misma  casa  de  v.  m.,  paha  mitotîo-cocomaqua. 

Del   plural  yaqe. 

Pl.    Nom.,    vuestro   padre,  yti-mile-no  yaque  1.  itimileno  ^___^ 
yaca-la  \. yaqe-la;  F.  27,  v° 

Gen.,  de  vuestro  padre,  iti-mile-no-yaqe-si; 

Dat.,  para  vuestro  padre,  6  alla  vuestro  padre,  iti-mile 
nyaqe  bueta  ; 

Ace,  vuestro  padre  honrais,  itimilenoyaqe  nabosotechi- 
cala  ; 

Voc,  a  1.  6  vuestro  padre,  a  1.  de  itimilenoyaqe  lechu  ; 
ay  de  vuestro  huen  padre  !  cha  ytimilenoyaqelechu  ; 

Abl.,  en  vuestro  padre,  itimilenoyaqeqiia  ;  en  vuestro 
padre   6  en    vuestro  mismo  padre,  itimilenoyaqecocoqua. 

Pl.  Nom.,  vuestros  padres  1.  vuestros  padres  son,  itimile- 
nocare  yacaîa  l.yaqela; 

Gen.,  de  vuestros  padres,  itimilenocareyaqe-si ; 

Dat.,  para  vuestros  padres,  itimileno-care-yaqe-bueta  ; 

Ace,  vuestros  padres  honrays,  itimileno-care-yaqe  nabo- 
sote  chicala; 

Voc,  a  1.  6  vuestros  padres,  àe  itimileno-care-yaqe- 
lechu  ;  ay  de  vuestros  padres,  cha  itimileno -care-yaqe- 
lechu;  j.-  ,j^ 

Abl.,  en  vuestros  padres,  itimileno-care-yaqe-qiia;  en 
vuestros  mesmos  padres,  itimilenocaj'eyaqecocoqua. 
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Vuestra  madré,  isa-yaqe  1.  isa-ya  cala  1.  isa-ya-chi-cala  ; 
—  Vuestras  madrés  son,  isa-yaqe-carela. 

Vuestro  pueblo  es,  hica-yaqe  1.  hicaiacala  ;  —  Vuestros 
pueblos  son,  hica-iaqe-care,  1.  hica-iaqe-care-le. 

Vuestro  Dios,  6  es  vuestro  Dios,  Diosi-yaqe,  1.  Diosi- 
yacala;  vuestro  Dios  es  el  vientre  6  el  mucho  corner, 
Diosi-iaqe  henopuquama  nantcla; 

Vuestros  Dioses,  Diosi-yaqe-care  1.  Diosi-care-iaqe  ;  vues- 
tros Dioses  son ,  Diosi-care-yaqe-la  ; 

Vuestros  Dioses  sonel  bayle  y  torpeza,  muquanomate  beny- 
sinynomate  Diosi-care-yaqe-la. 

A  todos  estos  y  a  los  demas,  se  les  darân  sus  casos, 
como  los  de  arriba  y  conforme  â  los  que  se  siguen. 

Pl.  Nom.,  vuestra  casa,  paha-yaqe ; 

Gen.,  de  vuestra  casa,  paha-yaqe-si  ; 

Dat.,  para  vuestra  casa,  paha-yaqe-beta; 

Ace,  vuestra  casa,  paha-yaqe ; 

Voc,  6  vuestra  casa,  paha-yaca-lechu  ;  ay  de  vuestra 
casa  !  cha  pahayacalechu  ; 

Abl.,  en  vuestra  casa,  paha-yaqe-qua  ;  en  vuestra  misma 
6  propria  casa,  paha-yaqe-coco-qua  1.  paha-yaqe-coco-ma- 
qua;  sucediô  en  vuestra  casa  eso,  N.  pahayaqe-ine?  es  eso 
de  vuestra  casa,  N,  paha-yaqe-co-nte? 

El  plural  acaba  en  yaqe-care  : 

Pl.  Nom.,  vuestras  casas,  paha-yaqe-care  ; 

Gen.,  de  vuestras  casas,  paha-yaqe-care-si ; 

Dat.,  para  vuestras  casas,  paha-yaqe-care-beta  ; 

Ace,  vuestras  casas,  paha-iaqe-care ; 

Voc,  ay,  1.,  â,  1.,  6  vuestras  casas,  de,  1.  cha  pahayaqe- 
care-lechu  ; 

Abl.,    en    vuestras    casas,    paha-iaqe-care-ma^    1.  paha- 

iaqe-qua  ;    en    vuestras    proprias     ô    mismas    casas,    paha- 

Zyaqe-co-qua  1.  pahayaqecocomaqua  ;    en  vuestro    proprio  6 

mismo  pecado    sereis    castigados    6  condenados^  yintiinino 

yaqequa  1.  iniheti  yaqecocoqua  chicalubosobohabele . 

A  la  tercera  persona  sirue  este  jna,  con  las  demas  parti- 
culas  arriba  dichas  : 

Nom.,  la  casa  6  templo  de  Dios,  Diosi  paha-ma  ; 

Gen.,  de  la  casa  de  Dios,  Diosi  paha-ma-si  ; 

Dat.,  para  el  templo  de  Dios,  Diosi  paha-ma-bcta  ; 


Ace,  la  casa  de  Dios,  Diosi  paha-ma  ; 

Voc,  ay  de  la  casa  de  Dios  !  de,  1.  cha,  1.  d  Diosi  paha- 
le  chu  ; 

Abl.,  en  la  casa  de  Dios,  Diosi  paha-ma  ;  en  la  misma 
6  propria  casa  de  Dios,  Diosi  paha-coco-ma,  1.  Diosi  paha- 
coco-qua,  1.  Diosi  paha-coco-ma-qua. 


Pl,  Nom.,  las  casas  de  Dios,  Diosi  paha-care-ma  ;  f.  2q~  v 

Gen.,  de  las  casas  de  Dios,  iitina  paha-care-ma-si  ; 

Dat.,  para  las  casas  de  Dios,    Diosi  paha-care-ma-beta  ; 

Ace,  las  iglesias  de  Dios,  Diosi  iglesia-care  ; 

Voc,  6,  1,  ây  de  las  casas  de  Dios!  de^  1.  cha  Diosi 
paha~care-ma  ; 

Abl.,  en  las  casas  de  Dios,  6  alli  en  ellas,  1.  d  Diosi  paha- 
care-lechu,  Diosi  paha-care-ma,  1.  Diosi  paha-care-ma-si  ; 
en  las  mismas  casas  6  en  las  proprias  casas  de  Dios,  Diosi 
paha-care-coco-ma  1.  Diosi  paha-care-coco-ma-qua,  1.  Diosi 
paha-care-ma-qua. 

Nom.,  el  padre  de  aquel,  yti-mi-ma  ;  su  padre  es  iti-tni- 
ma-ntela  ; 

Gen.,  de  su  padre  de  d,(\\it\,  yti-mi-ma-si  ; 

Dat.,  para  el  padre  de  aquel,  6  alla  su  padre,  iti-mi-ma- 
beta  ; 

Ace,  aquel  ama  su  padre,  iti-mi-ma  hobiiaso—tela  ; 

Voc,  6,  1.  ây  de  su  buen  padre,  de  itimima  teralechu 
1.  cha  ytimima  teracote  1.  mine  iti-milechu  ;  

Abl.,  en  la  voluntad  del    padre    de    aquel    esta,    itimima -p^-^Q^ 
cumelenima  intela  ;  en  su  propria  6  misma  voluntad  esta  6 
estuuo,    itimima   ciimeleni   micocomaqua,  1.  cumeleno    coco- 
maqua  intela  intechunu,  1.  inechunu. 

Pl.  Nom.,  sus  padres  de  aquel,  oqe  iti-mi-care-ma ;  sus 
padres  son,  oqe  itimicaremantela  ; 

Gen.,  de  sus  padres,  mine  itimicaremasi ; 

Dat.,  para  los  padres  de  aquel,  itimicaremabeta  ; 

Ace,  sus  padres,  itimicarema  ; 

Voc,  a,  1.  6  de  los  padres  de  aquel,  itimicarelechu?  ay 
de  los  padres  de  aquel,  cha  itimicarelechu? 

Abl.,  en  sus  padres  contia  aquel,  itimicaremaqua  naboho- 
botela,  1.  itimicarema-cume  noquobotela  ;  en  sus  proprios 
6  mismos  padres  confia,  itimicare-coco-maqua  nabohobo- 
tela,  cume  naquobotela. 
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Pl.  Nom.,   cl    padre   de   aquellos,  oqe-care  itimiîilama  1. 

.'•o,\o.  itimilemala^  1.  itimilemonima  ; 

Gen.,  del  padre  de  aquellos,  itimitilamasi ; 

Dat.,  para  el  padre  de  aquellos,  itimitilamabeta; 

Ace,  el  padre  de  aquellos  honrro  yo,  itimitilama  naho- 
sotala  1.  itimitilama  nabososibotala  ; 

Voc,  ay,  1.  6  el  padre  de  aquellos,  1.  6  â  el  padre  de- 
llos,  itemitilalechu,  1.  itimilemonimalecliu ; 

Abl.,  en  mano  de  su  padre  de  aquellos  esta  eso,  N,  itimi- 
tilamaqua  intela;  en  su  misnio  6  proprio  padre  esta  este, 
oca  itimitilacocomaqua  intela. 

Pl.  Nom.^  los  padres  de  aquellos,  itimitilama,  1.  itimi- 
tilacare,  1.  itimitilacarelemonima; 

Gen.,  de  los  padres  de  aquellos,  itimitilacaremasi,  1.  ite- 
mitilacaj'elemonimasi  ; 

Dat.,  para  los  padres  de  aquellos,  itimitilacaremabeta, 
1  .-caj'elemonimabeta  ; 

Ace.,  los    padres    de    aquellos    son    buenos,  itimitilacare 

F.  Su  terala;  malos  son  sus  padres  itimitilacarema  isticola ; 

Voc,  6  los  padres  de  aquellos,  de  itimitilacarelechu  1. 
cha  itimitilacai'emalechu  ! 

Abl.,  en  los  padres  de  aquellos,  itimitilacaremaqua  ;  en 
sus  proprios  6  mismos  padres  esta  la  culpa,  itimitilacoco- 
maqua, 6  por  culpa  dellos,  6  en  su  virtud  6  voluntad 
segun  que  fuere  necessario  dezir,  y  assi  en  los  demas 
nombres,  etc. 

Yâ  que  este,  monima,  se  puede  anidir  en  todas  las  per- 
sonas  de  entrambos  numéros,  como  va  puesto  en  algunos  : 
la  madré  de  aquellos,  ysomilecaj'ema  1.  isomilemonimacare 
1.  mineca  isomitilama  ;  Genitiuo,  datiuo,  con  los  demas 
casos  como  arriba  queda  dicho. 

Las  casas  de  aquellos,  paha-mitila-ma  1.  paha-mitile- 
monima  ;  —  Las  casas  de  aquellos,  paha-mitila-care-ma  1. 
paha-mitila-le-monima. 


F,  3 1 ,  V".  El  dia  de  aquellos,  6  dellos,  6  los  dias  de  aquc'.ljs, 
equela-mitila-ma  1.  -mitilacarema. 

El  Dios  de  aquellos  6  dellos  es  el  corner,  Diosi-mitila- 
jna  honoma  nantela;  —  Los  dioses  de  aquellos  6  dellos  son 
bayles  y  regozijos  y  juegos,  Diosi-mitila-care-ma  miiqua- 
nochîqe  orabonochiqe  mdanochiqe  quenema  naintamala  ; 

De  modo  que  â  csios  y  â  los  demas  se  les  darâ  la  dicha^ 
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manera  de  casos,  segun  queda    ensenado,  en  singular  y  en 
plural. 

Es  de  notar  que  los  nombres  de  cosas  inanimadas  y  ani- 
madas,  aunque  se  pueden  declinar  segun  arriba  va  signiti- 
cado,  juntandose  con  los  verbos  6  sus  participios,  no  tienen 
mas  que  el  nominatiuo  de  singular  y  de  plural,  como  se 
verâ  en  estos  exemples  por  los  quales  se  regularân  toJos 
los  demas  deste  genero:  mucho  mayz  en  maçorca,  tapola 
piigiiala  ,  mavz  desgranado  tapola  pnrumi ,  1.  tapola  ^~^ 
chohono. 

Preg.  Que  es  esso  ?  hachibono  ?  —  Resp.  Es  mucho  mayz 
desgranado,  tapola  piirunu  arala,  1.  tapola  chohono  avala  ; 
—  O  que  de  mayz  desgranado  !  tapola  piirunu  puquala,  1. 
tapola  puriinu  puquacote. 

Mucho  frisol,  saliqi  puquala,  1.  saliqi  arala;  —  O  que 
de  frisol,  1.  o  que  de  frisoles  !  saliqi  puquacote    1.  aracote. 

Muchas  calabaças,  chucu  puquala  1.  arala;  —  O  que  de 
calabaças  !  chucu  pucacote^  1.  chucu  arecote. 

Mucho  pescado,  cuiu  puquala^  1.  cuiu  arala;  o  que  de  pes- 
cado  gordo  !  cuiu  amara  puquacote,  1.  cuiu  amara-cote,  1. 
cuiu  amara-la. 

Pescado  flaco  ,  cuiu-tapala  ;  —  O  que  pescado  tan  flaco  ! 
cuiu-tapa-cote,  1.  cuiu-puqua,  l.  -ara-tapacote. 

El  dueno  6  senor  del  mayz,  6  a  cuyo  fuere  el  mayz,  ta- 
pola hamimama,  1.  tapola  hamimanco,  1.    tapola  cliiama;  — 
Los    duenos    6    senores  del  mayz,    tapola    hamima-carema,  jT^T^ 
1.  tapola  hamimicarc. 

El  mayzal  6  cabana  de  mayz,  tapola-pile,  1.  tapola-pîle- 
ma  ;  el  calabaçal,  chucu-pile,  1.  chucu-pile-ma  ;  el  sandial, 
sandia-pile,  sandia-pile-ma  ;  frisolar,  saliqi-pile,  saliqi-pile- 
ma;  melonar,  meloni-pile,  meloni-pile-ma,  etc. 

El  ciudadano,  6  republicano,  6  el  que  es  muy  antiguo  en 
su  pueblo,  hica-chiama  1.  hica-maquima ;  —  Senor  6  la 
senora,  6  él  6  ella,  hablando  con  respecto,  77n';ze,  mine-qua  ; 
PI.  mine-care-ma ,  mine-ca-care ;  —  El  senor  Dios,  mine 
Diosi-ma;  la  senora  Gacica,  mine  nia-holata-ma ;  —  Muger, 
nia,  PL  nia-care,  nia-care-ma  ;  —  muger  que  tiene  hijas  6 
hijos,  nia  ulequama,  PI.  ulequa  care-ma. 

Tambien  es  de  notar  que  todos  los  nombres  y  verbos  se 
terminan  y  fenecen  en  una  de  las  5    vocales,    como    arriba  ~-i,3    ~ 
se  dixo,  y  para  mas    declaracion   se    ponen  estos  exemples 
en  las  dichas  vocales  : 
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Ucu-chua  puerta;  iicitchua-care,  puertas, 

Machaba,  1.  hocha,  1.  yalu^  cienega  6  cenagal. 

Chua  hoyo,  PI.  chua-care-ma. 

Nachiia  clabo,  PI.  nachua-care-ma. 

Pesola  açada,   PI.  pesola-care-nia. 

Tilipachua  bentana,  PI.  tilipachua  inemi. 

Asuriipa  basura,  PI.  asiirupa  inemi. 

Nipita  boca,   PI.  nipita-care. 

Caia  gallina,   PI.  caia  achico. 

Nia  muger,  PI.  nia-care-ma. 

Cola  plumage,  PI.  cola-car e-yna. 

Esa  1.  melo  marisco,  P.  esa-puqiia. 

Aya  monte,  PI.  aya-puqua. 


Aye  qualquiera  arbol,  6  palo,  6  madero,  PI.  aye-care. 
i-Trf.T^      ^y^  calle  6  camino,  PI.   eye-care-ma;  eye-toca  senda 

Mine  él  6  ella,  PI.  mine-care,  mine-ca. 

Metele,  1.  tilo  pluma,  PI.  metele-care. 

Mucubine  lagrima,   PI.  miicubine-puqua. 

Aqe,  1.  aca  ayre,  mucho  ayre  aqe-puqiia. 

Licofaye  niebla,   PL  licofayepuqiia. 

Guanehe  lobo,  PI.  guanehe-puqiia. 

Huque  lubia,  PI.  huqiie-puqua. 

Hele,  1.  calaba  calbo,  PI.  ano-calaba,  liele-care,  muchos 
Calvos.  —  Ichira  inbierno,  PI.  ichirapuqiia ;  ichiraqe,  viento 
norueste  6  cierco. 

Hibe  piojo,  PI.  hibe-puqua. 


I 

Yahati,  1.  balisiua  caçador,   PL  yahati-care. 

Cola  apetari  flechero,   PL  colo  apetari-care. 

Asisi  terron,  cesped,  PL  asisi-care. 

Tiqiii  pez,  brea,  résina,   PL  tiqui-puqua. 

Tiqi  oreja,  orilla,  PL  tiqi  inemi. 

F.  34.      Metaba  uti  tierra  caliente,  PL  metaba  iiti-care. 


—   27   — 

Aruqui  nifio,  nina,   PL  aruqui    inemi. 

Api,  sal,  ceniza,  polbo,  PI.  api-puqua. 

Nibili,  raton,  PI.  nibile-arama. 

Ibi,  rio,  PI.  ibi  inemi. 

Fa^f  ançuelo,  hueso,   PL  jrabi-piiqua. 

Bilii  racimo;  sangre,  ysi ;  espuma  asisuqiia. 

Uliibatari,  1.  hulubosiba,  el  labrador. 

O 

Pacanihino  descuydado,  PL  pacanigino-care  ; 
Chiqino  sombrero  ;  chito  cabeça  ;  moco  humo  ; 
Achitilo  las  armas  ;  chito  utasinino,  acometimiento  ; 
Pesolo  pan  6  torta  ;  chicolota  pileno,  T  amal. 
Yobo  piedra,  peha  ;  oyoco,  oioro,   oyocho,   otoco  el   rin- 
con  ;  sibato,  ciruela  ; 


Torobo  1.  yelo,  Elada,  6  carambolo,  ô  yelo,  yunco  epo.  y,  34,  v« 
Oquo  la  carne  ;  una  oquo  todo  el  cuerpo. 
Oco  el  frangoUo. 


Mucu  ojo  ;  casinomucu,  la  primera   bebida    de  la  cazina. 

Atimucu  hiel  ;  uchii,  ballena. 

Tiicii  encina  6  la  bellota. 

Pesola  1.  tiapulunu,  açada  6  açador. 

Halu  saliua. 

Yamu  cosa  pessada. 

Ciùu  pescado. 

Apalu  fuerte  6  cerca  de  corral, 

Epalii  la  sortiga. 

Patu,  hutano,  elada. 

Y  assi  deste  modo  se  hallaràn  infinitos  nombres,  solo  se 
ponen  estos  por  régla  gênerai. 

Es  de  aduertir  que  aunque  este,  masi,  es  genitiuo,  como 
arriba  queda  dicho  y  declinado  en  los  nombres  arriba  pues- 
tos,  otras  vezes  es  nominatiuo  y  datiuo  ;  lo  uno  y  otro  se 
verâ  a  la  clara  en  estos  exemplos  :  de  donde  vienes,  chaco 
himacho?  del  monte  vengo,  haya-ma-si  1.  paha-ma-si,  de 
casa,  6  de  la  casa  de  Dios,  Diosi paha-ina-si  ;  —  donde  vas  ?  p.  35. 
paha-ma-si  1.  paha-ma-mitala  ;  voy  â  mi  casa,  paha-ma 
mitanano  ;  —  Tu  padre  es  vellaco,  ytaye  ano  isticola  ;  no, 
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sino  el  tuyo,  yta-yebeta-si  ;  —  vuestro  padre  es  vellaco, 
yta-ye-no  ano  isîicola  ;  no  es,  sino  el  vuestro,  ita-ye-beta- 
si;  —  tus  padres  son  vellacos,  ita-ye-care ystico-ma-la,yta- 
ye-beta-care-si. 

Otras  vezes  este  masi  se  pone  en  ablatiuo,  assi  como  :  do 
dexaste  eso,  chaco,  N.  hanecho  ?  paha-masi  en  la  casa,  6 
en  la  misma  casa  paha-coco-masi,  paha-ma-coco-maqua-si  ; 
—  do  dexaste  la  hacha  ?  j^^/zf/zoma  chabeta  harecho  ?  en  el 
monte,  haya-masi  1.  haya-maqua-si  ;  y  assi  de  todos  los 
demas. 

Es  tambien  de  aduertir  que  este  77ia  juntado  con  nombres, 

unas  vezes  quiere  dezir  :  del,  otras  vezes  se  pone  en  nomi- 

F.  35,  v°.  natiuo,  ablatiuo,  v  casi  en  todos  los  casos  sirue,  y  assi  se 
dize  en  él,  6  ella,  6  en  ella,  6  él  :  el  varon  viro-ma  ;  la.  m\i- 
muger  nia-ma  (Viro  varon,  nia  muger,  ahedido  el  ma,  dize 
él  6  ella)  ;  paha  casa,  paha-ma  en  casa.  Echa  eso  en  el 
agua,  N,  ibina-ma  echeso  ;  en  el  rio  6  caiîo,  ibima.  eca  1. 
ibeca  ;  en  casa  lo  entra,  paha-ma  echeso  ;  en  la  puerta, 
ucuchua-jna  ;  en  la  calle,  hicapaca-ma.  Y  siempre  se  pos- 
pone,  en  singular  6  plural,  este  ma  :  ano  persona,  ano-ma  la 
persona,  ano-care-ma  las  personas,  1.  ano  inemi-care-ma,  etc. 
Do  quiera  que  estuuiere  esta  N,  quiere  dezir  que  se  ha 
de  poner  alli  la  persona  6  cosa  que  se  quisiere  nombrar,  y 
pues  es  régla  gênerai  ;  por  ella  se  podrâ  acomodar  todo  lo 
que  se  quisiere  dexir. 
Tambien  se  note  que  en  muchas  partes  do  esta  esta  1.  se 


F.  34  (sic),  a  de  repetir  la  persona  que  haze  6  dize,  6  es,  assi  como, 
niho  pequeiîo  aruqiii  chirico  1.  aruqui  ;  huru  1.  oroco  ;  nia 
hum  1.  chirico.  Ema  hiiru  palo  6  madero  pequeho  ;  ema 
chirico.,  1.  oroco,  pequata  huru  1.  piri,  1.  oroco  ;  y  assi  de 
los  demas,  y  lo  mismo  se  a  de  entender  con  los  verbos  : 
aye  naseqeno  chirico  sierra  pequeha  1.  naseqeno  piri,  1. 
huru. 

De  los  nombres  diminutiuos,  de  abatimiento,  menos- 
precio  y  denuesto,  6  sin  prouecho,  6  estar  rendido  del 
trabajo,  6  enfermedad,  son  seis  : 

Faramiti,  chequama,  anorimati,  ysinihimiti  1.  anosipaca 
(tambien  es:  cosa  flaca)  y  pataquila  que  tambien  signilica: 
cosa  cansada,  con  las  demas  significaciones  de  arriba.  Y 
ahidiendoles  este  superlatiuo  coco  1.  7tebelecoco,  dira  :  muy 

ruin  etc.  :  soy  ruin  6  misérable  6  sin  fuerças,  6  soy  apocado 

F.  34,  V».  en   linage    y   sin  prouecho,  6  no  valgo  nada,  6  estoy  ren- 
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dido  a  la  enfermedad    y  trabajo,  dj   modo  que  conforme  â 
lo  que  se  tratare,  eso  signiticarâ. 

Soy  ruin  6  misérable,  6  apocado  en  fuerças  ô  linage,  6 
soy  sin  prouecho,  6  no  valgo  nada,  por  estar  enfermo  6 
rendido  de  trabajos:  ano  ni-J'aramiti-la  1.  ano  ni-cheqiiama- 
la  1.  anorimati-nano-la  1.  ni  isinihemiti-la  1.  ano  ni-sipa- 
ca-la. 

Tu  ères  ruin  6  misérable,  6  apocado  en  fuerças  6  linage, 
6  no  ères  de  prouecho,  6  ères  sin  prouecho  :  ano  faramiti 
chi-ano-la  1.  chi-chequama-la  1.  anorimati  chianola  1.  c/n' 
nihemiti-la  1.  chi-sinihemiti-la  1.  a;zo  chi-sipaca-no  1.  a»o- 
chi-sipaca-na  1.  ano  chi-pataquila. 

Aquel    es    un   ruin,  6    de   ruin  linage,  6  apocado,  6  sin 
prouecho:    o^e    ano  faramiti  ano-la  1.    a?20  isinihemiti  chi 
anola  1.    anorimati    anola    1.    ano-sipaca-la    1.    pataqui-la  ^7-30.  ^ 
a«o/a. 

Somos  ruines,  6  apocados,  ô  bajos  en  linages  6  fuerças, 
6  sin  prouecho,  6  sin  fructo,  ô  rendidos  de  los  trabajos  : 
heca  ni-faramiti-lebale  1.  Jaramiti-nibala,  1.  /zc'ca  anorima- 
ti-ma  nano-lebala  1.  ano  chequama  niano-lebano  1.  isinihemiti 
nano-lebale  1.  ano  ni-sipaca-lebale  1.  a/io  pataquila  nanole- 
bala. 

Soys  vosotros  ruynes,  bajos  y  apocados  en  linage  etc.  : 
chcca  ano  chi-faramiti-lebale  1.  ano  chi-chequama-lebala, 
jrsinihemiti-chi  ano-lebano  1.  anorimati  chi-ano-leba-panta 
1.  ano  chi-sipaca-lebale  1.  ano  fajja  chi-ano-lebama. 

Son  aquellos  ruines  y  apocados,  y  bajos  en  fuerças  y  li- 
nage etc.  :  oqe-care  ano  faramiti-lemale  1.  ano  chequama-le 
1.  anorimati-lemale  1.  ano  isinihemiti-lemale  1.  anosipaca-le- 
male  1.  ano  pataqui-lemala. 

Quando  es  superlatiuo  :  Yo  soy  muy  ruin  y  bajo  etc.,  ano 
faramiti  ni-acola  1.  ano  ni-chequama  acole,  etc. 

Tu  ères  muy  ruin  y  bajo,  chi-chequama  acola,  etc.  --- — 

Aquel  es  ruin  y  bajo  etc.,  oqe  ano  isinihemiti  ebele- 
cala,  etc. 

Somos  ruines  y  bajos  etc.,  ysinihemiti  ebeleca-coco- 
la,  etc. 

Soys,  etc.  :  checa  ano  chi-faramiti-coco-lebala  1.  chequama 
acola,  etc. 

Son,  etc  :  anorimati  chiano  ebeleca-bano  (i),  etc. 


1)  Corregido  en  nota  ms.:  anorimati  ebelecabano. 


A  estos  y  à  quantos  ubiere  se  les  aiiidirâ  estos  superla- 
tiuos,  y  las  demas  personas  y  terminaciones  :  bejeçuelo, 
naribiia-letamama  1.  jjaribua-cocola;  —  bejeçuela,  yache-le- 
tamama  l.yache.  acolal.  cocola  ;  —  Libro  viejo,  6  paperviejo, 
6  otra  qualquiera  cosa  vieja  6  antiqua  6  bejeçuela,  chara 
pacha  1.  châtia  atafi  1.  chara  i qui  ;  vawy  vieja,  6  muy  anti- 
gua,  6  aneja,  chara  atafi-cocola  1.  chara  iqui  ebelecala;  — 
Persona  antigua  6  vieja,  ano  iqui;  muy  vieja,  ano  iqui  aco- 
la;  —  Mayz  ariejo,  tapola  atafui,  tapola  atafi  acola;  — 
Casa  vieja,  paha pacha  1.  paha  iqui  1.  paha  acola;  —  Ani- 
l.-.  :i^y  mal  viejo,  hachipile  iqui;  muy  Yie'jo,  hachipile  j^qui  acola; 
—  Ropa  vieja,  aniuna  atafui  1.  pacha,  pacha  acola. 

Del  nombre  relatiuo  (i),  el  quai  algunas  vezes  sirue  de 
pronombre  adietiuo  (como  en  la  latinidad  se  dize  ille,  illa, 
illud)  aunque  en  esta  lengua  no  tiene  mas  que  una  termi- 
nacion,  la  quai  sirue  a  todos  los  generos  y  es  indéclinable, 
el  quai  es  michu,  michunu  : 

Un  hombre  que  se  llama  Pedro,  6  el  quai  se  llama  Pedro 
me  lo  dixo,  viro  iaha  leta  Pedro  mueno  michu  nimase 
chunu  1.  nirtiasechu. 

Una  muger  la  quai  se  llama  Maria  lo  dixo,  nia  yaha 
leta  Maria  mueno  jnichu  iste  chunu. 

Un  animal  el  quai  se  llama  haue  (que  es  la  sorra)  se 
comiô  las  gallinas,  hachipile  iaha  haue  mueno  michu  caya 
inemi  hachunu  1.  hetechunu. 

Un  soldado  el  cual  6  que  passô  por  aqui  mato  un  leon, 

■}-j,^.  soldado-ma  cata  mini  michu  yarabama  iqucne-chunu. 

Exemplo  de  quando  es  pronombre  este  michu  1.  michunu, 
y    aquella  olla  que  se  hizo  ?  uli-michu  hachaquente  ? 

Preg.  y  aquel  Pedro?   Pedro-michu   1.  Pedro-michunu  ? 
—  Resp.  Aquel  Pedro  no  le  he  visto,  Pedro-michunu  1.  Pe- 
dro-michu-nenatila  ;  no  le  he  visto,  6  no  se  de  ël,  6  no  lo 
conozco,  Pedro  michu  ninutela. 
Y  aquella  muger,  oqe  nia  michu  1.  tiia-michunu  ?  . 
Que  ay  en  aquello,  oqe  jnichu  hachaquente  ? 
Como  no  traes  aquella  açada,  oqe  pesola-michu  chaquentd 
uquata    chipuenteti?  Y    la    canoa,    ô    que   es   de    la    canoa, 
tico-michu  1.  tico-michunu?  Aquella  canoa,  à  la  canoa,  tico- 
michu,  tico-michunu  ? 


(i)  Michu  ;  —  nota  ms.:  quis,  qui. 
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Aquel  animal  1.  y  aquel  animal,  hachipilc-michunu  ? 

Aquella  persona,  ano-michu,  ano-michiinu. 

Aquel  pajaro,  6  que  es  del  pajaro,  chuluji-michu  1.  chu- 
liifi-michumi.  -— , 

Aquella  palabra  6  razon,  hebiiano-michu  1.  michunu. 

Aquel  que  lo  hizo,  qûosote-michu  1.  qûosamichu,  y  assi 
se  dira  de  todos  los  demas  que  fuere  necessario  dezir. 

(Tambien  estas  siruen  de  relatiuo  :  ma,  mano,   mico,  mi-  -^^—^ — = 

Anadido 

cono,  nco,  ncono,  pospuestas  a  los  verbos.  Pero  aunquc  en  r.is.-. 
estas  sirven  de  relative,  inia,  iniqe  se  anteponen  â  los  ver- 
bos y  otras,  ut  :  que  es  lo  que  decis  chaquenela  motechica  ; 
puede  todo  el  verbo  hacer  se  participio  i  en  el  se  incluic 
cl  relatiuo,  ut  :  suçeda  lo  que  suçedicre,  tengo  de  haccrlo, 
mta-haninco  inta-habela  honihete  naqûosohani  anomaniqe  ;  si 
ello  es  asi  bien  esta,  onaquentequa  intanima  tera-la  ;  siendo 
asy  lo  que  me  dexaron  eso  es  lo  que  te  doy,  chohotanano 
naninahanisimo  nimanante.) 

Diximos  arriba  en  el  capitule  de  los  nombres  y  de  su 
terniinacion  que  de  los  verbos  salian  seys  nombres,  y  que 
el  uno  era  sustantiuo  verbal,  el  quai  se  antepone  â  otro 
verbo  como  en  estos  exemples  se  verâ,  y  unas  vezes 
tiene  accion  passiua,  y  otras  vezes  accion  acilua^  y  quando 
entra  este,  so  y  si,  tienen  la  signiticacion  passiua,  y  quando 
este,  sisi,  es  ensenarse  uno  â  otro  6  renir  dos  6  mas,  y 
assi  de  otros  verbos  como  se  podrâ  ver  quando  se  trate  de 
las  conjungaciones  al  fin  délias  : 

Yo  me  enseiîo  a  mi  mesmo,  oqiia  natorisontala  1.  oqu^i 
hebuano  naecasintala  1.  hebuano  ojontala.  ■ 

bnsenar  a  otro,  natorisono. 

Con  este  verbo  enseiîaban  los  hechizeros  â  sus  discipulos 
las  ceremonias  del  demonio,  y  de  aqui  dezian  :  maestro 
que  enseiia,  ano-natori-so-tema  ;  el  que  era  enseiîado,  na- 
tori-tema  1.  hebuano  iiqiiata-natori-tema.  El  primer  disci- 
pulo  destos  se  llamaba  mochase,  y  â  qualquier  aprendiz  6 
nouicio  que  aprende  se  llama  assi. 

Ensename,  ni-natori-so-hache  1.  hebuano  ni-eca-si-hachc  L 
hebuano  noho  (xA.qui  entra  el  so  y  si). 

Quien  te  ensefiô,  6  de  quien  fuiste  ensenado,  chi-taco- 
natori-secho  ?  Enseiia  tu,  natoriso  1.  hebuano  oho  1.  hebuano 
qua  chihache,  etc. 

Todo  lo  que  hechizeros  ensenaban  era  con  ciertos  ayunos 
de  la  mafiana  a  la  noche,  v  otras  vezes   no   corner   en   très 


dias,  y  estas  dos  cosas  signitica  csi2  vcrbo  natorisono,  en- 
^"  p~^.  senar  ayunando  con  otra  cafila  de  abusiones,  y  de  aqui  se 
toma  este  nombre  Itorino-ma  el  ayuno  ;  de  este  solo  nom- 
bre usamos  los  religiosos,  aunque  algunos  Indios  toda  via 
usan  deste  sobredicho  verbo.  Pero  lo  mas  comun  de  que 
usan  los  ya  Christianos  para  ensenar  son  :  hebuano  ecasino, 
hebuano  quachino  y  hebuano  ohono  : 

El  que  ensena,  6  el  maestro,  hebuano  eca-stema,  hebuano- 
quachi-tema,  hebuano  eca-siua,  hebuano  oho-tema.  Pi.  los 
que  ensenan,  6  los  maestros,  hebuano-quachi-te-care-ma 
1.  ecasiua-care-ma  1.  hebuano  oho-te-care-7na  1.  eca-ste- 
care-ma; 

La  muger  que  ensena,  }iia  hebuano-quachi-te-ma  etc.  y 
PI.  las  que  ensenan,  nia  hebuano-quachitecarema. 

El  animal  que  ensena,  hachipile  hebuano  eca-te-ma,  PI. 
los  animales  que  ensenan,  hachipile  hebuano  ecasiuacarema. 

Nosotros  ensenamos,  hebuano  eca-tanicala  1.  hebuano-qua- 
chi-tanicala. 

Vosotros  enseiîais  la  palabra  de  Dios,  checaba    Diosi  he- 
Iviç^TT  buano-ma  quachi-tanaqela,  etc. 

Aquellos  ensenan  malas  palabras,  oqe  care  hebuano  isti- 
coma  oho-tamala  1.  quachi-tamale. 

Y  â  todos  se  les  puede  dar  las  demas  terminaciones  que 
arriba  van  puestas  : 

El  discipulo  ô  el  que  aprende,  6  es  enseiîado,  hebuatio 
uquatema;  los  que  son  enseiîados,  hebuano  uquate-care-ma. 

Aquel  es  ensenado,  oqe  hebuano  eca-si-no  anola;  aquella 
es  enseiîada,  6  la  que  es  ensenada,  hebuano  ecasino  nia-la; 
aquellas  son  ensenadas,  6  las  que  son  ensenadas,  hebuatio 
ecasino  7îia  care-la. 

Pajaro  enseiîado,  hebuano  ecasino -chuluji-l a  ;  pajaros  que 
an  sido  enseiïados,  hebuano  ecasino- chulufi-care-la. 

Animal  enseiîado,  6  que  ha  sido  enseiîado,  hebuano  eca- 
sino -  hachipile-la . 

Lo  que  es  ensenado,  6  lo  que  se  enseiia,  hebuano  ecasi- 
no-ma. 
■^=      Quien  te  enseno,  6  de  quien  aprendiste  eso,  N.,    chitaco 


^"^^' hebuano  iiquasecho  1.  chitaco  hebuano  checase  1.  hebuano 
chohote  ?  quachite  ? 

Enseiîame  esto  6  eso,  hebuano  noho  1.  hebuano  nojo. 

Los  que  son  enseiïados,  6  las  que  son  enseiiadas,  hebua- 
no ecasino-care-ma  1.  hebuano  uquase-ca?'e-nia. 
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Quien  te  cnscna,  chitaco  hcbiuino  checaste  ?  Quien  te 
ensenô,  taco-hcbiiano  chi-ecase  ?  Quien  os  ensena,  chitaco 
hebiiano  chi-casi-bote  ?  Quien  os  suele  enseiîar,  ano  1.  chi- 
taco chi-ecasi-bobi  ? 

Este  bo  1.  bobo  sirue  de  plural  para  los  verbos  ;  y  estos 
para  los  nombres  :  care,  inemi,  toomaina^  achico,  atimoqiia^ 
tatimo  (i),  inemiqua,  mirica,  amiro. 

DEL   NOMBRE   SUSTAN- 

TIVO,    Y   DE    sus    TERMINACIONES,    LAS    QVA- 

LES   SIGNIFICAN   AFABILI- 

TAD,    QUE    SON 


Ciime-sa ,  cume-chaleca  y  ciime-tera-la.  Padre  afable  6  - 
de  buen  pecno  y  coraçon,  o  bien  acondicionado,  iti-mileno 
cumesa  1.  ciimeterala  1.  cumechaleca  ;  —  Gaciqe  6  cacica 
bien  acondicionada  y  de  buen  coraçon,  holata  cumesa  1. 
cumeterala  1,  cumechaleca  ;  —  Donzella  de  buena  condi- 
cion  6  de  buen  coraçon,  aquita  cumesa  1.  cumeterala,  cume- 
chaleca ;  —  Hombre  6  muger,  6  persona  afable  6  buena,  etc., 
ano-yayi-cumechaleca  1.  ano  cumetera  1.  atio  cumesa. 

PL  Deste  modo  se  abrân  todos  los  demas  nombres  deste 
genero,  los  quales,  aunque  se  dize  que  son  sustantiuos, 
mirada  su  composicion,  se  les  aiuntan  estos  très  adietiuos  : 
sa,  chaleca,  tera,  que  compuestos  con  este  nombre  cume 
signitican  lo  sobredicho,  porque  cume  signitica  el  pecho  6 
coraçon  6  anima  y  sa  hermosa  6  benigna,  y  chaleca  cosa 
limpia,  y  fera  cosa  buena. 

Y  para  hablar  de  plural,  no  ay  mas    que   darles   uno   de 


los  que  quedan  â  la  buelta  desta  hoja,  verbi  gracia  :  padres  '  "*'■ 
afables  6  de  buen  coraçon  etc.,  iti-mileno  cumetera-care  V. 
cumesa-care ;  —  Donzellas  afables,  de  buen  coraçon  y  bue- 
na condicion,  aquita  hacha-hiati-cumetera-care  1.  aquita 
cumesa-care,  y  assi  de  todos  los  demas  nombres  se  usarâ. 
De  los  nombres  compassiuos  y  de  piedad,  los  quales  se 
deducen  destos  verbos  :  cume  naqilabono,  y  ebahiono,  y  me- 
labono,    los    quales    nombres  se  terminan,  unos  en  hiono  y 

(t)  Anadido  en  nota    ms. 
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otros  en  siua.  La  compassion,  6  miscricordia,  6  lasiima, 
melabonoma  1.  ciime-naqilabonoma  1.  naeba-hionoma  ;  — 
Persona  compassiua,  piadosa,  y  misericordiosa,  ano-ciime- 
naqilabono,  \.  ano  ebahiano  \.  inelabo-siua  ;  —  Hombre  com- 
passiuo,  piadoso,  y  misericordioso,  viro  ano-melabo-siua  1. 
r  viro  cume  iiaqilabaano  1.  viro  ebahio-siba ;  —  Muger  com- 
passiua ô  piadosa  etc.  ;  poner  en  lugar  de  l'/Vo,  nia,  y  dezir 
lo  demas,  nia  ano  cume  naqilabono  etc.  —  El  perro  es  com- 
passiuo,  y  misericordioso  para  su  dueiio  y  hijos,  efa  mine 
anocomima  melaba  anola,  1.  efa  mine  qiemima  melabosiiia 
anola,  1.  efa  ebahiosiba  anola;  —  Los  hijos  de  la  cigueiîa 
son  piadosos  (i)  pues  los  sustentan  quando  no  pueden 
bolar  ni  andar,  sicuri  qiemima  mine  itimima  melaba  anola, 
jiaqueniqe  itimima  isomiquenema  mej-aleta  arobotairibino 
ane  costanimano  hebetota,  esobotamala. 

Pl.  Hombres  compassiuos  6  piadosos  6  misericordiosos, 
viro  ano-melabo-siua-care,  1.  viro  cumenaqilabo-siua-care . 
Para  dezir  mugeres  compassiuas,  poner  en  lugar  de  viro, 
nia,  y  dezir  lo  demas.  Personas  piadosas  etc.,  a?zo  ciime- 
naqilaba-care-ma  1.  ano  namelabo-siiia-care-ma. 
'  Todos  los  misericordiosos,  ano  namelabosiiia  toomama. 
Nosotros  somos  piadosos,  misericordiosos  y  compassiuos, 
yiihecaba  melabo-siba  nianolebale.  Vosotros  soys,  etc.,  chi- 
heca  melabo-siba  chiatiolebale.  Aquellos  son  etc.,  oqe-care 
ano  cume-naqilabo-siba-lemala. 

Exemplos  de  los  nombres  proprios  verbales  acabados  en 
no,  los  quales  dimanan  de  estos  verbos,  yqûoquano,  inoco- 
chieno  ,  naqûosojio  ,  yqûosono  ,  nabosono.  Estos  significan  : 
alabar,  6  ser  digno  de  alabança  6  de  ser  alabado,  honrrar 
y  estimar,  ô  venerar.  De  cada  uno  ira  un  exemple  : 

Soy  hombre  honrrado  6  digno  de  honrra,  6  soy  alabado 
6  estimado  6  venerado,  A'',  nabosono  nianola.  —  Conforme 
5e  hablare,  se  le  darâ  el  sentido,  y  este  romance  se  darâ  â 
todos. 

Tu    ères    honrrado,    alabado,    6    estimado    6    vénérable, 
nabosono  chianola,  yqûoquano  chianola, 
Aquel  es,  etc.,  oqe  inocochieno  anola. 
V.  m.  es  honrrado,  etc.,  naqûosono  anolenela, 
Nosotros  somos,  etc.,  heca  yqûosono  nianolebala», 


(!)  Hay  que  anadir:  juara   sus  padres. 


Vûsoiros  soys,  etc.,  checa  ano-iqùoquano  chiniboteno. 

Aquellos  son  gente  honrrada,  etc.,  oqe-care  ano-inoco- 
chino  care-la   1.  care-lemala  1.  mine-care  ano-iqûoquano-la. 

Persona  digna  de  honrra  6  veneracion,  6  vénérable,  ano~ 
inocochieno.  Pedro  es  hombre  vénérable,  etc.,  Pedro-ma 
ano-iqûoqûano  anola. 

O  que  muger  tan  vénérable  y  honrrado  es  Maria,  â  Ma- 
ria inocochioîo  anola; 

Este  es  vénérable  viejo,  etc.,  Anomiso  naqûosono  anola. 

A  mi   vénérable  viejo  honrrado,    naribua   inocochienona. 

Benerable  vieja,  yqûosono  naiachela.  A  mi  vénérable 
vieja,  nabosono  iachena. 

Vénérables  viejos  y  honrrados,  naribua  iqûoquano  carela. 
A  mis  vénérables  viejos,  etc.,  de  anomiso  inocochieno-care-  ^___ 
lecliu  1.  cita  anomiso  nabosono-careno,   y   assi  de  todos  los  v.  4: 
que  quisieren  dezir  : 

Mis  queridos  y  amados  hijos,  qicni  hômanino  hobuasono 
care.  Mi  querido  y  amado  hijo,  qiena  hômanino  hobuaso- 
nona.  Mi  querido  y  amado  discipulo,  discipulo  hômanino 
hobuasonona.  Mi  querida  v  amada  cosa,  6  persona,  etc.  A^. 
hômaninona  1.  hobuasonona.  Mis  queridos  y  amados  disci- 
pulos,  discipulo  hômanino  care.  Mis  queridos  6  queridas,  etc. 
N.  hômanisinona  care.  Cosa  digna  de  ser  amada,  6  cosa 
amable,  hachibono  hobuasono  lehemosi ,  1.  hobuasono-lcbe 
namoquala,  y  assi  de  todos  los  demas  que  quisieren  dezir. 

Este  verbo  aboquano  solo  signitica  honrra  ,  y  ser  hon- 
rrado, 6  estimar  à  la  persona  :  soy  honrrado  aboquano  nia- 
nola,  y  assi  de  las  demas  personas,   como  queda  arriba  en 


esotros  verbos  :  f.  43,  %- 

Qiianusunu  significa  componerse  6  afeitarse  ;  nia  quanunta 
muger  compuesta  6  afeitada,  Tambien  signitica  hablar  con 
respecto  :  quanusuta  hebuata  hache.,  habla  con  respecte,  1. 
nocota  hebuanibila  1.  queninique  mosta  Jtahebanibila,  y  assi 
se  variard  en  los  demas  tiempos  y  personas. 

NOMBRES  VERBALES  DE 

COSAS    INANIMADAS 

Tera   1.    teru,    teruma,  ysaisama. 
Signitican  :  cosa  hermosa,  linda,  agraciada,  polida,  buena 


y  saludablc  :  Que  cosa  tan  licrmosa  v  linda,  etc.,  hachibono 
teru-tcnima-cote.  Maria  es  hermosa  y  linda,  Maria  isai- 
sama-la.  Es  muy  hermosa  y  lindissima  Maria,  Maria 
isaisama-coco-la.  Persona  hermosa,  linda,  polida  y  graciosa, 
ano  isaisama.  Beuida  saludable  y  buena,  iicunu  nabaluniL 
isaisama.  Agua  buena  6  saludable  6  graciosa,  ibine-tera- 
p  ^  cote  1.  isaisama-cote  1.  teru-teruma-cote.  Y  assi  de  todo  lo 
demas  que  se  quisiere  dezir. 

Nararacama  y  cacliinoina,  cosa  amarga,  6  que  amarga, 
6  amargosa,  hachibono  nararaca  1.  hachibono  cachima.  Be- 
uida amarga,  iiciinucachima  1.  nararacama.  Comida  amarga 
hono-cachinia,  1.  naracama.  Cosa  que  amarga  un  poco  6 
que  tiene  punta  de  amargo  6  agrio,  hiqitima  y  cachitima. 
Bebida  que  amarga  un  poco  6  tiene  punta  de  amargo  6 
agrio,  ucunu  hiqitima  1.  iiciitanaratima.  Comida  que  amarga 
un  tantico,  6  que  tiene  punta  de  agrio,  hono  hiqitima  1. 
hono    naratima,  y  assi  de  los  demas. 

Bapi,  bapi-ma  cosa  blanca  y  graciosa.  Cachiinamosi  cosa 
hermosa  y  bella.  La  virgen  santa  Maria  es  blanca,  hermosa 
y  bella',  en  grande  manera,  santa  Maria  aquitasiqe  cachu- 
1,-.  j^^^  V".  namosi  bapi-bapima-acola.  O  que  graciosa,  blanca  y  her- 
mosa donzella,  â  aquitasiqe  cachnnamosi  bapi-bapima-acola  ! 
O  que  hermosa  y  bellissima  donzella,  d  aquitasiqe  bapi- 
bapima  cachunamosi-coco-la  1.  acola. 

De  los  nombres  verbales  acabados  en  sono,  siiia,  sisiua, 
y  siuama,  los  quales  tienen  la  signihcacion  de  los  nombres 
verbales  acabados  en  «  or  »  de  la  lengua  latina,  conuiene 
â  saber  :  saluador,  amador,  respectador,  guardador,  embar- 
cador,  obrador,  hacedor,  cabador,  hablador,  y  todos  los 
demas  â  este  tono  que  se  podrân  sacar  y  componer  de  sus 
verbos  honrrar,  alabar,  y  respectar,  y  venerar,  tiabosono, 
naqûosono,  j-qûosono,  inocochieno. 

Destos  dezimos  : 

El  honrrador  6  el  que  honrra,  naboso-sibal.  yqiioso-siba 
1.  inocochie-siba  1.  naboso-siba-ina  1.  naqûoso-siba-ma.  La 
p.  ^5  tal  honrra,  alabança,  respecto  y  veneracion,  nabosono-ma\. 
naqûosono-ma  1.  yqûosono-ma  I.  inocochieno-ma  1.  abo~ 
quano-ma.  El  tal  honrrador  6  respectador  6  venerador,  ano 
aboqiiasihama.  Persona  honrrada  6  venerada  6  respectada, 
6  que  es  alabada,  nabosono  anola  1.  naqûosono-anola  1. 
iqûosono  anola  1.  inocochieno  anola.  Todos  estos  tambien 
se  pueden  decir  persona  honradora,  6  respectadora,  6  vene- 


rador,   respeciador   y  alabador,   y  assi  de  las  demas  perso- 
nas,  naquosono  anolemala  1.  naquosono  anoleniale. 

Este  verbo  nate-manino  significa  :  pcrdoiiar  6  remitir  la 
culpa,  6  no  darse  le  nada.  Yo  te  perdono,  nate-chi-mani- 
sila.  El  tal  perdonador  6  el  que  perdona,  nate-manisibama  ; 
el  que  perdonare,  natetJianisenco  ;  el  perdon,  natemanino-  j^^?,^ 
ma.  Perdoneme  v,  m.  nateni-manisinihaue.  No  se  me  dd 
nada,  natenimaneîa  ;  no  se  te  dé  nada,  ?iate-chi-qiieniqe  ;  no 
se  le  dé  nada,  natemantele.  Y  assi  se  usarâ  en  todos  los 
demas  tiempos   y   personas,    etc. 

Este  verbo  hurisino  sigaitica  :  saluar  ô  librar.  El  tal  li- 
brador  6  saluador,  ano  na-hurisi-bama.  Scnor  Dios  mio  vos 
soys  mi  piadoso  saluador  6  librador,  mine  Diosi  anohamma 
anomelabota  ano  nahurisibana.  Soys  libradores  6  saluadores 
piadosos,  anomelabota,  anonahurisiba  carema  chinibotela. 
Aquellos  son  piadosos  libradores,  oqe  ano  nahiirisibacare- 
lemale.  Nosotros  somos  piadosos  libradores  deste  pueblo, 
caqi  hicama  heca  anonahurisiuanicala.  Este  verbo  nahuri- 
sino  tambien  significa  no  querer  dar  :  no  me  lo  quiso  dar, 
ni-nahuristela.  Y  assi  de  las  demâs  personas  se  dira,  no 
nos  lo  quisieron  dar  ni-nahiiristamale,  no  lo  qucrais  dar 
nahuristamaca,  etc.  

Este  verbo  hômanino  significa  amar  6  querer  muchop.  4(\ 
alguna  cosa  6  persona  :  El  tal  amor  6  querencia,  6  esti- 
mar  en  mucho,  hômanino-ma  ;  el  que  quiere  bien  6  quiere 
mucho  ,  homani-shia  ;  yo  te  quiero  mucho,  hô-chi-manis- 
tala,  pi,  hô-ciii-manisibotala  ;  los  que  se  quieren  bien  6  se 
quieren  mucho,  hô-mani-sisintema  1.  hômariisisinisiuacarema  ; 
nosotros  nos  queremos  mucho,  hô-manisisintanicala  1.  hô- 
manisisintanicano . 

Este  verbo  yaleno  significa  très  cosas  :  guardar,  embarcar, 
enterrar.  El  tal  modo  de  guardar  j-a/e-no;n(3;  el  tal  guar- 
dador  de  cosas  de  hazienda  hachipacha  yale-siua  (i)  1. 
yale-tema  ;  el  que  embarca  alguna  cosa  en  nauio  6  canoa, 
tico  yaletema  1.  tico-pahama  yalesiiia  \.  yale-siba-ma  ;  — 
El  enterrador  de  muertos,  ano  nihe-yaletema.  —  Donde,  es 


de  aduertir  que  aunque   se   usa  deste  de  ordinario,  el  pro-  p.  46, 
prio  verbo  de  enterrar   es    ebacalealeno.    Y    assi,    ebacalea- 
le-siba   el    tal    enterrador  ;    ebacaleale-noma    1.    ebacaleale- 


(n  Vf).'ti  ms.  :  valesiba. 
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noma-no  el  entierro  6  acompanamiento  del.  Buen  guarda- 
dor  6  buena  u,\Mxvà\sL,  yalesiua-tera  \,yala-tera-ma  \.  yale- 
tetera-ma  ;  los  que  bien  guardan,  j^alete  ter  a-car  e-ma  1. 
yale-siuatera-care-ma. 

Pero  para  guardar  6  mirar  por  la  casa  se  dize  por  paha 
hôto-te-ma  1.  paha  hôtote-mano  1.  paha  hoto-siua.  El  aiigel 
de  nuestra  guardia  ,  angeli  7ii-na-hôto-bo-te-ma  1.  angeli 
ni-na-hôto-bo-siua  ;  los  angeles  de  nuestra  guardia,  angeli 
niiiahôtobote-care-ma  1.  angeli  ninahôtobo-siba-care . 

Deste  modo  se  usarâ  en  todos  los   demas   nombres  deste 

genero,  ^  dandoles    su    singular  y    plural. 

vr~      Los  nombres  verbales  acabados  en  «  -bilis  »  en  la  lengua 
r.  4/-  .      . ,        .  .  .  . 

latina  tienen  significacion  passiua,  y  assi  la  tienen  en  esta 

lengua,  pero  es  de  aduertir  que  es  necessario  el  verbo,  y 
que  el  nombre  siempre  se  a  de  poner  despues  del  verbo. 
Assi  como,  napura-manino  significa  «  menospreciar  y  des- 
hechar  ». 

Viejo  digno  de  ser  menospreciado  6  deshechado,  napura- 
manino-leta-hcmosi  naribuama.  PI.  napura-manino-leta-he- 
mosi  7taribua-care-ma  ;  —  Vieja  digna  de  ser  menospre- 
ciada  6  deshechada,  napura-manino-leta-hemosi  yachejna. 
PI.  napiira-manino-leta-hemosi  j-ache-care-ma  ;  —  Cosa 
digna  de  ser  deshechada  6  menospreciada,  napura-manino- 
leta-hemosi  hachibonoma.  PL  napura-manino-leta-hemosi 
hachibono-care-ma  ;  —  Ramera,  muger  publica,  es  digna  de 
ser  menospreciada,  aborrecida  y  deshechada,  napura-leta 
,.•  p_  V'.  hemo-sila  notima  1.  napura-leta-hemosila  nia-femitima  1. 
nia-haraca\.  nia-noti  \.  nia-talama  ;  Rameras  dignas  sonde 
ser  menospreciadas  y  aborrecidas,  napura-leta-hemosila  no- 
ti-care-ma  1.  putuono-leta-he-la  nia-haraca-care  ;  —  Aquella 
menosprecia  y  deshecha  su  marido,  oqe  7iia-ma  ynihimima 
napura-mante-la  ;  —  Pedro  menosprecia  y  deshecha  su 
muger,  Pedro  mine  ynihimima  napura-mante-la  ;  —  Yo  soy 
digno  de  ser  menospreciado  y  desechado,  napura-manino- 
leta-he  nianola  ;  tu  ères  digno,  etc.,  napura-manino-leta-he 
chianola  ;  —  Aquel  es  digno  de  ser  deshechado,  napura- 
manino-leta-he  anola-qeno  ; — Nosotros  somos  dignos,  etc., 
napura-tnanino-leta-he-ma  nianolebale  ;  —  Vosotros  soys 
dignos,  etc.,  napura-manino-leta-he  chianolebale  ; —  Aquellos 
son  dignos  de  ser  menospreciados  y  deshechados,  napura-ma- 
nino-leta-he anolemala. 


F.  4». 

Deste  sobredicho  modo  se  a  de  usar  en  todos  los  verbos 


—  og  — 

V  nombres    verbales  de   menospreciar  6    de   aborrecimiento 

V  vituperio,  en  singular  y  plural,  y  eso  mesmo  se  guar- 
dard  en  los  nombres  verbales  de  alabança,  assi  como  : 

Hubasono  es  amar  :  persona  digna  de  ser  amada  6 
amable,  hubuasono-leta-hemosi  anola  1.  ano  hubuasono-le-he 
namoquala  ;  personas  amables  6  dignas  de  ser  amadas, 
hiibasono-leta-hemosi  ano-care-tna  1.  ano  hubuaso-bono- 
lehe  namoquala  ;  —  Pedro  es  persona  amable  6  digno  de  _^^^_^_ 
ser  amado,  hubuasono-leta-hemosi  Pedro-no,  P\.  hubuasono- P-^^^^" 
leta-hemosi  Pedro-carema  ;  —  Maria  es  digna  de  ser  amada 
6  es  amable,  hubuasono-leta-hemosi  Maria-ma  1.  Maria-no  ; 

—  Aquel  es  amable  6  digno  de  ser  amado,  hubuasono-le- 
hemosi-qetîo  ;  PI.  hubuaso-leta-hemosi-le-mala  ;  —  Aquellos 
son  dignos  de  ser  amados,  6  amables,  hobuasono-leta-he- 
mosi-care  qe-care-no  ;  Somos  nosotros  amables  6  dignos  de 
ser  amados,  hubuasono-leta-hemosi  nianolebala  ;  —  Voso- 
tros,  etc.,  hubuasono-leta-hemosi  chianolebale  ;  —  Aque- 
llos, etc.,  hubuasono-leta-hemosi  anolemale. 

Ay  otros  verbales  acabados  en  no,  que  juntandose  con 
los  pronombres,   tienen  accion  actiua,  assi  como  : 

El  amor  con  que  Dios  nos  ama  es  muy  grande  6  gran- 
dissimo,  hebuasono  Diosima    ninahubaso-bo-tanima  yaiyla  ; 

—  El  amor  con  que  te  amo  es  muy  grande  6  grandissimo, 
hubuasono  chinahubuasotana  inibiti-acola  ;  —  El  amor  con 
que  tu  me  amas  es  muy  grandissimo,  hubuasono  ninahu- 
buasotanaie  inibiti-acola  ;  —  El  amor  con  que  aquel  ama 
à  Dios  no  es  grande,  oqe  hobuasono  Diosi-ma  na-hubuaso- 
tanima  inibiti-tila  :  —  El  amor  con  que  se  a  de  amar  â  p_  .g  ^ 
Dios  a  de  ser  grande  y  no  tibio,  ano  hubuasono  Diosi-ma 
na-hiibuasono-letemano  nebeleca  habela  1.  noro-noromale 
habela  1.  meroconole  habetila  ;  —  El  amor  con  que  te  ama- 

mos  es  grande,  hubuasono  chi-na-hubuaso-tanica  yayi- 
coco-la  1.  mora-ti-la  ;  —  El  amor  con  que  os  amamos  â 
vosotros  es  grande,  hubuasono  chi-na-hubuaso-bo-tanica  ini- 
biti-la  ;  —  El  amor  con  que  aquellos  aman  â  Dios  es  muy 
grande,  Diosima  hubuaso-tamonima  inibiti  acola  ;  —  El 
deseo  con  que  te  aguardo  es  grande  6  muy  grande,  manino 
chi-na-behetajîa  yarila  1.  moratila  ;  —  El  deseo  con  que 
me  agaardas  es  grande  6  muy  grande  ?  wamwo  ni-nabehena- 
ieno  inibiti-la,  inibiti-aco  ?  El  deseo  con  que  me  aguardaste 
fue  muy  grande  ?  manino  nina-behena-cono  inibiti  1.  namo- 
rati  ? 


—  40  — 


F.  ^(,^  V".  En  la  hoja  14  d  la  buelta  se  dixo  del  quarto  nombre 
instrumental,  y  aqui  se  dize,  como  con  el  mismo  na  que 
se  antepone  à  los  nombres  verbales  acabados  en  no  y  en  ma 
siruen  tambien  de  insirumento  con  que  se  haze  la  cosa,  los 
quales  se  deriban  de  los  verbos  que  significan  :  hazer,  y 
van  estos  por  exemplo,  segun  estos,  se  podrâu  componer 
los  demas  :  chîeno,  naso,  iso,  areco,  que  todos  significan 
hazer,  de  los  quales  salen  estos  nombres  instrumentales,  6 
el  instrumento  con  que  se  haze  la  cosa,  assi  como  : 

Na-chieno-ma,  na-sono-ma,  na-iso-no-ma,  n-areco-no-ma. 
Todos  quatro  nombres  significan  :  el  instrumento,  sin  nin- 
gun  instrumento  :  Hizo  Dios  el  cielo  y  tierra,  naso-no-ma 
torogua  Diosima  niunamate  iitimate  arecala  1.  siqi  sotela, 
lo  criô  ; 

Areco  hazer  6   adreçar  ;    deste,    n-ai'eco-no-ma   el   instru- 
F.  5o.  mento    6    medida    con   que    se   mide  alguna   cosa  ;   Chieno 
hazer,  na-chieno-ma  el  tal   instrumento  ;   caia   ano-chie-tela 
la  gallina  saca  polios. 

Ychobono  1.  yhotono  horadar,  6  escoplear,  6  barrenar  ; 
na-ijotono-ma  la  barrena,  6  escoplo,  6  cosa  con  que  se 
horada  algo. 

Palino  abrir  algun  animal,  inde  na-palino-ma  cuchillo 
de  hierro  6  de  caha  con  que  se  abre  lo  tal. 

Piiliinu  cabar,  na-piihinii-ma  1.  pesola  la  açada  ô  almo- 
cafre,  6  el  tal  instrumento  con  que  se  caba  6  escarda  ; 
tico  napuhi-yiiima  trope  6  açuela  6  otro  qualquier  instru- 
mento con  que  se  caba  6  labra  la  canoa.  Napolono-ma  la 
vara  6  palo  en  que  se  teje  la  palma.  Nacorinù-ma  1.  ebuaso- 
ma  el  remo  con  que  se  boga  6  rema. 

Heno  comer,  7ia-heno-7na  la  comida  6  cuchara  con  que 
se  come  ;  Condumio,  es  decir  :  todo  lo  que  se  come  con 
el  pan.  Napichono-ma  1.  natabino-ma  1.  honosta:  napichonoma 


"fTso,  V».  nicanala,  no  tengo  carne  ni  pescado  ni  marisco  que  comer 
con  el  pan,  6  gâcha.  Al  contrario,  tengo  pan  mas  no 
tengo  carne,  6  no  tengo  pescado  6  marisco  6  que  comer 
con  el,  pesolo  natabino  nicanala.  El  postre  con  que  se 
acaba  de  comer,  como  es  fruta  6  azeytunas  etc.,  con  que 
se  quita  el  sabor  6  olor  de  la  carne  6  pescado  que  queda 
del  auer  comido,  6  el  labarse  las  manos  y  boca,  na-coresono  ; 
el  tal  labamiento  despues  de  comer,  coresono-ma.  Aduiertase 
que  do  se  dize  «  no  tengo  que  comer  con  el  pan  »,  se 
puede  dezir  de   todas    las    demas    personas,   assi    como  :    no 
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tienes  condumio  6  que  corner  con  el  pan,  pesolo  natibino 
chi-cana  ?  —  No  tiene  aquel  que  corner  con  el  pan,  oqc 
pesolo  natibino  cana  ?  —  Nosotros  no  tenemos  que  comer 
con  el  pan,  pesolo  natabino-ma  ni-cana-balc  ;  —  Vosotros 
etc.,  checa  pesolo  natabino-ma  chi-cana-bale  ;  —  Aquellos 
etc.,  oqe-care  pesolo  natabinoma  cana-male.  Y  si  tuuieren  J.-.  51^; 
pescado  6  carne  6  marisco  y  no  pan,  se  diid  como  arriha 
queda  notado ,  assi  como:  napichonoma  1.  natabinoma 
1,  honosta  nicanala,  y  assi  de  las  demas  personas. 

Todos  esios  nombres  instrumentales  se  ponen  en  ablatiuo 
6  en  etîectiuo  segun  queda  declarado. 

En  todos  estos  nombres  y  en  todos  los  demas,  a  este 
tono,  y  assi  mesmo  se  an  de  poner  estas  particulas  en  este 
mismo  caso  que  son  «  en  »  6  «  con  »,  exempli  gracia  :  en 
la  caxa  esta  esso  ?  N.  ayeta  pacama  echetela  ;  —  en  la 
oUa,  iilima  :  —  con  la  hacha  yahinoma  ;  —  con  el  remo 
.  se  diô,  ebuasoma  abala  ;  —  con  el  arco,  colôma  ;  —  El  que 
muere  en  pecado  se  va  al  intierno^  iniheti  inino  nahitema 
1.  inino  qiiano  riihitema  hitihicama  mitela;  —  los  que  mueren 
en  pecado  yrânse  al  infierno,  iniheti  iniqequana  nihite  carema 
hitihicama  homohabela  ;  —  El  que  siempre  anda  en  pecados 
6    con    pecados,    6   ahide    pecados  à  pecados,  es  aborrecido  ■ 
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de  Dios ,  iniheti  itinochiqequana  1.  chiqeqiiana  alifotema 
Diosima  putuotela  ;  —  El  que  siempre  anda  en  cosas  buenas 
y  anide  virtudes  â  virtudes,  le  ama  Dios,?era  ininochiqequana 
1.  tera  iniqequana  alibotema  Diosima  hômanistela  ; —  PI.  los 
que  siempre  etc.,  tera  ininochiqequana  abosintema  Diosima 
hubuasobotela  ; — El  que  tiene  pecado,  iniheti  ininonakite- 
ma  ; —  PI.  los  que  tienen  etc.,  iniheti  initionahite-cai^e-ma. 

Ucunu  es  beber,  na-cmiu-ma  el  vaso  6  cosa  con  que  se 
bebe  ;  ucunu-ma  la  bebida. 

Inonino  trabajar,  na-inonino-ma  el  instrumento  con  que 
se  trabaja  ;  inonino-ma  el  trabajo. 

Jnihono,  la  comida  con  que  se  haze  algun   trabajo. 

Lacalacama^  cosa  sucia  6  negra  6  tenebrosa  ô  escura  ; 
pilani-lacalama,  noche  oscura  6  tenebrosa.  .  -  ^ 

Dar  tinte  de  negro,  6  poner  alguna  cosa  negra  6  sucia, 
chucusunu  ;  —  la  tintoreria  de    negro,    chucusunu-paha-ma  ; 

—  la  tinta,  6  instrumento  con  que  se  tihe  lo  negro,  6  se 
da  nigro,  6   con  que  se  ensucia  la  cosa,   na-chucusunu-ma  ; 

—  el  tal  tintorero,  6  ensuciador,  6  enegreçedor  de  la  cosa, 
na-chucusu-te-ma ;    —    Dar  tinte  amarillo,  nalisono  ;  el  tal 
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tintorero,  nalisano-ma;  —  Dar  tinte  de  blanco,  6  blanquear 
algo,  nayosono  ;  —  el  tal  blanqueador,  7iayoso-te-ma  ;  — 
Dar  tinte  açul,  licosono  ;  e\  tinte  azul ,  na-licosono-ma. 
Y  assi  de  todos  los  demas  verbos  se  pueden  sacar  el  ins- 
trumento  con  que  se  haze  la  cosa,  y  el  que  la  haze. 

Ay  otros  verbales  acabados  en  no,  y  son  en  dos  maneras. 

La    una    es,  que    signitican    el    lugar    6    parte    donde  se 

cxcroita  la  obra  signiticada  por  el  verbo   donde  descienden, 

52,  V».  y  se  antepone  el  nombre  verbal  al  sustantiuo,  assi  como  : 
hcbuano  iiquano  es  el  verbal,  paha  es  la  casa  ;  pues  el 
lugar  6  casa  donde  se  aprende  6  se  enseiîa  6  se  impone, 
0  la  escuela,  Iwbiiano  uqiiano  paha-ma;  —  el  maestro  que 
enseiîa  qualquiera  cosa,  liebuano  quachitetna  ; —  El  coro  6 
dô  se  canta,  elono-paha-via  ;  cantor,  elosiba  ;  —  el  buen 
cantor,  6  que  sabe  bien  cantar,  elono-hia  ;  —  La  parte,  6 
casa,  6  tienda  donde  se  vende  ô  compra  algo,  mahaquano- 
paha-ma  ;  —  donde  se  haze  csAcSido, ychiqecheno  parepaha- 
in.i  ;  —  el  capaievo y cliiqecheno  pare-ma;  —  Aynuna  pare-ma, 
el  sastre,  6  la  que  cose  alguna  camisa  6  ropa  ;  —  La  mu- 
nicion,  6  casa,  6  parte  dô  se  guarda  algo,  yalenn  paJiama  ; 
—  La  cocina,  6  pîirte  dô  se  guisa  de  corner,  hono  inonino 
paha-ma  1.  holaqitino  paha-ma,  dô  se  haze  la  gâcha,   etc. 

___.      La  segunda  manera  es,  que  otras  vezes  se  pone  el  verbal 

^- •"'■'•  entre  dos  sustantiuos,  exemplo  :  soba  carne,  mahaquano 
vender,  paha  casa  ;  pues,  la  carniceria,  ô  casa  dô  se  pesa  ô 
vende  ô  compra  carne^  soba  mahaquano  paha-ma  ;  —  la 
taberna  dô  se  vende  ô  compra  vino,  ibinemola  jnahaquano 
paha-ma; —  la  panaderia,ô  dô  se  vende  ô  compra  pan,  pe- 
solo  mahaquano  paha-ma  ;  —  la  casa,  ô  parte  dô  se  vende 
ô  compra  qualquiera  cosa,  hachibono  jmemi  mahaquano 
paha-ma.  Y  assi  se  usard  de  todos  los  demas  deste  ge- 
nero,  etc. 

Para  mas  declaracion,  estos  que  se  siguen  no  son  ver- 
bales, sino  dos  substantiuos,  y  desta  manera  se  usa  de  los 
demas:  La  municion  ô  casa  de  comida,  hono  paha-ma  ;  — ■ 
la  casa  de  communidad  de  los  hombres,  viro-pahama  ;  —  la 
de  las  mugeres,  nia-paha-ma  ;  —  nido  de  ratones,  nibile- 
pahama  ;    hormiguero,     suluquita-pahama  ;    —     ostional     ô 

monton  de  ostiones  de  dô  se  mariscan  ô   dô    se    hechan    ya 


F.  53,  v°.  los  comidos,  sicali  abo  pahama  1.  sicaleco  ;  —  la  pedrera 
6  lugar  de  piedras,  yobo-hicama  : —  la  casa  de  piedra,jroèo- 
pahama  ;  —   la  casa  de  barro,  iqe-pahama  ;  —  la  de  madera, 
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aye-pahama  ;  —  la  de  palma  yapi-pahama  ;  —  la  de  paja 
6  yerba,  echeca-pahama  ;  — la  de  tierra,  qisa-pahama  ;  — 
la  casa  de  cortezas  de  pi  no,  ciipa-pahama  ;  —  la  de  corte- 
zas  de  baria,  anapie-pahama ;  —  la  casa  6  parte  de  dundes 
anoti  1,  elahiti-pahama  ;  —  casa  6  nido  de  pajaros,  chiilufi- 
pahama  6  chepa  ;  —  la  casa  6  cama  del  cayman,  j^^or/- 
paJnma  ;  —  la  del  leon,  yaraha-pahama  ;  —  la  del  oso, 
ara-pahama  ;  —  la  de  la  vibora  6  culthra  yoroba-pahama 
l.  j'yola-palia  ;  —  la  madrigera  del  conejo,  quelo-paha  ;  — 
la  del  çorro,  pujî-paha  1.  pufi-chua,  etc. 

ûe  los    comparatiuos    se  usa  en    el    modo  siguiente,  con 
estas  particulas  :  hanima,  hacu,  beta,  tacu,  teco-tacu.  Exem- 
plos  :  aunque  esto  es    bueno    aquello    es    mejor,    oca    teru- 
hanima-la-hacu  qe-beta-tera-la  ;  —   aunque    esto    es    bueno  i-.  5^ 
empero  aquello  es  mejor,  oca  tera-la-hacu  oqe-beta-tera-la. 

—  La  madré  mâs  ama  â  su  hija  que  â  su  hijo,  niama 
iilemi  viroma  hubuaso-tela-hacic,  niama-beta  hubaso-tela; 
Por  otro  modo  :  aunque  la  madré  ama  â  su  hijo  empero 
mas  ama  â  la  hija,  maha  anulema  iilemi  viroma  hubaso-ta- 
hanima-tacu  niama-beta-qiia  hobaso-tela  ;  —  Aunque  aquello 
es  bueno  esto  es   mejor,    oqe -tera-la-hacu   ca-beta-tera-la  ; 

—  Aunque  esto  es  bueno,  aquello  es  mejor  6  mas  bueno, 
oca  tera-teco  tacu  ca-beta  tera-lecu  1.  tera-no  ;  —  Aunque 
aquello  es  bueno,  empero  esto  es  mejor,  oque  teru-hanima 
I.  ieru-hanima-tacu  ca-beta-tera-la;  —  Esto  es  malo,  pero 
aquello  es  peor,  oca-tera-tila-hacu  oqe-beta-tera-tila  ;  — 
Aunque  estas  cosas  son  malas  aquellas  6  empero,  aquellas 
son  mds  malas  6  peores,  eca  istico-care-le  hanima-tacu  ca- 
beta  istico-care  acola  1.  caqi  hachibono-care-ma  istico-teco- 
tacu  qe-care-beta  istico-lemala  ;  —  Aunque  aquellos  son 
buenos  hombres,  empero  estos  son  mejores,  oqe  viro-care-te 
teru-mala-hacu  ca-care-qua  teru-te-mala-hacu  1.  ca-care- 
qua  teru-mala  ;  —  Aunque  estas  mugeres  son  buenas,  aque- 
llas son  mejores,  caqi  nia-care-ma  teru-mala-hacu  oqe- 
care-beta  tcru-tamala  1.  caqi  7iia-care-ma  teru-mo-ha- 
nima-tacu  qe-care-beta  teru-tamale  ;  —  Aunque  Pedro 
es  bueno,  loan  es  mejor,  Pedro  tera-la-hacu  loani  beta- 
tera-la  ;  —  Aunque  loan  es  bueno,  con  todo  eso  6  empero 
Pedro  es  mejor,  loani  teru- hanima-tacu  Pedro  beta-tera-la  ; 

—  Aunque  nosotros  somos  buenos,  con  todo  eso  6  empero 
vosotros  soys  mejores,  heca  ni-tcru-bala-hacu  chie-caba-bcta 
chi-teru-bala  1.  ni-heca-ba  ni-teru-bo-hanima-tacu  checa-ba- 
beta  chi-teru-bala  ;  —  Aunque  vosotros  soys  buenos,  noso- 
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tros  somos  mejores  6  con  lodo  eso  somos  mejores,  checa-ba 

V.  ?5.  chi-terii-bala-hacii  heca-beta  ni-terii-bala  1.  chi-heca-ba 
chi-teru-bo-hanima-tacii  hcca-qua  ni-teru-bala  ;  —  Aunque 
vosotros  soys  buenos,  aquellos,  6  empero,  6  con  lodo  eso, 
aquellos  son  mejores  heca  chi-teru-bala-hacu  qe-care-beta- 
terii-mala  1.  checa-ba  chi-teru-bota-hanima-tacu  mine-caqua 
teru-mala  1.  chi-tcru-bote-co-tacu  mine-qua  teru-mala  ;  — 
Aunque  Anna  es  buena,  Maria,  6  empero,  6  con  todo  eso, 
es  mejor,  Anna  tera-la  cacu  1.  Anna  teru-hanima-tacu 
Maria  beta-qua-tera  1.  Maria  maqua-tcra-no  ;  —  Maria  es 
mas  hermosa  que  loana,  6  aunque  loana  es  hermosa,  em- 
pero Maria  lo  es  mas  que  loana,  loana  fiia-sa-la-hacu 
Maria  beta-qua  nia-sa-la  1.  nia-sa-toca-la  1.  loana  nia-sa- 
Ic-hanima-tacu  Maria-qiia  1.  Maria-beta  nia-sa-la  1.  loana 
nia-sa-le-teco-tacu  Maria-beta-qua  nia-sa-la;  —  Esta  ima- 
___^_  gen  es  mas  hermosa  que  aquella,  6  este  santo  mas  lindo 
35,  v.  que  aquei,  caqi  imageni-ma  1.  yiaqi  santo  nibema  ysaysa- 
mo-la-hacu  qe-beta-qna  isaisa-mo-te-la  1.  caqi  santo  tera- 
hanima-tacu  oqe-qiia  1.  oqe-beta  ysaisa-mo-te-co-tacu  ca- 
beta-qiia  isaisa-maîa  1.  oqe-beta-si  ysaisamama  to-co-tela  1. 
to-ca-la  ;  —  El  hermano  menor  es  mas  malo  6  mas  vellaco 
que  el  mayor,  7nisoma  istico-ta  orobistileta  mosa-la-hacu 
hanima-beta-qiii  istico-ta  orobistileta  vioso-la  ;  —  Aunque 
el  mayor  es  vellaco,  mâs  lo  es  el  menor,  6  empero  mâs  lo 
es  el  menor,  misoma  istico-ta  orobistileta  ynosa-hanima- 
tacu  qui-hanima-qua  1.  qui-hanima-beta  istico-ta  orobistileta 
mosola  1.  misoma  istico-ta  orobistileta  moso-teco-tacu  qui- 
hanima-beta- qua  isticota  orobistileta  toca-la  ;  —  Aunque  la 
liça  es  buena,  mejor  es  la  corbina  1.  con  todo  eso,  6  em- 
pero mejor  es  la  corbina,  echacama  tera-la-hacu  caraca- 
sima-beta  tera-la  1.  echaca-tei'u-hajiima-tacu  caracasima- 
beta-qua-tera-la    teru-tecotacuc    caracasima-beta    1.    maqiia 


F.  56.  tera-la  ;  PI.  Aunque  las  liças  son  buenas,  mejores  son  las 
corbinas,  6  empero  mejores  son,  6  con  todo  eso  son  mejo- 
res, echaca-care-ma  tera-care-la-hacu  caracasi-care-ma-qua 
1.  care-ma-beta  tera-care-la  1.  teru-mala  1.  echaca-care-ma 
teru-tamohecote  1.  teru-ma-co-tacu  caracasi-care-ma-beta- 
qua  teru-mala  ;  —  Aunque  el  hermano  maior  es  ladron 
mayor  lo  saliô  6  lo  es  el  hermano  menor,  misoma-te  nu- 
qiiesi-bala-hacu  qui-hanima-beta  tocala  1.  tocotimala  1.  mi- 
soma-te nuquosibdletahecote  1.  letaheco-tacu  qui-hanima-qua 
tocotimala  ;  —  Aunque  la  liebre  y  el  venado  corren  mucho, 
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con  todo  eso  mas  corrc  cl  galgo,  apichiarama-te  honoso  ma-te 
quenema-ysapii-tela-hacu  efa  galgoma-heta  isapeacoletcla  ; 
—  Aunque  corre  mucho  el  venado,  empero  mas  corre  el 
perro,  honosoma  osobota  ysapu-tela-hacu  efa-ma-beta  oso- 
bota  ysapu-tela  ;  —  Aunque  este  es  fuerte,  empero  mas  lo  JT 
es  aquel,  oca  anochocoriletela-hacu  oqe-beta  tocala  1. 
tocotimala. 

De  Los  supcrlatmos. 

Los  quales  se  haceii  con  estas  particulas  :  j'ayi,  X<^xi- 
cocola,  yayi-aco  1.  eueleca,  â  los  quales  se  ayunta  el 
verbo  «  sum,  es,  fui  »  que  aqui  sirbe  del  este,  la,  y  assi 
mesmo  se  les  juntan  las  terminaciones  del  comparatiuo 
que  arriba  diximos,  que  son  las  que  se  siguen  :  hanima, 
beta,  tacu,  tecotacu,  tocala  ;  PI.  tocotimala. 

Exemplo  :  el  oro  es  mucho  mejor  que  la  plata,  6  aunque 
la  plata  es  baena,  mas  vale  el  ovo ., y ereha-nayomano-terela- 
hacuyereba-nali  1.  oroyaicola,  6 yerebanayo  yayiheco-tacu 
oroma-beta-qua  yayiocola,  yereba-nayo  yayi-hanima-tacu 
oroma-qiia  ebelecala  ;  —  Pedro  es  principal  pero  mas  lo 
es  loan,  6  aunque  Pedro  es  principal  6  valiente  mucho 
mâs  lo  es  loan,  Pedro-yayi-la-hacu  loani-beta-qiia  yayi-  "f 
aco-la  1.  Pedro yayi-taheco-tacu  loani-beta-qua yayi-aco-la 
1.  Pedro-yayi-hanima-tacii  loani-yoqiia  ebelecala  ;  — 
Aunque  este  6  esto  es  fuerte  6  valiente,  6  principal,  aquel, 
6  aquello  es  mucho  mas  fuerte  6  valiente  6  principal, 
oca-yayi-hanima-tacu  qe-beta-qua yayi-coco-la  1.  oca-j'ayi- 
taheco-tacu  qc-beta-qua  n-ebelecala  1.  ebelecala;  —  Esto 
6  este  vale  mâs  que  esto  6  este  6  aquel,  6  aunque  esto 
vale  mucho,  esto  6  estotro  vale  mucho  mas  6  sobrepuja  d 
esotro,  oca-yayi-la-hacii  que-beta  yayi-la  1.  oca-yayi-heco- 
tacu  ca-beta-locala  1.  oca-yayi  coco-la-hanima-tacu , 
ca-betayayi-acocola  1.  ebelecala  1.  tocala;  —  PI.  aunque 
estos  6  estas  son  muy  buenos  6  bu;nas,  aquellos  v  aquellas 
son  mucho  mas  buenos  6    buenas,    ca-carcte   tera-coco-la-  = 


hacu    qe-beta-care-beta    tera    acola    1.    ca-carete  tera-coco-    '  ^"  ^' 
hanima-tacu    qe-beta   care-beta   n-ebelecala    1,    ebelecala  1. 
tocotamala,  y  assi  de  todos  los  demas  que  quisicren. 

Este  plural  ca-care  ca-care  se  junta  con  muchos  verbos  ; 
van  aqui  puestos  estos  exemplos  :  conforme  à  ellos  se 
podrân    usar    de    otros    muchos,    dandoles    la  signiticacion 
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que  los  verbos  signilican  :  Esto  y  csto,  6  esto  y  aquello  se 
a  de  hazer,  cacare  cacarc  qûusono-le-habela  ;  estas  y  estas 
cosas  se  an  de  dezir,  cacare  cacare  isino-le-habele  ;  —  esto 
y  esto,  6  aquello  as  de  meditar,  cacare  cacare  mani-hache  ; 

—  a  se  de  meditar  esto  y  esto  y  aquello,  cacare  cacare 
manino-le-habela  ;  —  esto  y  esto  y  aquello,  6  estas  y 
aquellas  cosas  se  an  de  limpiar,  cacare  cacare  qûiliinu-le- 
habela  ;  esto  y  esto,  6  esto  y  aquello,  6  estas  cosas  pondreis 
en  orden  y   concierto,    cacare   cacare   chi-areco-bo-habele  ; 

—  traçad     esto    y    aquello ,     cacare      cacare    cume-areco 
_____  -tamaca,  etc. 

F-  ^!>-  De  modo  que  à  singular  y  plural  sirben  estas  diciones, 
y  en  todas  las  personas  y  tiempos  de  los  verbos  se  podrân 
variar  y  dezir  :  nosotros  hemos  de  ordenar  eso  y  esotro, 
6  esto  y  aquello,  6  estas  y  esas  cosas,  6  las  otras,  cacare 
cacare  areco-ni-habela  ;  —  vosotros  auMs  de  hazer  estas  y 
estas  cosasj  cacare  cacare  chi-areco-bo-habele  ;  —  aquellos 
an  de  corner  esto  y  esto  6  estas  y  estas  cosas,  cacare  cacare 
heta-mo-habele,  hemo-habele  etc. 

Cap.    II.   De   los   pronombres  y  sus  terminaciones  (i). 

Pronombre  es  aquel  que  se  pone  en  lugar  de  nombre 
proprio,  de  qualquiera  persona  6  cosa,  y  estos  siruen  de  lo 
que  en  la  latinidad  llamamos  personas  que  son  très  de 
singular  y  très  de  plural.  Yo  y  nosotros  son  de  la  primera 
-  persona  ;  tu  y  vosotros,  de  la  segunda  persona  ;  aquel  y 
aquellos,  de  la  tercera. 

Primera  persona,  6  pronombre  yo  1.  yo  soy  :  honihe,  ho, 
heca,  hontala,  houtani  ;  yo  mismo,  6  yo  soy  ese  mesmo, 
honihe-si,  hoca  1.  honi-oqua,  anonteno,  hoo,  honihe-qua-na 
1.  honihe-qua-si,  honihe-coco-ma-qua  1.  ho  1.  honihe-coco-ma  ; 
yo  soy  ese  ?  1.  dizese  â  mi  eso,  es  eso  con  mi,  6  es  eso  â 
mi,  hohi  ;  —  yo  yré  â  eso,  6  lo  haré,  o  seré  eso,  1.  quien 
sino  yo  a  de  ser  ese,  el  que  haga  eso,  honihe-te  1.  ho-te-si, 
ho-te  ;  —  yo  tambien  yré  6  haré  eso,  yo  soy,  hoca  ninte 
1.  hoca  aninten,  hoca  anintemico,  hontala^  hontanano 
1.  hontanini.  —  Este  ni  sirbe  para  la  primera  persona  del 
Plur.  y  Sing  :  yo  no  se,  ninutela;  no  sahemosi  ninu-bo-tela. 


il)  Lo  de    los   pronombres   qac    esta  en    cl  2"    quaJerno    se   a  Je    poncr    aqui 
(notants.) 
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De  todas  estas  terminaciones  sj  usa  como  qucda  cxcni- 
pliticado,  y  de  todas  las  que  se  siguen,  en  todos  los  verbos 
se  usan  todas  :  yo  me  voy.  niila  1.  mile,  honihe-mitala 
1.  ho  mitala  1.  ho-mita-la-ha  1.  nimitantiacu  ;  —  ya  no  me 
vov,  lio  mitaleto  1.  mitaletona  1.  ni,  niita-ni-panta,  ho. 
mitanano  1.  lyiitanil.  mitale  \.  mini  I.  ho,  minco  1.  miniacii'Ç'^ 
1.  mitanile  1.  ho-mitanico,  1.  ho,  mitanila  1.  ?nitana  1.  miîa- 
nacu,  1.  hoca,  inintcmACU,  ;  —  Esta  es  mi  yda,  ho  mitalaqua, 
1.  hoca  mintena,  hoca  minten,  hoca  mintcnco,  homitatiacu  ; 
—  Ya  no  ves  que  me  voy,  homitantiacuma  ?  homitatia, 
homitaniama  ?  mihabelaqua. 

Los  de  lufera  usan  de  este  modo  mâs  :  yo  voy  hocamin- 
temico,  y  los  de  Potano  y  Timuqua  :  homitaniacu  1.  honiila, 
ya  voy. 

En  todos  los  tiempos  se  variarâ  y  usarâ  de  estas  termi- 
naciones que  sirben  â  la  primera  persona  :  Yo  y  tu  yremos, 
honiheqiii  hequi  honihabela  ;  tu  y  yo  yremos,  hequi  hoqui 
honihabela. 

A  la  segunda  persona  sirben  las  que  se  siguen  :  lu  6  vos. 
6  â  ti,  6  para  ti,  c/n',  hochie,  hechié,  hohé,  hochiendo.  Para 
Uamar  â  ti  digo  6  llamo  ;  che,  chehe,  checa,  na,  ma;  si 
esta  algo  apartado,  maé\  chi  en  Potano  y  Timuqua.  p 

Tu  mesmo,  hochiesi  1.  hochie-coco-ma-si  1.  hochie-qua, 
1.  hochie-qua-si; —  tu  lo  hiziste,  yatacunachicosanco  ;  tu 
tambien  as  de  yr  6  hazer,  etc.,  hochie-te  1,  hochie-te-ma  1.  ho- 
chie-tacu-si  1.  hochie-beta-te-si ,  hochie-beta-tacu-si  1.  hete, 
hôte  ;  1.  yo  tambien,  hôte  ;  —  ya  te  vas  tu  ?  aqio  ynitecho 
1.  chimitelaha  \.  viitanayela  ; — pues  ya  tu  no  vas,  que  dizcn 
que  no  vas  ;  hochie  chimitetiacu  1.  mitanayc-tiacii  1.  chi- 
mitele  ;  — tu  ères  el  que  vas  â  eso  6  à  ti  te  embian  d  eso: 
hochie  chimisona  1.  hochie  chimitanimano  ;  —  tu  no  vas  ? 
hochie  chimitanaj-eno  ?  ^ 

Y  en  todos  los  tiempos  se  podrân  aplicar  estas  termina- 
ciones :  vas-tu  1.  tu  vas,  hochie  chimite  ?  1.  chimitanaye  ? 
1.  chimitele  ?  1.  chimitanaj-ele  1.  chimitenco  1.  chimitanaye 
acu  1.  chimitanayenco  1.  himiteletona  ;  —  Es  v.  m.  el  que 
va?  mine  minente?  Es  v.  m.,  mine  inte? 

A  la  tercera  persona  ô  cosa  sirben  las  sigznentes  :  yiate^ 
oqe,  geno,  mine,  qeioqua,  1.  naioqua,  j-ioqua  ;  —  Aquel,  6 
el  otro  6  otra,  6  tambien  el  otro  6  la  otra,  oqe;  —  aquel 
es,  6  el  es,  oqentela  1.  mine  intela  ;  —  la  madré  de  aquel, 
oqe  isomima  ;  —  su  padre^  oqe  itimima  ;  —  Que  es  aquello, 
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qcj'oqua?!.  naj'oqu.i?  —  Que  es  esio,    cano?   1.  caioqiia? 

—  Que   es    de    aquel    loaii,  loani-oqua?  —  El  es,  mineno 
intela  1,  oqe  intela,  canteno. 

Este  mine  tambien   significa  el  senor,    6  persona  de  res- 

F.  6o,  V.  pecto  :  mine  Jointe?  es  v.  m,  senor;  tened  misericordia  de 
mi,  mine  Diosima  niuielabonihabe  ;  —  Aquel  es,  6  el  es, 
mine  Intel e  ;  —  aquel  es,  oqe-si  ;  —  él  solo,  6  ella  sola, 
mine  yaha  ;  —  aquel  mismo,  6  ella  misma,  j^5f;;n' 1.  mine- 
simi,  oqe-ndo  1.  minendo,  oqe-quana  1.  mine-quana  1.  oqe- 
qiiana  1.  oqe-quasi  ;  —  Aquel  se  va  6  aquella,  oqe  mitela  1. 
mitela-ha  1.  mite-tiacu  1.  mite-na,  1.  miteleto  ;  —  Fuése  6 
ya  se  fué,  mêla  1.  meno  ;  —  aquel  va,  mine  mitemico  1.  mi- 
jetiacu  1.  mitena  1.  miteleto  1.  miteno,  mitele  1.  mitele- 
tnna  ;  —  pues  ya  no  va,  mitetiacii  ;  —  alla  va,  6  ese  que 
va  haziallâ,  6  que  va  ay  6  alli,  nataitema  ;  —  alla  va,  ô 
arrojando  alguna  cosa,  natabe  1.  nataye. 

PL  Nosotros,  ?ii-heca-ba  1.  ni  1.  heca-no  1.  heca  1.  hoca 
1.  ni-heca-ba-ndo  1.  ni-heca-le-bama  ; —  Nosotros  mismos, 
nihecaba-si   1.    heca-qiia,    1.  nihecaba-qiia-si,   nihecaba-coco  ; 

—  V  nosotros  nihecaba-te  ;  —  nosotros  vamos,  hotanicala 
1.  hotani-ca-la-ha  1.  honi-ca-la  1.  hotani-ca-no  1,  honi-ca 
no  1.  hotani-ca-leto  1.  honi-ca-leto  ;  pues  ya  no  vamos, 
hotani-ca-tiacu  1.  honi-ca-tiacu  1.  hotani-ca-la-qiia  1.  /zofa- 
ni-ca-panta,  hoca  hontem,  1.  yarinicale  1.  yarinlen,  heca 
yarino. 

Donde  se  aduierta  que  en  todos  los  verbos  y  tiempos  se 
a  de  usar  en  el  modo  sobre  dicho,  anidiendo  el  verbo 
que  quisieren  dezir  6  hazer  :  comemos,  hetanicala  ;  bebe- 
mos,  iicutanicala  ;  corremos,  niocota-Jiicano  1.  niocota-nica- 
laqiia,  etc.  Vosotros  mismos,  chi-heca-ba-si,  chi-heca-ba-qua 
chi-hcca-baqua-si  1.  chi-heca-ba-coco  ;  —  vosotros  vays,  chi- 
heca-ba  chi-hotela  1.  hotanaqela,  chi-hobo-telaha  1.  chihobo- 
teno  1.  chihoboteleto ,  hobotanaqeleto,  chihobotele ,  hotana- 
qele^  hobotenco,  hotanaqenco,  hobotetiama  ;  1.  hobotetiacii, 
hobotcn,  chihobotele,  hobotepanta  1.  chiobotelaqua,  hotana- 
qeco  ;  —  pues  ya  no  vays,  chihobotetiacu  1.  hocanaqetiacu. 

Aquellos,  oqe-care  1.  mitie-care,  minc-care-ndo,  mine-ca- 
care-ndo  1.  mine-ca  qe-care-no.  Quando  aquellos  estan  au- 
sentes,  se  dize  :  y  aquellos,  na-care-no?  1.  na-car-e?  1.  ca- 
care-no  ?  Aquellos  mesmos,  mine-ca-qiia-si  1.  minc-ca-qua 
1.  mine-care-coco-ma.  Que  es  de  aquellos,  6  donde  estan 
aquellos   1.  y   aquellos    6   aquellas,    ano-nacareno  ?   Que  es 
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de  aquellos  muchachos,  aniqui-nacareno  ?  Y  de  aqucllas,  6  p.'g^" 
que  es  de  aquellas  mugercs,  nia-nacare  ?  Que  es  de  aqucl- 
las  cosas  1.  aquellas  cosas?  hachibueno  nacareno?  Aquellos 
van,  oqecare  homala  1.  hotamale  1.  homalaha,  hotamalaha 
1.  hotamano  1.  homano  1.  hotamaleto  1.  hotamaletona,  hota- 
manco,  hotamonimano  1.  mita-monimano  1,  hotiletaman  1. 
hotiletamana. 

Ellos  se  van,  minccare  hota-monîmjciita ;  —  ya  se  quic- 
ren  yr,  homal.ibnanta  mihabelaqiia,  —  y  lo  mesmo  se  a  de 
usar  en  todos  los  demas  verbos  y  tiempos,  assi  como  : 
aquellos  comen,  hetamala  ;  beben,  ucuta-male  1.  iicuta- 
malaha  ;  duermen,  necata-male,  necata-mano  ;  corren,  nio- 
cota-mano  1.  niocota-moni-maAo  ;  dizen,  ista-male  1.  ista- 
manco  ;  huyen,  pututa-male. 

Es  de  aduertir  que  estos  pronombres  6  nombres  6  pcr- 
sonas,    que    no    se    explican    ni    ponen    por    personas    que 


hazen  sino  es  quando  puede  auer  duda  y  equivocacion  de  107(52^ 
quien  es  la  persona  que  haze  6  dize,  6  es  porque  suelen 
acaberse  las  terminaciones  del  verbo  de  una  mesma  ma- 
nera,  assi  como  :  yo  soy,  6  incurri  en  tal  cosa,  nintela,  tu 
ères  chintela,  aquello  es  oqe  intela  ;  —  yo  no  se  nimitela, 
tu  no  sabes  chimitela,  aquel  no  sabe  oqe  nutela.  De  modo 
que  si  no  pusieran  las  personas  6  pronombres  que  son  : 
ni  yo,  chi  in,  oqe  aquel,  no  superiamos  quien  era  el  que 
hazia  6  dezia  ;  y  en  el  plural  es  lo  mesmo  en  muchos 
verbos,  como  la  experiencia  lo  mostrarâ,  pues  no  se  podrd 
dar  agora  régla  gênerai  ni  cierta. 

La  tercera  persona  del  plural  raras  vezes  se  pone,  assi 
como  :  ay  estan  eatamala  ;  aquellos  dizen  motamale  ;  aquellos 
vienen  himetamala  ;  comen,  hetamala  ;  aquellos  duermen, 
necatamala.  De  modo  que  si  se  explicard  la  persona,  dixe-  p  ô-'v»' 
ramos  :  aquellos  corren,  oqe-care  niocotamala  ;  aquellos 
comen,  oqe-care  hetamala.  Asi  que,  quando  se  explicarc  ô 
pusiere  la  persona,  sera  para  mas  afecto  6  conato,  6  porque 
puede  auer  la  equiuocation  sobredicha,  etc. 

Siguese  la  declinacion  de  estos  pronombres  6  personas 
redoblados  : 

Nom.  Yo  entre  mi  hablo,  honihe  cumemi  hebuatala  ;  yo 
soy  el  que  dixe  esso,  6  de  mi  saliô  esso  ; 

Gen.  N.  Nipita  nitocachiinu  1,  honitocomitemantala  ;  de 
mi  proprio  saliô  esso,  6  de  mi  mismo  fue  dicho  eso^ 
honihe-coco-quana  nitocomela . 
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Dat.  Para  mi,  6  yo  mismo,  6  comigo  mismo.  Iionihe- 
qtiana  1.  honihe-coco-quana. 

No  ay  accusatiuos  en  singular  ni  en  plural. 

Ablat.  Comigo  lo  e,  6  entre  mi  lo  trato  6  hablo,  hoqiiana 
Jicbuatala  1.  hoqiia  arecotala. 

Plu.  Nosotros,  6  para  nosotros,  6  entre  nosotros  se 
F.  6:^  verâ  eso,  nihecabaquana  ;  para  nosotros  mismos,  ô  nosotros 
mismos,  nihecabacocoquana  ;  de  nosotros  sale  ô  procède 
esto,  hecanitocobo  mitemantela,  1.  hecanipita  nitocobomite- 
mantela  ;  entre  nosotros  se  quede  esto,  6  se  haze  para 
entre  nos,  no  lo   digas  à  nadie,    nihecabaquana  1.  hecabeta. 

Abl.  Con  nosotros  mismos  lo  tratamos  à  concertamos, 
hecabaqiiana  istanicala  1.  hecaquana  aj'ecotanicala  1.  namo- 
qua  mibeta  hebuatiqiiani  1.  ahosetiqua. 

Tu  mismo,  ô  para  ti  niismo.  hochieqiiana  ;  entre  ti,  6  para 
ti  considéra  eso  6  esto,  hochiecumemi  chihibuatela  1.  cume 
miarecota  qiioso.  De  ti  saliô,  6  procediô  esto  6  aquello, 
hochiechinatocoponala  ;  contigo  mismo,  hochiqe  coco. 

Vosotros  mismos,  6  para  vosotros  mismos,  6  entre  voso- 
tros  chihecaba-qiiana,  chihecaba-coco-quana  ;  —  de  vosotros 
mismos  saliô  6  procediô  heca  china  tocobo  ponala,  Con 
vosotros  lo  tratays  ô  ordenays,  chihecaba-qua,  1.  chikecaba- 
qiiana,  chi  areco-bo-tele. 

Aqucllos  mismos,  ô  para  ellos  proprios,  ô  entre  ellos,  ô 
con  ellos  mismos,  lo  consideren  ô  concierten,  oqe-care- 
ma-qiia  cumele  piienomala  1.  cume  areco-inale  ; —  de  aquel- 
los  mismos  se  sabra  eso,  mine  care-coco-yna-qua  nahiabo- 
nole  habela. 

Sui,  sibi,  se,  nominatiuo  y  datiuo,  el  mesmo  ô  aquel 
mesmo,  ô  para   si  mesmo,    ô  para  si    proprio,  mine-quana  ; 

—  el  mismissimo,  ô  para  si  propissimo,  mine-coco-quana  ; 

—  del  mismo,  ô  dél,  procède  ô  dimana,  mine-ca-quana 
tocopuentela  ;  —  entre  si  proprio,  ô  entre  si  mesmo,  piensa 
ô  considéra  ô  habla,  mine-cume  micoco-qua,  namantela  1. 
mine  micoqua  nahebuate/a. 

Plural,  Nomixativo  y  Dativo.  Aquellos,  ô  para  aquc- 
llos, mine-ca-quana; —  ellos  proprios,  ô  aquellos  proprios, 
ô  mismos,  ô  para  ellos  proprissimos,    mine-ca-coco-quana  ; 

—  de  ellos  proprios  salio  ô  procède,  mine-ca-carc-coco- 
quana  tocopuenomala  ;  —  entre  ellos  ô  entre  ellos  mismos 
ô  proprios  se  dixô  y  se  tratô,  mine-ca-quanaysimala  L 
mine-ca-quana  narecomala. 
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—  Si- 
los PRONOMBRES  DERIVATIVOS  son  indcclinablcs: 

cosa  de  nuestra  tierra,  heca  uti  tnilc  hachibonoma  ;  persona  JT^TT 
de  nuestra  tierra,  heca  uti  mile  anoma  ;  hombre  de  nuestra 
tierra,  heca  uti  mile  viroma  ;  pajaro  de  nuestra  tierra,  heca 
uti  mile  chulujima;  animal  de  nuestra  tierra,  heca  uti  mile 
hachipilema  ;  parece  animal  de  nuestra  tierra,  heca  uti  mile 
hachipile  lebimichuqui  mosila  ;  —  Animal  de  tu  tierra  6  de 
vuestra  tierra,  uti-ye  hachipilema;  cosa  de  vuestra  tierra, 
uti-ye,  1.  uti-yaqe  hachibonoma  ;  hombre  de  vuestra  tierra, 
uti-ye,  1.  uti-yaqe  viroma  ;  muger  de  vuestra  patria,  utiye, 
1.  utiyaqe  niama  ;  pajaro  de  vuestra  tierra  6  de  tu  tierra, 
utiye,  1.  utiyaqe  chulujima  ;  —  Cosa  de  tierra  de  aquellos, 
mineca  uti-mitilama  hachibonoma  ;  hombre  de  su  patria, 
mine  uti-mitilama  viroma;  muger  de  la  tierra  dellos,  mine- 
ca uti-mitilama  nm;7?a;  pajaro  de  sn  ùerra,  77iine-ca  uti-miti- 
lama chuhiji  ;  animal  de  la  patria  dellos,  mine-ca  uti-miti-  jry-- 
lama  hachipile-la.  Y  assi  de  todos  los  demas  nombres. 

DE  LOS  PRONOMBRES  DEMOSTRATIVOS  que 
son  :  ca-qi,  na-qi,  ona-qi,  oca,  oca-si,  ona-si^  ona,  ona- 
te-si,  ona-qua,  na-7io^  na-nono,  7ianteno  oqe,  oqe   michu,  qe. 

Exemples,  para  que  mejor  se  entiendan  : 

Caqi  Diosi  pahama,  esta  casa  de  Dios  ;  naqi  istama,  esto 
que  se  dize  6  este  que  dize  ;  caqi  interna,  esto  que  sucede 
6  sucediô  ;  caqi  isitio-care-ma ,  todo  esto  que  se  a  dicho  6 
dize. 

Ca,  esto  ;  ca  himechiqe ,  ven  aqui,  6  aca  ; 

Naqi,  caqi  alli  ;  naqi  nahe  el  que  esta  aqui  ; 

Casi,  aqui  es,  6  aqui  ;  oca  1.  ocasi,  este  6  esto  es  ;  oqesi 
1.  onasi,  aquel  es,  6  alli  es;  ona,  ese  6  esa  cosa  6  persona. 

Ona  equete,  ay  cerca,  6  alli  cerca,  aqui  cerca  ;  caqi  equete- 
mano  1.  nano,  esosi  6  asi  1.  ansi  ansi,  nano  ;  fulano,  nante-  ^T"^ 
no;  eso  es  qe  ;  esa  1.  ese  ô  aquel  trabajô,  qé  isticocosono- 
michu;  6  que  purgatorio,  qé  purgatorio-michu  ;  ona-qua  1. 
na-qua,  ay  es,  6  alli,  6  en  eso,  6  en  esa  parte  ô  lugar,  6 
llegado  alli. 

Onaqua,  basta  6  no  mas;  onaqua,  emonccs  ;  onaqua 
equela-ma  toomole-habema,  entonccs  en  aquel  ultimo  dia; 
naquanta  Jiahela,  bastarâ  ; 

Este  mismo  6  este  proprio,  ocasi,  casi  ;  ese  tambien,  6 
eso  tambien,  ona-te-si  ;  aquel  6  aquello  es,  6  alli^  oqe  1. 
oqe-michu  ;  estos,  caqi  viro-carema  ;  estas  mugeres,  caqi 
nia-carc  ;  aquellos,  oqecare  ;  aqucllas,  niacarc  ;  estas    cosas 
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que  cstan  aqui,  naqi  1.  cnqi  1.  ca  hachipacha-care  ;  aque- 
llas  cosas,  oqe  hachibono-care-michii  ;  esto  que  ha  de  su- 
ceder  6  ser,  caqi  inihabema  ;  estos  animales,  ca  hachipïlc- 
care  ;  aqui  cerca,  6  ay  ccrca,  6  alli  cerca,  6  esto  que  esta 
F.  65^  cerca,  naqi  nahema  1.  naqi  nahela  ;  alli  es,  6  eso  es,  6 
aquel  es,  qenteno  1,  o^e  inteno  ;  alli  esta  el  pueblo ,  6 
aquel  es   el   pueblo,   hica    inteno  1.    nan-teno. 

Para  dar  animo  6  esfuerço  en  lo  que  se  haze,  como  quien 
dize  :  ansi  6  assi  se  a  de  hazer,  ona  1.  ona-te  1.  nano  ; 
—  nano-ni-manela,  asi  lodeseo  ô  quiero  ;  —  nano-chi-manele, 
asi  lo  deseas  6  quieres  tu  ;  —  nano-manele,  asi  lo  quiere 
aquel  ;  —  nano-ni-mani-botele ,  nosotros,  etc.  ;  nano-chi- 
viani-botela,  vosotros,  etc.  ;  nano-manta-male ^  aquellos,  etc. 

Onasi,  ese  mesmo,  ô  mesma  parte,  6  ay  es  ;  —  casi,  aqui 
es,  6  aqui  se  harâ  eso,  ô  aqui  ;  —  casi  inta  habela,  aqui 
abrd  de  ser  eso,  ô  no  entre  en  quenta  eso,  6  bastarâ  con 
esto  6  con  eso  ;  —  caqi  isonole-habema,  esto  que  se  a  de 
hazer  ;  —  caqi  l,  naqi  1.  ca  inte-no  ,  esto  que  se  haze 
6  sucede,  ô  esto  que  es  ;  —  caqi  amuna,  esta  ropa  ;  — 
caqi  chuhifi,  este  pajaro  ;  —  naqi  ibima,  este  rio  ;  —  naqi 
ano,  esta  persona  ;  —  ca  ano  inemi,  todos,  6  toda  gente  ; 
'^,  ^^  —  caqi  chisisotanano,  esto  es  que  os  digo  ;  —  naqi  aî'cco- 
no-ma,  esto  que  se  haze  6  adreça.Y  assi  de  todo  quanto  se 
quisiere  dezir,  etc. 

Qnaqua,  entonces  :  onaqua  equelama  toomole-habema 
cntonces  en  aquel  ultimo  dia. 

PRONOMBRES  RECIPROQVOS  Ô  REFLEXIVOS 
los  quales  se  componen  deste  nombre  7iamache  y  esta 
particula  50,  y  se  juntan  con  este  verbo  tuqiïino  que  signi 
lica  :  afligirse  â  si  ô  â  otro  : 

Yo  me  aflixo  â  mi  mismo  6  d  mi  proprio,  namache 
tuqûi-so-ntala  ;  —  Tu  te  aflixes,  etc.,  Iiochie  namache 
tuqûi-so-tahanahela  ;  —  Aquel  se  aflixe,  oqe  namache  tuqûi- 
so-ntela  ;  —  Nosotros  nos  afliximos,  namache  7ii-tuqûi-so- 
ni-botela  ;  —  Vosotros  os  aflixis,  chihecaba  chi-mache 
tuqûi-so-ni-botele  ;  —  Aquellos  se  aflixen,  mineca  namache 
tuqûi-so-ntamale  ;  —  El  tal  atliximiento,  Jiatnache  tuqûi-so- 
^.  ■  ni-no-ma  ;  el  tal  aflixidor  6  persona   que  aflixe  à  otro,  atio 

mâche  tuqûi-so-siba. 

Quitado  el  so^  significa  estar  aflixido,  6  ahogarse,  6  estar 
ahogando  con  alguna  cosa  que  se  atrauiesa  en  la  garganta  : 
estoy  afligido,  tu  ères  mi  afligimiento,  hochie  namache 
tuqûi-nona,  y  assi  se  dira  de  otras  cosas  y  pcrsonas  : 
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Mâche  tuqûi-tala,  me  ahogo  ;  —  tu  estas  afligido,  mâche 
chi-tuqûi-tcla  ;  —  aquel  esta  afligido  6  se  ahoga,  oqc-machc 
tuqûi-la  ;  —  nosotros  estamos  afligidos,  mâche  ni-tiiqiii-ni- 
botela  ;  —  vosotros  estais  afligidos,  checaba  mâche  tuqiii- 
botele\ —  aquellos  estan  afligidos,  mineca mâche  tuqiii-taniale  ; 

—  el  afligido   6  el  que  esta    afligido,    ano  mâche  tuqûi-te- 
ma  ;  —  el  tal  afligimiento,  mâche  tuqûi-no-ma. 

Yo  te  aflixo,  na-mache  chi-tiiqûi-so-tala  ;  —  tu  me  aflixes,  

72a-mache     ni-tiiqûi-so-tanaycle  ;  —     aquel    nos    aflixe    oqc  f.  67. 
ujimache  ni-tuqûi-so-botele  ;  —  nosotros   os   afliximos,  heca 
chi-mache    tuqiii-so-bota-nicala  ;    —    vosostros     nos    afligis, 
checaba   ni-mache   tuqûi-so-botanaqela  ;  —  aquellos  aflixcn 
â  los    otros,  minecare   oqecare  namache  tuqiïi-so-botamale  ; 

—  unos  a  otros   se  afligen,    oqecare   namache  tuqûi-so-sin- 
tamale. 

Istitimosono  es  danar,  6  hazer  mal  à  otro  :  yo  me  dano 
â  mi,  6  me  hago  mal,  istitimosontala  ;  —  tu  te  hazes  à  ti 
mal,  6  te  daiias,  chi-istitimosontanayela  ;  —  aquel  se  dana, 
6  se  liaze  a  si  mal,  oqe  istitimosoiitela  ;  —  à  nosotros  nos 
dafiamos,  heca  ni-istitimosontanicala  ;  —  vosostros  os  danais, 
checaba  istiti-chi-mosonibotela  ;  —  aquellos  se  daiîan,  6  se 
hazcn  mal,  oqecare  istitimosoîamala. 

Yo  te  dano  6  hayo  mal ,  chi-istitimosotala  ;  —  tu  me 
daiias  6    hazes  mal,    istitini-mosotanarcla  ;   —  nosotros    os 


dafiamos,  nihccaba  istitichi-mosobotanicala;  —  aquellos  unos  f.  67,%'». 
â  otros  se  daiian,  oqe  care  istitimososintamale  ;  —  aquellos 
danan  y   hazen  mal  â  los  otros    6  otras,    minecano    oqecare 
istitimosobotamale  ;  —  y  en  todos  los  tiempos  del  verbo  se 
podra  esto  variar. 

DE  LOS  NOMBRES  INDETERMINADOS  Ô  INFI- 
NITOS.  Dizese  assi,  porque  su  significacion  esta  limitada 
para  significar  alguna  cosa  particular,  sino  que  indfferente- 
mente  significan  muchas,  assi  como  de  qualquiera  genero 
de  varones  6  mugeres,  animales  6  cosas.  Exemplos  :  Quien 
6  quai  dellos  es  mejor  ?  cacareno  chaquenecareco  tera  ?  ;  — 
Quai  6  quales  destos  es  peor  ?  cacareno  chaqiienecacareco 
istico  ?  —  Quien  vinô  6  quien  a  venido  ?  chitaco  puena?; 
—  Quienes  son  los  que  vinieron  ,  6  an  venido  ?  chitaco 
carepuenama  ?  1.  chitaco  carentama  ?  — ■  Quien  dixo  eso  ? 
chitaco   iste  ?  1.  taco  iste  ?  1.  tacoste  ? 

El  que  vinô,  6  este  que  vinô  agora  lo  dixô,  heqe  puenama^ 
stela   1.    heqe-puenama  istela  ;  —   Quien  piensas  que  suele  fTôs.  ~ 
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hazcr    cso  ?     chitaco   sobila  chimantc  ?    —  Quienes  pensais 
que  suelen  hazer  eso  ?    chitaco-care    isomomobile   chimani- 
bote  ?   —    Quien   hizô  eso  ?    chitaco,  Pedi^ono  isotechunu  ? 

—  Quien  pensais  que  harâ  esto  ?  chitaco-care  isomohabe 
chimanibete  ?  —  Quien  piensas  que  lo  hazia  ?  taco  quoso- 
bileqe  chimante  ?  —  Quienes  pensais  que  son  los  que  esto 
hizieren  ?  taco-care  mosobileqe  ? 

Los  ratones,  nibili-care ;  isotamale  1.  isotamachunu  1.  heta- 
machunu,  se  lo  comieron,  ycapiitanachiinu  1.  ycaputamale, 
lo  roieron. 

Que  es  aquello  ?  qitesono  ?  —  Que  este  ?  qestemano,  1. 
qestemaioqua  ?  —  Que  es,  6  que  es  eso  ?  hachibouoco,  1. 
hachibueno  ?  —  Que  ay  ?  hachaquene  ?  —  Que  vuo  Iiubo, 
hachaquenechiite  1.  hachaquenelehitani  ?  —  Que  es  aquello, 
6  quien  vocea  quando  no  se  acuerda  ?  hachaquenibi  ?  — 
F  68~t-"  Quien  soy  yo  ?  honihe  chitaco-ninte  ?  —  Quien  ères  tu,  6 
quien  Uama,  6  quien  esta  ay  ?  chitaco-stccho,  1.  chitaco- 
chinte  1.  taco  intecho  ?  —  Yo  soy,  hontala  1,  hontanano. 

Quien  es  aquel  ?  oqe  taconte  1.  ohichltaconte  ?  —  Quien 
es  el  que  hizo  eso?  chitacb-sa  1,  taco  isote?  —  Quien  lo 
dixo  ?  chitaco-ste  1.  taco  ise  1.  iste  ?  —  Quienes  soys,  6 
quien  soys,  los  que  estays  ay  ?  chitaco  intechica  1.  chitaco- 
care  eatamano  ? 

El  que  no  terne  ni  déjà  de  hazcr  lo  que  dize,  6  cl  que 
es  fiel  en  sus  palabras  y  otras  etc.,  ano  cume  naiiichati  ;  — 
Nosotros  somos  6  estamos  aqui,    eatanicala    1.    eatanicano  ; 

—  Quien  somos  nosotros  ?  chitaco-care  Jiitiibote  1.  hichi- 
chiqe  ninibote  ?  —  Quien  soys  vosotros  ?  chitaco-care  inte- 
chica 1.  hichichique  intama  1.  chitaco-chiqe  ?  —  Quai  dellos 
6  de  ellas,  6  que  personas,  6  quai  de  las  personas  ?  chaque- 
neco? —  Quai  de  los  Caciques?  holata  chaque-neco  ?  Qunl 
de  las  mugeres  ?  niahachaqueneco  ? 

Alguno  6  alguna  hizo  esto,  ano  yahacote  ;  algunos  hom- 
bres,  viro  yahacote  ;  —  Dame  algunos  CiVAnàanos,  yucuta 
yahacote  noho  ;  —  algunos  pescados,  cuyii  yahacote  ;  — 
Da  alguna  cosa  6  algunas  cosas,  por  amor  de  Dios,  Diosi 
hobuasonoma  betaleqe  hachihonocote  ohohache. 

Cada  persona,  ano-reqe-ma  ;  cada  hombre,  viro-reqe-ma  ; 
cada  muger,  nia-reqe-ma  ;  cada  muchacho,  pequata-reqe- 
ma  ;  cada  donzella,  aquitasiqe-reqe-ina  ;  cada  animal,  hachi- 
pile-reqe-ma  ;  cada  gallo,  caya-viro-reqe-ma. 

Cada  uno,  6  cada  quai   texa    diez  varas   de    palma,    ano- 
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reqe  iapicolotiima  polohabe  ;  —  Qualquiera,  6  caJa  quai 
diga  lo  que  sabe,  ano-reqe-ma  Jiahiabotenco  j-sihaiie  ;  — 
Qualquiera  que  sea  el  que  lo  tomô  lo  buelua,  uqiianco 
nahihanima  farisohabe. 

Cierto  hombre,  6   un   hombre   hizo  eso,   viro-leta    isote- 
chunu  ;  —  cierta  muger,  6  una  muger  lo  dixo,  nia-leta  iste-  _ 

chunu  ; —  cierto  animal,  6  un  animal  lo  comiô,  hachipilc-  i--  t)g,\' 
leta  hetechimii  ; —  algunas  personas  ay  buenas,  ano  yaha- 
mosima  terutcla  ;  —  algunas  cosas  ay  buenas,  Jiachibueno 
yahamosi  terutela  ;  —  cada  uno  quiera  lo  que  Dios  quiere, 
ano-reqe-ma  Diosi  manintencoqua  mani  habele ; —  yo  quiero 
lo  que  Dios  quiere,  Diosi  manintencoqua  ni-mane-la  ;  — 
quieres  tu  lo  que  Dios  quiere,  hochie  Diosi  manintencoqua 
mani-hache ;  —  tu  quieres  lo  que  Dios  quiere?  hochie 
Diosi  jnanintencoqua  mantecho  ?  —  aquel  quiere  lo  que 
Dios  quiere,  oqe  Diosi  manintencoqua  mantele,  y  assi  de 
las  demas  personas  y  tiempos,  etc. 

Yo  solo,  honihe-yaha  1.  honihe-simi  ;  —   yo  proprio,  ho- 
nihe-coco-ma  ;  —  yo  mismo,  honihe-qua  1.  honihe-coco-qua. 

—  Tu  solo,  hochi-yaha  1.  hochie-simi  ;  —  tu  proprio,  ho- 
chie-coco-qua.  —  Aquel  solo,  oqe  1.  mine-yaha  I.  oqe  1.  pTyo^ 
mine  isimi  ; —  aquel  proprio  6  aquel  mesmo,  6  mesma,  6 
ella  mesma,  oqe-qua  1.  mine-coco-qua  1.  isimi; —  Nosotros 
solos,  6  es  nues.tra  sangre,  6  de  nuestro  linage  este,  heca 
niyahobala  1.  heca  nisimilebano  ;  —  nosotros  mismos  6  pro- 
prios,  heca-coco-qiia,  ni-nibotela.  —  Vosotros  solos,  heca 
chi-yahobala  1.  chisimilebale  ;  —  vosotros  mismos  6  pro- 
prios,  checa-coco-qua,  chi-nibotele.  —  Aquellos  solos,  etc., 
qe-cai'c-qua  yahomala  1.  qe-care  mine-ca  isimi-lemale  ;  — 
aquellos  proprios,  6  aquellos  mismos,  mîne-coco-quanta- 
male. 

Nosotros     dos,    6    ambos    à    dos,    heca   ni-j-ucho-hobalc. 

—  Vosotros   dos,    6    ambos    à    dos  ,    checa    chi-iicho-bale. 

—  Aquellos  dos,  6  ambos  à    dos,  oqe-care  iucho-mala.  — 
Somos  los  dos,  6  ambos  hermanos,  heca  amitimi  ni~yucho- 


balc  1.    antiini    ni-yuchobala   1.    amitimale    ni-yuchobale.  —  pTy^ 
Vosotros   dos    hermanos,    checa    amitimale  chiyuchobala  1. 
antimale  1.  amitimale  chinibale.  —  Aquellos  dos  hermanos, 
oqe-care    amitimi  yuchomala    1.    mine-ca-care    amitimale, 
oqe-care  antimale. 

Yo  soy  el  unigenito  solo,  minesimi  ni-yahala  ; —  tu  solo 
ères  el  unigenito  6  solo,  isimi  chi-yahala  ;  —  aquel  solo  es 
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el  unigcnito,  oqe  isimi  yahala  ;  —  nosotros  somos  los  pri- 
mogenitos  ô  primeros,  heca  isimi  ni-j^ahobala  ;  —  vosotros 
sois  los  primogcnitos,  chihecaba  isimi  chi-yahobala  ;  — 
aquellos  son  los    primogenitos,  oqe-care  isimi  yahomala. 

Conmigo,  6  Junto  d  mi;  6  (\  par  de  mi,  6  juntos  vamos, 
honihcqui  iiqiiale  1.  ocora  honiha  ;  —  contigo  iré,  6  vamos 
juntos,  hochie  iiquale  l.hochie  ocora  mihale  ;  —  con  aquel 
iras,  6  Juntos  ireis,  oqe  iiqualcmi  ;  — vamos  nosotros  juntos, 
nihecaba  ocora-lemota,  honiha  1.  hecaba  ocora-Ie-mota 
homo  ;  —  yd  vosotros  juntos,  6  yd  con  aquellos.  chihecaba 
Y  „i_  ocora-le-mota  1.  ocora-homaca  ;  —  aquellos  iran  juntos  6 
con  aquellos,  oqe-caj'c  ocora  homo-habela  1.  mine-ca-care 
ocora-le-mota  homo-habela. 

Por  mi,  ô  por  amor  de  mi,  honihe-beta  ;  —  por  ti 
hochie-beta  ;  —  por  aquel  oqe-beta  ;  —  por  nosotros,  ô 
por  causa  nuestra,  ni-hecaba-beta  ;  —  por  vosotros,  6  por 
causa  vuestra,  chi-hecaba-beta  ;  —  por  aquellos,  6  por 
causa  dellos,  mineca-beta  1.  qecare-beta. 

Por  mi  culpa  sucediô  eso,  N.  honihe  iquimileqe  inela  ; 
—  por  tu  culpa,  hochie  chiquimileqe  ;  —  por  culpa  de 
aquel,  oqe  iquimileqe  ;  —  por  nuestra  culpa,  heca  ni-iqui- 
mile-bo-qe  ; —  por  la  vuestra  sucediô,  checa  chiquimileboqe 
inela  ;  —  por  culpa  de  aquellos  sucediô,  minecacare  iqiii- 
mile-mo-qe-inela  ;  — por  vuestra  culpa  no  se  hizo  esto,  checa 
chiquimileboqe  isotetila  isonotila. 

Por  que  soy,  6  por  quanto  soy    hombre,  ni-viro-lenima- 


F.  71,^».  beta-leqe  ;  —  por  que  ères  muger,  por  quanto  ères  muger, 
no  hago  caso  deso  ô  lo  que  quisieres  decir,  chi-nia-lenima- 
beta-leqe  natenitnanela  ;  —  por  que  aquella  es  muger, 
oqe-nia-lenima-beta-leqe  ;  —  por  que  ères  hombre  bueno, 
chiviro-tera-lenima-beta-leqe  ;  por  que  somos  6  por  quanto 
somos  malos  hombres,  ni-viro-istico-lebonima-beta-leqe  ; 
por  que  soys  malas  mugeres,  ô  por  quanto  soys  malas  os 
sucederâ,  etc., chi-nia-istico-lebama-beta-leqe ; —  porque  soys 
buenos,  ô  por  quanto  soys  buenos,  etc.,  chi-a?io-lebonima- 
beta-leqe  ;  —  por  que  son  aquellos,  6  por  quanto  aquellos  6 
aquellas  son  ruynes,  oqe-care  aiio-lemonima-beta-leqe,  etc. 
Por  eso,  ona  quenema  ;  por  esto,  oca  quenema  ;  por 
lo  quai  na  quenema. 

Yo  por  mi  mesma  fuerça,  6  con  mi  fuerça  6  virtud  hize 

esto  6  lo  otro  sea,  honihe  y  ayino-naqua  1.  honihe  chocorino- 
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con  tu  propria  fuerça,  etc.,  hochie  chocorino-yequa  1  c/ii- 
yayino-yeqiia  ;  —  aquel  por  su  mesma,  6  con  su  mcsma 
fuerça,  etc.,  oqe  chocorino-mimaqua  1.  mine-yayino-mima- 
qua  ;  —  nosotros  por  nuestra  misma  fuerça,  6  con  nuestra 
misma  fuerça,  heca  chocorino-milequa  1.  heca  jyayino-mi- 
lequa  ;  —  vosotros  por  vuestra  misma  fuerça,  6  con  vuestras 
mismas  fuerças,  checaba  chocorino  1.  yayino-yaqiie-qua  ;  — 
aquellos  por  su  fuerça,  6  con  sus  mismas  fuerças,  oqe-care 
chocorino-ynitilama  1.  yayino-mitilamamaqiia. 

lesu  Christo  nuestro  Senor  por  su  mesma  virtud  se  re- 
sucitô  a  si  mismo,  mine  lesu  Christomano,  ynine  chocorîno- 
mîmaqiia  iiabalunela  ;  —  con  su  mesma  virtud  6  fuerças 
se  subiô  â  los  Cielos,  mine  lesu  Christoma^  mine  yayino- 
mimaqua  numamabeta  iqinela. 


DE  LOS  VERBOS  GAP.  III. 
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Llamasc  verbo  el  que  se  conjuga,  y  tiene  modos  y  tiem- 
pos,  el  quai  significa  la  accion  6  operacion  de  alguna 
cosa  (assi  como ,  yo  amo,  hobasotala  ;  yo  amo  â  Dios, 
Diosima  hubuasotala),  6  significa  passion  (assi  como,  yo  soy 
a  m  ado  Jiihu  basonoîetala). 

Pedro-ma  hobasotala. 
Mineno    nihobasoninomitoiela. 
Nihobuasoninoyala. 
Hôte    nihobasomitana-yela. 

Chi-hobasotala. 
Hôte    nihobasomitana-yela. 
Nihobasosinibotela. 
Hobasosintanicala. 
Hobasosintanaqela. 
Hobasosintamale . 

Deste  verbo  y  de  los  demas  se  dira  adelante  en  sus  lugares. 

Ay  otros  verbos  que  no  significan  operacion  ni  passion  :  p_  -j. 
assi  como,  yo  bebo  ucutala,  corro  niocotala.,  yo  vivo  6 
estoy  despierto  ni-balutela  ;  tu  estas  despierto  6  vivo  chi- 
balutele  ;  oqe  balutele.  PI.  ni-balu-bo-tela,  chi-balu-bo-tele, 
oqe-care  baluta-male.  Yo  soy  intala,  tu  ères  ch-intela,  el 
es  oqe  intela. 

Assi  mismo  ay  algunos  verbos  impersonales,  y  otros  mu- 
tillos,  y  otros  reciprocos,  y  otros  que  en  si  mesmos  incluycn 


Yo  amo  â  Pedro 
El  es  amado  de  mi 
Tu  me  amas  à  mi 
Yo  soy  amado  de  ti 
Yo  te  amo 

Tu  ères  amado  de  mi 
Nosotros  nos  amamos 
Nosotros  os  amamos 
Unos  â  otros  os  amays 
Unos  â  otros  se  aman 
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con  elegancia  el  nombre,  y  otros  que  incluyen  oiros  verbos 
y  aduerbios,  assi  como  :  estoy  triste  6  melancolico,  ni-nijo 
bala  ;  tu  estas  triste  chi  nijo  baie  ;  aquel  lo  esta  oqe  nijo 
baie  ;  nosotros  lo  estamos,  ni-nijo-bo-bala  ;  vosotros  lo  es- 
tays,  chi-nijo-bo-tela  ;  aquellos  lo  estan,  oge-care  nijo-bo-ta- 
male  1.  nijo-bo-male,  etc.  Paha  nijo-bale,  casa  melancolica 

6  escura  y  lobrega  ;  hica  Jiijo-bale  pueblo  triste  y  lobrego. 

i- 7%  v.  Estoy  triste,  ciime  nisticotala.  Este  tiene  su  nombre  que 
es  triste. 

Yo  hago  bien  esto,  niterusala  ;  tu  lo  hazes  bien,  chi- 
cwne-teriisutela  ;  aquel  lo  haze  bien,  oqe  teriisiitela.  En 
este  se  incluye  el  aduerbio,  bien. 

Dos  verbos  en  uno  :  Darà  eso  de  si  yaru-habela  ;  ello 
alioxarâ  chula-habela  1.  chula-habala  ;  afloxa  eso  que  esta 
6  tiene  tirante,  chiila-timoso  ;  Esta  arrugado,  6  tiene  ru- 
gas, yuparala ;  ^o  esteys  tristes  como  amorridados  6  cabiz- 
caydos,  enemisati  qiianimaca  ;  estoy  como  amorridado, 
enemisotala.  Todo  se  incluye  en  este  verbo  enemisono,  sin 
ser  necessario  poner  el  verbo  «  no  esteys  «  y  la  negatiua, 
a  no  ))  ;  y  deste  genero  ay  otros  verbos  que  se  verân  en  su 
lugar.  A  estos  sobredichos  se  les  darân  los  demas  tiempos 
y  personas,  que  solo  se  ponen  aquestos  por  exemple. 

Agora  lo  primero  se  trata  deste  verbo,  sum,  es,  fuy,  el 
quai  aunque  significa  :  ser,  tambien  significa  :  caer,  6  in- 
y  _  currir,  6  tomar  ocasion  6  motiuo  de  alguna  cosa,  al  quai 
se  le  ayuntan  estas  particulas  :  lechii^  iniqe,  tio,  laie,  tera, 
istico,  leta,  panta,  inino,  las  quales  no  solo  sirben  a  este 
verbo,  sum,  es,  fui,  si  no  que  tambien  sirben  â  otros  mu- 
chos  verbos,  lo  quai  con  un  poco  de  cuydado  se  echarâ  de 
ver  en  todos,  y  en  este  se  irân  exemplificando,  juntandose 
algunas  vezes  con  otros  verbos.  Assi  como  :  tome  ocasion 
6  motiuo  de  alegrarme,  iniqe  Jiaorabonoleqe  iiqiiata  ;  —  to- 
m.aste  tu  ocasion  6  motibo  de  entristecerte,  iniqe  iiquata 
chi-ciime-stico-noleqe  ;  —  aquel  tomô  ocasion  6  motiuo  de 
dezir  eso,  oqe  iniqe  iiqiiata  isinoleqe  ;  —  bueno  es  eso, 
tera-no  1.  tera-la  1.  tera-leno  1.  tera-leta  ;  —  christiano  es 
este,  cano  christiano-no  ;  —  infiel  es,  anopira~no  ;  —  vino 
es,  ibinemola-no  ;  —  bizcocho  es,  bi{cocIio-no  ;  —  bueno  es 
eso,  tera-panta  ;  —  malo  es,  istico-panta  ;  —  bueno  fué, 
tera-lechii  ;  —  bueno  sera,  teru-habela  ;  —  si  fuera  bueno, 
terii-helahana  ;  —  si  fuera  malo,  istico-helahana  ;  —  que 
bueno  que  sera,  teru-habelechu  1.  teru-helechu  ; —  suele  ser 
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bueno,  teru-bila  ;  —  bueiio  es,  tera-letuna  ;  —  que  cosa  tan 
buena  !  tera-cote  ;  —  los  que  ya  son  christianos,  6  los  que 
ya  soys  christianos,  christiano-lenaqe  ;  —  â  que  bueno  que 
parecia,  N.  teni-hemosilechu  ;  —  podrd  ser  que  sea  bueno, 
teru-hccomo-habelechu  ;  —  suyo  es,  6  deste  es  eso,  naqi  yso- 
teno  1.  hamimino. 

Antes  de  entrar  en  la  conjugacion  deste  verbo  substantiuo, 
se  deue  aduertir  que  las  personas  ticnen  algunas  termina- 
ciones,  segun  queda  largamente  explicado  en  el  capituio  2, 
de  los  pronombres,  y  conforme  se  hablare  ;  se  tomarâ  su 
signiticacion  de  la  tal  terminacion,  y  para  mas  claridad  se 
ponran  algunas  en  este  verbo,  y  en  los  demas,  etc. 

CoNivGACiON  del  verbo  substantiuo  svm,  es,  fvi.  Indicatvo 
MODO,  en  la  manera  de  mostrar  6  enseiiar  ;  tiemfo  présente,  f.  75. 
en  el  tiempo  en  que  se  haze  6  se  dize  6  piensa  la  cosa  : 

Yo  soy,  6  incurrî  en  pecado  6  en  tal  cosa,  6  tome  oca- 
sion  como  queda  dicho  que  esto  signitica  este  verbo  :  Yo 
soy,  honihe  Jiintela  1.  hontala  1.  hontanano  1,  honintela  ;  yo 
incurrî  en  pecado,  iniheti-ninela  ;  vinôme,  6  cayôme  alguna 
cosa  buena,  tera-ninela. 

Tu  ères,  hochie  chintela,  1.  chinteno  ;  tu  caes  en  pecado 
6  en  cosa  mala,  tera-ti  (i)  chintele. 

Aquel,  6  aquello,  6  aquella  persona  6  cosa  es,  oqe  intela 
1.  mine  inteno  ;  aquel  es,  6  alli  esta  el  pueblo,  oqe  hica-ma 
inteîio  1.  intela. 

Nosotros  somos,  lieca  ninibotela  1.  nihecaba  niniboteno. 

Vosotros  soys,    chehecaba   ch-ini-bo-tele  1.  ch-ini-bo-teno. 

Aquellos  son,  oqe-care  inta-ma-la  1.  ynineca  inta-ma-no. 

Preterito  imperfecto,  en  el  tiempo  passado  y  no  cum- 
plido  (2). 

Yo  era,  honihe  ninte-qua  ;  yo  Qva  bueno,  ni-teru-te-qiia. 

Tu  eras  ch-inte-qiia  ;  ta  eras  malo,  ch-istico-te-qua.  '  fT~^ 

Aquel,  6  aquella  era,  oqe  1.  mine-inte-qua. 

Nosotros  eramos,  heca  ninibo-te-qua. 

Vosotros,  ch-ini-bo  te-qua. 

Aquellos,  inta-ma-qua. 

Preterito  perfecto,  en  el  tiempo  passado  ya    cumplido; 


(1)  Tera  es  «  bueno  .  y  //  la  negativa  ;  tcrati  chiiitela  significa  pues  «  tu 
bueno,  I.  malo  «.  (J.  V.) 


(2)  Nota  ms.  :  Este  tiempo  tambien  sirue  de  geruudio,  como  se  vcrà 
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tiene  cada  persona  quatro  tcrminaciones,  assi  como  :  Yo 
fui,  ô  e  sido,  6  solia  ser,  n-ini-bi-la  1.  n-ini-bi-no  1.  ni-ni 
bi-ma  1.  ninela  hana  (i). 

Tu  fuiste,  6  as  sido,  6  solias  ser,  chinibi-la,  ch-ini-biiio, 
ch-ini-bi-ma,  chinela  hana. 

Aquel    fue,  etc.,   oqe  inibi-la,    ini-bi-no,    ini-bi-ma,  ine-la 
hana. 

Nosotros  fuymos,  etc.,  n-ini-bo-bi-la,  n-ini-bo-bî-no,  n-ini- 
bo-bi-ma  1.  n-ini-bo-la-hana. 

Vosotros    fuystes  ,     etc.,     ch-ini-bo-bi-la  ,    ch-ini-bo-Bi-no , 
ch-ini-bo-bi-via,  ch-ini-bo-bi-la-hana. 

Aquellos  fueron,  etc.,  ini-mo-bi-la,   ini-mo-bi-no,  ini-mo- 
bi-ma  ini-mo-bi-la-hana. 

Llegué  alla  y  no  bî  à  Pedro,  minola-hana,  Ped?^o  ncnatila; 
y  assi  de  las  demas  personas,  aduirtiendo  que    en  todos  los 

verbos  sera    desta  sobredicha  forma. 

F.  76.  Incurriste  6  cayste  en  pecado,  iniheti  chînelahana  I. 
iniheti  chinela;  yo  Incurrf,  iniheti  ninelahana,  etc.  Si  uvic- 
ra  tea  clarearia  6  uviera  claridad^  siricale-nincono  caro- 
helahana;  si  atiçasen  eso  abria  claridad  6  c\avQa.vio.,  yutiisu- 
talenincono  caroso-heleta-helahana  ;  si  uviera  esto  6  aquello, 
yo  lo  uviera  lleuado,  N.  eataninco  niuqua-helahana  ;  tu  lo 
uvieras  lleuado,  N.  chuqiia  helahana  ;  aquel  lo  uviera 
lleuado,  oqe  iiqua-helahana  ;  lo  uviera  comido,  hehclahana  ; 
nosotros  lo  uvieramos  tomado,  niuqua-bo -helahana  ;  aquel- 
los, iiqua-mo-helahana. 

Preterito  plvsqvamperfecto,  en  el  tiempo  passado  y  mas 
que  cumplido  : 

Yo  auia  sido,  honihe  ninechunu  1.  ninechu  1.    intanchunu. 

Tu  auias  sido,  chinechimu  1.  chintechiinn  1.  chincchu. 

Aquel  auia  sido,  oqe  inechunu  1.   intechiinu  1.  incchu. 
^^^      Nosotros  auiamos  sido,  ninibachu  1.  ninibotechiimi,  mineca 


F.  76,  V».  intamachunu. 

Vosotros  abiades  sido,  chinibachunu  1.  chiniboicchunu  1. 
chinibachii. 

Aquellos  abian  sido,  ininiachiinu  1  intamachunu  1-  ini- 
machu. 


(\)  Nota  ms.  :  Este  hana  tambicn  se  hallarà  en  esta  sign:Iicacion  :  A  si  clarcasc, 
caroso-hela-hana  ;  o  si  binicse,  pucno-hela-hana  ;  o  si  quisiese  ù  hubiese  por  bien, 
mani-hcla-hana  1.  mani-qena. 


FvTVRO  iMPERFECTO,  Cil  cl  ticmpo  que  esta  por  venir. 
Yo  seré,  honinihabela  1.  ninihateno  1.  ini-hanano. 
Tu  seras,  chinihabela  1,  chinihateno. 
Aquel  sera,  oqe  inihabela  1.  oqe  inihateno. 
Nosotros  seremos,  ninibohabela  1.  ninibohateno. 
Vosotros  sereis,  chinibohabela  1.  chinibohateno. 
Aquellos  serân,  inimohabela  1.  inimohateno. 
FvTVRo  PERFECTO,  en   el  tiempo  que   esta  por  venir  y  va 
cumplido. 
Yo  abré  sido,  ninibilehabela. 
Tu  abras  sido,  chinibilehabela. 
Aquel  abrâ  sido,  oqe  inibile-habele. 

Nosotros  abremos  sido,  tiinibobilehabele.  . 

Vosotros  abreis  sido,  chinibobilehabele.  t 

A  r;ellos  abran  sido,  inimobilehcibele  (i), 
Ks  de  saber  que  este    futuro   que    se  sigue  es  gênerai  en 
todos  los  verbos,  en  manera  que  anidiendo  el  verbo,  signi- 
ticarâ  6  se  dira  lo  que  el  signiricare  6  se  dixere  : 

Bien  se  podrd  hazer  esso,  inino  letahela  (Verbi  gracia)  : 
Yo  podré  ser,  inisila  1.  ninihela  ;  —  yo  podré  cargar  esso, 
ijocosila  1.  honijocohela  ;  —  yo  podré  hazer  esso,  naqiïoso- 
sila  1.  niqûosohcla  ;  —  yo  podré  cortar  esso,  cochosila  1. 
nicochohela  ; 

Tu  podrâs  ser,  chinihela  ;  —  tu  podras  cargar  6  llebar 
esso,  N.  chiijocohela  ;  —  tu  podrâs  hazer  esso,  N.  chiqûo- 
sohela. 

Aquel  podrâ  ser,  oqe  inihela  ;  —  aquel  podrd  cargar 
esto,  N.  oqe  ijocohela  ;  —  lo  podrâ  hazer,  oqe  naqûo- 
sohela. 

Nosotros  podremos  ser^  ninibohcU  ;  —  podremos  cargar 
esso,  nijocobohela  ; 

Vosotros  podreis  ser,  chinibo,  hela.  fT 

Aquellos  podrân  ser,  inimohela  ;  podrân  corner  esso, 
hemo-hela  ;  —  lo  podrân  hazer,  naqûosomohela  ;  —  podrân 
ir,  homohela,  etc. 

De  modo  que  el  hela  significa  :  poder,  y  como  dicho  es, 
se  podrâ  poner  el  verbo  antes  del  hela,  y  esso  significarâ, 
y  para  que  mejor  se  entienda  va  puesta    aquella    coma  (2), 

(1)  Nota  Ttis.  :  juntase  con  el  prcterito  perfccto  que  es  bi. 

(2)  Falta  la  coma  en  cl  texto,  salvo  en  la  segunda  persona  del  plural  en  que  la 
hemos   preservaJo  (J.  V.). 


//• 
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que  es  como  dezir  que  aquel  es  el  verbo  y  el  hela  cl  que 
le  da  la  fuerça  del  poder,  y  esto  se  podrd  hazer  en  quantos 
verbos  quisieren. 

Imperativo  en  el  modo  de  mandar  6  bedar  y  exortar(i)  ; 

Sea  (2)  yo,  inihale  1.  inihanano. 

Se  tu,  intahache   1.  inihache  1.  inichihano,  como  rinendo. 

Sea  V,  m.  mme  viinihabe  1.  ininiqe. 

Sea  aquel  6  aquello,  oqe  inihabe. 

Seamos  nosotros,  ninibohabe,  ininibohabe  1.  i?iimimo. 

Sed   vosotros,    inimaca,  inichicaqe,  chinibohano,  como  ri- 
nendo :  inichîcaheno. 
_      Sean  aquellos,  inimohabe. 
/S.      Sirue  tambien  de  pregunta  con  interrogacion. 

Si  quisieren  dezir  luego,  se  aiiadird  estas  particulas. 
Exemple:  se  tu  luego,  naquana  inihache  1.  heqe  ine ;  scd 
despues  vosotros,  ofiieno  inimaca  ;  sean  aquellos  despues 
andando  el  tiempo,  abileqe  1.  elacatayema  1.  elachito  ini- 
mohaue. 

Imperativo  vedativo.  No  sea  yo,  ninihanti  1.  niniha. 

No  seas,  6  no  incurras,  etc.,  initiquani  1.  chiniha. 

No  sea  v.  m.,  6  no  sea  él,  hablando  â  persona  de  res- 
pecto,  mine  ininiha  1.  inetiqiianiniqe  1.  inetiqiianinihaue. 

No  sea  aquel,  oqe  iniha  1.  inetiquaninihaue.  Estos  dos 
indaqe  1.  intaqe  tambien  significan  «  no  sea,  6  quedesse 
esso  6  aquello,  6   aquellas  cosas  «  conforme  se  hablare,  etc. 

No  seamos  nosotros,  inetiqiianimo  1.  inetiquaninihaue  1. 
initiqnaninihabela  1.  niniboha. 


F.  78,  V»,      No  seais  vosotros,  inetiquanimaca  1.  chiniboha. 

No  sean  aquellos,  inimoha  1.  inetiquanimohabe. 

El  mesmo  exortando. 

Mira  que  seas  bueno  y  que  no  aya  falta  6  que  no  faites 
en  esto  6  en  ello,  yoqiia  terunibano  tuba  chebeatiqua. 

Yo  miraré  de  ser  bueno  sin  falta,  yoqua  niteruhateno 
tuba  nichebeabetino. 

Mire  aquel,  etc.,  oqe  yoqua  teruhaue  tuba  chebeatiqua. 

Miremos  nosotros,  eic,  yoqua  niterubohaue  chebesatiqua. 

Mirad  vosotros,  etc.,  chiecaba  yoqua  terunica,  chebesa- 
tiqua. 


(1)  Nota  ms.  :  y  tambien  puede  ser  future  en  alguna?  pcrsonas. 

(2)  Nota  ms.:  Yo  scré,  I.  sea  yo. 
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Miren  aquellos,  etc.,  yoqua  terumohahe,  tuba  chebesa- 
tiqua. 

El  mesmo     para  preguxtar. 

Soy  yo  esse  que  dizen  ?  honihe  ninihe  1.  ho  ninihe? 

Eres  tu  el  que  se  dize  auer?  chinihe  1.  chinte  1.  intecho? 

Es  V.  m.  este  que  dizen  ?  mineno  ininihe  1.  mine  iniqe  1. 
7nine  inte  ? 

Es  aquel  6  aquello,  etc.,  oqe  înîhe  1.  mine  inte  ?  

Somos  nosotros,  etc.,  ninibohe  1.  ninibote?  F.  79. 

-    Soys  vosotros,  etc.,  chinibohe  1.  chiniboteti? 

Son  aquellos,  etc.,  inimohe,  inimoboteti  ? 

Este  ininitiqua  ninihaue,  aunque  sirue  para  perso na  de 
respecte,  tambien  algunas  vezes  sirue  para  nosotros  y  para 
ti  y  para  todos,  como  se  podrâ  ver  en  este  mismo  impe- 
ratiuo,  el  que  lo  quisiere  notar  6  ver  : 

No  seré  mas  vellaco,  naqua  nioribistitileha  1.  honioribis- 
tihanano. 

No  sens  mas  vellaco,  naqua  chioribistitileha  1.  orobisti- 
latiquani. 

No  sea  mas  aquel  vellaco,  naqua  oqe  orobistilehabcti- 
quanihabe. 

No  seamos  nosotros,  naqua  orobistilatiquaninihabela. 

No  seais  vosotros  mas,  etc.,  naqua  orobistisatiquanimaca. 

No  sean  aquellos  mas,  etc.,  naqua  orobistilatiquani- 
mohabe. 

Optativo  modo  en  la  manera  de  desear  : 

Oxala  6  plugiera  â  Dios  1.  o  si,  etc.,  yo  fuese,  inibila- 
monoleqe  1.  inibileqe. 

Oxala  yo  fuese,  6  si  yo  fuesse,  inibileqe  ninihero. 


O  si  tu  fueses  ô   plugiése   â   Dios    fueses,    inibileqe    clii-  f.^^^^ 
nihero. 

Oxala  aquel  fuesse,   inibilamonoleqe,  oqe  inihero. 

Oxala  nosotros  fuessemos,  inibileqe  heca  inibohero. 

O   si    vosotros  fuésedes,    inibileqe  chinibohero . 

Plugiesse  â  Dios   que  aquellos   fuessen,    inibilamonoleqe^ 
inimohero. 

Preterito  imperfecto,  en  el   tiempo   passado  y   no    cum- 
plido  : 

O  si  yo  fuera  1.  oxala,  etc.,  aé  inibileqe,  honintaninconu. 

Oxala  tu  fueras,   inibilamonoleqe  chintanincono. 

Plugiera  Dios  que  fuera,  inibileqe  oqe  intanacono. 

Oxala  nosotros    fucramos,  inibileqe  heca  ninibotanincono. 
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O  si  vosotros  fuéradcs  ynibilamonoleqe   chinibotanincono. 

Pluguiera    d    Dios    aqucUos     fucran  ,    inibileqe     intamo- 
nincono. 

Oxala  esso  fuera  mio,  inibileqe  N.  haminihero. 

O  si  fuera  tuyo,  inibileqe  N.  chiamilehero. 

Oxala  fuera  de  aquel  qeno  inibileqe  hamilehero  (i). 
_______j      Pluguiera    Dios    fuera    nuestro,  A^.  inibileqe  (2)    hamini- 

V.  so.  bohero. 

O  si  fuera  vuestro^  N.  inibileqe  chihamilebohero. 

O     si    fuera    de    aquellos    eso,    N.    inibileqe    hamimima- 
lemale. 

Preterito  perfecto,  en  tiempo  ya  cumplido  : 

Oxala,    6    plugiera    Dios  1.  como,  oxala    yo    aya  sido  1. 
como  yo  aya  sido,  inibileqe  honihe  nini-bilenincono. 

Oxala  tu  ayas  sido,  6  como  tu  ayas  sido,  inibileqe  chini- 
bilenincono. 

Oxala  aquel  aya  sido  (3),  inibileqe  oqe  inibilenincono. 

Oxala  nosotros,  etc.,  inibileqe  ninibobilemincono. 

O  si  vosotros,  etc.,  inibileqe  chinibobilenincono. 

Pluguiera  Dios  que  aquellos  1.  o  si  aquellos,  etc.,  inibi- 
leqe inimobilenincono . 
^.  j,^  ^.„""      Preterito    plvsquamperfecto,    en    el    tiempo    passado    y 
mas  que  cumplido. 

Oxala,    6  plugiera  â    Dios  1.    o    si    yo  ubiera    sido,  ini- 
bileqe ninibileninconacu. 

O  si  tu,  etc.,  inibileqe  chinibileninconacu. 

Oxala  aquel,  etc.,  inibileqe  oqe  inibileninconacu. 

Pl.  Oxala  nosotros   ubieramos  sido,    inibileqe  ninibobile- 
ninconacu. 

O  si  vosotros,  etc.,  inibileqe  chinibobileninconacu. 

Oxala  aquellos,  etc.,  inibileqe  inimobileninconacu. 

FvTVRO,  en  el  tiempo  por  venir: 

Oxala  yo  sea,  inibileqe  nininincono. 
O  si  tu,  inibileqe  chininincono . 
Si  aquel,  inibileqe  oqe  ini-nincono. 

Pl.  Oxala  nosotros,  inibileqe  ninibonîncono. 
O  si  vosotros,  inibileqe  chinibonincojio. 
Oxala  aquellos,  inibileqe  inimonincono. 


(i)  Afiadido  en  nota  ms. 

(2)  Aqui  coneluye  cl  tcxto  impreso  (J.  V.). 

(3)  Corrcgido  dcl  ms.  en  que  se  ha  pucsto,  por  cquivocacion,  tu  ayas  sido  (J.  V. 


—  65  - 


SviNTivo,  en  el   modo    de   aiuntar    un    verbo  con  otro    op.  si. 
una  raçon  con  otra  : 

Como  yo  sea,  6  quando  yo  sea  (todas  las  personas  tiencn 
estos  dos  romances  i  terminaciones)  :  niquenincoqua  1.  nique- 
nininconacu. 

Como  tu,  etc.,  chîqueninincoqua  1.  chiquenininconacu. 

Como  aquel,  etc.,  oqe  queninincoqua  1.  oqe  queninconacu. 

Pl.  Como  nosotros,  etc.,  niquenininjrboninconacii  l.nique- 
ninibonincoqiia. 

Como  vosotros,  etc.,  chiqiieniboninconacu  1.  chiqiienibo- 
jiincoqua. 

Como  aquellos,  etc.,  quenimonincoqua  1.  qnenimonin- 
conacu. 

Advertencia.  —  Como  yo  sea  bueno,  6  quando  yo  sea 
bueno,  6  mientras  soy  bueno  (y  estos  romances  se  acomodan 

a  todos  y  â  qualquiera  cosa  animada  o  inanimada),  niteru- 

hatiimaqua.  f.  si.v. 

Quando  yo  sea  Cacique,  ni-holata-hanimaqua. 

Como  tu  seas,  6  quando  seas  bueno,  6  mientras  lo 
ères,  chiteruhanimaqua  ;  como  tu  seas  cacique,  chihulataha- 
nimaqua. 

Quando  aquel,  etc.,  oqe  teruhanimaqua. 

Pl.  Como  nosotros  seamos,  6  quando  seamos  bucnos, 
niterubohanimaqiia. 

Como  vosotros,  etc.,  chiterubohanimaqiia. 

Como  aquellos,  etc.,  tej'ubohanimaqua. 

Y  assi  se  podrâ  decir  de  los  demas  tiempos. 

Preterito  imperfecto,  en  el  tiempo  aûn  no  cumplido  : 

Tiene  très  terminaciones  : 

Si  yo  fuera  bueno,  séria,  6  fuise,  ninihaiiimanacii  1. 
Iionilie-leninconacu  1.  niteracono. 

Si  tu,  etc.,  chinyhanimanacu  1.  hochie-leninconacu  1. 
chiteracono. 

Si  aquel,  etc.,  oqe  inihanimanacu  1.  oqe  leninconacu  1. 
oqe  teracono. 

Pl.  Si  nosotros,  ninîbohanimanacu  1.  niniboleninconacu  1. 
niteracono. 

Si  V.,  chinibohanimanacu  1.  chiniboleniyiconacu  1.  chitc- 
rubacono. 

Si  aq.,  inimohanimanacu  1.  inimoleninconacu  1.  teru- 
mocono. 

(Anadido  en  la  margen  :)    Si  alguno  biese    ano   enacono, 

5 


F.  82,  v°. 
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Jiamînacoîîo,  si  llegas,  niminacono;  chiminacono  ;  oqe  mina- 
cono  ;  PI.  niminobonincono  ;  chiminnbonincnno,  minomonincono. 
p_  jj2  Tambien  d  todos  se  las  anidc  este  ha,  assi  como  :  niniha- 
nbna^  ha-nacu  ;  chinihanima,  ha-nacii  ;  oqe  inihanima,  lia- 
nacii.  Y  assi  de  los  demas,  etc. 

Preterito  perfecto,  en  el  tiempo  passado  y  yacumplido  : 

Como  yo  aya  sido,  6  quando  aya  sido,  6  sy  yo  aya  sido 
(a  todos  se  les  dardn  estos  romances), 

Como  yo  aya  sido,  nînibileninconacu. 

Como  tu,  etc.,  chinibileninconacii. 

Como  aquel,  etc.,  oqe  inibileninconacii. 

Pl.  Como  nosotros,  etc.,  ninibobileninconacu. 

Como  vosotros,  etc.,  chinibobilenmconacii. 

Como  aquellos,  etc..  inimobileninconacu. 

Preterito  plvsqvamperfecto,  en  el  tiempo  passado  y  mus 
que  cumplido  : 

Como  yo  ubiera  y  ubiese  sido  1.  si  yo  ubiese  sido,  }iini- 
bilebileninconacu. 

Como  tu,  etc.,  chinibilebîleninconacii. 

Como  aquel,  etc.,  oqe  inibilebileninconacu. 

Pl.  Como  nosotros,  etc.,  ninibobilebileninconacu. 

Como  vosotros,  etc.,  chinibobilebileninconacu. 

Como  aquellos,  etc.,  inimobilebileninconacu. 

FYTVRO  : 

Como  yo  fuere  o  huviere  sido  1.  como  yo  sea,  6  quando  ; 
tiene  estos  4  romances  (i)  y  dos  terminaciones:  honihe  niniha- 
nima  1.  ninihanimano. 

Si  tu  fueres,  etc.,  chinihanima  1.  chijiihanimano . 

Quando  aquel,  etc.,  oqe  inihanima  1.  iiiihanimano . 

Pl.  Como  nosotros,  etc.,  ninibohanima  1.  ninibohanimano. 

Quando  vosotros,  etc.,  chinibohanima  1.  chinibohanimaiio. 

Si  aquellos    fueren,    6    hubieren    sido  6  como  sean,  ci:., 
inimohanima  1.  inimohanimano , 
■p  gj      Segvndo   fvtvro.    Tiene   estos   romances  :    quando   sea   ô 
aya  de  ser,  6  quisiere  ser. 

Quando  yo  sea,  etc.,  ninihabelehanima. 

Si  quisieres  ser,  etc.,  chinihabelehanîma. 


(i)  El  cuarto  aiîadido  en  la  margen. 
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Quando  quisiere  ser,  etc.,  oqe  inihabelehanîma. 

PI.  Quando  nosotros  seamos,  etc.,  ninibohabelehanima. 

Quando  ayas  de  ser,  6  seais,  etc.,  chinibohabelehanima. 

Quando  ayan  de  ser  aquellos,  etc.,  inimohabeleJianima. 

Tercero  fvtvro.  Andando  el  tiempo,  6  alla  delante  con 
el  tiempo,  abileqeqere  1.  abileqe  1.  elachitolelia,  hablando 
de  gracia  ô  de  beras,  1.  telachitolehabela  1.  taitequa  1.  itay- 
tequa. 

Yo  sere  adelante,  etc.,  ninihabeletahabela. 

Tu  seras  andando  el  tiempo,  chinihabeletahabela. 

Aquel  sera,  etc.,  oqe  înihabeletahabele. 

Pl.  Nosotros,  etc.,  ninibohabeletahabele.     fTsvv^ 

Vosotros,  etc.,  chinibohabeletahabele. 

Aquellos,  etc.,  inimohabeletahabele. 

QvARTO  FVTVRO  para  preguntar  dudando,  en  duda,  assi 
como  ;  si  soy  yo  ese  que  se  diçe  6  si  es  asi  esso  que  se 
diçe. 

Si  soy  6  sere  yo  esse,  etc.,  ninihéco  1.  iiinintahéco  ? 

Si  ères  6  seras  tu  esse,  etc.,  chinihéco  1.  chintahéco  ? 

Si  es  6  sera  aquel  que  se  diçe,  oqe  inihéco  1.  jnine-intahéco  ? 

Pl.  Si  seremos  nosotros,  etc.,  ninibohéco  1.  nintabohéco? 

Si  sereis  vosotros,  etc.,  chinibohéco  1.  chinibotahéco? 

Si  seran  aquellos,   etc.,  inimohéco  1.  intamohéco  ? 

Otro  fvtvro  semexante  al  de  arriba  :  quien  sera  el  que 
hiço,  6  dixô,  6  penso  esso  1.  esto  ?  A  de  précéder  algun 
verbo  6  la  cosa  de  que  se  trata  : 

Podrâ  ser  que  yo  sea  esse,  etc.,  honintahabeletahéco? 


Podra  ser  que  tu,  etc.,  chintahabeletahéco  ?  r.  84. 

Podra  ser  que  sea  aquel,  etc.,  oqe  intahebeletahéco  ? 

Pl.  Podra  ser  que  nosotros,  etc.,  ninibotahabelahéco  ? 

Podra  ser  que  seais  vosotros,  etc.,  chinibotahabeletahéco  ? 

Podra  ser  que  aquellos  seau,  etc.,  inimobotahéco  ? 

Infinitivo.  Tiempos  no  tinitos  ni  determinados  :  Ser, 
inino. 

El  que  es,  6  la  que  es,  6  lo  que  es,  ininoma  1.  interna 
1.  intemano. 

El  que  esta  en  pecado,  iniheti,  interna. 

El  que  anda  incurso  6  caido  en  pecado,  iniheti,  inta- 
alihotema. 

El  que  fuere,  6  qualquiera  que  fuere,  intencono. 

El  que  ubiere  hecho  esto,  isotencono. 

El  que  lo  ubiere  dicho,  istenocono  1.  isencono,  1.  mo- 
tencoiio. 
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El  que  lo  supiere,  6  ubiere  sauido,  nahiabotencono  ;  pi. 
nahiabobilenincono. 

El  que  no  lo   supiere,    6  el  que   no  lo   saue,  nutencono. 

Y  asi  se  dira  de  to  dos    los  demas  verbos  que   quisieren. 

^•■•^4<v«.  Preterito  imperfecto. 

Solia  ser  yo,  ninibilahana 

Tu,  etc.,  chinibilahana 

Aquel,  etc.,  oqe     inibilahana 

Pl.  Nosotros,  etc.  ninibobilahana 

Vosotros,  etc.,  chinibobilahana 

Aquellos,  etc.,  inimobilahana 

Solia  ser  bueno,  terubilahana 

Solia  ser  malo,  isticobilahana. 

Y  asi  se  podrâ  decir  de  otras  cosas. 

Preterito  perfecto. 
Sucediô  6  fue  asi,  inibila  1.  inibino. 

Preterito    plvsqvampfrfecto. 

Lo  que  fué,  6  abia  sido,  6  sucedido,  6  caido,  6  incurri- 
do,  inechiimi,  inichunacu,  i?itenco,  inemichu. 

Deseo  oyr  lo   que   sucediô  6  lo   que  fue  aquello,  intenco 

ocotosiro.. 

F.  S5.  ^^^Q  inimichu  sirbe  para  decir  aquello  6  aquella  cosa 
que  sucediô,  ô  aquel  sucesso  bueno  ô  malo,  y  sirue  de 
relatiuo  i  Juntase  con  todos  los  verbos  y  personas  :  qûoso- 
nomichu  aquello  que  se  hiço  6  aquel  hecho  ;  motemichu 
aquello  que  dixô  ô  que  se  dixô,  ô  fue  dicho  ;  Pedromichu, 
aquel  Pedro  ;  chulujiniichu^  aquel  paxaro,  etc. 

Tera  inimichu  inihabela  le  sucederâ  cosa  buena  ô  ben- 
drâle  aquel  bien,  ô  caerâ  en  aquel  bien  el  que  hiciere  tal 
cosa  ; 

Istico  inimichu  inihabela,  etc.,  el  que  tal  cosa  hiciere 
le  sucederâ  ô  cairâ  ô  incurrirâ  en  aquel  mal  ô  cosa  mala, 
ô  en  aquella  cosa  mala. 

Y  este  modo   se  podrâ  guardar   en  todas   las   personas. 
Fvtvro  :    eso    sera,  ô  abrâ    de    ser    ô  suceder    ô    caer   ô 

incurrir,  ô  bastarâ,  ô  abrâ  de  bastar,  ô  no  mas,  intahabeîa, 
1.  intahateno,  1.  r.aqua  intahabeîa,  1.  naquantahabela. 


1- .  .'i 
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Basta,  naqua  1.  naquate. 

Solia  bastar,  naqualebila. 

Bastô,  naquatechiinu. 

Este  naqua  sele  junta  aqui  como  se  a  visto  arriba, 
pero  sise  quisiere  usar  del  en  todos  los  tiempos  se  juii- 
tarâ  con  este  verbo  mono  que  es  deçir,  y  assi  dira  : 

Yo  digo  que  basta,  naqua-motala  1.  naquate-mote- 
mano. 

Tu  dices  que  basta,  naqua  chimotele. 

Aquel  diçe  que  basta,  oqe  naqua-jnotela. 

Pl.  Nosotros,  etc.,  naqua  1.  naquate-motanicala. 

Vosotros,  etc.,  naqua-motachicala. 

Aquellos,  etc.,  naquate-motamalc. 

Y  assi  en  todos  los  demas  tiempos  del  verbo  : 

Deseo    sauer   lo  que   ay   por   alla,    lo    sucedido,    intenco  pTsof" 
ocotosiro  ;  deseo  ber  lo  que  nunca  e  visto,  inibininco  enesiro. 

Lo  que  a  de  ser  ô  suçeder,  6  como  a  de  ser  eso,  6  como 
se  a  de  hacer  esso  6  esto  6  aquello,  etc.,  inihabenco  1. 
inihabeletenco,  intenco  1.  inihabeco  1.  intana  intahabema  1. 
inehauemano  1.  intahauemano . 

Inenco  naqiheleqete  que  ocasion  a  de  aber  6  por  que  a 
de  auer  ocasion  6  escusa  intana  inihanima^  1.  intana  iniha- 
benco. 

No  se  lo  que  sera  despues  de  la  muerte,  intana  inihabema 
ninutela  nihino  6  puenoma. 

Con  cada  una  destas  partes  de  este  verbo  se  puede  aplicar 
qualquier  verbo  : 

Numa  aboma  intenco  istanimano  ahodelesiro  nimantecotacu 
nianecala,  las  cosas  que  ay  en  el  cielo  aunque  las  quiera 
declarar  no  puedo  (St  Pablo). 

No  se  sabe  lo  que  a  de  ser  etc.,  inihabenco  nunola  1. 
intahajîiiico  1.  intanincoty. 

Y  assi  de  las  demas. 

Tambien  se  pueden  aiuntar  las  personas  y  decir  assi  : 
No  se  lo  que  sera  6  sucederâ,        inihabenco  ninutela 
Tu  no  saues  lo  que  sera,  inihabeletenco  chinutela 

Aquel  no  saue  etc.,  oqe  intenco  nutela 

Pl.  No  sabemos  loque  sera  etc.,         inihabeco  ninubotela 
Vosotros,  etc.,  intana  intahabema   clii- 

nubotele 
Aquellos,  etc.,  inehauemano  nutamala 

No  se  saue  lo  que  se   a    de    haçer,  intana  isonolehauema  p~~^6^^^ 
nunola. 
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No  se  sauc  lo  que  se  a  de  deçir,  intana  isinolehabema 
nunono. 

Estamos  en  duda  de  lo  que  sera,  intana  1.  înihabema 
nimucubotela. 

Yo  estoy  en  duda  desso  que  sera  6  sucederé,  N.  iniha- 
benco  nimucuntela  ;  chimucuntela  ;  oqe  mucuntele  ;  PI.  mii- 
cuntamole. 

No  se  saue  que  es  lo  que  se  a  de  corner,  intana-hebeno 
Ichauema  numtla  1.  nununo. 

No  sabeis  en  lo  que  he  caido  6  cosas  en  que  he  incur- 
rido,  intana-Jiiniqe  chinubotele. 

No  saueis  lo  que  he  de  hacer  6  ordenar,  6  lo  que  he  de 
pensar  6  desear,  intahana  1.  mantana  chinubotela. 

Y  deste  modo  se  podrân  ir  bariendo  en  todos  los  verbes 
y  personas  conforme  lo  que  se  quisiere  deçir,  haçer  6 
pensar,  etc. 


F.  8;.  FVTVRO    EN    RVS. 

Esperar    de   ser,  6  auer  de  ser,  inîhabeletema  1.  inihabe- 

lehante. 

Espero  de  ser,  ninihabeletelahanie 

Tu  espéras  de  ser,  chînîhabeletelahante 

Aquel  espéra  de  ser,  oqe     inihabdetelahante 

Pl.  Esperamos  de  ser,  ninibohabeletelahante 

Vosotros  espérais  de  ser,  chinibohabeletelahante 

Aquellos  esperan  de  ser,  inimohabeletelahantc 
Es    de    advertir   que   para  decir  :  yo  tengo  de  ser  bueno, 

6  espero  de  ser  bueno,  no  se  dice  por  este  verbo,  sum,  es, 

fui,  sino  con  este  verbo  tefimu,  assi  como  : 
Yo  tengo  de  ser  bueno  6  podrâ 

ser  que  sea  bueno,  niteriihabelahante 
Tu  espéras  de  ser  bueno,  chiteinihabelahante 
Aquel  espéra  de  ser  bueno,  oqe     teruhabelahante 


F.  87.  V».      Pl.  Nosotros,  etc.,  niterubohabelahante 

Vosotros,  etc.,  chiterubohabelahante 

Aquellos,  etc.,  terumohabelahante 

Y  assi  se  podrâ  usar  de  todos  los  deraas  tiempos. 
Otro    verbo  se  compone  de  este  verbo,  sum,  es,  fui,  con 
esta  particula  tera,  que  todo  junto  significa  :  esperar  que  le 
a  de  uenir  algun  bien  6  alguna  cosa  buena  : 

Espero  que  me    a   de    uenir    algun    bien,  etc.,    teranini- 
habeletahante. 


Espero  que  te  a  de  uenir  algun  bien,  terachinihabeletela 
nimanela,  1.  terachinihabeletelahante. 

Tu  espéras  algun  bien,  lo  mesmo. 

Aquel  espéra,  etc.,  oqe  terainihabeletclahante . 

PI.  Nosotros  esperamos  que  nos  ha  de  venir  algun  bien 
tera-ninibohabeletelahante . 

Vosotros,  etc.,  tera-chinibohabeletelahante. 

Aquellos,  etc.,  tera  inimohabeletelahante. 

Y  assi  de  los  demas  tiempos  del  verbo  sobredicho  :  ■^■^^ 

Aunque  aya  caido  6  incurrido  en  pecado,  Dios  tendra 
lastima  de  mi  1.  misericordia  de  mi,  iniheti  ninibile- 
hanimate    1.    inihetinintahanimate   Diosima   nimelabohabela , 

Aunque  ayas  caido  en  pecado,  te  perdonarâ  Dios  si  le 
pides  perdon  de  todo  coraçon,  iniheti  chinibilehanimate  I. 
iniheti  chintanimate,  Diosima  natequeniqe  nimanisi  nihaue, 
cume  teraqua  mohanaye,  mineno  chimelabohateno. 

Aunque  aquel  aya  incurrido  en  pecado,  si  dice  :  Senor 
tened  misericordia  de  mi,  diciendôlo  de  veras  6  con 
verdad  la  terna  (i)  del,  oqe  iniheti  inibilehanimate  1.  iniheti 
itanimatacii  Diosi  nimelabonihaue  Jiocomicoco  mohanimano 
minetio  melabohabela 

Aunque   nosotros     ayamos     incurrido     en     pecado     Dios 
terna  (i)    misericordia   de    nosotros,    iniheti   ninibobilehani-  •-  — 
matel.  ninibotahanimatacu  Diosima  nimelabobohabela.  '     '  ^°" 

Aunque  vosotros,  etc.,  iniheti  chinibobilehanimate Diosima 
chimelabobohabela. 

Aunque  aquellos,  etc.,  iniheti  inimobilehanimate  1.  inini- 
bilehanimatacu  Diosima  melabomohabela. 

De  modo  que  este  tacu  es  lo  mesmo  que  el  hanimate  de 
arriba,  las  quales  dos  particulas  se  juntan  con  todos  los 
verbos  y  quieren  decir  :  aunque,  6  con  todo  esso,  6  aunque 
eso  sea  assi.   Exemplos  : 

Aunque  sea  asi,  6  aunque  sea  eso  asi,  1.  con  todo  eso, 
quentahanimate  1.  cuntahanimatacu. 

Aunque  venga,  himehanimate  1.  puenohanimate. 

Aunque  vaya,  mihanimate. 

Aunque  suele  hacerse  assi,  qûosobilehanimale  1.  hani- 
matacu. 


(I)  Sic  en  el  ms.  original  para  tendra.  En  el  ms,  las  n  delante  de  las  explosivas  vau 
escritas  por  vi  :  cm  pecado,  al^um  pecado,  biembenido,  etc. 


F.  ng.      Pues  no   hago    eso,  1.  ya    no  lo    hago,    niqûosotetiacu   1. 
niqùosotetia  1.  niqûosotalaha. 

Otra    dicion    ay    que    de    ordinario     sinifica  :    cnfado    6 
cnojo,  y  es  chuteo  :  ya  no  lo  dixe   isinchuteo  1.  munchuteo. 

EL    VERBO    AMAR 

Con    caso    se    dira  :  Yo    amo    a    Dios,  Diosima   hiibiia- 
sotala. 

El  me  ama  â  mi,  mineno  iiihubuasotele. 

Tu    amas,  chihubuasotele  1.  chihubuasole  1.  chihubiiasote- 
tiacu. 

Tu  amas  à  Dios,  hochieno  Dîosima  hubuasotanaj-ela. 

El  te  ama  à  ti,   mineno    chihubuasotele  1.    hochieno   Dio- 
sima chihubuasole. 

Y  assi  de  los  demas,  etc. 

Aquel  ama,    oqe   hubuasotela  1,  oqe  hubuasala  1.  hubua- 
sotetiacu. 

Pl.  :  Nosotros  amamos,  hubuasotanicala  1.    hubuasonicala 
1.   hubuasotanicatiacu  1.   hubuasotanicano   1.    nihubuasoboni. 

Vosotros    amais,     chihubuasobotele    1.    chihubuasoteno    1. 
________^  chihobuasotanaqe  1.  chihecaba  chihubuasobotiacu. 

F.  S9,  V».      Este  mesmo    tiempo    con    interrogacion    preguntando  : 

Acaso  si  amo,  6  si  amo  yo,  6  a  que  asi  amo,  6  amo  yo  ? 
nihubuasote  1,  nihubuasoteheco   1.  nihubuasote  unan  ? 

Amast;.  ?    hubuasotecho    1.    hochihe    chihubuasoteheco   1. 
chihubua3Cte  unan  ? 

Ama  aquel  ?  oqe  hubuasote  1.  hiibuasoteheco  1.  hubuasote 
unan  ? 

Pl.  :  Amamos    nosotros  ?   hubuasotanica  1.  nihubuasobote 
unan  1.  mhubuasoboteheco  ? 

Amais  vosotros  ?   hubuasotechica  1.   chihubuasobotaheco  1. 
chihubuasobote  unan  ? 

Aman  aquellos  ?   hubuasotama  1.  hubuasotamoheo   1.  /u^- 
buasote  una7i  ? 

Todos  se  les  darân  estos  romances:  Amoyo?  6  si  â  caso 
amo  ?  o  si  amo  ? 

Preterito  imperfecto,    en    el  tiempo  passado  y  no  cum- 
plido  : 
Nihubasotequa,  yo  amabale. 

Yo  suelo    amar,    amaba,  6  lo  que   yo  amaba,  hubasobila 
1.  hubuasobina  1.  hubuasobinano. 
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L.  hubuasohola  (si  los  amo)  1.  hubuasosobontiacu  (ya  los 
ame)  (i).  — — -_ 

Vosotros  amabades,  6  lo  que  vosotros   amabades,  liubua-  F.  90. 
sobobinaqe  1.  chihubuasobobima  1.  chihiibuasobobino  1.  hubua- 
sobobitiacu. 

Aquellos  amaban,  6  lo  que  amaban,  hubuasomobinima  1. 
hubuasobobima  1.  hubuasomobîno  1.  hubuasomobitiacu. 

El  que  no  amo  6  nunca  ubo   amado,   hubuasobitima  ;  el 
que  amo  6  ubo  amado,  hubuasobima. 

El  que  no  lo  a  oydo,  ocotobitima. 

El  que  ya  lo  oyô  6  ya  lo  a  oydo,  ocotobima. 

El  mesmo  tiempo  preguntando  : 

Amaba  yo  ?  1.  si   amaba  yo,  nihubuasobini?  (2).  


Preterito  perfecto,  tiempo  passado  y  ya  cumplido,  tiene  ÈTgo,  v. 
8  terminaciones  que  son  :  nachu,  chumi,  chiile,  chulaha, 
chuteo  1.  chunano  1.  sala  1.  «zma.  Ya  se  dixo  arriba  que 
esta  terminaçion  chuteo  significa  enfado,  6  responder  rin- 
iendo  6  desgraciadamante,  6  cosa  semejantc  :  yo  ame, 
amome,    nihubuasala. 


Yo    ame,    he   y   ube  amado,  hubuasochunu   1.    hubuason-  F.  90  (sic). 
chunu   1.    nîhubuasonchulaha   1.  nihubiiasonchunano  1.    ;n7zM- 
buasonchuteo,  con  enfado,  etc. 

Ya  yo  no  hice  esso  1.  ea  que  ya  lo  hiçe,  lîiqûoson- 
chuteo  1.  qûosobilenchiiteo. 

Tu  amaste,  as  y  ubiste  amado,  ochîe  hubuasonachu  1. 
chihubuasonachunu  1.  chihubuasonachulaha  1.  chihiibiiasachunu 
1.  chihîibuasochiinano. 

Amo  te,  chihubuasala  1.  chihubiiasobinchuteo. 

Aquel  amo,  a  e  ubo  amado,  o^e  hubuasochunu  1.  hubua- 
sonachunu  1.  hubuasonachulahal.  hubuasotechunano  1.  hubua- 
sala  1.  hubuasobinlechuteo. 

Pl.  Nosotros  amamos,  etc.,  Jiihubuasonicachimu  1.  hubua- 
sonicachule  1.  hubuasonicachulaha,  1.  hubuasonicachunano 
1.  nihubuasobala  1.  nihubuasobobilenchuteo. 


F.  go,  v. 

Vosotros  amastes,  etc.,  hubuasonaqechunu  1.  hubuasona- 
qechulahal.  hubuasonaqechulel.  hubuasonaqechunano  1.  hubua- 
sonaqechuteo  1.  hubuasobala. 

Aquellos,    etc.,    hubuasamachunu    \.     hubuasamachulc   I. 


(1)  Falta  média  pagina. 
(1)  Falta  meJia  pagina. 
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-cliulaha  1.  hubuasomochimano    1.    hubuasomala  1.  hubuaso- 
machuteo. 

Dixome  aquel,  nimasiqe. 

Dixeronme,  nimasimoqe  1.  nimastamoqe. 

Yo  lo  hice,  niqûosonima  ;  tu,  chiqûosonima  ;  aquel,  o^e 
qûosonima.  Pl,  Nosotros,  niqûosobonima  ;  vosotros,  chiqùo- 
sobonima  ;  aquellos,  qûosomonwta. 

El  mesmo  tiempo  preguntando  : 

Si  ame  yo,  6  si  ube  amado,  honihe  n/hiibuasonchiile  ? 

Si  tu,  hocliie  hubuasonachule  ? 

Si  aquel,  oqe  hubuasachule  ? 

Pl.  Si  nosotros,  nihubuasobonechule  ? 
j/. ,,;.     Si  vosotros,  chihubuasonaqechule  ? 

Si  aquellos,  hubiiasomachule. 

Preterito  plusquamperfecto,  tiempo  passado  y  mas  que 
camplido  (i). 

Yo  abia  amado  nihubuasobilebila  1.  nîhubuasobilaha  1. 
hubuasobilechuteo . 

Tu  abias,  etc.,  chihubuasobile  1.  chihubiiasobilaha  1.  chi- 
hubuasotabinaye  ;  chihiibuasotabinima,  quando  te  amaba  ; 
chihiibiiasotabinachiiteo,  pues  yo  no  te  ame. 

Aquel  abia,  etc.,  oqe  hubuasobilebila  \.  Imbitasobilebilaha, 
hubuasobilechuteo. 

Pl.  Nosotros,  etc.,  nihubuasobobilebila  l.  nihubuaso- 
bobilebilaha  1.    hubuasobotabilenima  1.   hubuasobilentechula. 

Vosotros,  etc,  hubuasobilebilentanaqe  1.  hubuasobilebi- 
lentanaqechunu  l.  hubuasobilebiletanaquechule  1.  hubuasobi- 
letanaqechuteo. 
p.  gi  v„,  Aquellos,  etc.,  hubuasobilebiletamachule  1.  hubuasotabile- 
mobima  L  hubuasobilemachule  l.  hubuasobilemachuteo  1. 
hubuasobilebiletamachuteo . 

El  mesmo  tiempo  preguntando,  con  las  particulas  ante- 
dichas  : 

Si  abia  yo  amado  ?  nihubuosobilebilaheco  ? 

Si  tu  abias  amado  ?  chihubuasobilebila  vnan  ? 

Si  aquel  ?  oqe  hubuasobilebilaheco  1.  vnan  ? 

Si  nosotros,  etc.  ?  nihubuasobilebilaheco  ? 

Si  vosotros,  etc.  ?  hubuasobobiletanaqe  vnan  ? 


{i]  Nota  aiicional  :  por  auer,  ticocchelabileta  ;  por  auer  cjmulgado,  comulga- 
biletcqua  inela. 
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Si  aquellos,  etc.  ?  hubuasobilebiletamoheco  ? 

FvTVRO,  en  el  tiempo  que  esta  por  venir,  tiene  3  termi- 
naciones  que  son  suba  1.  sotahabele  1.  habela  y  hateno, 
con  las  dichas  arriba  que  a  todos  los  tiempos  y  personas 
se  ayuntan  ;  tiacii  l.  hatiacu  ;  chuteo  l.  halaha. 

La  primera    persona    tiene  esta    terminacion  mas    que  es  __^___ 
hanano,  assi  como  :  '  p-  92. 

Yo  amare,  hubuasohanano  1.  hubuasohale  ;  —  el  me  amara, 
nihiibuasohateno  ;  —  nihubuasotahantiacu  1.  nihubuasohabela, 
me  amara  a  mi  aquel. 

Tu  amaras,  chihubiiasohabele  1.  chihtibiiasohateno  1.  chi- 
hubuasohatiacii. 

Aquel  amara,  oqe  hubuasohabele  1.  hubuasohabela  1.  hubiia- 
sohateno ;  —  hubuasotahatiacu,  sera  amado. 

Pl.  :  Nosotros  amaremos,  nihubiiasobohabele  1.  nihubuaso- 
bohateno  1.  hubuasobonihatiacu  ;  —  nihubiiasobotahantiacu 
1.  nihubuasobotahalaha,  nos  amaran. 

Vosotros  amareis,    chihubuasobohabela  1.  chihiibuasoboha-  ______ 

teno  1.  chihubuasobohatiacu  ;  —    chihiibuasobohalaha  yo  os  F- 92,  v' 
amare. 

Aquellos  amaran,  hiibuasomohabela  1.  hubiiasomohateno  1. 
hubuasomohalaha,  1.  hubuasomatiacu. 

Es  de  aduertir  que  este  futuro  tambien  sirue  de  adverbio. 

Esta  particula  halaqiia  se  junta  a  este  tiempo  y  â  otros 
como  la  experiençia  lo  mostrarâ,  y  se  junta  assi  a  los  ver- 
bos  como  â  las  personas.  Vnas  veces  se  diçe  por  cumpli- 
miento,  otras,  de  buena  voluntad,  otras  sin  ella  ;  lo  mas 
ordinario  es  dicha  por  via  de  goço  y  contento  y  deseo  de 
haçer  lo  que  diçe,  etc.,  y  siempre  si  deçe  con  sonsonete  (sic). 

Pero  ay,  yo  amare  hubuaso  halaqua,  etc.,  pues  alla 
pienso. 

Yo  are  eso,  qûoso  halaqua. 

Yo  me  yre,  mihalaqua,  et  reliqua. 

Tu  lo  haras  eso,  chiqûoso  halaqua. 

Aquel  se  yrâ,  oqe  mihalaqua. 


Pl.  :  Nosotros  amaremos,  nihubuasobohalaqua.  yT^. 

Haremos  eso,  niqûosobohalaqua. 

Vosotros  amareis,  chihubuasobohalaqua. 

Hareis  eso,  chiqûosobohalaqua. 

Aquellos  amaran,  hubuasomohalaqua. 

Aquellos  hardn,  qûosomohalaqua. 

Nos  yremos,  nihomohelahaqua. 
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Vosotros  os  ireis,  chihobohelahaqiia. 

Aquell©s  se  iran,  homohelahaqua  1.  homohabela. 

El  mesmo  Futuro  imperfecto,  preguntando  : 

Si    amare    yo  ?    nihubuasotahaniheco    1.    nihiibuasohabele 
vnan  1.  vnano  ? 

Si  amaras  tu  ?  chihubuasotanayeheco  1.  chihubuasohabele- 
heco? 

Si  amara  aquel  ?   oqe  hiibuasotahabeheco  1.  oqe  hubuaso- 
habele  vnan? 

Pl.  :  nihubuasobotahabeheco  1.  nihubiiasobohabele  vnan  ? 

V.  o<.  v".        Si    vosotros    amareis,  6  si  amareis    vosotros  ?    chihubua- 
sontahanaqe  vnan  1.  chihubuasobohabeheco  ? 

Si  amarân  aquellos  ?  oqe  hubuasotamohabe  vnan  1.  hubuaso- 
mahabeheco  ? 

FvTVRO  PERFECTO,  611  cl  ticmpo  bcnidero  y  ya  cumplido. 

Yo  abre  amado,  nihubuasobilehabela  1.  nihubiiasobilehateno 
1,   tiacu,  etc. 

Yo  abre  hecho  eso,  niqûosobilehabele. 

Y  assi  en  todos  los  demas  verbos  i  personas. 

Tu  abrâs  amado,    chihiibuasobilebabele  1.  chihubuasobile- 
hateno  I.  hatiacu. 

Aquel,  etc.,  oqe  hubuasobilehabele  1.  hateno,,  etc. 

Pl.  :  nihubtiasobobilehabele,  etc. 

Vosotros,   etc.,    chihubuasobobilehabela    1.    hateno  1.    ha- 
tiacu. 

Aquellos,  etc.,   hubuasomobilehabele  1.    hubiiasomobileha- 
teno,  1.  hatiacu. 

Assi  sera  6  se  harâ,  naquenihateno. 
F.  94.      El  mismo  tiempo  con  interrogacion: 

Si  abre  yo   amado  ?  nihiibuasobilehanihabe    vnan  1.  nihu- 
buasobilehabe  vnan  ? 

Si  abras  tu  amado  ?  chihubuasobilehabe  vnan  ? 

Si  aquel,  etc.  ?  oqe  hubiiasobilehabe  vnan  ? 

Pl.  ;  nihubuasobobilehaue  vnan  ? 

Chihubuabobilehaue  vnan  ? 

Hubuasomobilehaue  vnan  ? 

Imperativo,  en  el  modo  de  mandar  6  bedar  : 

Ame  yo,  1.  quiero  amar,  hubuasoqi. 

Ama  tu,  hubuaso  1.  hubuasota  1.   hubuasohache,  hubuaso- 
tahache. 

Ame  vmd,  hubuasonihaue . 

Ame  aquel,  hubuasotahaue,  qeno. 
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Pl.  :  Amemos  nosotros,  hubuasomo  1.  hubuasoniha  1. 
hubuasonihela. 

Amad  vosotros,  hubuasotama  1.  hubuasotachaqe  1.  hiibuas- 
tachicaqe. 

Amen  aquellos,  hubuasomohaiie.  _ 

Preguntando  :  F.  94,  v 

Amas  tu  ?  hubuasotecho  ? 

Ama  aquel  ?  oqe  hubuasote  ? 

Pl.  :  Amamos  nosotros  ?  hiibuasotanica  1.  nihubnaso- 
bonte  ? 

Amais  vosotros  ?  hubuasotechica  1.  hubuasobotechica  ? 

Aman  aquellos  ?  hubuasotama. 

Optativo  en  la  manera  de  desear  : 

O  si  yo  amase,  1,  oxala  yo  ame,  1,  pluguiera  â  Dios 
amase  ;  y  assi  en  las  demas,  y  sirben  estas  dos  particulas  : 
inibileqe  1.  inteca  si  fuera. 

O  si  yo  ame,  inibileqe  hubiiasosico. 

Oxala  tu,        intequa  hubuasonaco  1.  chichiibiiasonico. 

Plugiera  â  Dios  que  aquel  amase,  inibileqe  hubuaso- 
ninco. 

Pl.  Oxala  nosotros,  inibileqe  nihubuasobaco  1.  sicono. 

O  si  vosotros,  intequa  hubuasonaqeco  1.  sicaco. 

O  si  aquellos  amasen,  inibileqe  hubuasomoninco. 


Preterito  imperfecto  :  f795. 

O  si  yo  amara,  amaria  y  amase,    inibileqe  nihubuasonin- 
cono  1.  hubuasosicono. 

Oxala  tu  amaras  1.  amases,  inibileqe  hochie  hubuasonacono 
1.  chihubuasonincono. 

O  si  aquel    amara,    etc.,  inibileqe  oqe   hubuasonincono  1. 
intaqua  oqe  hubuasacono. 

Pl.   Oxala    nosotros,    etc.,    intaqe  nihubuasobonincono   1. 
nihubuasobonecono. 

Oxala  vosotros,  etc.,  intaqe  hubuasonaqecono. 

O  si  aquellos,  etc.,  inibileqe  hubuasomonincono  1.  hubua- 
somoninco 1,  hubuasomacono. 

Preterito  perfecto  : 

Oxala    yo    aya    amado    1.  6  si  1.  a  si   yo  ubiera    amado, 
inibileqe  hubuasobilesicono  1.  nihubuasobilesiconacu. 

Oxala  tu  1.  o  si  tu  ayas  amado,  inibileqe  chihubuasobile- 
sicono  1.  chihubuasobilenaconacu. 

Oxala    aquel  aya   amado,  inibileqe  oqe   hubuasobilesicono  f^^ 
l.  oqe  hubuasobileninconacu. 
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Pl.  Oxala  nosotros,  etc.,  inibileqe  hiibuasobobilesiconn  1. 
nihubiiasobobinconacu. 

Oxala  vosotros,  etc.,  inibileqe  chihubuasobobilesicono  1. 
chîhubuasobobilenaqeconacîi. 

Oxala  aquellos,  etc.,  inibileqe  hubuasomobilesicono  1- 
hiibuasomobileninconacu. 

Preterito  plvsqvam  perfecto  : 

O  si  yo  ubiera  y  ubisse  amado,  inibileqe  hubuasobilenîn- 
cono . 

Oxala  tu,  etc.,  inibileqe  chihubiiasobilebilenacono. 

O  si  aquel,  etc.,  inibileqe  oqe  hiibiiasobilebilenincono. 

Pl.  O  si  nosotros,  etc.,  inibileqe  nihubiiasobilebilena- 
qecono. 

O  si  vosotros,   etc.,    inibileqe    hubuasobobilebilenaqecono. 

O    si  aquellos,  etc. ,    inibileqe  hubuasomobilebilenincono . 

F.  96.      FvTVRO  : 

Oxala  yo  ame,  hubuasonolesilahasy,  1.  inibileqe  hubuo- 
sosilahasi  ;  —  podra  ser  que  me  ame,  intequa  nihubua- 
sonihe. 

O  si  tu,  etc.,  intequa  hubuasochihelahasil.  intequa  hubua- 
sochihe. 

O  si  aquel,  etc.,  inibileqe  oqe  hubuasohelahasi. 

Pl.  o  si  nosotros,  etc.,  inibileqe  hubuasobonihelahasi  1. 
hubuasobohelahasi. 

O  si  vosotros,  etc.,  inibileqe  hubuasochicahelahasi . 

O  si  aquellos,  etc.,  inibileqe  hiibuasomohelahasi . 

SvivNTivo  en  el  modo  de  aiuntar  ;  tiene  4  termina- 
ciones  : 

Como  yo  ame,  6  quando  yo  ame,  nihubuasohanima  l. 
hubuasohana  ;    l.     hubuasohanimaqua  ;    —    nihubuosoqena, 

amando. 

F.  96,  v\  Como  tu  âmes,  6  si  âmes,  6  quando  âmes,  hubuasoha- 
nayeno  1.  chihubuasohanima  1.  hubuasohanimaqua  1.  chihu- 
buasohanayequa  1.  hanimaqua  1.  chihubuasohana  1.  chihu- 
buasoqena. 

Si  aquel  ame  6  quando  aquel  ame,  ô  como,  etc.,  oqe  hu- 
buasohanimano  1.  qeno  hubuasohanima  1.  hanijnaqiia  1.  oqe 
hubuasohanaqua  1.  hubuasoqena  1.  oqe  hubuasohanai 

Pl.  Como  nosotros  amemos,  etc.,  nihiibuasobohanimano  1, 
nihubuasobohanima  1.  nihubuasobohanimaqua  1.  nihubuaso- 
bohana  1.  nihubuasobohanaqua  1.  nihubuasobohena. 

Como  vosotros    ameis,   etc.,   chihubuasobohanima    1.  chi- 
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hiibuasobohanimaqua  1.  chihubuasobohanaqua  1.  chihiibuaso- 
bohanaqequa,    hubiiasobohana,     hiibuasoboqena,    si    amatros 
aquellos,  si  los  amana. 

Gomo  aquellos  amen,  etc.,  huhuasomohanima  1.  hubiiaso- 
mohanimagua  1.  hubuasomohanaqua  1.  hubuasomohana  1.  hii- 
buasomoqena.  ^_____ 

Este    qena    se   puede    usar  en    todos    los  tiempos,  y  este  F.  97. 
Aa«a  y  el  qena  las  mas  veces  significa  :  â  si  1.  ô  si  ! 

Preterito  imperfecto  : 

Si  yo  amara  6  amasse,  si  a  mi  me  amasse  nihubuasonin- 
conacu  1.  7iihubuasonincono,  si  me  diraOi?,Q.\.  hubiiasosicono  1. 
tîihubuasonincosi  1.  hiibuasosilahana  1.  nihubuasoqena  si  me 
amara  ;  nihubuasonmco  1.  hiibuasohanimanona  amandole, 
dandole. 

Gomo  tu  amaras,  amarias,  y  amasses,  chihubuosoninco- 
nacu,  1.  chihubuasonincono  ;  —  si  te  ama,  chihiibuasosicono 
1.  chihubuasonincosi  ; — si  tu  le  amaras,  chihubuasohelahana  ; 
—  si  tu  amasses,  chihubasoqeno  ;  —  si  te  amares  o  amase, 
chihubuasoninco  1.  chihubuasohanimano . 

Gomo  aquel  amara,  amaria,  y  amasse,  oqe  hubiiasonin- 
cono  1.  qeno  ;  —  hiibuasosicono  1.  hubuasonincosi  si  le 
amara  ;  —  hubiiasohelahana  1.  hubuasoqena  1.  hubuasoninco 
1.  hubuasohani  mano  1.  hubuasoninconacu,  si  le  amasen 
aquellos,  si  los  amase.  ,^__« 


Gomo  nosotros,  etc.,    nihubuasobonincojiacu  1.  hubuasobo-  f.'jj, 
nincono   1.  nihubiiasobonincosi  1.  nyhubuasobohelahana  1.  ni- 
hubuasoboqena    1.    nihiibuasoboninco  1.    nihubuasobohanima- 
nona. 

Gomo  vosotros,  etc.,  chihubuasoboninconacu  1.  chihubiia- 
sobonaqecono^  1.  chihubiiasobosicono  1.  chihubuasobonincosi  1. 
chihubuasobohelahana  1.  chihubuasoboqena  1.  chihiibuasobo- 
ninco  1.    chihubuasobohanunano  1.   chihubuasobohanimanona. 

Si  ofrecieredes  algo  â  Dios  sea  bueno,  Diosima  hachibue- 
noco  tacatosinaqecono  tcracolehabela. 

Si  aquellos  amarian  y  amassen,  hubuasomoninconacu 
1.  hubiiasomonincono  1.  hubuasomonincosi  1.  hubuasomohela- 
hana  1.  hubuasomoqena  1.  hubuasomoninco  1.  hubuasomohani- 
manona  ;  —  si  yo  los  amase,  hubuasobosicono. 

Estos    dos    tiempos    son    con  los  que    mas  se  habla    esta  k.  9S. 
lengua    para    juntar  un  verbo    con  otro  ;  y    assi    para  mas 
claridad  yrân  aqui  esta  exercitacion  de  verbos  : 

Si  no  le  embiasse,  himesotilenincono . 
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Si  yo  supiera,  ô  si  yo  supiese  6  si  yo  lo  sabria,  nina- 
hiaboqena  1.  ninahiabonincono. 

Si  lo  supiera  lo  dixera,  Jiinahiabonincono  ahosihena. 
Si  tubiera   eso,  6  si    lo  tubiera,   lo    comiera,    nynaginin- 
cono  1.  ninahiqena  hetasina  1.  nihehelahana  ;   de   modo  que 
este  qena  â  la   postre  significa  :   â   si,    1.    ô  si,  1.    si   fuera 
esto. 

Y  assi  se  podra  decir  de  las  demas  personas  : 

Si  clareara,  1.  â  si  clarcara,  1.  o  si,  y  assi  en  los  demas, 
caroqena  1.  caronijicono,  caronincosy  1.  caroninconacu  ; 
fuera    bueno,    teruhena. 

Si  no  fuera  malo,  1.  a  si  no  fuera  malo  lo  llebara,  isti- 
cotetilenincono  1.  isticotetileqena  ni  vquahena. 

A  si  fuera  bueno  me  holgararà,  teriiqena  1.  teruninco 
1.  teruninconacu  niorabohelahana. 

A   si    antes    venieras    me   olgara,    anda   1.    andaqua   chi- 
_____^__  puenoheîahana  1.  anda  chipuenoqena  ysaco  nimanihena. 
r-9S, V.      A  si  supiera  aquel  1.  si  aquel  supiera,  sabria  y  supiesse, 
lo   dixerâ  6  declararâ,    oqe  nahiaboqena   1.  qeno.,   nahiabo- 
nincono  1.  oqe  nahiaboninco  ahosihena. 

A  si  nosotros  hiçieramos  esso  fuera  bueno,  tiiqûosobo- 
nincono  teruhena  1.  niqûosoboninco  teruhelahana  1.  niqûo- 
soboqena  teruhena. 

A  si  vosotros  lo  dixerades  antes,  benia  bien,  andaqua 
chîahosibonincono  1.  chiahosiboqena  tacubohena. 

O  si  antes  ubierades  venido  veniades  a  buen  tiempo, 
andaqua  chipuenobonincono  1.  chinateboqena  tacutacubohela- 
hana  1.  tacubahena. 

O  si  aquellos  vinieran  ayer  que  bien  benia  o  benian 
qibo  natamoninco  1.  qibo  puenomojiincono  1.  qibo  himemo- 
qena,  teruhelahana  1.  teruhelahasi  1.  teruhena. 

O  sy  yo  lo  supiera,  nahiabonincosi  1.  ninahiaboqena. 

A  si  biniesc  aquel,  oqe  puenonincosi  1.  nincono. 

Si    biniessen   aquellos,    natemonincono   1.  puenomonincosi 

1.  natemoqena. 

F.  99.      Momalena  ya  lo  dixeron.  —  El   na   à  la  postre  sirbe  de 
ya  se  hiço  o  dixo,  etc.  ;  otras  veces  significa  otras  cosas. 

pRETERITO    PERFECTO  : 

Como  yo  aya  amabo,  nihubuasobilehana  1.  hubuasobile- 
hanimananacu  1.  nihubuasotamobile,  1.  hanimanacu. 

Como  tu  ayas  amado,  hubuasobilehanayenacu  ;  chihubua- 
sobilehana,  si  yo  te  ubiera  amado  ;  chihubuasobilehananacu 
idem  ;  chihubuasotamobilehanimanacu  si  yo  te  ubiere  amado. 


Como  aquel  aya  amado,  si  yo  le  ubiese  amaJo,  oqe 
hubuasobilehana  1.  oqe  hubuasobilehanymanacu  1.  oqe  hubiia- 
sotamobilehanimcinacii,  si  aquellos  le  ayan,  etc. 

PI.  Como  nosotros  ayamos  amado,  nihubuasobobilehana 
1.  nyhiibuasobobilehanimanacu  1.  nihubuasotabilehanimanacu^ 
si  me  ayan  amado. 

Como  vosotros  ayais  amado,  chihiibuasobobiîehana,  1. 
hubiiasobobilehananacu  1.  chihubiiasobotamobilehanimanacii , 
si  os  ayan  amado. 

Como    aquellos    ayan    amado,    hubuasomobilehelahana    1.  ^^       ^.. 
hubuasomobilehanacii  1.  hubuasomobilehanimanacu  1.  hubua- 
sotnobilehanaqenacu. 

Lo  mesmo  se  puede  hacer  en  este  preterito,  echandole 
el  bi,  y  para  mas  claridad  : 

ExERCiTATio  :  Como  yo  lo  aya  sabido,  lo  dire,  ninahiabobi- 
lenincoiio  1.  ninahiabobile  nincosi  ahosihena,  ninahiabobileqena. 

Como  yo  aya  amado  â  Dios,.  me  sera  bien,  Diosima 
7iihubuasotamobilahanimanacu  niterasina  1.  Diosima  nihii- 
biiasobilehana  niterahena. 

Como  tu  ayas  hecho  eso,  sera  bueno,  chiqûosobileha- 
nayenacu  teruliena. 

Si  aquellos  ubierân  ya  benido,  nos  ^ucramos,  puenomobile- 
hanimanacu  1.  natemobilenincono ,  nihobohena  1.  nihobohenacu. 

Como  aya  sido  bueno,  bastarâ,  teriibilahana  naqiian- 
t  aliéna. 

Bueno  solia  ser  N.  terubila. 

Se  fuera  bueno  lo  llebarâs,  teruhelahana  chiiiquahena. 

Como  ayais  amado  à  Dios,  os  sera  bien,  Diosima  chihu- 
biiasob''  bilehanimanacu  chiterubosihena. 

Preterito  plvs  qvam    perfecto.  ,, 

Si  yo  ubiera  y  ubiesse  amado,  nihubuasobiîeninconacii 
1.  nihubuasobileheconacu  1.  hiibuasobilehananacu  1.  siconacii. 

Como  tu  1.  si  tu  ubieras  y  ubiesses  amado,  chibubuaso- 
bilenincono  1.  chihubuasobileninconacii  1.  chihubuasobilche- 
cono  1.  chihiibuasobile  sinacanacu  1.  siconacu. 

Como  aquel  1.  o  si  aquel  ubiera  y  ubisse  amado, 
oqe  hubiiasobilenincono  1.  hubiiasobileninconacii  1.  hubuaso- 
bilehecono  1.  liubuasobilehanacu. 

Como  nosotros  1.  si  nosotros  ubicramos  y  ubissemos 
amado,  heca  hiibuasobobilenincono  1.  nihubuasobobilenin- 
conacu  1.  hubuasonibobilehecono  1.  hubuasobobilelianacu. 

Como  aquellos  1.  si  aquellos  hubieran  v  ubies^en  amad:\  ,^'    ''~ 
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hubiiasomobilenincono    \.     hubuasoviobilchecono   1.  hiibuaso- 
bilcninconacii  1.  liubuasomobileha?îimahanacii. 

Es  de  adbertir  que  no  de  ordinario  se  usa  en  los 
plusquamperfectos  los  dos  bile  bile  sino  el  uno,  y  conforme 
esto  se  pondrân  en  este  tiempo  algunos  exemplos,  porque 
por  este  v  el  preterito  imperfecto  se  habla  mas  de  ordinario 
con  dos  verbos. 

ExERCiTATio  ;  Si  yo  ubiera  venido  antes,  1.  a  si  ubiera 
benido,  andaqua  nipuenobilahana . 

Si  yo  lo  ubiera  sabido  te  lo  dixera,  7iinahiabobilenincono 
chimasinacu  1.  chimasihena. 

Si  tu  ubieras  amado  antes,  te  fuera  bucno,  andaqua 
chihubuasobilenincono  chiterusuhena. 

Si    antes     ubieras    traido    eso    nos    ubieramos     holgado, 
andendaqita  iiquata  chipuenobilenincono  7\)'orabobilehena. 
Y~\      Si  aquel  ubiera  dicho    eso  antes    te  ubieras  ido ,  antaqua 
asioqe  mbilenincono  chimibilehena. 

Si  ubieran  venido  nos  fueramos,  natamobilenincono 
nihobohena. 

Si  yo  ubiera  venido  antes,  andaqua  nipuenobihelahana  1. 
nipuenobilenincono. 

Si  tu  ubieras  venido  antes,  andaqua  chipuenobilahana. 
Si  aquel,    etc..    andaqua    oqe  pucnobilenincono  1.  lahana. 
Si  nosotros,  etc.,  andaqua  nipuenobobilenincono. 
Si  bosotros,    etc..    andaqua    chipuenobobilahana    1.   checa 
piieîiobohelahana. 

Si  aquellos,  etc.,  andaqua  puenomohelahana  1.  puenomo- 
bilencono  1.  puenomobilesicono  1.  puenomoqenincono . 

Si  ubiera  sido  bueno  N,  terubilenincono  1.  terwiiobilelie- 
cono  1.  ieriunobilehanacu. 

Si  no  lo  ubiese  embiado  yo  lo  traeria,  himesobitilenincono 
niuquasihena. 

Si  no  lo  u bière  traido  aquel  traelo  tu  N.  uquatabitilenin- 
cono  hochi  uquatahimehache . 
~^'''^'      Si  ubiera    sido  assi,    quenibilenincono  1.    quenibilebilenln- 
conacu  1.  naquenibicolahaj'O . 

Si  ubiera  sido  bueno,  terubilahayo. 

A  si  se  ubiera  ydo^  mibilahayo. 

Ya  se  fue  aquel  6  que  ya  se  fue,  tamelahayo. 

Y  assi  abra  ido,  tamebilahaj^o. 

Asi  se  suele  haçer,  qûosobino  1.  qûosobilùhayo. 

Asi  lo  suele  hacer  aquel,  qûosobilecolahayo. 
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Si  lo  ubierâ  hecho  asi,  qûosobilenincono . 

Asi  lo  suele  decir,  ysibilecolahayo. 

Aquello  abrâ  hecho  qûosobilehateno. 

Hacer  lo  ha,  qûosohateno,  6  hacer  sea  eso  asi. 

Este  colahayo  ya  significa  admiracion  y  ya  otras  veces 
«  solia  ser,  â  que  es  1.  o  que  erâ  esso  6  este  6  aquello  », 
y  dudar  de  lo  que  es  ô  fue. 

Pahaholahayo  a  que  era  casa  1.  que  es  casa  ? 

Si  fuera  cayman,  ytori  colahayo  ;  si  benado,  honosoco- 
lahoyo  ;  que  es  oso  ?  aracolahayo. 

Todas  las  terminaciones  se  podrân   usar  aunque   aqui  no 

ban  todas,  pues  sera    facil  en    lugar   del    nincono   poner  la 

que  quisieren.  F.  102  m.ui 

FVTVRO.  F.  102,  V. 

Este  tiene  romances  que  son  :  si  yo  amare  y  hubiere 
amado.   Deste  ultimo  se  dira  abajo. 

Tiene  4  termin^^ciones  que  son  :  hanima,  hanimano, 
hanimaqua    6  hanaqiia  (para  mi  y  nosotros  solo), 

Como  yo  amare,  1.  si  yo  amare,  nihubuasohayiima  1.  hani- 
mano ;  —  hubiiasohanaqua,  quando  ame  yo. 

Si  tu  amares,  chihubuasohanima  1.  hanimano  ;  —  hiibuaso- 
hanayeqiia,  quando  âmes. 

Si  a  quel  amare  ,  oqe  hiibiiasohanima  1.  hanimano  ; 
hubuasohanimaqua^  quando  le  ame, 

PL  Si  nosotros  amaremos,  nihubuasobohanima  1.  hani- 
mano ;  hubuasohanaqua,  quando  amemos. 

Si  vosotros  amaredes,  chihubuasobohanima  1.  hanimano  1. 
chihiibuasohanaqeno  ;  —  chibiiasohanimaqua,  quando  ameis. 


Si  aquellos    amaren,    hubuasomohanima   1.    hanimano  ;  —  F-  loj" 
hubuasomohanimaqiia,  quando  amen, 

ExERCiTATio  :  Como  yo  quisiere,  nicumele-tanincol.  -taha- 
nimano. 

Como    tu    quisieres    6    te  pareciere,  chiciimele-taninco  1, 
-tanaco  1.  -taha?iima  1,  cumeletanayeco. 

Como  aquel  quisiere  6  le  pareciere,  oqe  cumele-taninco  I. 
•tahanimaqua  1.  -tahanaqiia. 

Como   â   nosotros  nos  pareciere,   etc,  niciimelebo-taninco 
1,  -tahanimano  1,  -tahanaqua. 

Como  vosotros  1.  si  vosotros,  etc,  chicumelebo-tanaqeco  1. 
-tahanimaqua  1.  hanaqua. 

Como  aquellos  1.  si  aquellos  amen,    etc,   ciimuletamoha- 
ninco  1.  inoninco  1.  mohanimaqua  1.  muhanaqiia. 
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Y  assi  se  podrâ  decir  de  otros  muchcs  verbos  dandoles 
'  ^.,  y,"  una  de  las  4  particulas  6  tcrminaciones  que  mas  les  plu- 
guiere,  6  m:s  presto  viniere  en  la  mente. 

Si  le  encontrare  que  le  dire  ?  nacaqiiihanimano  hacha 
masiahano  ? 

Si  el  me  encontrare  que  le  dire  ?  ninacaquihanimaiio  hacha 
masihano  ? 

Si  los  encontrare,  etc.  ?  nacaquimohanimano  hacha  masi- 
mohale. 

Si  le  encontrares  di'le  que  venga  presto,  N.  nacaquiha- 
vj'neno  himetariihaiie  masi. 

Si  los  encontrares  di'les  vengan  presto,  nacaquimohanayeno 
1.   7iacaqui  tnohanimano,  himetariimohabe  masibo. 

Si  asi  fuere,  naquenolehanimano  1.  naqiienehanyma  1. 
naquentahanimano  1.  qiientahanima. 

Si  yo  supiere,  ninahiabohanimano. 

Si  tu  supieres,  chinahiabohanimano. 

Si  aquel  supiere,  oqe  nahiabohanimano. 

Si  nosotros,  etc.,  Jiitiahiabobohanimano. 

Si  vosotros,  etc.,  chinahiabobohanimano. 

Si  aquellos,  etc.,  nahiabomohanimano. 

Al  otro  romance  que  es  «  si  hubiere  amado  »  se  le 
ajunta  esta  dicion  bi  laquai  sierbe  â  todos  los  3  preteritcs 
como  se  podra  ber  atras.  Pueden  sele  acomodar  qualquiera 
de  las  4  terminaciones  6  particulas,  y  para  mas  claridad 
yran  aqui  exercitadas,  y  conforme  esto  podrâ  se  usar  de  la 
que  mas  a  cuento  viniere. 

ExERciTATio  :  Como  1.  yo  ubiere  6  ubiese  amado  â  Dios  me 
sera  bueno  para  la  hora  de  mi  muerte  o  quando  me  muera  6 

acabe,  Diosima  nihubiiasobilehanima  riihino  nahoinana    nite- 
rusuhabele. 

Si  tu  hubicres  amado  à  Dios,  quando  te  mueras,  etc., 
Diosima  chihiibuasobilehanimano  nihino  nahomohanaye  chi- 
terusuhabele. 

Si    aquel   hubiere    amado    â    Dios,  quando    muera,    etc., 
oqe     Diosima    hubuasobilehanimaqua  iiigino   nahomohanima 
tenisiihabele. 
r~~~7T.       Si    nosotros    hubieramos    amado    â    Dios,  etc.,    Diosima 

t .    I0->,  >'.  '  ' 

hubiiasonibobilehanaqiia  nihino   ninahomobohanimano  ninate- 
riisiibohabele. 

Si  vosotros  hubieredes  amado  â  Dios,  quando,  etc., 
Diosima  chihiibuasobobilehanaqequa  nihino  nahomohanaqequa 
chitenisubohabele. 
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Si  aquellos  hubieren  amado  à  Dios,  en  su  muerte,  etc., 
oqecare  Diosima  hubuasomobilehanimano  nihino  nahomoha- 
bema  terusumohabela. 

Y  deste  modo  se  podrâ  decir  lo  que  quisicren  : 

Si  yo  hubiere  hecho  esso  soy  dino  {sic)  de  castigo  1. 
merezco  castigo,  N,  mqûosobilehanimal.niqûosobilehanhuano 
caliibosono  ninamoquale. 

Si  tu  hubieres  hecho  eso  seras  digno  de  castigo,  etc., 
chiqûosobilehanimano  caliibosono  chinamoqualehabele. 

Si  aquel,    etc.,  oqe    qûosobilehanimano    caliibosono  namo-  ^ 
qualehabele. 

Si  nosotros  hubieremos  hecho  eso  mereciamos  castigo, 
niqûosobobilehanimaqua      caliibosono     ninamoquabolehabela. 

Si  vosotros  liubierades  hecho  tal  mereçiades  castigo, 
chiqûosobobilehanaqequa  1.  chiqûosobile  hanimano  calubosono 
chinibohabele. 


Si  aquellos  hubieren   hecho   tal   seran  dignos  de  castigo,  p  ,^;   ^. 
qûosomobilehanaqiia  1.  qûosomobilehanimano  calubosono  na-  f.  104. 
moqualemohabela  1,  calubosono  ynimohabele.  '^'•"'^"'^- 


Infinitivo.  Amar,  hubuasono  ;   querer  mucho,    homanino.  F.  104.  y< 

Auer  amado  (yo  le  he  amado),  hiibiiasotachunu  1.  hubuaso- 
bilechunii, 

Auer  amado  â  Dios  es  gran  contento  6  alegria,  Diosi 
hubuasonotebicono  orabonoacola. 

El  auerle  amado  aquel  sera  gran  contento  6  alegria, 
Diosi  hubiiasobilechiinu  orabonoacolehenacu. 

Auer  amado  à  Dios  sera  gran  consuelo,  Diosi  hubiiaso- 
bilechiinu  cume  iqûosonoacolehela, 

Auer  yo  amado  a  Dios  me  sera  gran  contento,  Diosi 
hiibiiasobilenincono  nioraboacolehenacu . 

Auerle  yo  amado  me  sera  gran  consuelo,  Diosi  nihubua- 
sonchu  ciimeniiqûosonoacolehela. 

A  que  grande  alegria  te  sera  hauer  amado  d  Dios,  hochie 
Diosi  hiibuasobilenacono  orabachiacolehela. 

Auer  tu  amado  â  Dios  te  sera  gran  consuelo,  hochie  Diosi 
hubiiasonachunu  ciimeiqûosonochiebeleca  1.  eabela  1.  ciiniei- 
qûosonochiacolehela.  


Auer   aquel   amado    d    Dios   le    sera    grande    alegria,    oqe  p.  10?,  100 
Diosi  hubuasobilenincono  oraboacolahela.  faitan. 

Auer    aquel    amado  d  Dios    le    sera  gran    consuelo,    oqe  ^.  ,q„     ~ 
Diosi  hiibuasachiimi  ciimeiqûosonoacolehena. 

Pl.  Auer  nosotros  amado  d  Dios   nos   serd   gran   alegria, 
nihecaba  Diosi  hubuasobobilenincono  niorabaacolehela. 
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Auerle  amado  nos  sera  gran  consuelo,  heca  Diosi  hubua- 
sobinicachiinu  cume  niqûosotabotaacohenacii  1.  acolehela. 

Auer  vosotros  amado  à  Dios  os  sera  gran  goço  y  con- 
suelo, checaba  Diosi  hubuasobinaqecono  1.  Diosi  hiibuaso- 
binaqechunu  chiorabobaacomate  cume  chyiqûobosotaacomate- 
heiiacu,  cume  chiiqûobaacolehela. 

Auer  aquellos  amado  â  Dios  les  sera  gran  alegria  6  con- 
tento,  oqecare  Diosi  hubuasomonincono  orabomaacolehela. 

Auer  le  amado  les  sera  gran  consuelo,  oqecare  Diosi 
hubiiasobilemachunu  cume  iqûosotaacomohenacu  1.  cume 
iqûosotaacomohena  1.  cume  iqûosotaacomohela. 

f-  '°7-  ■* '•  Aduertencia. 

Para  mas  declaracion  de  lo  dicho  se  advierta  que  estas 
dos  terminaciones  de  bile  y  chumi  son  dcl  preterito  perfecto- 
y  plusquamperfecto  de  indicatiuo,  y  el  }îinco  del  plusquam- 
perfecto  de  obtatiuo  y  sujuniiuo.  El  hela  y  henacu  y  hena  (i) 
son  comunes  que  se  juntan  â  todos  los  verbos  y  tiempos;  y 
el  que  quise  tomar  alguna  de  las  otras  terminaciones  que 
tienen  los  sobredichos  tiempos  y  poner  la  en  lugar  del 
cliimii,  bile,  podrà  y  sera  lo  mesmo  que  por  no  cansar  ni 
cansarme  no  se  pusieron  todas,  pues  vasta  qualquiera. 

Aduertencia. 

Y  es  que  los  5  tiempos  del  indicatiuo  no  corresponden 
â  los  3  tiempos  del  infinitiuo,  conforme  la  lengua  latina, 
sino  que  se  barian  por  si  mismos.  Verbi  gracia  : 

Yo  entiendo  que  amo,  hubuasotala  nimantela  (2). 
Entiendo  que  tu  amas,  chihubuasotela  nimanela. 
Pienso  que  aquel  ama,  oqe  hibuasotela  nimanela. 

Y  assi  de  todos  los  demas  tiempos  y  personas,  y  para 
mas  claridad  despues  de  este  verbo  se  pondrân  con  otros 
modos  de  hablar  que  tienen 
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Los  Gerundios,  hela,  henacu,   1.  hena. 

Tienen  estas  très  particulas  :  hela,  hetiacu,  hena,  que  son 
comunes  â  todos  los  verbos  como  se  berd  arriba. 

Tiempo  es  de  amar,  ô  ya  es  tiempo  de  amar,  cache  (3) 
hubuasonolehela,  1.  cache  hubuasonolehenacv . 


(i)  I.  hana  :  nahiabonihana  ninahiabotonihabe,  dadme  senor  a  conoçer  mi  bajeça 

(2)  Con  este  berbo  ynanino  que  signifies  :  pensar  6  desear. 

(3)  Cachi,  cosa  amarga. 


iCon    casso  :}    Tiempo    es    de    amar  à  Dios,    cache  Diosi 
hiibiiasonolehena  1.  cache  Diosima  hubuasonolehela. 
Tiempo  es  de  ir,  cache  honolehela. 
Tiempo  es  de  irme,  cache  nimihela  1.  nimihena. 
Tiempo  es  que  nos  bamos,  cache  nihobohena. 
Tiempo  es  de  cabar,  cache  pulunulehenacu. 
Tiempo  es  de  corner,  cache  henolehela. 
Tiempo  es  de  reçar,  cache  ituhunulehenacu. 
Tiempo    es  de    rogar  à    Dios,  N.  cache  Diosi   tamalono- 
lehena. 

Y  assi  de  todos  los  demas  verbos  y  personas,  y  para  mas 
noticia  sera  lo  que  se  sigue:  __^___ 

Tiempo  es  que  yo  ame  1.  tiempo  es  ya  que  yo  ame,  cache  i"  •  i"^'  ''" 
nihubuasonolehena,  1.  cache  nihubuasohela. 

Tiempo  es  que  yo  ame  a  Dios,  cache  Diosi  hubiiasole 
hela  (i). 

Tiempo  es  que  tu  âmes  6  que  ya  âmes  â  Dios,  cache 
Diosima  hubuasochihena  1.  cache  Diosi  chihubuasohe- 
nacu  {2). 

Tiempo  es  que  aquel  ame,  6  tiempo  es  que  ya  ame, 
cache  oqe  Diositna  hubuasohenacu  1.  cache  oqe  Diosi  hubua- 
sohela. 

Tiempo  es  que  nosotros  amemos  ,  etc.,  cache  nihu- 
buasobohenacu  1.  bohenana  1.  cache  Diosima  nihubiiaso- 
bnhela. 

Tiempo  es  que  vosotros  ameis,  etc.,  cache  chihubuasobo- 
henacu  1.  cache  Diosima  chihubuasobohela. 

Tiempo  es  que  aquelios  amen,  etc.,  cache  hubuasomohe- 
nacii  1.  cache  Diosi  hubuasomohena. 

Tiempo  es  de  saber,  cache  nahiabonolehena. 
Tiempo  es  ya  que  sepas,  cache  chinahiabohelahena. 
Tiempo  es    ya  que   sepais  esto,  N.  cache  chinahiabohela. 
.  Ya    lo   sabras   esso    6    esto  N.    cache    chinahiabotahabele 


F.  10g. 

lechu  1.  henacu. 

Tiempo  es  de  auerse  sauido,  cache  nahiabobilehelechii  1. 
nahiabobilehenacii. 

Tiempo  es  de  aber  lo  yo  sabido,  6  tiempo  es  de  que 
lo    ubiese    sabido,  6    de    aberlo    sabido    1.    ya    pudiera  yo 


(I)  1.  hiibuasosila. 

'2^  I.  hubuasnchiht'la. 
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abcrlo    sabido ,    cache    ninahiabobilehelechii    1.     nahiabohe- 
nacii . 

Y  assi  de  los  demas  romances  en  las  5  demas  per- 
sonas. 

Tu,  etc.,  cache  chinahiabobilehelechu  1.  henacu. 
Aquel,  etc.,  oqe  cache  tjahiabobilehel&chu. 
Pl.  Nosotros,  etc.,  cache  nahiabobobilehelechu. 
Vosotros,  etc.,  chinahiabobobilehelechu. 
Aquellos,  etc.,  nahiabomobilehelechu. 

Y  entodas  las  personas  se  puede  aiiedir  este  ta,  y  sera  con 
mas  perfecion,  asi  como  : 

Tiempo  es  que  aya  venido,  cache  puenotahelechu  1.  cache 
piienabilechii. 

Tiempo  es  que  ya  sepas  cantar  la  missa,  cache  missa 
elono  chinahiabotahelechii. 

Ya  por  Ventura  sabras  bien  cantar,  cache  ienisuta  elota- 
chi  vnan  1.  vnale. 

Ya  sabras  bien  hacer  N.,  cache  terusuta  elotaheti  vnateo 
1.  vnale. 

Ya  sabras  por  ventura  leer,  char  a  hebuasinoma  chinahia- 
botaheti  vnana. 

Ya  no  acabas  de  sauer,  no  es  posible  que  ya  no  sepas, 
cache  chinahiabotaheti  vnale. 

Ya  es  tiempo  de  que  te  vbieras  ido,  6  de  aberte  ya  ido, 
cache  chimitahelechu  vnan  1.  cache  chimetaheti  vnala. 

Pl.  Cache  chihobotaheti  vnan  1.  cache  chiobotahelechu 
vnano  I.  chimitaboheti  vnano  ;  cache  homohabcîi  iman  1. 
cache  hotamohelechu  1.  mitamoheti  vnale. 

No  es  tiempo  que  te  bayas  ?  cache  chimihabeti  l.  chimi- 
tahety  ? 

Cache  chihobohabety,  que  os  bais  ? 

Coche  homohabety ,  ya  no  es  tiempo  que  se  bayan  ? 

Ya  estubo  muriendo  1.  ya  estubo  â  punto  de  muerte  6  de 
acabarse,  nihimibiletequa  intela  1.  cache  ni.,  etc.,  cache 
vrumitela  jaora  asi  susta,  heqenomaha  hibuatela. 

Dice  vnan.,  y  este  es  el  que  se  acaba  en  consonante,  y 
dicese  vnale  y  vnateo  y  vnano  por  los  del  Agua  salada  y 
Timuqua  ;  los  de  Oconi  vsan  de  vnand  y  vnend  :  puena 
vnena,  si  abrâ  venido,  7ne  vnena,  1.  nimiheco,  1.  nhnihabe 
vnale  ;  Y  en  Yufera  dicen  :  cumen,  acaba  en  consonante  : 
si  acaso  6  por  bentura  imito  â  alguno  ano  iqûentecinncn, 
1.   vnale  :  vciitaheco,  vquataciimen  i.  cumeno. 
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Para  amar,  6  Para  quando  ams,  ay  3  particulas,  que  son  :  F.  uo. 
hauema,  haleqe  y  habeleta. 

Para  amar,  hiibuasohatiemi  1.  hubuasohabeletJi  1.  hubuaso- 
haleqe  1.  hubuasohabeletanico . 

Para  amar  aguardo,  hubuasohaleqc  behetala  1.  Diosi 
hubuasohaleqe  behetala  1.  Diosima  hubuasohabeletala  1. 
hubuasohabeleîajiico . 

Para  amar  aguardas,  hubuasohabeleta  behetan.iyels  1.  Diosi 
hubuasohaiiema  chibehetele  1.  hubuasohabeletanaco. 

Para  amar  aguarda  aquel,  oqe  hubuasohaleqj  beheîela 
î.  oqe  Diosima  hubuasohabeleta  iguatele  1.  hubuasohabcle- 
îanaco. 

Para  amar  aguarda mos,  hubuasohabeleta  behetanicala  l. 
Diosi  hubuasobohaleqe  nicyabotela  1.  hubuasohabeleta  nieya- 
botenco. 

Para    amar   aguardais,    hubuasohabeleta    behetan.iqela     1.  iruâT 
Diosima    hubu.xsohauema    chieyabotele    1.    hubuasoh.ibeUta 
chieyaboteco. 

Para  amaragaardan  aqueilos,  hubiiasomohaleqe  bshetamala 
1.  Diosima  hubuasohabeleta  behetamala  1.  hubuasohabeleta 
eyatamanco. 

Para  quando  amaré,  hubuasohauejna. 

Para    quando   viniere   6   quand d   venga,  puenohaucma    I. 

Para  quando  vengan  acâ,  puenomohauema  1,  hi:n3m3- 
hauema. 

Para  quando  lleguen  acallâ,  minomohauema  1.  yuquemo- 
hauema. 

Para  quando  lleguemos,  nimlnobohabema  1.  ?iiyuque- 
bohabema. 

Para  guardar,  6  lo  que  se  a  de  guardar,  yalenolehaucma  ; 
cl  maiz  que  se  a  de  guardar,  tapola  yalenolehaucma. 

Lo  que  se  a  de  guardar  de  la  Icy  de  Dios  es  esto,  Diosi 
inandacumeleta  yalenolehauema,  N.  cantela,  etc.,  reliqua. 

Para  venir  esta  1.  ya  esta  para  venir,   oqe  himehabeletele. 


Anda  por  venirse,  6  anda  para  venirse,   himeîantahabela.  v7îîx~ 

Ya  anda  enfermo,  yqilaboîantahabela. 

Para  dar  es  eso,  N.  hanimanite  1.  natela  1,  fatela. 

Para  quando  me  aya  de  ir,  6  quando  me  baia  lo  llebare, 
mihabeleta  1.  nimihabeleqe  1.  nimihabeletaqcre  1.  nimihabe- 
Isnimi  vquatamihala. 

Quando  le  bayas  d  ayas  de  ir   lleba   esr.o  6  di  esso,  etc., 
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viihabelatanaye  1.  hochie  viihabclctaqere  1.  chimihabelenima 
1.  chimiliabcleqe  vquatamihache, 

Abisame  6  hazmelo  sauer  quando  te  baias  6  ayas  de  yr, 
mihabeletanaj'C  nahosi  1.  chimihabelctaqcre  ninahiaboso  1. 
chimihabelejiima,  nijnasj'. 

Quando  aquel  se  baia  6  se  aya  de  ir  lo  llebara,  oqe 
mihabeleta  vquatamihabele  1.  mihabelenima  vquatamihabele 
1.  niiliabeleqe,  etc. 

Quando  nos  bamos  6  ayamos  de  ir,  etc.,  nihobohzbeïeta 
1.  Jiihobohmiima  1.  nihobohabeletaqere  vquata  nihobohabele 
1.  nihobohabeleqe. 

Quando  os  bais  6  ayais  de  iros,  chihobohabeletanaqe  1. 
chihobohabelcqere,  vquata  homaca. 

Quando  se  baian  6  ayan  de  ir,  homohabeletaqe  1.  hobo- 
hablemonima  1.  homohabeletamoqere  vquata  homoliabelc. 

Fue  a  buscar  comida,  honoqcmita  mêla. 

A  amar,  hubiiasoinino. 

A  amar  boy,  hubuasomita  mitala. 

A  amar  bas,  hubuasomita  chimitela  1.  mitanayele. 

A  amar  ba  aquel,  hubuasomita  mitela. 

A  amar  bamos,  hubuasomita  mitanicala  1,  hotanicala. 

A  amar  bais,  hubuasomita  chimibotele  1.  chihobotele. 

A  amar  ban,  hubuasomita  hotamala  1.  hubuasomitanaqele 
1.  yai'itamala. 

El  mzVa  se  pone  aqui  para  que  quando  se  oyga  se  scpa 
que  se  pone  y  que  otras  veçes  se  déjà.  Verbi  gracia  : 

Voy  â  corner,  hemitala  1.  hemitamitala,  etc. 

A  beber  boi,  vcumitala  1.  vcumitamitanano. 

A  dormir,  necamitala. 

A  decir  missa,  missaarecomitala. 

A  missa  boy,  missamitala  ;  â  reçar,  ituhumitala  ;  â  Ja 
doctrina,  ituhunuma  mitala;  à  la  yglesia,  iglesicwia  1. 
Diosipahama  mitala. 

Tu  bas  â  rogar  â  Dios,  D/o^/  tamalo  chimitela. 

Boy  â  rogar  à  Dios,  Diosima  tamolo  mitala. 

Y  assi  de  todos  los  demas,  etc. 

Quando  me  quiera  yr,  1.  quando  me  baya,  mihabelataqere  ; 
pi.  nihobohabeletaqere  1.  qeresi. 

Quando  te  bayas  6  quicras  ir,  chimihabeleqeqere ;  pi. 
chihobohabeleqeqere  1.  qeresi. 

Quando  se  baya,  oqe  mihabcletaqere,  homohabeletaqere 
1.  qeresi. 


9' 


Aunque    yo    le    ame    o    le   hable    amando    yo,  hubiiaso-       !•'.  it;\ 
haqiti  1.  nihubuasotahalahaqere  1.    hubuasotanîqua  1.    hoba- 
soqitî. 

Amando  os  yo,  chihubuasobotaniqua. 

Amando  tu,  chihiibuasotahalahaqere  1.  hubuasotechiqiia  1. 
hubiiasochiqe . 

Amando  aquel,  hubuasotequa  1.  hobasoqe  1.  oqe  hubuaso- 
tahalahaqere. 

Amando    nosotros,    nihubuasobotanicaqua    1.    hubiiasobo- 
tahalahaqere. 

Amando    vosotros,     hubuasotechicaqua    1.   hobasobotaha- 
lahaqere. 

Amando    aquellos,    hubuasotamaqua    1.    hubuasotamala- 
haqere.  

Yendo  yo,  viitaniqua  1.  mihaqiti  1.  nimihalahaqere.  t\Ti7.  v. 

Yendo  tu,  mitechiqua  1.  chimihalahaqere. 

Yendo  aquel,  oqe  mitequa  1.  mihalahaqere. 

Pl.  Yendo    nosotros,    mitanicaqua  1.  nimibohalahaqere  1. 

Yendo    vosotros,    mitachicaqiia    1.    chimibohalahaqerc    1. 

Yendo   aquellos,   mitamaqiia   1.    hotamalahaqere   1.   ^o;??/- 
malahaqere. 

Ablatiuo  absoliito  puede  ser  este  :  f!  ii3. 

Manino  es  desear  6  querer. 

Queriendo  yo,  Jiimaniqe  1.  nimaniqîti, 

Queriendo  tu,  manichiqe. 

Queriendo  Dios,  Diosi  manîqe. 

Queriendo  aquel,  oqe  maniqe. 

Queriendo  nosotros,  nimaniboqe. 

Queriendo  vosotros,  chimaniboqe  1.  tnanichicaqe. 

Queriendo  aquellos,  manimoqe. 

Dicho  yo  esto  6  diciendo  yo  esto,  y  en  oyendolo,   lo  sa-  ■  — —i- 
breis,  Jiihebuataqîti  ocolototaqere  chinahiabobohabele. 

Estando  yo  6  yo  estado,  nihibuataqiti. 

Queriendo  yo  6  querido  de  mi,  nimanîqitî. 

Esto  que  os  digo  ô  estoi  diciendo,  cachimasibotaqitî. 

Esto  que  te  digo,  cachimasiqiti. 

Rogandole,  tamaloqiti  ;  rogandoles  yo,  tamaloboqiti. 

Quiero   comer  6    deseo    N.   heqi ;  ypopi,   tabaco  ;    miqi,       ^  ^^^ 
yr  me   deseo  ;  deseo  ver  6  quiero  ver,  eneqi  ;  deseo  beber, 
vcuqy  1.  tîccaqi  1.  nccasiro,  etc. 
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F.  ii3,  v°.      Sabido  6  conocido,  Jiahiaboqe  ;  p\.  nahiabomoqe. 

Venido  que  sea  yo  1.  vcnido  yo,  nipuenoqe. 

Llegado  yo,  niminoqe. 

Ydo  yo,  niniiqe. 

Llegado  tu,  chiminoqe. 

Venido  tu,  chipiienoqc  1.  puenochiqe.  • 

Ydo  tu,  chwiiqe  1.  michiqe. 

Venido  aquel,  oqe  puenoqe. 

Llegado  que  sea,  oqe  7ninoqe. 

Ydo,  miqeqeno  1.  qenomiqe. 

Venidos  nosotros  se  fueron,  nipuenoboqe  I.  ninatcboqe 
hoyala  1.  homala. 

Venidos  vosotros,  chipuenoboqe  1.  chinateboqe. 

Llegados  vosoiros,  chiminoboqe  1.  mijtobochiqc. 

Venidos  aquellos  nos  yremos,  etc.,  puenomoqe  1.  nate- 
moqe  nihobohabele. 

Ydos  aquellos  1.  aquellos  idos  6  acabados,  homoqe  1. 
hoyamoqe  1.  yarimoqe. 

Llegados  que  sean,  etc.,  minomoqe. 

Llegados  â  el  pueblo  N.  sucedio  esto,  6  haremos  esto  1. 

aquello  6  lo  otro,  Santo  Augustin  hicama  uy  minoboqe,  N. 

F.  i ,4.  oca  ynela,  N.  inechunu,  1.  nyminoboqe  cacare  isobonihabela, 

1.  cacare  quosobonihabela.  Y  assi  se   podrd  dccir  de  todos. 

Esta  particula  qere  aunque  se  dijo  délia  en  el  folio..., 
con  todo  eso  se  apuntara  aqui  algo  délia,  pues  es  quasi 
acomodada  â  lo  sobredicho,  aunque  diferençia  en  deçir  ;  en, 
assi  como. 

En  llegando  yo,  6  sicado  yo  llegado,  niminotaqere  1. 
nipuenoqeqere. 

En  llegando  tu,  6  en  viniendo  tu,  puenochîqeqere. 

En  viniendo  aquel,  oqe  puenoqeqere. 

En    viniendo    nosotros,   nipuenoboqeqere,    y^inateboqcqcrc. 

En  viniendo  vosotros,  chipuenoboqeqere  1.  tiatebochiqcqere. 

En  viniendo  aquellos,  6  siendo    llegados,  puenomoqeqere 
1.  natemoqeqere.  Y  assi   de  todos  los   demas  verbos  que  se 
quisiere  deçir. 
— En  commun  sin  personas  y  con  ellas  : 

F.  114,  V».  .  ^ 

En  comiendo,  hetaqere. 

En  bebiendo,  vcutaqere. 

En  llegando,  minotaqere 

En  viendo,  enetaqere.  ■ 

En  oyendo,  ocototaqere. 

En  hablando,  hebuataqere. 
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En  durmiendo,  necalaqere. 

En  iendose,  miqeqere. 

En  acabandose,  homoqeqere. 

En  muriendose,  nigitaqere. 

En  descansando,  inachitaqere. 

En  acabando  eso  y  os^  homoqeqere  1.  A'',  iquitaqere  ho- 
maca  1.  baramaca. 

En  acabando  esso  descansad,  iquitaqere  machimaca. 

En  diciendo  6  oyando  missa  nos  yremos,  m/^^a  areco- 
taqere  1.  wma  letaqere  honihabela,  et  reliqua. 

En  sabiendolo  yo  eso  me  ire  6  me  holgare,  ninahiabo- 
taqere  ysaconimanihabela  1.  ysaconimanihela  1.  ysaconima- 
nihena. 

Y  assi  se  podrti  deçir  de  las  demas  personas  : 

En  sabiendo  de  tu,  etc.,  nahiabochiqeqere  ysacochima- 
nihela,  etc.  

Yo  estando   para  amar   1.    quiriendo   yo    amar,  hubiiaso' F.  uS. 
habeleqiti  1.  72y  hubiiasohanima. 

Estando  tu  para  amar,  etc.,  hubuasohabelechiqe  1.  chihu- 
buasohanima. 

Estando  aquel,  etc.^  oqe  hobasohabeleqe  1.  qeno  hubiiaso- 
hanima. 

Pl.  :  Nosotros,  etc.,  nihubuasobohabeleqe  1.  hobasohabe- 
leniqe  1.  nihobasobohanima. 

Vosotros,  eic.y  hubuasohabelechicaqe  1,  chiliobosobohanima. 

Aquellos,  etc.,  hubuasomohabeleqe  1.  hobasohabelemoqe  1. 
hobasomohanima  (i). 

Queriendome  ir,  6  estando  para  ir,  mihabeleqiti  1.  nimi- 
habelehanima. 

Queriendote  ir,  chimihabelehanima  ;  —  oqe  mihabeleha- 
nima  ;  —  nihobohabelehanima  ;  —  chihobohabelehanima;  ■ — 
oqecare  homohabelehanima. 

Y  assi  de  las  demas  terminaciones  de  arriba  y  de  todos 
los  demas  verbos  ;  —  yeste  qiti  que  sirbe  tambien  â  todos  (2) 
chimihabelechiqi  ;  oqe  miliabeleqe  ;  hohabelecaqiti  ;  chihobo- 
habeleqe,  homohabeleqe  (3). 


(i)  Las  formas  en  hanima  correspondientes  à  las  seis  personas  se  encuentran  borra- 
das  en  el  ms.  original.  (J.-V.). 

(2)  Borrado  en  el  ms.  original.  (J.-V.). 

(3)  Aqui  concluye  el  i»  ii5  v°  en  cl  ms.,  pero,  al  volver  la  hoja,  se  han  escrito  por 
otra  mano  !as  formas  siguientes  :  qechiqe,  chicanasala,oqcqeqecanasala,  qecaqiti, 
nicanasobala,  qec/iicae,  chicanasobala.  qemoqccannsomala.  U.-V.  ). 
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Participio  de  Présente. 

El  que  ama,  hobuasotema  1.  hubuasotencono. 

Los  que  aman,  hubuasotetoomama  1.  hobasotetoomanco  1. 
carema. 

El  que  lo  saue,  nahiabotema  1.  nahiabotencono. 

Los  que  lo  saben,  nahiabotetoomar.co  L  nahiabotetoomama 
L  nahîaboteccircma. 

El  que  lo  hace,  qûosotencono,  qûosotema. 

Yo  que  amo,  hubuasotana. 

Esto  que  amo,  ca^i  hubuasotana. 

Tu  que  amas,  hubuasotanaye. 

Esto  que  tu  amas,  A^.  hubuasotanaye. 

Aquel  que  ama,  hobasotanima. 

Nosotros  que  amamos,  hobasotanica  1.  heca  hubasonta. 

Aquellos  que  aman,  hubasotamonima. 

Asi  se  dira  anidiendole  lo  que  ama,  lo  que  amo,  6  lo 
que  amamos,   6  lo  que  amais,  6  lo  que  aman,  como  Dios, 

6  esto,  6  aquello  : 

F.  iiô"  Con  el  amor  de  Dios  1.  con  el  amar  â  Dios  soy  algo  6 
balgo  algo,  Diosi  hubasonomaqiia  1.  Dîosi  hubuasotanaqua 
an 0 chu  nimotela. 

Con  el  amor  de  Dios  ères  hombre  6  ères  algo,  Diosi 
hubuasonomaqua  anochu  chimotela. 

Con  el  amar  â  Dios  ères  algo  ô  ères  hombre,  Diosi  hu- 
buasotanaye anochu  chintela  1.  anochu  chimotela. 

Con  el  amor  de  Dios  es  aquel  algo  ô  baie  algo,  Diosi 
hubuasonomaqua  oqe  anochu  motela  1.  oqe  Diosi  hubuaso- 
tamaqua  ano  intela  1.  anochu  motela^  etc. 


F.  nô.v.  Futuro  en  Rus,  tiene...  terminaciones. 

Yo  he  de  amar,  6  tengo  de  amar,  hubuasohalaha  1.  hu- 
buasoîahala  L  hubuasotahantiacu  1.  hubuasotahalecu. 

Tu  as  de  amar,  ô  tu  tienes  de  amar,  hubuasoUanayela  I. 
chihubuasotanayela,  lecu. 

Aquel  a  de  amar,  ô  tiene  de  amar,  oqe  hubuasotahabela 
1.  oqe  hubuasohelaha. 

PI.  Nosotros  hemos  de  amar,  6  lenemos  de,  hubuaso- 
bohalaha  1.  hubuasotahenilaha. 

Vosotros  abeis  de  amar,  6  teneis  de  amar,  hubuasotana- 
qela  1.  chihubuasobotahabelaha. 

Aquellos  an  de  amar,  ô  tienen  de  amar,  hubuasotamo- 
halaha  1.  hubuasomohela  1.  hubuasotamohatiacu  1.  hubuaso- 
mohalecu. 
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De  modo  que  estas  dos  diçiones  vltimas  lecu  y  tiacu 
tambien  se  pueden  dar  â  las  demas  personas,  y  â  todos  los 
todos  los  tiempos  se  juntan,  pero  haçen  y  liendo  este 
meepalitahachisotache  (i).  

El  que  an  de  amar,   ô  lo  que  an  de  amar  ô  ser  amando       F.  117. 
(poniendo  la  cosa  ô  persona),  hubiiasohabencono  \.  hubuaso- 
tahabencono  1.  hubuasoîahabema  1.  hiibiiasohabdetencono. 

Los  que  an  de  amar,  ô  vbieren  de  amar,  hubiiasotaha- 
becarencono  1.  hobuasotahabeletecarencono. 

El  que  an  de  venir,  himehabencono  1.  himehabema  1. 
himehabeletencono.  PL  himemohabencono  1.  himehabeleten- 
carecono. 

El  que  no  lo  ubiere  oydo  6  acostumbro  â  oyr,  ocotobitima. 

El  que  alguna  vcz  lo  a  oydo,  ocotominoqua. 

El  que  lo  ubiere  oydo,  ocotobima. 

Lo  que  ^  de  bénir  6  suceder,  himehabencono  1.  hachi- 
bono  himehabencono  1.  inihabema. 

Lo  que  se  a  de  traer  6  ser  traydo,  hachibono  vquataha- 
bcncono  1.  N.  vquatahabema. 

El  que  lo  hubiere  de  haçer,  qiîosohabencono  1.  qûosoha- 
beletencono  ;  suceder,  mihabejicono  1,  qûosohabema. 

El  que  an  de  saber,  Jiahiahabencono  1.  nahiabotaha- 
bencono  1.  nahiabotencono  1.  nahiabohabema. 

Este  tiempo  tiene  4  terminaciones,  y  sele  puede  anidir  la  p.  i,y,  v. 
del  que  tras  del   se  signe,  y  tiene  estos  3  romances  y  a   se 
le  de  poner  la  persona  que  ama  6  dice  6  es,  assi  como  : 

Podrâ  ser  que  yo  ame  â  P%  ô  espero  de  amar  â  P",  6 
ea  que  amare,  podrâ  ser  que  P"  me  ame  â  mi,  (trocar  las 
personas  y  asi  en  converso  en  los  demas,  y  esto  sera  en 
loiios  los  verbos  actiuos)  :  honihe  P°  nihubuasohabelahante  1. 
P°  nihiibuasohela  1.  honihe  P°  nihiibuasohanate  1.  ho  P" 
nihubuasomohateno  1.  honihe  P°  hiibuasosicomohateno  1. 
mohabela. 

Podrâ  ser  que  tu  âmes  a  N,  6  espères  de  amarle,  chihii- 
buasohabelahante  1.  chihubuasohela  1.  chihiibuasosicomohateno 
1.  chihubuasohanatemohateno  1.  mohabela. 

Podrâ  ser  que  aquel,  etc.,  oqe  hubuasohabelahante  1.  oqe 
hubitasohela  1.  hubuasosicomohateno  1.  hubiiasohanate  tnoha- 
teno. 


[\)  La  ultima  pjlabra  del  folio   ii6  v»  ha  sido  borrada  y  en  su  lugar  se  ha  pueslo 
li  y  âl  fuenta  del  folio  117  se  ha  puento  endo  esto,  etc.  (J.-V  ). 


90  - 


F.  iis.  Podrd  scr  que  nosoiros  amcmos,  nihiibuasobohabelahante 
1.  nylnibiiasobohelahante  1.  nyhubuasobosicomohateno  1.  nihii- 
buasobohanate  mohateno. 

Podrd  ser  que  vosotros  ameis,  chihubiiasoboheîa  1,  chihu- 
buasobohabelahante  1.  chihubuasobosico  jnohateno  1.  chihu- 
buasobohanate  mohabele. 

Podrâ  ser  que  aquellos  amen,  hubiiasomohela  1.  Jmbiiaso- 
mohabelahantel.  hubuasomosico  mohateno  1,  hubiiasomahanaîe 
mohabele. 

Advertencia.  Lo  mesmo  es  mohateno  que  mohabele. 

Y  es  de  saber  que  aunque  este  verbo  mono  significa 
(£  hablar  6  deçir  «,  en  muchas  partes  significa  «  poder  »  6 
«  no  poder  »  ;  vnas  veçes  afirma,  otras  niega  y  pone  en 
duda  la  cosa,  como  aqui  queda  dicho  : 

Qûosohabela  mohateno.,  hacerlo  a  1.  bien  podrâ  hacer  eso. 

Arecohabela  mohateno,  no  podra  hacerlo. 

Ysihabela  mohateno,  decir  lo  a  1.  bien  lo  podrâ  decir. 
Vqiiahabela    mohateno,    llebarlo  a  6  bien  podrâ  llebarlo. 


F.  ii8,  v»      Todo    lo    llebo,   memi  piata   vquatamela  1.  amiro  piata- 
mela. 

Llebadolo  abrâ  todo,  N.  inemi  vqiiatahabela  mohateno. 

Todo  lo  abra  dexado,  N.  inemi  hantahabela  mohateno. 

Todos  se  abran  ido,  inemi  homohabela  mohateno. 

Todo  se  lo  abran  comido,  6  se  abrâ  acabado  de  corner, 
atimo  hetahomosohabela  mohateno  1.  achico  heta  piasohabela. 
Y  assi  con  otros  verbos. 

Tiene  otra  significacion  que  muchas  veces  la  deçimos  en 
nuestra  lengua  que  es  quando  una  cosa  biene  bien  deçimos, 
biendiçe,  ay,  al  justo  biene,  pareçe  que  biene  naçida  6 
que  se  hiço  y  corto  para  aqui  aposta  6  por  média  6  con 
medida  ;  pues  juntase  este  verbo  mono  con  tacubono  que 
es  bénir  justo,  y  assi  diçe  :  tacutacu  motela  bien  diçe  aqui, 
nacido  6  pintado  biene  paraqui,  pareçe  se  corto  o  hiço  â 
medida  para  esîo. 

Asi  sera  6  suçedera,  iniqe  mohateno. 

Aunque  yo  no  os  declararâ  esto  ello  mesmo  se  lo  diçe, 
honihe  chitolobosoticotacu  minequa  tolobosoqemotela  1.  tolo- 
bosotetiacu. 

Ea  que  ya  ba,  ea  que  ya  diçe  que  ba  (esto  puede  ser 
qaando  vna  canoa  6  palo  6  madcro  6  otra  qualquiera  cosa 
esta  fuerte  y  comiença  a  remeçerse  con  la  fuerça,  6  â  yr 
6  salir  6  entrar)  :  mitaqe  motela,  etc. 


Ea  que  sabre,    6    espero    que    sabre,    ninaliiabohelahante  ;  v.\ia. 
chinahiabohelahante  ;  oqe  nahîabohelahantc,  cic. 

Espero  que  lloberâ  1.  ea  que  lloberà^  confiança  'quando 
ay  seca,  vquehabelahante. 

Espero  que  Dios  nos  darâ  llubia  6  agua,  Diosima  vque 
ninohobohabelahante . 

Espero  6  confio  que  verna  (i),  N.  puenohela  1.  puenoha- 
belahante. 

Espero  6  contio  que  verne  (i),  nipiienohelahante  1.  nipiie- 
nohabel  allante. 

Tu,  etc.,  chipuenohela  1.  puenohabelahante  ;  aquel,  etc., 
oqe  puenohabelahante ,  puenohelahante  ;  —  PI.  nipuenobohe- 
lahante  1.  nipuenobohabelahanie ,  chipiienobohelahante  1. 
chipuenobohabelahante.  Puenotnohelahante  1.  puenomohabe- 
lahante.  


En  todos  se  podra  tambien  el  podrâ  ser  que  N.  r.  ngv 

Podrâ  ser  que  sepa  alla  delante  6  andando  el  tiempo, 
ninahiabohabela,  habele. 

Podrâ  ser  que  sepas  alla,  delante,  etc  ,  chinahîabohabele, 
habela. 

Nihiibuasohabela,  habele  ;  chihubuasohabele,  habela;  oqe 
hiibuasohabela,  habele;  nahiabohabele,  habela;  —  Pl.  :  A^f- 
hubuasobohabela  habele;  ninahiabobohabela,  habele  ;  chihu- 
buasobohabela,  habele;  chinahiabobohabela,  habele;  hubua- 
somohabela,  habele  ;  nahiabojnohabela,  habele  ; 

Y  assi  en  los  demas. 

La  terminacion  que  se  dixo  arriba,  en  el  tiempo  que  tiene 
43  (2)  ojas  atras  (3),  que  se  le  pudia  aiîedir  se  especifica 
aqui,  por  mas  claridad,  tiene  la  mesma  significacion,  y  se 
a  de  anteponer  y  declarar  el  agente,  y  sierbe  a  este  tiempo 
y  al  présente  y  perfecto  y  future.  En  los  verbos  que  no 
son  transentes  no  sera  necessario  la  persona,  como  aqui  se  ______ 


berâ,    abiertiendo    que    siempre    se    habla    en    duda,  y    lo  F.  120. 
demas  destos   siempre  son   preguntando,  y   assi   se  pondran 
sus  interrogaciones  : 

Podrâ  ser  que  yo  ame  N.  6  que  aquel  me  ame,  nihubua- 
sohabeco  tente  1.  nihubuasohanico  tente. 


(1)  Para  vewiir^',  vendre.  fJ.  V.). 

(2)  Tante,  Tente,  y  siempre  se  pospone  (nota  original). 

(3)  Pag. 
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Podrâ  ser  que  tu,  etc.,  hubuasohanayecotente. 

Podrâ  ser  que  aquel,  etc.,  oqe  hiibiiasohabecotente . 

Pl.  Nosotros,  etc.,  nihecaba  hubiiasobonihabrcotente. 

Vosotros,  etc.,  chihecaba  hubtiasobohabecotente. 

Aquellos,    etc.,    hiibuasomohabecotente,  1.    hubuasomomo- 

F.  119.       helahante^  hiibuasomohabelahante,  hiibuasomotico,  mohateno, 
1.  hubuasomohanate,  mohateno. 

Présente 


F.  120.  Si    esta    eiifermo  ?    Podrâ    ser    que     este     enferme  i    Si 

esta     ocupado   ?     oqe    iqilabacotente  ?     Pl.     iqilabamaco- 
tente  ? 

Si  estaba,  etc.,  oqe  iqilabobicotente.  Pl.  îqilabobimacotente . 

Si  estubo  enfermo,  oqe  iqilabachiicotente.  Pl.  Iqilabama- 
chucotente. 

Si    estarâ    enfermo,    oqe  iqilabohabecotente.  Pl.    iqilabo- 
mohabecotente. 
p. , 20," V.       Y  assi    de    los  demas  verbos  y  personas,   aunque   lo  mas 
ordinario  se  usa  en  las  terceras  personas  : 

Podrâ  ser  que  no  pueda  yo,  matiecotantehabela  ;  chiane- 
cotantehabele  ;  oqe  anecotantehabele  ;  Pl.  nyanecobotante- 
habele  ;  chianecobotantehabele  ;  anecomotantehabele,  etc. 

Ya  podrâ  ser  que  sea  asi  agora,  heqiiequenihecote,  quenihena 
1.  qiienihenacu. 

Ya  podrâ  ser  que  aya  sido  asi  6  suçedido  asi,  qiienibile- 
hecote,  quenihena, 

Ya  podrâ  ser  que  asi  sea  6  suçeda,  despues  6  manana  6 
etc.,  bûcha  quenihecote,  quenihena. 

En  estos  3  tiempos  se  usa  no  mas  con  los  2*"*  adverbios 
que  distinguen  el  présente  del  futuro. 

Ya  podrâ  que  sea  asi,  que  benga,  puenohecote,  queni- 
henacu  ;  —  Pl.  puenomohecote ,  pucnomohena  ;  chipueno- 
bohecote  y  chipuenobohena  ;  nipuenobohecoîe,  nipuenobo- 
hena  ;  nipuenohecote,  nipuenohena  ;  chipuenohccote,  chipue- 
nohena. 

Ye  podrâ  ser  que  aya  hemdo,  puenobiîehecote,  puenohena; 
—  Pl.  puenomobobilehecote,  puenoniohcna. 

Ya  podrâ  ser  que  vengas  manana,  buecha  chipueno- 
hecote,  chipuenohena  ;  —  Pl.  bûcha  chipïienoboJiecote,  chipue- 
nobohena. 

Esotro  dia  abia  :  puenomohecote,  puenoniohcna  1.  nate- 
mohena. 
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Aora  podrâ  ser  que  benga ,  heqe  himehecote,  himc- 
henacu. 

Ya  podrâ  ser  que  diga  si  o  de  si,  mohecote,  moheyia. 

Podrâ  ser  que  se  quiera  quedar  alla,  6  si  se  queda,  mas 
que  se  quede  :  hibuahecote.  Pl.  cyamohecote,  eamohenacii 
l.  eyamohenahibuhena.  

Siguense  algunos  modos  de  deçir  :  F.  121. 

Sabre  mas  que  me  aprobechara  y  ni  aunque  sepa  que 
abra  6  que  sera  nada  porque  cominço  aora  a  saber,  nyna- 
hiabohabecote  hacha  qiieniheleqcte. 

Amare  mas  que  prestaras,  1.  pero  que  aprobechara  ]. 
no  sera  nada  mi  amar  6  amor  1.  aunque  ame  que  sera  : 
Nihubuasohanincote,  hachaqueniheleqete  ;  —  chihiibuasohae 
nincote,  hachaqueniheleqete  ;  —  oqe  hubiiasohanincote,  hacha, 
queniheleqete  ;  —  Pl.  Nihubuasobonincote ,  hachaquenihele- 
qete, etc.,  y  assi  de  los  demas. 

Si  finalmente  al  cabo  6  â  la  postre  nos  emos  de  morir 
y  ser  manjar  de  gusanos  1.  si  nos  an  de  comer  gusanos  6 
la  tierra,  que  nos  aprobecha  6  aprobechara  el  oro  y  plata  y 
las  demas  cosas  ?  yerebanalico ,  yerebanayoco,  hachipa- 
cha  eyocoqiietie  nagita  tanahomancono  ycho  1.  qisa  niho- 
nomilehabele  ;  quenele  hachipacha  inemi  mano  hachaqueni- 
heleqete. 

Aunque  lo  busco  no  rne  aprobecha,  6  con  todo  eso 
no  lo  hallo,  6  no  me  presta,  6  no  puedo,  6  no  me  sera 
probechoso  6  que  aprobecha  (y  asi  de  los  demas  verbos 
y  personas  conforme  lo  que  se  dixere  6  hiciere,  6  tratare)  : 
Qetanicote  hachaqueniheleqete. 

Aunque  mas    lo  digo    no    aprobecha,  masinincote  hachd-  f^TzT. 
queniheleqete. 

Aunque  mas  os  lo  digo  no  aprobecha,  chimasibonincote 
hachaqeniheleqete . 

Aunque  mas  y  mas  se  le  digo  aquellos  no  aprobecha  (i) 
masimonincote  hachaqueniheleqete. 

Aunque  mas  lo  busqué  no  lo  hallare,  6  no  aprobechara 
el  buscarlo,  qenihabenincote  hachaqueniheleqete . 

Aunque  lo  busqués,  aunque  lo  digas,  aunque  lo  hagas, 
que  aprobechara,  chiqetanîncote,  chimasinincote,  chiqûosota- 
nincote  hachaqueniheleqete. 


(I)  Enlamargen;  himano  igiriba. 


F.     122,    V» 


Aunque  lo  pienses,  c'nimaninincote  hachaqueniheleqele. 
Aunque    muchas    veçes    lo    pienses  ô  haçes  no    lo   as    de 
sabcr  6    açertar    à  haçer,  etc.  iY,    himanoihiriba    chinaj'eco- 
nincote     hachaquenihelcqete     1.     chinahiabohabecote    hacha- 
qiieniheleqeîe  ;  —  Pl.  himanogiriba  cume  chinarccobonincotc 
hachaqiieniheleqete . 
Y  assi  de  los  demas  verbos  y  personas. 
Es    de    advenir    que    este    modo    de    decir    motelaqeno, 
aunque    significa    deçir    atirmando    alguna    cosa,     lo     mas 
ordinario    es  decir  de  oydos  sin  aber  visto    la    cosa  6  per- 
sona.  Asi  se  dice  :    lo  diçen   inotamalaqeno,    lo  diçe  mote- 
laqeno. 

Yo  lo  afirmo  diciendo,  honihe  nisilaqeno. 

Nosotros  afirmamos  eso,  nihecaba  fiisibalaqeno. 

Vosotros  lo  afirmais,  checaba  chisibalaqeno. 

Aquellos,  isimalaqeno. 

Ay  esta,  se  afirma  6  se  diçe,  higuatelaqeno.  Pl.  eatama- 
laqeno. 

Ya  biene  segun  se  afirma  6  diçe,  himetclaqeno. 

Ya  se  fue  segun  se  afirma  6  diçe,  melaqejto. 

Minequa  abototjelaqeno,  el  mismo  diçen  que  se  dio. 

Juntandose  este  na  1.  hana  à  los  verbos,  puesto  d  la 
postre,  tiene  esta  significacion  :  osi  1.  si  1.  a  si  ;  ante 
puesto  este  ;za  al  verbo  significa  asi. 

A  1.  o  si  tubiese  el  cacique  esto  por  bien,  A'^.  holatama 
isiqena  1.  masihelahana. 

A  1.  o  si  dixese,  6  si  dixese,  jnota  isiqena  1.  jnotahe- 
lahana. 

A  1.  o  si  fuese,  6  si  fuese,  mitaqena  1.  mitahelahana. 

A  1.  o  si  clarease  1.  o  si  alumbrase,  caroqena  1.  carohe- 
lahana. 

A  1.  o  si  lo  hiciese  assi,  mosoqena  1.  mosohelahana. 

A  1.  o  si  biniera,  puenoqena,  puenohelahana. 

A  1.  o  si  fuera  bueno,  teriiqena  1.  teruhelahena. 

O  1.  a  que  solia  ser  bueno,  N.  terubilena  1.  terubilahana, 
etc. 

O  si  antes  binieras,  andaqua  chipiienoqena  1.  chipuenohe- 
laha7ia. 

Si  ayer  binieras  qiboqua  chipiienohemosllahana  1.  qibo 
chipuenoqena  1.  qibo  chipiienohelahana. 

A  si  ayer  binierades,  qibo  chipiienobohelahana  1.  qibo 
chipuenoboqena  1.  chipiienobohemosilahana. 
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O  1.  a  si  antes  vinieramos,  andaqua  nipiienobohelahana  1. 
anda  nipuenoboqeîia  ;  a  si  ayer  vinieramos,  qibo  ni  pue::o 
lîcmosi  lahana. 

O  si  aquellos,  etc.  puenomohelahana  1.  puenomoqena. 

Y  asi  de  los  demas  verbos  y  personas. 

A  1.  o  si  ayer  binierân,  qibo  puenohemosilahana. 
A  1.  o  si  aver  se  liicierâ  esto,    qiboqua  isonihem.silahana 
1.  nihemosilechu. 

Y  este  ledui  tambien  se  pucde  anidir  quitando  el  hana  6 
el  qena. 

A  1.  o  que  ayer  era,  6  que  buen  dia  para  eso  que  oy  no 
îo  es,  qibo  elateralahana  eqiiile  esticotiacu. 

Por  mi  lo  diçe,  6  por  mi  culpa  lo  diçe  1.  à  mi  lo  dice, 
honihe  nisiponteno  1.  honihe  nisisopontela  1.  hotii  iqiiimileqe 
istino. 

Por  nosotros  6  a  nosotros  lo  diçe,  heca  nisisoponteno, 
nisisobûponteno. 

Por  vosotros,  etc.,  chisisobopontela,  chisisoponteno  ;  y  siso- 
moponteno.  

Este  modo  de  deçir  se  advierta  que   es  mui    ordinafio  el  f.  12:!. 
quai  se  usa  en  présente    de  actiua   y  pasiua   y   en  preterito 
y  futuro,  y  conforme  lo  que  se  quisiere  deçir  se  aiîidira  la 
segunda  oraçion  6  verbo. 

Por  no  auerse  el  pescado  escamado  no  se  gisa,  ciiiu 
qechenotileqe  areconotila  1.  gisanotila. 

Por  no  estar  destripado  6  abierto  sucediô  podrirse  6  esta 
podrido,  cuiii  ychonotileqe  inela  1.  vpala. 

Porque  no  soy  venido  no  me  he  ido,  puenotilcqe  ni- 
metila. 

Porque  no  bebo  tabaco  estoy  desmavado,  tabaco  nic'pa- 
tileqe  nimaiutela  ;  porque  no  lo  bebeste,  chipotileqc  chi~ 
maiutela  ;  aquel,  oqe  ipatileqe  inela  ;  nosotros,  nipubatileqe  ; 
vosotros,  chipobatileqe  :  aquellos,  ipomatileqe. 

Porque  no  me  le  dio,  o  da,  o  es  dado,  me  bov,  noha  ■ 
matileqe  nimela  1.  nimele. 

Porque  me  riiîe  me  buelbo,  nisisotaqe  nipilela^  1.  Jiisarela. 

Por  que  me  rinen  me  boy,  nisisotamoqe  mitala. 

Porque  nos  rinen,  tengo  miedo,  nisisibotaqe  1.  nisisota- 
moqe paliicutala,  1.  paliicatanicala. 

Porque  no  me  rinen  1.  porque  no  soy  rehido  me  huelgo,  ïr^TT 
nisisatileqe  1.  nisisotamatileqe  orabotalal.  isala ;  —  Pl.  nisi- 
sobatileqe ;  ysisomatilcqe   porque  no  son  rcnidos   6  no   los 
rifîen,  etc. 
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Porque  no  se  dixo  no  se  irujo  lena,  ahclaychutamatila 
masitileqe  inela,  masibotileqe  inechiinii. 

Por  que  no  bogais  la  cano  con  fuerça  no  anda  6 
andamos  6  no  ba  ligera,  tico  choco7'itileqe  1.  chichocoriboti- 
leqe  osobotetila  1.  ysapeletetila  1.  isapemitetila. 

Boga  con  fuerça  y  era  ligera  y  aprisa,  chocorichîcaqe 
isapuhabela  1.  ysapiimitahabela. 

Porque  no  lo  oygo,  niocotatileqe  inela,  niocotobatileqe 
ineno  ;  —  Porque  tu,  etc.,  chiocotatileqe  inechu,  chiocota- 
batileqe  inela. 

Sucedio  6  fue  porque  no  lo  oyste,  chiocotatileqe  ine  ? 
chiocotobatileqe  ine  ?  nicotobatileqe  inela,  oqe  ocotatileqe 
inela,  ocototamatileqe  inela  1.  inemala,  fue  6  les  sucedio  por 
no  oyrlo,  etc. 

Porque  no  me  lo  dixeron  6  abisaron,  Jiiocotosatileqe 
inela.   Pl.  niocotosobatileqe  inela  ;  chiocotosotileqe  ;  chioco- 

tosobati  inela  ;  ocotosomatileqe. 

V.  124       Porque  no  se  vido  6  fue   bisto  sucedio  ese  mal,  6  trabajo 
emtatileqe  inela,  enetamatileqe  inemale. 

Porque  nome  lo  hurten  lo  traygo  a  casa  de  v.  m.,  7iimi- 
quesihabeqe  1.  ninitqnasimatileqe  1.  nymiquesohamanda,  mine 
pahamitonomatasiponala  1.  ano  ninuquasihabeqe  1.  ano  ninii- 
qiiasibomatileqe,  porque  alguno  no  nos  lo  hurte. 

Porque  alguno  no  me  lo  llebe,  A^.  ano  ninuquasihabeqe  1. 
ninuquasimatileqe . 

Por  no  morirme  de  frio  6  pasmarme  de  frio,  etc., 
nicalamohabeqe  1.  nicalamatiieqe. 

Porque  no  se  me  muera  de  frio  este  paxaro  6  hijo  6 
animal,  chulufi  nicalamatihabeqe. 

Porque  no  tengo  frio  6   no  me   muero    de    frio  me  quito 
la  ropa,  patu  nicalamatiieqe  amuna  ipitala. 
Porque  no  suelo  venir,  nipuenobitileqe. 
Porque  no  lo  1.  le  suele  haçer  asi,  quosobitileqe. 
Porque  no  se  ha  de  haçer  asi,  quosohabetileqe. 
Y  asi  se  puede  vsar  en  todas  las  personas. 
p"j,    ^.,'      Dilo    que   a    de    ser    en    este    negocio     6    cosa,    etc.,    6 
declaralo    1.     como     tu     dixeres    6     traçares     1.     conforme 
dixeres    6    ordenares,    conforme    traçaredes    6    dixeredes   6 
ordenaredes,   ysihanacosi    1.    isihanaco    1.    chintahaninco   1. 
chistahecosi  ;  —  Pl.  isihanaqecosi  1.  isihanaqeco. 

Conforme  aquellos  dixeren,  ô  traçaren,  6  ordenaren, 
isimohanincosi  1.  isimohaninco . 


—    lo:)   — 

Como  V,  m.  dixere  6    urdenare    6  quisiere,  mine  isynta- 
haninco. 

Como    aquel,    6    conforme    aquel    lo  dixere  6    ordemre, 
oqe  istahaninco. 

Conforme  nosotros  ordenararemos,  nisibotahaninco. 

Vosotros,  chisibotahaninco. 

Aquellos,   istamohaniïico. 

Como  quisieren  aquellos,  mantamohaninco.  __. 

Guarda  6    mira    no    se    queme    eso,  A^.    tacahamanda  1.  F-  '-- 
tacaha. 

Mira  no  quemes  la  casa,  paha  tacasohamanda  1.  tacasoha. 

Mira    6    guarda     no    sea    malo,    ysticohamanda    1.     isti- 
cosoha. 

Pl.  Mirad  1.  guardad  no,  etc.,  ysticohamantamaca. 

Guarda  6  mira  no  se  derrame,  epesohamanta,  epesoha. 

Ya  bendra  a  medio  camino,  A^.  eyetoponohabele . 

Ya  la    canoa    bendrâ  en    mitad  del   camino,  tico  ibitopo- 
nohabele. 


Adonde  solia   estar  eso   lo  pon    6  alçalo    1.    guardalo    dé  F.  125,  v 
solia  estar  6  d6  solia  ser  su    lugar  y  asiento,    hibiiabinaqua 
iriboso  1.  hibiiabinaqua  to  1.  yale. 

Adonde  yo  solia  estar  1.  andar,  me  yre  6  estare,  honihe 
hibiiabinaqua  1.  nialifobinaqua  mihala  1.  hibuahala.  Pl, 
nialifobobinaqiia  ;  hochi  hibiiabinaqua  1.  hibiiabinaqua. 
Pl.  chieyabobinaqua  ;  oqe  alifobiyiaqua.  Pl.  abosintamo- 
binaqua. 

Lo  que  yo  se  hare,  6  como  yo  se  lo  hare,  ninahiabon- 
coqua  isohale  1.  tiinahiabotemaqua  isohale. 

Como  tu  sabes,  6  lo  que  sabes  asi  lo  haz,  chinahiabon- 
coqiia  iso  1.  chinahiabotemaqua  isohache  1.  chisohabele  lo 
haras. 

Como  aquel  sabe ,  etc.  oqe  nahîabotanincoqua  1.  nahiabo- 
bilenincoqua  isohabe. 

Como  nosotros  sauemos,  etc.,  nihecaba  nahiabob arnaqua  1. 
ninahiabotemaqua  isobohanicale  1.  ninahiabobancoqua  Jiiso- 
bohabela. 

Como  vosotros  sabeis  lo   haçed,   6   haçedlo  que   sabeis  6  p_  ,,0 
soleis,    chihecaba   chinahiabobamaqua   1.    chinahiabotemaqua 
1.  chinahiabobancoqua  isomaca. 

Como  aquellos,  etc.,  oqecare  nahiabotamonimaqua  1. 
nahiabomobincoqua  isomohabela  1.  isoynohateno. 

Como  cada  vno  desea  6  piensa  a  suçedido,  ano  ynanin- 
tereqe  inela  1    inechunu. 
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Como  cada  uno  desea  6  piensa,  asi  le  engana  el  demonio 
6  conforme  el  mal  deseo  6  conforme  cada  mal  deseo  en- 
gana, inino  istico  1.  hachibueno  istico  ano  niant ereqema 
naquenihemosimahiti,  ano  nachalasotela. 
Y  ,20,  v».  Quando  el  padre  tiene  a  su  hijo  delante  le  diçe  qiena 
mi  hijo,  qicnla  es  mi  hijo  ;  pero  si  esta  ausente  le  dice 
qi enclin  ;  y  la  madrc,  dice  vlema,  y  ausente  ulenchu  ;  mi 
pariente  honi  anona,  ausente  honihe  anonchu  ;  mi  casa 
pahana,  ausente  pahanchu.  Esta  pariente  Pedro  ?  Pedro 
liochie  ano-ye,  Pedro  hochie  anonchu  ? yta-ye,  ita-yenchu  (i), 
y  asi  de  todos  los  demas. 

Advertencia  mvi  importante  para  mvchos  verbos.  Laquai 
es  que  los  mas  verbos  se  acaban  en  -no,  asi  como  hubiia- 
sono^  JîahiabonOj  etc.  Otros  se  acaban  en  -nu,  asi  como 
vcunu,  parunu,  y  estos  siempre  conserban  la  u  en  todos 
sus  tiempos,  pues  anidiendoseles  a  los  positiuos  vn  so 
hacen  transeunte  la  acçion  en  si  mesmo  6  en  otra  persona. 
Item  se  aduierta  que  los  verbos  que  de  suio  tienen  so  no 
admiten  otro  so  para  ser  transeuntes  porque  ellos  signitican 
la  mesma  accion,  asi  como  :  qûosohale  yo  lo  hare,  qûo- 
sohache  haz  eso,  pero  admiten  vn  si  con  que  se  haçe  reci- 
proca  la  accion,  asi  como  :  amaos  vno  a  otros,  hubuasosin- 
tama,  id  est  :  inter  vos  1.  ad  invicem  o  alternatibamente, 
haçeos  vnos  a  otros  muchos  beneficios  ô  bienes,  ininotera 
puqua  qûososintamaca  ;  regaloos  vno  a  otro  6  vnos  a  otros 
cobososintamaca. 

Item,  los  verbos  que  de  suio  tienen  si  quando  se  les 
allega  otro  si  se  hacen  tambien  reciprocos  en  la  accion,  y 
porque  los  exemplos  declarân  mas  las  cosas,  irân  puestos 
V.  127.  algunos  paraque  por  ellos  se  regulen  los  demas  que  con 
un  poco  de  trabajo,  y  el  vso  que  es  mui  buen  maestro 
(pues  vsus  te  docebit)  y  sobre  todo  el  Espiritu  santo,  sin 
ruido  de  palabras,  pidiendolo  con  ferbor  y  el  aprobechamiento 
de  las  animas  como  nos  lo  aconseja  San  Tiago  dicens  :  «  si 
quis  indiget  sapientia  postulet  â  Deo  in  fide  nihil  hxsi- 
tans.   »  G**  i". 

Y  todos  admiten  si  1.  se,  aora    se   acaban   en  no  6  en  u. 

Nigino    morir,    hono   ninihela    estoi    muerto  de  hambre, 

inonino    ninihela    estoi   muerto    del    trabajo    6    de    trabajar  ; 


(i)  Tu  paJre'J.  \'.>. 


muriôseme  mi  padre,  itina  ninihisela  ;  el  pajaro  se  me  mu- 
riô,  chulufi  ninihisela. 

Hubuasono  amar  ;  amo  â  Dios,  Diosima  hubuasotala  ; 
el  me  ama  â  mi,  mineno  jnhiibuasotele  ;  el  me  ama  y  yo 
le  amo,  Sim.am.0?,  lo?,  dos.,  hubuasosintanicala  ;  vno  a  otro  se 
aman  6  aman  se  vnos  â  otros  alternatiuamente,  hubuasosin- 
tamala  id  est  ad  invicem  1.  inter  se,  alternatim. 

Hebuano  hablar  ;  hebuasisinta  eatajnala  hablando  estan 
vno  con  otro  6  vnos  con  otros  ;  chara  hebuasino  hablar 
con  el  libro  6  carta,  id  est  leer.  _ 

Hachinarami  hebuastela  quejas  tiene  6  quejase  de  Pedro  o  F-  127.  v 
de  etc. 

HôniMiino,  hôchimanistala  mucho  te  quiero  ;  hômanisi- 
sinta  nicala  mucho  nos  queremos  los  dos  6  mas. 

Cachusinino  estar  aficionado  6  enamorado  de  otra  per- 
sona  ;  Pedro  anda  enamorado  de  Maria,  Pedroma  Maria 
cachusinta  alihotela  (para  ella  mudar  los  nombres)  ;  aficiona- 
dos 6  enamorados  estan,  cachiisisinta  catamala. 

Chicalitio  mezclar  6  rebolber  vnas  cosas  con  otras,  como 
es  maiz,  frisol,  calabaça,  etc.;  chicalisota  eatamala ;  todo 
esta  mezclado  6  rebuelto,  cliicalisohache,  chicalisotamaca. 

Naliiabono  saber  6  conoçer,  itiihunuma  chinahiabosohalc 
yo  te  hare  aprender  la  doctrina  6  reço  ;  Pedro  y  Maria  ya 
se  saben  id  est  ya  se  conoçen  copulatiuamente,  Pedroqui 
Mafiaqui  nahiabosisintamala. 

Yuricono  estar  enojado  ;  yuricosisinta  eatamala,  vno  con 
otro  estan  enojados  1.  vnos  con  otros. 

Ycano  reiîir  a  alguno  ;  ycasinino,  uno  con  otro  rinen  ; 
ycasisinta  abosintamala,  undan  riiîendo  los  dos  ô  mas. 

Ysaqino    repartir  ;  ysaqisimaca    reparti    eso    por    iguales 


partes;  repartiendo  entre  si  estan,  A'',  isaqisisintamala.  f.  12s. 

Peramono  porfiar  que  haga  6  diga  ;  Pedro  porfia,  Pe- 
droma peramotela  ;  porfiar  â  otro,  peramosono  ;  aquel  me 
porfia,  oqe  nipei'amosotela  ;  me  anda  porfiando,  niperamo- 
sota  halihotela  ;  yo  le  porfiare,  peramosohale  ;  porfiando 
estan  6  porfian  vnos  con  otros,  6  entre  ellos  porfian  quien 
acabara  antes  6  quien  sale  con  la  suia,  peramososintamala 
1.  peramososinta  eatamala;  porfiales  6  dales  prisa  que  aca- 
ben  de  haçer  eso  6  aquello,  6  que  digan  6  vengan,  etc., 
A'',  peramosobota  hache  ;  el  que  asi  da  prisa  6  porfia  6 
que  es  porfiado,  peramososiba. 

Niocono  correr  ;  nioco  corre  tu  ;  niocoso  haz  que  otro 
corra  ;  niocosohale  yo  te  hare  que  corrn. 
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Tubano  faltar  6  no  Jlegar  la  cosa  ;  tubanecata  no  poder 
6  no  llegar  6  alcançar  a  dormir  al  pueblo  sino  en  el  campo  ; 
tiibasohabela  hara  que  faite  6  que  no  llegue,  —  Elatubasa 
es  vna  culebra  6  bibora  gruesa  y  corta  como  del  codo  â  la 
mano,  y  si  pica  por  la  maiiana  no  dexa  su  ponçona  llegar 
â  la  noche,  y  asi  hace  faltar,  etc.,  y  que  no  llege  viuo  al 
que  pica  6  muerde. 
F.  12S.  V».  Tipopilino  rebolcarss  6  dar  bueltas  de  contento  como 
suele  hacer  la  gâta,  6  dar  buelcos  de  dolor,  no  poder  dor- 
mir, etc.,  tipopiliso  rebulcalo,  o  dale  bueltas,  tipopilisin- 
tamala. 

Chocorino  hacer  fuerça  ;  a  alg°  chocoriso,  chocorisîn- 
tamaca. 

Hutano  echar  mano  6  tomar  algo  ;  hutaso  echale  mano, 
asele  ;  hiitansintamala  asidos  6  ligados  estan  entre  si  ;  en 
buena  6  mala  parte  se  toma. 

Manino  pensar,  en  bien  6  en  mal  ;  manisihache  piensalo  ; 
manisono  dar  que  pensar  6  sospechar. 

Misono  embiar  ;  misotariihale,  yo  le  embiare  de  prisa  o 
presto.  Mitaru^  be  presto  ;  embialo  presto  6  con  prisa  mi- 
sotaru. 

Aranino    ayudar  ;    arasintamaca    aiudaos    vnos   a    otros, 
_  arasisinta  abosintamala. 
F.  129.      Nubano  estar   bocabaxo  ;   jjubaso    ponlo    bocabajo  ;    caya 
nubata  fatela  esta  la  gallina  echada. 

Namorono  porfiar;  namorosinta  mitamala  \.  yaritamala 
ban  en  porfia  :  Lucifer  muenoma  hiticare  holataleta  Diosîma 
namorosinta  alihotequa  numa  aboma  7iarutiiqiiasota  hiti- 
hicama  infiernomonoma  nacalubosota  hachinaramita  hibiia- 
tela  (i). 

Abosinino  correr  en  porfia,  quai  corre  mas,  6  andar  por 
ay  como  quiera. 

Tiparino  abraçar  ;  tiparisinta  vno  â  otro  6  unos  â  otros  ; 
abraçaos  tiparisintamaca  ;  tiparisinta  eatamala  abraçados 
estan  ;  abraçale  tiparisihache  ;  tiparisintamala  abraçanse  6 
estan  se  abraçando. 

Lapiinu  pedir  ;  lapiisino  pedir  â  otro. 


(i)  Falta  en  el  ms.  el  texto  espanol  de  esta  frase  cuyo  senso,  si  no  me  equivoco, 
es  :  «  El  llamado  Lucifer,  siendo  el  gefe  de  los  demonios  (6  de  los  malos)  contra  Dios, 
que  suele  estar  arriba  en  el  cielo,  fué  arrojado  y  se  ha  castigado  en  el  pais  de  los 
demonios  (6  del  malo),  el  infierno  »  (J.  V.). 
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Fetecono  1.  hetecono  pedir  prestada  6  estar  alguno  en 
prestado  ;  fetecosono  pedir  en  prestado  ô  tenerlo  en  pres- 
tado. 

Fano  estar  echado,  6  qualquiera  cosa  que  esta  asi  se 
dice  fatela  ;  fasono  echar  altro  6  haçerle  que  se  eche,  6 
decirle  que  se  eche  en  la  cama.  

Ecoyo  be  delante    6    adelante,    quando   se    ba  caminando  f.  129,  v» 
6    yr   adelante,    en    virtud    ô    en   mal,    6   en   trabajo,    6    en 
correr,   6  en    atreberse  ;    ecoyama   el    que  ba  adelante  ;  haz 
que  baia  adelante,    ecqyosohache,    ecoiosomaca  ;  yo  te  hare 
ir  delante  ô  adelante  6  por  delante,  ecoyosohale. 

Los  que  no  admiten  otro  so  son  estos  : 

Qiioso,  naqïioso,  isono,  mosono  (estos  4  significan  haçer) 
arano  dar  fabor  ô  aiuda.    Pero  admiten  el  si  : 

Yo  te  aiudare  ô  faborecere,  chiarasihale.  PI.  chiarasi- 
bohale ;  Jiarasybohaclie  aiudanos  ô  faboreçenos. 

Yo  hare  que  se  haga  eso,  A^.  qûososihanano. 

Yo  hare  que  lo  hagas ,  chiqiiososihale,  PI.  chiqiiososi- 
bohanano. 

Que  aquellos  lo  hagan  hare,  qiïososimohale  1.  qiioso- 
mohale. 

Lo  que  hemos  de  hacer  nosotros  hare  que  se  haga,  heca 
niqûosobotahabema  qûososihale. 

Lo  que  se  ha  de  hacer  yo  lo  hare,  qiiosohabema  isohale 
1.   qiïosohale.  


Y  asi  de  los  demas  tiempos  y  personas.  F.  i3o. 

Los  que  se  acaban  en  11  diximos  que  no  la  perdian,  sino 
que  en  el  verbo  transeunte  la  conserban,  asi  como  : 

Vciinu  beber  ;  vciisii  dale  de  beber  6  haz  que  beba  ;  dale 
de  mamar  iqûine  vcusii  ;  paha  yapi  vcu  cubre  tu  casa  de 
palma,  haz  sela  cubrir  ô  que  la  cubra  de  palma,  paha  yapi 
vciisu. 

Piiliinu  cabar  ;  pulusu  haz  le  cabar  ;  puhisibohale  haçerles 
he  cabar. 

Parunu  coser  6  remendar  ;  amiina  pariisihale  yo  se  la 
cosere  ;  yo  me  cosere  mi  ropa,  honilie  amunana  niparu- 
sihanano  ;  parusisintamala  vnos  a  otros  se  cosen. 

Ypar'ii  quebrar  el  maiz  tostado  entre  los  dientes,  molello, 
comello  ;  comeré  con  vosotros  dese  maiz  tostado,  iparusi- 
bohale. 

Qiiitulu  yr  con  alguno  6  acompanarle  ;  chiquîtulusi- 
bohale  ;  yre  en  vuestra   compania  6  acompaiiaros,  quitiilii- 
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F.  \'So.  y.  sintamala  ;  yo   los   embiaré    ô    haré  que    bavan  6  os  acom- 
paiîen,  chiquituliisubohale. 

Vrunu,  lo  mesmo  ;  vrusibomihaîe  iré  con  vosotros  6  en 
vuestra  compania  ;  vrusiibohale  haré  que  baian  acompa- 
nando  os. 

Pilumi  Volber  del  camino  ;  hono-pilunu  vomitar  ;  ipiilii- 
sunu  bolbele  ô  hace  le  bolber,  6  arrojalo  dentro  a  fuera  ; 
yo  los  bolbere  6  hare  bolber,  ypulusubohale  ;  desde  S'  P** 
nos  bolberemos,  S.  P°  hima  nipulubonihabela. 

Palumi  texer  carrico  ;  ichali  palunii  texer  6  hacer  pes- 
quera  ;  ichali  cliipalusihale  texersele  vna  pesquera,  ichali 
1,  acatala  palusintamala. 

Palucimu  tener  miedo  ;  pahicusiinu  meter  miedo  ô  hacer 
que  tenga  miedo  ;  aye  1.  hachibono  palucusumi  el  espantajo 

para  animales. 

Y.  r<i  isu      Chebuano,    faltar,    tiene   en   Timuqua   su   proprio    plural, 

r.  KM.T'.  asi    como  :    chebuala   falta,    chebetamala    faltan.     En    otras 

partes  le  dan  este:  taymala  1.  ta-rmotamala  faltan. 

Porque  faltan  de  missa,  hachaqiienta  missa  chebetama  ? 
1.  hachaquentana  missaina  taymotama  ? 

Faltan  algunos,  chebetama  ?  1.  taima  ? 

Quantos  faltan,  chuqiia  taima  1.  chuqua  chebetama. 

No  sea  de  faltar,  chcbenolebitila  ;  no  an  de  faltar,  ta]-- 
manolebitila. 

No  faites  de  N.,  chebetiqua  1.  chebetiqiiany.  PI.  tarma- 
tiqiianimaca  1.  chebetiqiiaiiimaca  1.  taymatiqiianchaqe  1. 
taymatiquanichicaqe. 

El  que  faltare  sera  castigado,  chebetenco  1.  chebetema  7iaca- 
lubosonolehabela,  hachibueno  baliihabela  pagara  la  pena  (i). 
PI.  taimotencono  los  que,  etc. 

Los  que  faltaren  en  esto  pagarân  la  pena,  taymotencono 
liachibueno  balumohabela. 

Suele  faltar,  chebebi  ?  PI.  chebemobi  ?  1.  taymobi  ?  Che- 
betechiinu  falto.   PI.  taimotechunu. 

Faltare,  nichebehabela  ;  chichebehabela  ;  oqe  chebehabela. 
PI.  nichebebohabela  1.  nitaimohabela  ;  chichebebohabela, 
chitaymobohabela  ;  chebemohabela  1.  taymohabela. 

Y  assi  de  las  demas  personas  y  tiempos  de  todo  el  vcrbo. 


[)  Nota  marginal  :  Pena  de  cuentas  de  otra  cosa  (sic). 
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Esios  verbos  sirben  para  solo  singular,  y  en  el  plural 
sirben  otros  y  son  impersonales  : 

Niocono.  PI.  oyosinino  correr  en  porfia. 

Iribono,  fano.,  meno  1.  tameno,  miteno,  ba,  tiene  dos 
terminaciones  el  Plural  :  iribonihaue  1.  iriboniqe  lebaniese 
V.  md.,  6  lebantado  v.  md.,  6  lebante  se  v.  m.  6  cl  ;  jn'i- 
bomaca,  la  suegra  del  cacique. 

Alihono  andar,  PL  abosinteno  andan, 

Meno  1.  tameno  signilican  :  ya  se  fue. 

Nataye  alla  ba,  nataytema  ese  que  ba  ay. 

Alla  boy  namintala  1.  nanimitela  1.  nataitele  1.  nataytala  ; 
bas,  chimitela  ;  ba,  oqe  mitela. 

Ya  se  fue,  tnela  1.  tamela  1.  mechunu  1.  tamechu  1.  tame- 
chiinu  1.  tamechiile. 

Para  preguntar  : 

Fue  se?  si  se  fue  ya  ?  tamibi  ?  1.  mibi?  1.  tamiqe  ?  1. 
tame  ? 

En  el  plural,  hoyala,  ya  se  fueron  1.  tahoyala  P.  hoya  ? 
tahoya?  hoycchumi?  tahoyachu  ?  homa?  acabose  6  acaba- 
ronse  ?  Bamonos,  homo. 

Para  ir,  vsan  de  dos,  i  son  enteros  con  todos  sus  tiem- 
pos  y  personas,  que  son  miteno  jyarino,  aunque  el  yarino 
en  otras  partes  significa  :  yr  vno  tras  dotro,  como  en  pro- 
cesion  6  gruUas  quando  ban  bolando. 

Fano  estar  echado  6  ay  esta  eso  6  aqùel  6  aquello. 

Ay  esta,  fatela  1.  iribotela. 

Ema  1.  yaliino  1.  pesola,  etc.,  fatela  1.  iribotela. 

Ay  solia  estar  6  estaba,  fabila. 

Fatechiinu^  ay  estubo. 

Ay  estara,  fahabela. 

En  plural  eatela,  ay  estan,  1.  eyatela. 

Estaos  ay,  eatama  1.  ej-atamaca. 

Asentaos,  vti  eatamaca. 

Estaos^  quedaos  sin  hacer  ruido,  namota  eatamaca  1.  eata- 
chaqe. 

Estan  ay  ?  eatama  ?  si,  eatamala  1.  eyatamala. 

Ychunu  echar  en  el  suelo,  6  descargarse  arrojandolo  6 
echando  en  suelo. 

Echalo  ay,  y  chu.  PI.   ichumaca. 

Ay  estan,  ychiintamala. 

Ay  estnh'iQron,  ychuntamachunu  1.  ichuntamachu. 

Ay  solian  estar  6  echarlos,  ichiintamobila. 


F.  i:^2. 


F.  i32,  V» 
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F.  i33.      Ay  estaràn,  ychuntahabele  1.  ychittamohabela. 

Echarlos  he  aqui  1.  echarlo  he  aqui,  6  descargario  aqui, 
ychuano  1.  j'chumiliano. 

Echemos  lo  aqui,  jrchuniha  1.  ichumu. 
Aqui  lo  echare  6  descargare,  caqua jychuhale  1.  ca  ychu- 
mîhale. 

P.    Ychiihichii  ?  PL  ychiibichica  ? 

Iribo   lebantate    en    pie,    6    estar   en   pie,    6   alterarse   la 
complexion  al  hombre  6  muger, 

Yribo,  ay  esta,  6  como  quiera  jn'ibotela.  Paha  iribotema, 
la  casa  lebantada.  —  En  plural  :  en  pie  6  lebantados  estan, 

etecotamala  1.  etecoteno  ;  lebantaos  etecomaca  1.  etecotamaca. 

■  'j-s  vo      Eatamobila  ay  suelen  estar. 
Eatamachumi  ay  estubieron. 
Eatamobilehabele  ay  abran  estado. 
Eatamohabele  ay  estarân,  6  no  se  abran  ido, 
Entiendese  de  cosas  animadas  y  inanimadas  ; 
Y  de  todas  cosas  se  entiende  este  verbo  : 
P.  Etecote  ?  1.  etecotama  ?  estan  ay  6  estan  en  pie  ? 
P.  Etecomobi  ?  estan    ay   dô   suelen,  6  en  pie  ?  —  R.  o^ 
etecomobila,  si  ay  suelen  estar. 

P.  Estubieron  alli  6  ay  ?  etecotamachul.  etecotamachule? 
—  R.  0,  etecotamachiinu  1.  etecotamachule  1.  etecotama- 
chiiteo,  hablando  con  enfado. 

P.  Estarân  ay  6  alli?  atecotamohabe  1.  etecomohabe?  — 
R.  Si,  0,  etecotamahabela  1.  etecomohabela. 

Aquello  que  esta  alli  que  es  ?  oqe  etecotemichu  ?  hacha- 
quene  ?  à  aquello  que  esta  alli  traelo,  etecotemichu  vqua- 
tahime  ;  no  estan  ay  etecotamatila. 

Y  asi  en  lo  demas,  pueniendo  la    negacion   ti. 
Etecosono  es  lebantar  â  otros  ;  haz  los  lebantar  6  lebanta 
los  etecoso  ;  pon  esos  ramos   en  alto  tola  etecoso.  Y  asi  de 
-_-__.  otras  cosas,  etc. 

^-  '■'4-      Estos  dos   verbos   son   impersonales,    signitican    «  assi   es 
1.  assi   es   verdad   6    no    es   verdad  »  ;   y   quando  significan 
«  suçeder   algo   6   incurrir  en   alguna   cosa  »,    tienen   todas 
sus  personas,  y  quando  no,  son  impersonales  : 
Eso  es  asi  6  esto  es  cierto,  qiiene. 

Quando  no  es  interogacion  sirue  de  conjuncion,  viromate 
niamate  quene  (i). 


(i)  Hombres  y  mugeres  (J.  V.). 
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p.  Es  assi  eso  ?  quene  1.  naquene  ?  —  R.  Si,  asi  es,  que- 
nela  1.  naquenela  1.  qiienemo. 

En  Timuqua,  dicen  «  asi  es  »  caquenenco  y  naquenenco. 

A  que  asi  es  esso  (con  admiraçion)  !  Jtaqiieneno  1.  naquen- 
teno  1.  quentela  1.  naquenecolahayo  ! 

Aunque  es  asi,  6  si  asi  es,  naquenelahacu  1.  quentelahacu 
1.  quenelahacu  ;  aunque  sea  asi  no  importa,  quentahauimatc 
1.  naqiientahanimate. 

Siendo  asi,  6  siendo  dese  manera  6  modo  6  asi  yendo 
hablando,  quenteqiia   1.    naquentequa   1.    naqiienta  1.  qiienta. 

Pues  aunque  6  con  todo  eso,  naqueni  hanimati  inticliinela, 
pues  asi  es  6  suçede  6  ba  eso  asi ,  bamonos  6  liagase 
esto,  queneleqere  1.  indoquele,  pues  que  asi  es  1.  pues  que 
es,  naquenemano  deste  modo  o  manera  6  dese  modo  6 
manera. 

iMPERFECTO.  —  Suele   ser  6  suçeder    assi  esso?   naquenihc   fTT^ûTv»! 
1.  quenibi  ? 

Si  asi  suele  ser  6  suçeder,  quenibila  \.  naqiienibino  \.  que- 
nihela  1.  qiienibilaka. 

No  suele  decir  se  al  p*^  a  tal  p*°  voy  itymihala  masinolebiti 
1.  eyomisironimantela  itimileno  masinolebiti. 

No  se  suele  6  se  stubra  haçer,  qûosonolebiti  1.  isonolebiti  ; 
y  asi  de  otros  verbos. 

Asi  lo  suele  hacer,  naquenisibala  ;  naquenisimobala  1.  na- 
qiiesibacarela. 

Verdad  dixo  1.  asi  fue  como  lo  dixo,  6  asi  es  como  lo 
dixo,  naqiienele  istechunu  ;  y  asi  de  los  demas. 

Aunque  suele  ser  asi  6  fue  asi,  A^.  ?iaqiienibilahacu. 

A  que  asi  suele  ser  (con  admiraçion),  naquenibicolahayo. 

Asi  solia  ser  6  suele  ser,  quenibila  1.  naquenibila. 

Quosonibitjr?  diga  no  esto  asi  v.  md.  \.  ysinibitj' ?  1. 
quosonihabe  ? 

TiEMPO  PERFECTO.  —  Assi  mc  succdiô  esto,  cani quenibila., 
chiquenibila,  etc. 

Asi  fue  6  abia  sido  asi  ?  quenechulc  1.  naquenechule  ? 

Si,  asi  fue,  asi  abia  sido,  quenechunu  1.  naquenechunu. 

Antes  de  agora  fue  eso  6  suçcdio  eso,  6  que  tanto  ha 
que  suçedio  6  fue  eso  asy,  quenebinco  1.  andaqua  lebinco 
1.    andaqua  lebincoqua. 

Lo  que  asi  abia  pasado  6  sido  6  suçedido,  quentabima  1. 
quentamachunu.,  naquenechulaha. 

Asi  abia  de  ser  6  suçeder,  naquenihabechunacu  1.  queniha-        ,. 
bechule. 


Porque  fae  asi  elle  ô  sucedio  asv,  naqucnechunacii  1.  qiie- 
nechiiteo.  —  Los  de  Timuqua  dicen  naquenechiisto  1.  que- 
nechiisto. 

Aunque  fue  asi,  con  todo  eso,  naqiienechuniûahacii. 

Aunque  dixo  verdad,  naquenelestechunulahacu. 

A  que  asi  fue  6  sucediô  (con  admiracion)  !  naquenechu- 
colahayo. 

A  eso  a  de  vsar  conmigo  1.  eso  abia  de  hacer  conmigo,  ese 
termino  abia  de  tener,  niquGSohanacolahayo  ? 

Pues  que  ay,  6  que  abia,  6  que  hubo,  poiiese  al  principio 
de  lo  que  se  a  de  decir  6  contar  6  preguntar,  y  para  pedir 
aiencion  quando  quiere  començar  se  dice  ;  pues  digo  lo 
que  a  abido  6  suçedido  6  di  6  lo  que  ay  ô  vbo,  etc.,  y 
entonces  es  causal  ;  otras  veçes  ni  es  causal  ni  interrogante. 

Queniqe  ?  pues  ;  quantaqe  pues  ô  por  esto  1.  asi  por 
esto  ;  quentaqe  chisisotanano  por  esto  ô  eso  te  lo  digo. 

Pensais  que  porque  cabais  las  cabanas  que  por  eso  ay 
maiz,  no  lo  penseis,  porque  Dios  embia  la  llubia,  el  ayre,  el 
sol,  el  rocio,  y  asi  ay  maiz  y  comida  1.  por  esto  ay  comida, 

caqipile    hulubotanaqe  heca  piduntaqe   honoleteleca    chima- 

F.  i35,  V».  nibotele  manetiquanimaca  mine  Diosima  vque  anosoqe  aqeco 
elasoco  ihuaco  anohoqe  queirtaqe  honoletela  oqe  inecare 
Diosi  himesotetilenincono  pilecaremate   aya   honotoca  care- 

mate  hachaquenta  honopocha  hcleqete. 

V.  ij5.      Asi  abra    sido    ô    suçedido,    quenibilehabela  1.    naquenibi- 
lehabela. 

Yo,  niquenibilehabela,    yo  sere  ese  6  a  mi  me  abra  suçe- 
dido  eso. 


F.  iH:,v».       A  ti,  etc.,  chî quenibilehabela. 

A  aquel,  oqe  jiaqiienibilehabela. 

A  nos.,  niquenibobilehabele. 

A  vos.,  chiqnenibobilehabele. 

A  aquellos,  qiienimobilehabele. 

FVTVRO.  —  Asi  sera  6  abra  de  ser,  6  asi  se  harâ  eso, 
6  suçederâ  :  naquenihabela  \.  quenihateno  1.  naquenihabeco  ; 
porque  asi  sera  sin  falta,  naquenihenacu  1.  naquenihate. 

P.  Si  sera  asi  esto  verdad  1.  sera  asi  ?  si  es  asi,  6  si 
sucedera  assi  ?  caquenenco  ?  naquene  ?  naqiieneco  ?  du- 
dando,  naqueniheco. 

Aunque  sera  asi,  con  todo  eso,  6  aunque  se  harâ  asy, 
naquenihatejiolahacii. 

No  es  asi  como  yo  digo,  caqi  islana  naquencle  na  ? 
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Tu,  etc.,  caqi  istanaye  qiienele  na  1.  naquene. 
Aquel,  etc.,  oqe  istanima   naquene?  1.  quenele   na  ? 
Y  asi  de   las   demas  pcrsr3na,>.  —_«__---- 

Podrâ  ser  que  sea  asi,  qiieniheco  1.  7iaqueniheco  mohabele.  ^-  '^^" 
A   caso    podra    ser   que   sea   asi,   queue   vnan   1.    naquene 
vnateo. 

Oxala  6  plega  Dios  sea  asy,  ynibiliqe  naquenininco. 
Oxala  aya  sido  asi,  inibileqe  naquenibileninco. 
Oxala  ubiese  sido  asi,  inibileqe  naquenibilenincono. 
Oxala  sea  asi,  inibileqe  naqueninincote,  naqiienihena. 

SVBIVNTIVO. 

Como  sea  asi  verdad,  6  quando  sea  esso  asi  verdad, 
quando  eso  sucede  asi  1.  si  asi  ba  o  sucede,  naquenihanima 
1.   quenihanimano  1.   naqiienihanimaqua   1.   naqiieniheconacu. 

Como  fuese  asi  eso  1.  si  fuese  asi  esso,  naquenininconacu. 

Como  fuera  asi  eso  1.  si  fuera  asi  6  quando  fuera  assy, 
naqueninincoqua  1.  naqueninconacu  1.  quenilianimanacu.  p.  liô,  y 

Como  aya  sido  asi  6  quando  aya  sido  asi,  naquenibile- 
hanimanacu  1.  naquenibileninconacu. 

Como  ubiera  sido  asi,  6  quando  ubiese  sido  eso  asi, 
naquenibileheconacu  1.  quenibilehanimanacu  1.  quenibileha- 
nimano. 

Asi  me  abras  sucedido,  7iiquenibilehabele . 

Asi  abra  sido  6  sucedido,  naquenibilehabele . 

Asi  te  abra  sucedido,  chiquenibilehabele  ;  oqe  naqueni- 
bilehabele. 

Pi.  niquenibobilehabele  ;  chiquenibobilehabele  ;  quenimo- 
bilehabele. 

FvTVRo.  Si  sere  asi,  6  como  sea  asi,  ô  quando  fuere 
asi,  naquenihabeleheconacu  1.  na  quenihanimano. 

Assi  abra  de  ser  6  suçeder,  6  asi  sera  6  se  hara  sin  fali- 
6  porque  abia  de  ser  asi,  se  dice,  naquenihabelehanacu  ^ 
quenihatiacu  isinono. 

INFINITIVO. 

Queneno  1.  naqueneno. 
Entiendese  que  es  asy,  naqueneno  I.  queneno  1.  naquene, 
7naninono  1.  maninola. 

Entiendo  que  es  asi,  naqiienela  nitnanela  ;  qiienela  chi- 
manela  ;  naquenela  manela.  PL  naquencla  ninianibotcla  ; 
naqueneno  chimanibotela  ;  quenela  maulamala. 

lo 
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Imperfecto.  Entiendase  que  era  asi,  7iaquenibiqe  ma- 
ninola. 

Perfecto.  Entiendose  fue  asi,  6  que  fue  assi,  6  que 
suele  ser  asi,  quenibila  1.  naquenibino  manibila  1.  manibino. 

Plvsqvamperfecto.  Abiase  entendido  auer  sido  asi,  6  que 
fue  asi,  naqiienichunu  1.  qiienechiinu  manichwm. 

FvTVRO.  Entender  se  a,  a  de  ser  asi,  6  a  se  de  entender 
que  sera  asi  6  suçedera  asy,  naquenihabeletele  maninole- 
tahabele. 

FvTVRO  EN  Rvs.  Lo  que  a  de  ser  6  suçeder  asy,  naqiieni- 
habenco  1.  quenihabema. 

Es   de   advertir    que    estos    verbos   naquenino   1.  quenino 
se  pueden  aiuntar  a  muchas  cosas,  asi  como  :  muerome  de 
P   j3    ^,  hambre,    hono   nihorotela,  responde  el  otro  :  y  yo  tambien, 
hôte  îianîquenela,  1.  ho  natesi. 

No    tèngo    acabada    la     segunda    caba,    iitipocha   piilimu 
niiquitetila  ;  a  mi  me  falta  lo  mesmo,  6  asi  sucede  por  my, 
hôte  naniquenela. 
F_  i38^  V».      No  puedo  comer,  honohenonianecala  ;  yo  tengo  lo  mesmo, 
hôte  naniquenela. 

A  se  me  acabô  el  maiz,  tapola  nihomotela  ;  a  mi 
tambien  a  sucedido,  6  es  lo  mesmo,  hôte  naniquentela. 

Esta  noche  he  tenido  mucho  frio,  caqipilana  patupuqua- 
ninela  1.  nipatiila  ;  yo  tambien  lo  tube,  hôte  naniquentela  ; 
y  a  ti  lo  mesmo^  hochiete  nachiquentela  ;  oqete  naquentela. 
Pl.  Iiecate  anoquentela  1.  naniquenibotela  ;  checabate  na- 
chiquentela 1.  nachiquenibotela  ;  oqecare  anonaquentamala 
1.  naquentamala  1.  naquentetiacu. 

Y  se  puede  decir  con  todos  este  tiacu  que  es  palabra  de 
afecto  6  de  enfado  6  de  contento,  conforme  se  hablare,  y 
lo  mesmo  de  lo  dicho  que  conferme  el  otro  6  los 
otros,  dixeren  asi  con  el  modo  dicho  se  respondo  :  asi 
tambien  a  mi  me  suçedio  ô  me  fue,  etc. 

Alla  en  Apalache  ay  hambre  gênerai,  Apalachibeta  cubita 
ocala  ;t  acâ  en  todos  los  pueblos   es  lo  mesmo,   caquahica 
inemi  1.  caqua  vti  ineminiate  naquentamala  1.  ?iaquentetiacu 
1.  hecate  hica ynemi  queniboteno  1.  naquenibotela. 
Y,  i37,  v°.       Oti^o  impersonal  : 

Basta,  6  no  mas,  naqua,  nabichi  ;  enojada  6  enojadada- 
mente,  naqiiate,  naquatequa. 

Solia  bastar  esso,  A^.  naquabila  1.  fiaqua  mobino. 

Basto,  tiaquatechimu  ;  bastara,  naquantahabela. 
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Pero  diciendo  :  mine  quantahabela  sera  lo  mesmo  6 
de  lo  mesmo,  naqiiantela  todo  es  uno  6  lo  mesmo  seis,  ô 
de  su  mesmo  linaje  6  especie,  6  lo  mesmo  es. 

Y  juntandose  con  otro  verbo,  se  puede  usar  en  todas  las 
personas  i  tiempos,  assi  como  : 

Digo  que  basta,  naqiia  motala. 

Tu,  etc.,  naqua  chimotele. 

Dice  que  basta,  oqe  naqiia  motele. 

PL,  etc.,  naqua  motanicala. 

Pensais  que  basta,  naqua  chimanibotele. 

Dicen  6  piensan  que  basta,  7iaqua  motamala  1.  mantamala. 

Y  assi  de  los  demas  tiempos,  etc.  ____ 
De  algunos  aduerbios  salen   unos  verbos   que   tienen  esta  F.  i3s,  v. 

significacion: 

Ilaqe  la  noche  6  tarde,  ilaqehabele  sera  tarde  6  noche  ; 
—  hasta  la  noche  trabajare  en  esto,  A^.,  ilaqehale  1.  ilaqir 
sohale  ;  ô  hare  que  no  lo  dexe  sino  que  trabaxe  daqui  la 
noche  ;  —  no  llegarâ  à  la  noche,  ilaqelehabetila  ;  —  ylaqe- 
habela  llegarâ  â  la  noche  ;  —  1.  vquetequa  ylaqisohabela, 
llober  tiene  hasta  la  noche  ;  —  talle  tiene  de  no  escampar 
6  de  no  dejar  de  llober  hasta  la  noche,  pelo  tiene  de  tal 
vquema  ylaqiso  simantela. 

Nabucha  signlûca:  la  manana;  hasta  la  manana  trabajare  en 
esto,  nabuechosohale,  ô  toda  la  noche  trasnocharé  ;  —  haré 
que  P"  trasnoche  toda  la  noche  6  que  trabaje  hasta  la 
maiîana,  P°  inontequa  nabiiechasohale  1.  nabuchasohabele. 

Y  assi  de  las  demas  personas  y  tiempos  :  Cantara  todâ  la 
noche  6  el  dia,  eloteqiia  nagiichasohabela,  elotequa  ylaqi- 
sohabele. 

Es  de  aduertir  que  este  aduerbio  aqio  y  quando  que  es 
heqebichi  no  son  générales,  porque  los  verbos  en  algunos 
tiempos  se  encluien  en  si  mesmos,  asi  :  quando  llobia  esta 
noche  oystelo,  caqîpilana  vque  nimychu  ocotobicho  ?  1.  vque 
michu. 

Tampresto  ô  ya,  aqio  1.  aquio,  aquioqua. 

Tampresto  se  fue,  aqio  me  ?  si,  aquiomela. 

Ya  veniste  1.  tampresto  veniste  ?  aqioqua  1.  aqio  ponacho. 

Ya  te  duermes  ?  aqiyo  necatecho  ? 

Ya  me  boy,  ô  ya  yo  me  boy  1.  ya  boy,  aqio  1,  aquiyo 
nimela,    aquioqua  nimitela.  Y   assi    de  las   demas  personas. 

Sotima    coco,    mui    presto    1.    marema  (i)  :    muy   presto 

(i)  Cou  la  iiegacion,  tarde  (borrado). 


F.  1^9,  Y. 
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vendra  6  sabra  ,  sotiina,  mareina   naJiiabohabeiila  1.  pueno- 

habetila,  tarde  bendra  6  sabra  ; 

fTTsq.  Tarde  6  nunca  sabras,  marema  1.  sotiina  chinahiabo- 
habetila  ;  presto  sabras,  6  con  diligencia  sabras  sotiina 
chinahiabohabele  ;  con  diligencia  vendra  6  hara,  sotima 
hime. 

De  LOS  Adverbios.  A    man   derecha  6    acia  6   a  la   mano 
diestra,  farane    betd.   Acia     la     izquierda    6    siniestra    eba 
beta. 
Despacio  6  poco  à  poco,  eane,  eaneqiia,  eaneqiiana. 
Yalabaquana  clara  ô  claro  baia  o  se  haga  eso,  y  no  iunto 
ni  espeso,  6  a  la  clara. 
Contiento  6  passito,  cumemi. 

A  menudo  6  espesamente,  tuhiquana  1.  tidiitiilu  ;  pon 
csas  palmas  espesas  por  causa  del  frio,  patiimabeta  tulutulu 
1.  tuluqiiana  iso  1.  qûoso. 

De  dar  prisa,  6  de  brebedad,  6  de  apresuracion. 
Date  priesa,  6  hazlo  presto  6  de  presto,  bereta,   isotaruta 
hapetaqiia  1.  apeta,    ostami,    isotaru.    Pl.    homotarumaca  1. 

Con  prisa,  6  con  diligencia,  beraqiiana,  hapetaqiiana. 

Bamos,  vamonos,  ea,  sus,  indo  ;  ea  pues  bamos,  indo- 
quele,  into  cache,  ito  cache. 

De  tibieca,  mero  meromaqiiaX.  'meronieromaquana  \.  maca 
macamota  1.  macamacamaquana  1.  yosotimaqiia  1.  yosoti- 
niaquana. 

De  cuidado  y  diligencia  y  behemençia  y  orgullo,  soti, 
sotima,  sotimota  ;  —  Ligeramente,  afabqiiana. 

Haz  eso  diligentemente  6  con  diligencia  y  cuidado,  etc., 
soti,  sotimota  iso  1.  qûoso. 

Mui  diligentemente  lo  hace,  sotisotimota  coco  isoteîa. 

Diligente  y  cuidadosamente  lo  hacen,  A^.  soti  sotimota  1. 
hirihii'imota  1.  hirimaquana  ysotamale  1.  qûosotamala. 

Este  sotima  sirbe  tambien  para  decir  :  tarde  sabras, 
como  queda  dicho  ;  si  le  pone  la  negacion  signitica  :  tar- 
dança. 

Con  diligencia  y  fuerça  haz  eso  6  caba,  eqeta  mane 
iso.  Pl.  cquetamanimaca  1.  eqeta  chaqe  1.  eqetamanichi- 
caqe. 

Y  anidiendole  el  coco  querâ  decir  :  con  gran  diligencia 
6  con  grande  6  mucha  fuerça,  eqetamanecocohache ,  eqeta- 
maincnco  prilumaca. 
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Luego   que   llegé  6   se    bolbiô,    etc.,    naquana    tafarela  ; 
minoqeqere  naquana   hela  luego   que  llegô,   6   en   llegando 
luego,  comiô. 

A  menudo  6  espesamente,  tuhiquana  :  —  Tuliiqiiana  ytu- 
hutahache  reça  â  menudo  ;  tuluquana  yso  pon  eso  espeso, 
6  hazlo  espesamente  6  bien  cerrado.  .  ' 

Negativos.  —  Ya,  û  (este   se   dice   entre  dientes    que   es  ^'  '■*°- 
no  palabra  sino  grunido). 

No  quieroj^a;  dice  que  no  quiere,  j^<^  motela  \.  ystela. 
Poco  6  no  nada  1.  no  ay  naàsi,  yatila  \.  yatino,  ti. 
Poco  f aka  por  acahar,  a7'atiqiia  taymotelal.  arati  chebetela. 
P.  No  ay  ?  A'',  yati  ?  R.  No  ai  nada,  yatila  1.  tila  1.  tû 
No  ay  ?  toro,  torola  1.  torono. 

Aunpoco  6  poquillo  ay,  6  a  quedado,  inqiieneneîa  P. 
inquenecoco  ?  R.  uiquenecocola. 

A  que  poca  gente  ay,  â  que  â   lo  pocos  6   poco   ay,   ano 
aratisi  1.  ^no  araticote,  aratisi  1.  araticote  1.  inquene. 
De  querer  6  decir  de  si,  6  si,  yano,  yano  si,  con  contento. 
De  no  querer  iya  1.  j^it. 

Porque  no,  si  hare  eso,  nimantetila^  Jiimantetino. 
Adverbios  de  desear. 

Oxala,    6    pluguiera    a    Dios    I.    o    si,    La  si,    inibileqe, 
intequa,  hero,  y  algunas  veces  estos  dos  :  cono  y  sicono. 
Oxala  biniese,  puenosicono. 

O  si  plugiese  a  Dios,  Uobiera,    inibileqe   vqueco  1.  inibi- 
leqe vquesicono. 
O  si  comiese,  inibileqe  hesicono  1,  hecono. 
O  que  mentira,  hebuanocote  1.  hebuanochulaha   1.   hebiia- 
nolaha. 

Quando  ha  muchos   dias  que  no  se  an    bisto,  dicen   ano  .. 

enantabilechu.  '  ''*''  ^** 

Adverbios  interogativos,  con  algunos  de  lugar.  Que  ay  ? 
6  que  es  ?  hachaquene  ?  1.  chaquene  ? 

No  se  hace  eso  ?  qûosoteti,  areconoti,  chienoti  ? 
No  haces  eso  ?    chicosoteti  ?    Pl.  chicosoboteti.   Y  asi   de 
las  demas  personas. 

No  se  hara  ?  naqiiosoheti  ? 

No  se  suele  6  acostumbra  haçer  eso?  qiiosonolebiti? 
No  se  a  de  hacer?  naquosonolebiti. 
Quien  soy  yo  ?  chitaco  nininte?  Pl.  chitaconinibote? 
Quien  ères  ?  chitaco  intecho,  chitaco  intechica  ?   Pl.   chi- 
tacocare  intama  ? 
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Quienes  son,  6  quantos  son?  chitacocare  intama ;  nime- 
tesi,  cuentamelos. 

Quien  os  da  todas  las  cosas  ?  hachibueno  înemi  chîtaco 
ninohoboîe?  —  Quien  nos  las  a  de  dar  sino  Dios?  taco 
osoholeqe  mine  Diosima  hachibueno  ineme  ninohobotela  ?  — 
De  Dios  las  recebimos,  Diosimabeta  hachibueno  atimo  hobo- 
sotanicala. 

De  donde  ères,  chabetaco  chano  ?  chabeta  chianoleba  ? 
De  donde  es,  chabetaco  ano  ?  Pl.  chaco  anoletama  ? 
De  donde  vienes,  chabetaco  himacho  1.  himacha  ? 
De  hacia  donde  vienes,  chabetacobeta  himacho  ? 
Donde  bas,  chaco  mitecho  ? 
Donde  te  fuiste,  chabetaco  tamechica  ? 
P  j^Q^  Y».      Por  '^^  causa,  6  por  que  raçon  no   biene  ?   hachaquenta 
puenati  1.  himati  ?  Pl.  puentamati  1.  himetamati  ? 

Que  fue  la  causa  6  raçon  ?  hachaquanecobetaleqe  1.  ha- 
chaquenema  iqûimileqe  ? 

Por  que  lo  dize  ?  hachaqueniqeste  1.  hachaqiientaste  ? 
Por  que  lo  hiço  ?    hachaqueniqe   isobi   1.  chaquenta   isobi 
1.  isotechunu  ? 

Quien  lo  dixo  ?  chitaco  sibi?  Pl.  chitacocare  sibama. 
p_  i^i^  V».      De  que  se  quexa  ?   hachaqiieneco  hachi?iarami  hebuaste  ? 
Pl.  hachaqueneco  hachinarami  hebuastama  ? 

De  que  madera,  6  que  madera  6  palo  es  este,  6  es  este 
6  esso  ?  ema  hachaquejie  isonolebi  ? 

De  que  madera  as  de  hacer  el  plato  ?  ema  hachaquene 
platoma  arecohacho  ? 

De  que,  6  con  que  as  de  pagar  lo  que  debes  de  tus 
deudas  ?  hachibuenocai'e  ano  ejestanaye  hachaqueneco  1.  ha- 
chibuenoco  baluacho ? 

De  que  manera  1.  por  que  ?  hachaquenema  ? 
Donde,    adonde,    endonde  ?    chabetaco,    chabeta,    chaco, 
chanco  ? 

Donde  va,  chaco  mite?  Pl.  chabetaco  mitechica?  Y  assi 
de  las  demas  personas. 

Donde  esta  P"  ?  Que  es  de  P"  ?  P°  chaco  hibuate  ? 
Donde   esta   la   hacha,    1.    N.    o    aquella    hacha  ?  yahino 
michu  chabetafate?  pahamafatelal.  P°  pahamima  nahitela. 
Donde  6  adonde  estaba  antes  estara  ?   andaqua  fatemichu 
\.  fatemichuqiia  yribotahabela  1.  nahitahabela. 

Donde  6  en  que  lo  he  de  poner?  A^.  chabetaco  iribo- 
sohano  1    chabeta  tohano  1.  tasihano. 
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Ado  lo  dexe  ayer  cstara,   A^.   qibo   nihanemichuqiia  fata-  f.  nq. 
habela. 

Donde  esta  el  caballo  en  que  he  de  ir  ?  caballoma  ejenta 
nimihabema  chaco  hibuate  ?  mine  pahamima  hibuatela,  en 
casa  de  v.  md  estarâ. 

A  quien  lo  .as  de  dar  ?  chitaco  ohohacho  ? 

En  quien  lo  as  de  dejar,  6  en  casa  de  quien  lo  as  de 
dexar  6  dexaste  ?  chitaco  hanihacho   1.   chitaco   hanisacho  ? 

En  casa  de  quien  lo  dexaste,  A^.  chataco  pahami  1.  taco 
pahama  tasibicho  ?  1.  tobicho  ?  1.  hanibicho. 

A  quien  lo  dare,  chitaco  ohohano  ?  A  quien  lo  dejare, 
chitaco  hanihano? 

A  quien  lo  dixiste,  chitaco  isechu  ?  1.  taco  masibicho  1. 
masecho  ? 

A  que  bas  ?  hachaqueneco  jnitecho  ?  Pl.  Jiachaqiieneco 
mitechica  ? 

Por  que  se  nos  manda  guardar  la  lei  de  Dios  .-'  hachaqiie- 
nenco  Diosi  cumelenoma yalenolehabe  nimasibote  ?  —  Porque 
por  guardarla  se  nos  da  el  cielo  y  se  nos  quita  ir  al 
infierno  (i). 


Hachaquene  1.  haquene  dicen  en  Potano.  F.  142,^» 

Por  que  causa  6  por  que  raçon  no  se  haçe  ?  hachaqiienta 
qûosoheti  1.  qiîosoteti. 

Hachaqueniqe  ?  hachaqiienta  ?  hachaqiientana  ?  hachaqiie- 
necobetaleqe  ?  ysoteti  no  lo  haçe,  moteti  no  lo  dice. 

Y  asi  de  las  demas  personas  y  tiemqos  :  hachaqueniqe 
niquosoheti.  Pl.  niqiiosoboteti,  etc. 

Por     que     no     viene,     hachaqueniqe   ponati    1,    himati  ? 

Los  de  Timuqua  dicen  :  hachoncoleqe  ponati. 

Por  que  le  diste,  hachaqiientana  abotacho  ? 

Por  que  lo  dices,  hachaqueneco  istecho  1.  isecho  ?  Pl. 
hachaqiienta  isotechica  ? 

P.  Por  quien  muriô  Jesu-Christo  ?  Jesu-Christoma 
chitaco  jrquimi  1,  chitacomabeta  tanihe  ?  R.  Heca  iquimile- 
bama,  por  nosotros  muriô. 

P.  Por  quien,  6  quien  hubo  la  culpa,  6  fue  causa  desso, 
chita   iqiiimi  ine  ?    chitaco  iqûimabeta    inibi  ?  R.    P"  yqiii- 


(0  Faka  la  traduccion  timucuana  de  la  respuesta  ;  constaria  abi.  sino  me  equivoco. 
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i.iïieae  1.  P"  mabeta  inela  1.   P"  yquimila,  Pedro    la  tubo  o 
la  tue. 

P.  Por  quien  se  a  de  decir  la  missa  ?  chitaco  missa  iqiiimi 
1,  chitaco  missa  mabeta  arecosinolehabe  1.  missa  chieno^ 
lehabe  ? 

Por  que  uo  se  hiço  aquella  faena  que  se  abia  de  hacer  ? 
A''.,  isonolehabe  michu  hachaquenta  ysonoti  1.  isobiti  ?  R. 
porque  ubo  esto  6  aquello,  6  eso  no  se  hiço  porque,  etc., 
llobiô,  6  por  el  biento,  etc. 

Y  advierta  se  este  nanacii  :  Nanacii  iiquemabeta  aneconola 
aqe  iquimileqe  haninola  1.  homatila,  no  se  acabô  por  el 
agua  que  fue  la  causa. 

Otras  veces,   este  nanacii    quiere    decir   eso  :  por   que  va 
passé  6  suçediô  6  fue.  Porque  ya  pasa  de  mediodia,  nanacn 
_  chitohoriba  yiapirala. 
1+3.      Como  estas,  6  que   haçes,    hachachiquente   1.   hachaqiien- 
techo  ?  PI.  hachaquentechica  ?  1.  hachaqueniba  ? 

Como  estan  aquellos,  6  que  hacen  ?  hachaqiientama  ? 
Como    estan,    como   ban  los    maiçes  6  mayçales,   tapalo 
ecano  haquentama. 

Y  asi  de  otras  cosas  :  Yqilabacareyna  hachaqiientama  ? 
yqilabamichii  hachaquente  :  Ysacole,  puentela  ;  meyor  esta 
6  le  ba  ;  inihimetiletela,  mas  malo  esta  1.  mas  mal  le  ba. 

Para  que  haces  eso,  6  para  que  lo  quieres  hachaquosacho  ? 
Pl.  hachaquosachica.  Para  que  lo  hacen  6  quieren,  hacha- 
cosotoma  ? 

As  benido,  ponacho  ?  himacho  ?  Pl.  puenachica  ?  pue- 
nama  1.  natama  ?  an  benido  aquellos  ?  piiena,  a  benido 
N.  ? 

Quando  veniste,  heqebichi  ponacho  ?  Pl.  puenachica  ? 
Quando  suele  hacer  eso,  6  venir  o  hacerse  N.  ?  puenobi. 
Pl.  puenomobi. 

Por  do  bines   6    beniste,  chabetacobeta  naponacho  ?   Pl. 
chabetacobetana  napuenachica  ? 

Quando  te  as  de  ir,    heqebichi  miacho  ?  Pl.  mihachica  ? 
1.  heqebichi  chihobohabe  1.  homohabe  ? 

Sabes    quando    verna    el     P^  del    cacique,    etc.  ?  ytimi- 
lenoma  1.  holatama  heqebichi  puenohabe  nahiabotecho  ? 


F.  143  V.      A  ber  1.  muestra  eso  acâ,  chano  ?  enesotane? 

Guarda  6  mira  no  se  de  quando  estas  descuidado 
cabichi  (con  alguna  cosa  que  le  dan  y  el  no  la  be  por 
detras). 
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Afirmativos,  de  verdad  6  de  decir  verdad. 

Verdad  dice  nocomicoco  1.  nocoynicocola  naquenechunn  ; 
nanocomilalia,  naqiienechulesteîa,  ynemaqiiastela,  nacoco- 
maquastetio,  inemacocomaquasteno,  naqiienela,  naqueneno 
nantela,  nantanimano,  onanala,  onantenico. 

De  no  saber,  choco  ;  en  Potano  chaqiienety  yaca  en  cl 
Agua  salada,  Nyniiteno  1,  ninutela,  no  se  ;  con  las  demas 
personas  es  lo  mesmo  que  intanincoty,  no  se  sabe  lo  que 
sera  6  suçederâ  6  dira,  6  harâ.  — 

Asy  1.  por  lo  quai  1.  asi  tambien,  naquenemano.  '  ^'^  ' 

Por  lo  quai  6  por  tanto,  6  por  eso  1.  por  esio  1.  asy  1. 
asique,  Jiaqiienema  1.  quenema  1.  Jiaqiienternabeta  1.  naqiie- 
nemabetaîeqe. 

De  terror  y  espanto  y  sentimiento  cha   nimantemano ,  qé, 
yô  înanta,  aé  vpéi  vu. 

De  admiracion  alegria  y  contento  hachia,  d,  aé,  qiiale  1. 
qualeco,  yqûotisi  1.  iqûotini  1.  iqûotinacu.  ==-= 

Estos  que  se  siguen  unas   veces  son  pronombres   démos-  ^'  ''^'  ^'• 
tratiuos,  otras  son  adverbios. 

En  esto  mesmo,  6  en  aquello  mesmo,  nacoco  1.  nacoco- 
maqua  ;  no  pensando  cl  ello,  ô  no  estando  en  elio,  nacu- 
melatiqiia. 

Ay  mesmo,  6  en  ese  mesmo  lugar,  6  esa  mesma  per- 
sona  6  cosa  que  se  dice  6  trata  :  Onasi,  ona,  nasi. 

Aquel  6  aquella,  oqe. 

Este  6  esta  caqi,  naqi. 

Y  este,  cano. 

Aquella  casa  que  esta  alli,  6  en  aquella  casa,  oqe  pahama 
1.  oqe  pahami. 

Seiialando  6  preguntando  :  es  aquella  casa,  6  en,  etc. 
Deste  modo  6  manera,  6  ansina,  6  asi,  ocaquoiema,  caqiie- 
iiema  J.  ocaquosta. 

Ansi  que  I.  asi  que,  naqiienema. 

Pues  asi,  6  deste  modo,  6  desa  manera,    naquenemano. 

El  que  deste  niodo  6  manera  lo  hace  6  lo  que  asi  se 
hace,  etc.,  caquenemano. 

En     particular    ô     particulamente     6     aparté,     namoqua  ¥7^i.~ 
1.    nemoqua    1.    nemoquaco    1.    nemonemomacoco    1.     nemo- 
maqiia. 

Hablale  aparté,  nemoqua  hebuasi  1.  habaquamasi. 

Disele  en  secreto  al  oydo,  lapa  hebuatamasi. 

Los  de  Timuqua  usan   7iemonemomacoco  1.   nemomacoco- 
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qtia  ;  en  particular  6  aparté  ando  6  lo  hiço,  nemonemococo 
alihotela  1.  ysotechule  ;  aparté,  6  en  particular  andan, 
nemomacoqua  abosintele. 

Quando  son  verbos  6  los  verbos  de  do  deçienden  estos 
adverbios  significan  tambien  :  ser  contrario  6  aduer- 
sario,  6  ponerse  delante  6  cara  cara,  6  contradecir. 

El  biento    es    contrario,  aqe  7iaemoquala    1.   nemoquala  ; 
contradiçe    6  adversa    â    la    ley  6    palabra    de    Dios,    Diosi 
hebuanoma  hebuano  ecata  emoquala  1.  namoquala. 
Adverbios  de  verdad  6  afirmatiuos. 

Asi  es  verdad,  tiantanimano  1,  onanola,  onantemico , 
naqiienela  1.  7iaqueneno,  nantela. 

Hablando  con    respecto.  Verdad   es  lo  que   dice  el  P^  6 

caciqe,  canola. 

F.  145,  v°.      Gierto  es  verdad  lo  que  dice,  nocomicoco  istele  1.  inema- 
quastele. 

Es  gran  verdad  6  ciertissimo,  nocomîcocola. 
Es    gran    verdad    y    muy    cierto    lo    que    dice,     nacoco- 
maqiiasteno    1.    inecomaqua    isteno.    Y    asi     de    las    demas 
personas. 

Asi  fue  verdad  eso,  naquenechunu  1.  naquenechulestele, 
nocomicocochumi,  inecocomaqua  intela. 

Asi  sera  gran  verdad  eso,  nocomicocolehabela. 
Negatiuos  6    de  falta   6  de   no  auer,  ya^  yatila,  yatino, 
ti  1.  tiqua,  tima  ;  ya   no   es  menester,    6  no   es  necessario, 
oqiomaninotila  1.  maninotima  1.  maninotila. 

Adverbios  de  dudar  6  estar  en  duda  de  lo  que  es  6 
sera. 

Po,  po,  1.  ■poma  aquel  que  como  se  diçe,  elquillotro. 
Otros  dicen  quando  no  se  acuerdan  lo  que  ban  a  decir, 
pu,  1.  po  1.  poma. 

Es  asi  ?  6  si  sera  asy  ?  naqiiene  1.  quenihabe  1.  que^ 
niheco  ? 

Si    acaso    es    asi,    quene    vnateo     1.    qene    vnan    1.    qene 

vnala. 

~   F.  146.      Si  por  Ventura  fue  asy,  quenibile  vnan. 

Si  acaso  6  por  bentura  no  lo  hiço  6  no  se  hiço  asi, 
qiiosobiti  vnano. 

Asi  abra  suçedido  6  hecho,  quenibilehabela  vnateo. 
Si  abra  de  ser  asi  6  suçederâ  asi,  quenihabe  vnan. 
Si  acaso  6  por  ventura  esta  ay  1.  a   que  ay  esta  1.  a  que 
asi  es,  fate  vnan  1.  fate  ?  1.  hibuate  vnateo  \.  hibuate  vnan, 
fate  vnale. 
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Adverbios  de  alentar  y  poncr  animo  para  lo  que  se  hace 
6  ha  de  hacer.  Arriba  f°  65  se  dixo  poco  desto. 

Agora  todos  a  una,  heqereca,  indo  inemi,  ocora  1. 
ocoraqua. 

Ee,  ea  sus,  indô,  hito,  hitâ  ;  asi  pues  1.  pues  1.  nano  asi  se 
desea,  ansi. 

Ea  pues,  indoquele. 

Ea  asi,  asi  galanes,  qere  qere. 

Ea  ea  que  asi  se  suele  hacer  6  se  usa,  naqûosonibila  1. 
naqûosonolebila.  «____- 

Ansi  lo  haz  siempre  1.  asi  asy,  naqûoso,   naqûosomaca  1.    F.  146  v- 
qûoso,  qûosomaca  1.  qere. 

Asi  asy  lo  quiero  6  deseo,  nano,  nc.nola. 

Asi  es  contento  quando  hace  bien  la  cosa,  6  si  era  el  otro 
en  probecho  del  que  se  huelga,  o  le  ba  algo. 

Ea  animo  que  no  es  nada,  que  se  burla,  6  no  ai  que 
temer  o  tener  lo  trabajo,  ea  no  se  tenga  por  tai  trabajo 
mahaste,  mahastela  1.  yatilehalahante,  naiaticocochie. 

De  prohibicion  6  betatiuos. 

No  has  eso  que  es  malo,  que  es  pecado,  intino,  întîacola, 
intiacobala  1.  indicola  qûosatica  1.  qûosatiquani.  Pl.  anide 
maca  qûosonolebitino. 

No  hables,  hebiiatiqua,  matiqiiani,  ade,  maca. 

No  te  bayas,  metiqua,  metiquani. 

No  hagas  eso,  qûosatiqiia.,  qûosatiquani. 

No  lo  digas  6  déclares,  ahosatiqua,  ahosatiqiiani. 

Adverbios  locales  6  de  lugar.  ^ 

Aqui  1.  agora,    6    desde   ahora    a    de  ser  lo  ultimo  desto  F.  147. 
catoomohabela  ;  no   lo  hagas  mas,  naqiia  qûosatiqiiany . 

Aqui  1.  aca,  ca  1.  cala  1.  casi,  demostrativos. 

Aqui  tambien,  6  este  tambien  y  esta  y  tambien  esto  y 
todo,  cate  1.  catequenequa. 

Ven  aca,  ca  himechiqe.  Pl.  ca  himechaqe. 

Aca,  caquama  1.  caqua. 

Ally  6  ay  6  alla  o  hacia  alla,  onabeta  1.  qêe. 

Alla  lexos  6  muy  lejos,  qen  qen  ;  alla  boy  nabeta  mitala. 

Aqui  donde  yo  estoy,  caqi  1.  naqi  hibiiatana. 

Donde  tu  estas,  caqi  1.  ca  hibuatanaye. 

Do  aquel  esta,  oqe  hibuataqe . 

Aquel  que  esta  alli,  oqe  hibiiatema. 

Este  caqi  y  naqi  tambien   son  nombres  :  este,    6  esta. 

Caqi  Diosi  paliama,  esta  casa  de  Dios. 
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Que  traes  a  esta  casa  de  Dios,  cciqi  Diosi  pahama  hachi- 
biieno  vqiiata  ponacho  ? 

Caqi  Diosimano,  este  Dios. 

Esto  demonio  que  digo  6  que  os  digo  que  es  malo,  etc., 
caqi  hiti  ano  istitbiia  nimotemano  chimasibotana. 

Ay  donde  tu  estas,  6  en  eso  6  esa  en  que  estas,  ona 
hibuatanaye. 

Alli  donde  aquel  esta,  oqe  7nine  hibuatemaqua. 

En   el   mismo    asi  en  todo  esta,    ô    alli  proprio    do   esta, 

hibuanococomaqua. 

F.  147,  v".      En  tal  parte  6  aculla,  qeqa  1,  nabetaqua. 

Alli  en  el  embarcadero,  yuquemaqua. 

En  el  mesmo  puerto,  yuqecocomaqua. 

En  Yufara  llaman  al  puerto  6  embarcadero,  cafa  y 
noiuquema. 

Alli  en  la  casa,  6  en  casa,  pahamaqua. 

En  otra  parte  6  lugar,  eyobeta,  yoqua,  eyotimabeta. 

El  otro  6  otra,  yyoqua,  yoquama. 

A  lo  raso  6  llano,  6  a  lo  claro  6  limpio,  qiietalaqua  ; 
lo  raso  de  junto  a  casa,  paha  qiietalaqua. 

Por  alli  çerca  1.  en  alguna  parte,  6  por  aqui  cerca  estara, 
nabichilehecomoty  1.  cabichlfatahabela. 

Si  en  alguna  parte  estubiere,  nabichicontahecomoti  hibiia- 
tahabe  ? 

Donde  yo  quisiere,  qebeta  nimanencoqua.  Pl.  qebeta 
nimaniboncoqua. 

Donde  quisieres,  qebeta  chimanencoqua.  Pl.  qebeta  chi- 
manibancoqua. 

Donde  quiera  que  1.  donde  quiera,  ô  en  qualquiera  parte 
que  estubiere  el  christiano  es  basallo  de  la  Iglesia  y  a  de 
oyr  ô  obedecer  la  palabra  de  Dios  y  del  sacerdote,  qebeta 
maninoreqe  1.  cabeta  maninoreqe  christiano  catareqe  mano 
iglesia  Diosi  hebuanomaqiia  ytimileno  hebuatanima  vquasta 
F."Ï48'.  manolenola  fatema  iglesiamaqua  anopeqiiatasinola. 

Bulgarmente  6  de  ordinario  se  dice:  namonolesibacocola. 

Publicamente,  ô  claramente  6  al  descubierto  6  a  la  clara 
se  dice  :  nelacare. 

El  que  publicamente  peca,  publicamente  a  de  ser  casti- 
gado,  iniheti  inisiba  nelacare  alifotemano,  nelacare  calubo- 
sonolehabela. 

Si  otra  vez  haçes  eso,  publicamente  seras  açotado,  acu- 
nacu  naqûosohanayen  i  nelacare  chiabotonolehabele. 


A  i3  claridad  6  luz  se  berâ,  6  en  la  claridad  se  bera  eso, 
A'',  caraqua. 

A  ratos  6  a  cada  rato  1.  a  cada  momento  1.  a  cada  passo 
1.  hora,  abitireqe  1.  abitireqena  1.  abitibareqel.  abitimareqe. 

Dentro  6  alla  dentro,  oyo  1.  oyoma. 

Dentro  en  el  anima  ô  alla  dentro,  atichicoto  oyoma. 

Haçia  dentro  o  para  dentro,  oyobeta  1.  oyobetana  1.  oyo. 

Alla  a  lo  hondo  6   para    lo    hondo,    qiiana   1.    oyoqua   1. 
oyonenemebeta. 

Hacia  fuera  6  para  fuera,  hiirima,  huribeta. 

Encima  o  despues  ;  despues  de  la  missa,  mesa  ofuenoma, 
misa  ofuenoma. 

Despues  de  corner  nos  yremos,  etc.,  hono  ofuenoma  honi 
habela. 

De  alli  6  de  por  alli  vino,  oqe  ona  himala.  ^      j^  ^., 

De  aquello  escuro  1.  de  haçia  aquello  escuro  me  tiraron 
6  dieron,  oqe  tuquama  ano  niabotapontaqesi. 

Arriba  abo  ;  alçolo  arriba  6  hacia  arriba  aboso. 

Hacia  arriba   6   para  arriba,   abobeta  1.   abonemoqiiabeta. 

De  arriba  1.    y  de  arriba,  abobetaqua   1.    abobetaquana. 

De  bajo,  N.  patafima  \.  patahvna  :  vtipatahima,  N.  acatala 
patajhna  fatela,  esta  de  bajo  de  la  tierra. 

Hacia  bajo  6  para  bajo  6  contra  la  tierra,  vtibeia,  patahi- 
betaqua   1.    vtibetaquana. 

Delante  de  la  crus  6  de  frente  délia  te  hinca  de  rodillas, 
crusimabetana   neqero   1.   crucima   muciibeta. 

Delante  de  Dios  Uegaras,  Diosi  mucubetama  1.  Diosi  mu- 
cuqiia  chiminohabela. 

Delante  del  altar,  altari  mucuqua. 

Adelante  6  delante  ba,  ecoyo   1.    ecoya  mitela. 

Detras  de  la  casa  6  â  las  espaldas,  paha  ochobeta  1.  paha 
yubuabeta. 

Detras  6  alla  tras  viene,  yuguanahoma  I.  iugiiabeta 
hhnetela. 

Hacia  delante  te  lehanta,  mucutimabeta  iribo  ;  haciatms 
yubuabeta. 

Aquesto  que  esta  delante  de  los  ojos  6  delante  de  tal 
cosa,  mucunenemebeta  pahanenemebeta  ayenenemebeta,  oqe 
pachiqua  nemebeta. 

Entro  de  la  parte  6  lugar,  qebetamanino  inemi. 
Hacia    dentro    1.    aculla    dcnîro,    (yoncmcbela    1.    cabcla 
ma^'ino  uemereqe. 
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F.  149.  En  vna  y  otra  parte  6  dos  6  los  dos  o  atra  mas  partes 
6  lados  o  dentra  mas  partes,  yuchaqiiana  1.  oco  mireqe, 

Por  todas  partes  6  al  rededor,  paritima. 

Fuera  6  alla  en  el  pinar,  huri. 

Fuera  de  casa  6  apartado  de  N.,  paha  huri  1.  paha  hii- 
rima  1.  paha  habaheta. 

Por  alla  fuera  biene,  hurima  himetela. 

Por  los  montes  ba,  hurima  mitela  1.   ayaqua  miteno. 

Hazia  fuera,  huribeta   1.  huribetana. 

Cerca  6  de  cerca,  eqete  1.  naba,  qela. 

Mas  cerca,  equetecoco.  —  Entend!  que  estaba  cerca,  equete 
nimanela. 

De  tarde  en  tarde  viene  a  missa  Pedro^  equeteticoco 
Pedro  misa  letela,  equeteticoco  ituhutela  1.  ituhupontele. 

De  aqui  de  donde  estoy,  te  beo  1.  aca  donde  estoy,  caqiia 
hibuatanaqua  chienetala. 

De  aqui  do  tu  estas,  naqua  hibuatanayequa. 

De  alli  do  aquel  esta  1.  de  donde  aquel  esta  1.  de  ay 
oqequa  hibuatanimaqua. 


F.  149,  V.       Donde  ô    de    donde  nosotros    estamos,   heca   caqua   ean- 
tequa . 

De  donde  vosotros  estais,  checaba,  naqua  eatanaque. 

De  donde  aquellos  estan,  minequa  oqequa  eatamuni- 
maqua. 

De  la  mesma  parte  6  lugar,  N.  nacocomaqna. 

De  otra  parte  6  lugar,  qebetareqe  inetni. 

De  donde  quiera  y  de  donde  quiera,  qebeta  maninore- 
qernate. 

De  alguna  otra  parte  y  de  alguna  otra  parte,  eyotimabe- 
tana  1.  eyotimabetate. 

De  ninguna  parte,  qebeta  maninonconaheti  1.  qebeta  ma- 
ninonconaheti  1.  maniconahiti. 

De  una  parte  y  de  otra,  6  de  una  y  otra  banda, 
qebeta  basalate  basalate  quenequa  1.  ocomireqe  .1.  ocomi- 
reqena. 

De  todas  partes  6  por  todas  partes,  ocomireqe  inemi  1. 
basalareqe  inemi. 

Y  alla  dentro  y  aca  fuera  barre  N.  1.  haz,  etc.,    oyomate 
1.   oyoquate  vriquamate  1,  vrimatequilo. 
F.  i5o.      De  cerca,  equete  1.  eqnetequana. 

Acercate  aca  6  allegate  aca ,  eqetequana  1.  eqetequa 
hime. 
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Esta  o  biue  tu  cerca  de  la  iglesia,  iglesia  equetequana 
hibua  1.  iglesia  nabaina  hibuatache- 

De  lejos  6  lexos,  biyoqua,  bij^oqiiana,  habatimala. 

De  mui  lejos  6  mui  lexos  biyococo  1.  biyococola  1. 
habotimala. 

De  raiz  6  de  quaxo,  midtiquana,  ychacaqiiana. 

Derechamente  1.  derecho,  tomoti  1.  tomotiqiia  ;  derecho 
be,  tomoti  mi  ;  hazlo  directamente,  tomotiqiia  isota  ;  derecho 
gobierna  la  canoa,  tomoti  1.  tomotiqua  Joriso. 

De  do  sale  el  sol,  6  haçia  do  sale  el  sol  fue  6  bino, 
elatocobeta  napuenala  1.  naminala. 

Haçia  do  se  pone  el  sol  6  do  se  pone,  ela  echabeta. 

Desde  el  cielo  a  la  tierra  vino,  numamaqiia  iribota  caqiia 
napuenala. 

Desde  aca  alla  fue,  caqiia  1.  vtimaqiia  iribota;  numa  1. 
jiiimaqua  naminala,  se  fue  al  cielo.  Esto  se  podra  bariar 
por  todos  los  tiempos  y  personas. 

Quanto  ay  desde  este  pueblo  a  aquello  6  desde  aqui 
a,  etc.,  caqi  hica  iribota  tarihica  iribota^  equela  chuqiia 
naminomo  ?  

Hasta  tal  cosa  llego,  A^.  maqua.  y.  i5o,  v 

Gon  interogacion  significa  esta  cocido  6  asado  6  guisado 
eso  ? 

Otras  veçes  significa  :  aquello  es  lo  que  baie  mas  6  es 
de  estimar  mas,  6  se  estima  mas  conforme  el  tiempo  que 
se  habla,  6  présente  6  pasado  6  futuro  ;  aquello  sobrepuja 
ô  es  lo  mejor  6  mas  cierto  :  amuna-maqua,  tapola-maqua, 
Diosi  inosino-maqiia  (i). 

Diosi  nacumeleno  maqiia  1.  Diosi  nacumelenoma  inequa  1. 
naqua  cumelesotema ysacomanta  alihotahabela  :  el  que  solo 
piensa  en  la  ley  de  Dios  andarâ  contento.  —  El  que  no 
piensa  en  ella,  triste  y  descontento  siempre  sera,  Diosi 
cumelenomaqua  inequa  cumeletetimano  nanemy  cumesticota 
isacomantetiqua  alihotahabele. 

Desde  aca  aculla  llcgô,  caqiia  iribota  qe  naminala. 
Desde   aca    llegarâ    al    cielo,   etc.,    caqua    iribota    numa 
naminohabela. 

Desde   aqui    a    la   yglesia   se  cayo    6    perdiô,  caqi  moqe 


(i)  Faltan  las  traJuccioncs  ;  quiercn  decir  :  «  buena  ropa,  buen  maïs,  buena  obra  de 
Dios.  »  (J.  V.) 
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Diosi  jpahama   quimosi   kochala    1.  chcbuala  ;  iiihochosela   1. 
nichebesela,  se  me  perdiô. 

Y  asi  de  los  demas,  etc. 

F.  i5i.      Despues  de   acabado    esto,  6   esto   acabado  ternemos   (i) 

descanso   6   quedaremos  descansados,    oca    homoqe   1.   caqi 

inonino  homoqeqere  nibalubonyhabela  1.  balunuhabeqiienela. 

A  aquella  parte  6  banda  estarâ   bien  6    mejor  eso,  oqe  1. 

qebeta  1.  nabeta  teruhabela. 

Alli  es  mejor  6  aquello  es  mejor,  6  lo   otro  es  mejor,  6 
sera  mejor  6  fue  conforme  el  tiempo  que  se  pusiere,  nabeta 
1.  qebeta  1.  oqe  terala. 

En  aquella  mesma  parte  6  en  la   misma  parte  6  lugar  1. 
alli  mismo  1.  eso  6  aquello  mismo,  oqecocoma,  1.  nacocoma 
1.  onacocoma. 

A  otra  parte  abra  ido,  eyobeta  mihabele. 
En  otra  parte  estara,  eyobeta  fahabela  1.  îialiihabela. 
Hacia  otra  parte  abra  ido,  ej^obetana  mihabela. 
Ni  a  vna  parte,  ni  a  otra  ba,  nate  yioqiiate  mitetila. 
Por  donde,  chabetacoqua  1.  chabetaqua. 
Por  aqui   do  yo   estoi  6  por  do    estoi,  cabetana   hibuata 
nabetaqua.  Pl.  cabeta  lieca  eiantequa. 
______^      Por   ai    do   tu  estas    6  por   do  estas  tu,  cabetana   hibua- 

V. \b\ ib]. :■' nayequa.  Pl.  qebetana  heca  eiatanaqe. 

p  i52|bi  1»      ^°^"  '^^    aquel   esta,    6  por  alli  do    aquel  esta,  nabetana 
- — - — -a  og'e  hibiiatanimaqua.   Pl.  nabetana  eiata  monimabeta. 

--,'•'■      Pq^  qualquiera    parte,    6   hacia    qualquiera    parte,   qebeta 
maninoreqebeta. 

Por  una  cierta  parte,  6   en   cieria   parte,   qebeta  manino- 
cocobeta. 

Por  do  quiera,  6  por  qualquiera  parte  sera  bueno,  nabeta 
vianinolehecote  teruhabela;  sera  malo,  isticohabela. 
Por  ninguna  parte,  nabichicolehetila. 
Por  esotra  parte  6  a  esotra  parte,  nabetanaquante. 
Por  la  mesma  parte,  nabetaquanacoco . 
Haciatras  es  1.,  etc.,  ochobetamantc  1.  ochobetana  1.  ocAo- 
^e?a  nenemebeta. 

Hacia  aquesta  parte,  hacia  aquella  6  hacia   aquel,  cabeta 
neniocoponoqiia  1.  qebeta  nemoconiibeta. 

Hacia  delante  6  de  aqui    adelante,    mucubetana   incmano. 


(i)   icndrcmos. 
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Hacia  tal  parte  be  6  gobierna  la  canoa,  N.  nemoqua. 

Hacia  otra  parte^  ei/onemoquaheta. 

Hacia  alla,  qebetana;  hacia  aculla  nabetana  ;  aculla, 
naheta. 

Atormentarân  los  demonios  â  los  malos,  hiticarenta 
abitimareqe  ano  istitima  toomano  inereqe  inema  istico 
somohabela  1.  hachinaramisomohahela. 

En  un  momento ,  6  en  un  imbisible ,  en  un  punto 
ahitimate. 


FIN 


II 


^^Mi>?v^.f^?^?^.^/^-,^ 


INDICE 


INTRODUCTION'.  --  Une  trouvaille  précieuse.  —  Le  P.  Pareja,  sa 
vie,  ses  ouvrages.  —  Bibliographie  de  la  langue  timucua.  —  Les 
Français  en  Floride.  —  Le  peuple  limucua  :  ses  mœurs,  sa  reli- 
gion,   son   langage.    —    La  langue   timucua  :    aperçu   général    et 

spécimens v 

Prologo  al  lhctor i 

Advertencia  primera 2 

Advertencia  secunda 2 

Advertencia  tercera 3 

Del  acento  v  pronunciacion 5 

Primera  parte.  —  De  las  partes  de  la  oracion 8 

Cap.  I.  —  De  los  nombres .    9 

De  los  casos  de  los  nombres 15 

Nombres  derivativos 53 

Nombres  verbales 35 

De  los  comparatives 45 

De  los  superlatives .  .  45 

Cap.  II.  —  De  los  pronombres  y  sus  terminaciones 46 


132  INDICE 

Cap.  III.  —  De  los  vcrbos 57 

El  verbo  amar 72 

De  los  gerundios 86 

Advertencia  muy  importante  para  muchos  verbos 104 

Varios  tiempos  y  modos  del  verbo m 

De  los  adverbos i  ib 


V 


>fr 


^    ^ 


\ 


*    \- 


Unirersity  of  Toronto 
Library 


DO  NOT 

REMOVE 

THE 

CÂRD 

FROM 

THIS 

POCKET 


Acme  Library  Gard  Pocket 

Under  Pat.  "Réf.  Index  File" 

Made  by  LIBRARY  BUREAU 


r    X 


V 


rjjer^ 


%  " 


j 


lift 


V-^ï    ¥,        "i^éîJ-:- 


*?/ 


^« 


L4^ 


*X'^ 


w^JT^aK 


